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MINUTES OF PROCEEDINGS

OTTAWA, Monday, February 25, 2019
(21)

[English]

The Special Senate Committee on the Charitable Sector met
this day at 12:02 p.m., in room W120, 1 Wellington St., the chair,
the Honourable Terry M. Mercer, presiding.

Members of the committee present: The Honourable Senators
Duncan, LaBoucane-Benson, Martin, Mercer and Omidvar (5).

In attendance: Havi Echenberg and Nicole Sweeney, Analysts,
Parliamentary Information and Research Services, Library of
Parliament, and Ben Silverman, Communications Officer, Senate
Communications Directorate.

Also present: The official reporters of the Senate.

Pursuant to the order of reference adopted by the Senate on
Tuesday, January 30, 2018, the committee continued its study on
the impact of federal and provincial laws and policies governing
charities, nonprofit organizations, foundations, and other similar
groups; and to examine the impact of the voluntary sector in
Canada. (For complete text of the order of reference, see proceedings
of the committee, Issue No. 2.)

WITNESSES:

D2D Destiny Foundation:

Arthur Chan, Founder and President.

Jumpstart - Refugee Talent:

Mustafa Alio, Co-Founder and Development Director.

Community Sector Council of Nova Scotia:

Arlene MacDonald, Executive Director.

Hidden Acres Mennonite Camp and Retreat Centre:

Chris Pot, Program Director.

Rideau Hall Foundation:

The Right Honourable David L. Johnston, Chair;

Jill Clark, Manager, Communications;

Nayaelah Siddiqui, Intern.

As an individual:

Clifford L. Spyker, Associate Professor - Accounting, Mount
Royal University.

Lapland and District Fire Department:

David Sutherland, Firefighter, Training Officer and Vice Chair
of the Board of Directors.

Administrators of Volunteer Resources British Columbia:

Heidi Jakop, President.

PROCÈS-VERBAL

OTTAWA, le lundi 25 février 2019
(21)

[Traduction]

Le Comité sénatorial spécial sur le secteur de la bienfaisance se
réunit aujourd’hui, à 12 h 2, dans la pièce W120 du 1, rue
Wellington, sous la présidence de l’honorable Terry M. Mercer
(président).

Membres du comité présents : Les honorables sénateurs
Duncan, LaBoucane-Benson, Martin, Mercer et Omidvar (5).

Également présents : Havi Echenberg et Nicole Sweeney,
analystes, Service d’information et de recherche parlementaires,
Bibliothèque du Parlement, et Ben Silverman, agent de
communications, Direction des communications du Sénat.

Aussi présents : Les sténographes officiels du Sénat.

Conformément à l’ordre de renvoi adopté par le Sénat le mardi
30 janvier 2018, le comité poursuit son étude sur l’impact des lois
et politiques fédérales et provinciales gouvernant les organismes
de bienfaisance, les organismes à but non lucratif, les fondations
et autres groupes similaires, et sur l’impact du secteur volontaire
au Canada. (Le texte intégral de l’ordre de renvoi figure au
fascicule no 2 des délibérations du comité.)

TÉMOINS :

D2D Destiny Foundation :

Arthur Chan, fondateur et président.

Jumpstart - Refugee Talent :

Mustafa Alio, cofondateur et directeur du développement.

Community Sector Council of Nova Scotia :

Arlene MacDonald, directrice générale.

Hidden Acres Mennonite Camp and Retreat Centre :

Chris Pot, directeur des programmes.

Fondation Rideau Hall :

Le très honorable David L. Johnston, président;

Jill Clark, gestionnaire, communications;

Nayaelah Siddiqui, stagiaire.

À titre personnel :

Clifford L. Spyker, professeur agrégé - Comptabilité,
Université Mount Royal.

Lapland and District Fire Department :

David Sutherland, pompier, agent de formation et vice-
président du conseil d’administration.

Administrators of Volunteer Resources British Columbia :

Heidi Jakop, présidente.
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Scouts Canada:

Robert Cielen, Troop Section Scouter and Group Treasurer,
1st Langley Meadows.

Universities Canada:

Philip Landon, Vice President.

Canada’s Royal Winnipeg Ballet:

Taralee Turner, Chief Operating Officer.

Health Charities Coalition of Canada:

Connie Côté, Chief Executive Officer.

The Mowat Centre:

Lisa Lalande, Executive Lead, Not-for-Profit Research Hub.

Indefinite Arts Centre:

Jung-Suk (JS) Ryu, Chief Executive Officer.

Outside Looking In:

Melanie Hurley, Chief Executive Officer.

Artscape:

LoriAnn Girvan, Chief Operating Officer (by video conference).

Ensemble Services Greater-Grand Moncton Inc.:

Debby Warren, Executive Director (by video conference).

Ecology North:

Craig Scott, Executive Director (by video conference).

The Victoria Immigrant and Refugee Centre Society:

David Lau, Executive Director.

Free Geek Toronto:

Ryan Fukunaga, Executive Director.

MCIS Language Solutions:

Latha Sukumar, Executive Director.

Le Réseau québécois en innovation sociale:

Vincent van Schendel, President (by video conference).

The chair made a statement.

Mr. Chan, Mr. Alio, Mr. MacDonald and Mr. Pot each made
statements and answered questions.

At 1 p.m., the committee suspended.

At 1:10 p.m., the committee resumed.

Mr. Johnston made a statement and answered questions.

At 2:10 p.m., the committee suspended.

At 2:20 p.m., the committee resumed.

Mr. Spyker, Mr. Sutherland, Ms. Jakop and Mr. Cielen each
made statements and answered questions.

Scouts Canada :

Robert Cielen, animateur de section et trésorier de groupe,
1er groupe scout Langley Meadows.

Universités Canada :

Philip Landon, vice-président.

Royal Winnipeg Ballet du Canada :

Taralee Turner, chef des opérations.

Coalition canadienne des organismes de bienfaisance en santé :

Connie Côté, directrice générale.

The Mowat Centre :

Lisa Lalande, directrice principale, Pôle de recherche à but
non lucratif.

Indefinite Arts Centre :

Jung-Suk (JS) Ryu, chef de la direction.

Outside Looking In :

Melanie Hurley, chef de la direction.

Artscape :

LoriAnn Girvan, chef des opérations (par vidéoconférence).

Ensemble Services Greater-Grand Moncton Inc. :

Debby Warren, directrice générale (par vidéoconférence).

Ecology North :

Craig Scott, directeur général (par vidéoconférence).

The Victoria Immigrant and Refugee Centre Society :

David Lau, directeur général.

Free Geek Toronto :

Ryan Fukunaga, directeur général.

MCIS Language Solutions :

Latha Sukumar, directrice générale.

Le Réseau québécois en innovation sociale :

Vincent van Schendel, président (par vidéoconférence).

Le président prend la parole.

MM. Chan, Alio, MacDonald et Pot font chacun une déclaration,
puis répondent aux questions.

À 13 heures, la séance est suspendue.

À 13 h 10, la séance reprend.

M. Johnston fait une déclaration, puis répond aux questions.

À 14 h 10, la séance est suspendue.

À 14 h 20, la séance reprend.

M. Spyker, M. Sutherland, Mme Jakop et M. Cielen font
chacun une déclaration, puis répondent aux questions.
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At 3:12 p.m., the committee suspended.

At 3:20 p.m., the committee resumed.

Mr. Landon, Ms. Turner, Ms. Côté and Ms. Lalande each
made statements and answered questions.

At 4:03 p.m., the committee suspended.

At 5:02 p.m., the committee resumed.

Mr. Ryu, Ms. Hurley and Ms. Girvan each made statements
and answered questions.

At 5:58 p.m., the committee suspended.

At 6:08 p.m., the committee resumed.

Ms. Warren and Mr. Scott each made statements and
answered questions.

At 6:47 p.m., the committee suspended.

At 6:57 p.m., the committee resumed.

Mr. Lau, Mr. Fukunaga, Ms. Sukumar and Mr. van Schendel
each made statements and answered questions.

At 7:54 p.m., the committee adjourned to the call of the chair.

ATTEST:

Kevin Pittman

Clerk of the Committee

À 15 h 12, la séance est suspendue.

À 15 h 20, la séance reprend.

M. Landon, Mme Turner, Mme Côté et Mme Lalande font
chacun une déclaration, puis répondent aux questions.

À 16 h 3, la séance est suspendue.

À 17 h 2, la séance reprend.

M. Ryu, Mme Hurley et Mme Girvan font chacun une
déclaration, puis répondent aux questions.

À 17 h 58, la séance est suspendue.

À 18 h 8, la séance reprend.

Mme Warren et M. Scott font chacun une déclaration, puis
répondent aux questions.

À 18 h 47, la séance est suspendue.

À 18 h 57, la séance reprend.

M. Lau, M. Fukunaga, Mme Sukumar et M. van Schendel
font chacun une déclaration, puis répondent aux questions.

À 19 h 54, la séance est levée jusqu’à nouvelle convocation de la
présidence.

ATTESTÉ :

Le greffier du comité,
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EVIDENCE TÉMOIGNAGES

OTTAWA, Monday, February 25, 2019 OTTAWA, le lundi 25 février 2019

The Special Senate Committee on the Charitable Sector met
this day at 12:02 p.m. to examine the impact of federal and
provincial laws and policies governing charities, non-profit
organizations, foundations, and other similar groups; and to
examine the impact of the voluntary sector in Canada.

Le Comité sénatorial spécial sur le secteur de la bienfaisance
se réunit aujourd’hui, à 12 h 2, pour examiner l’impact des lois et
politiques fédérales et provinciales gouvernant les organismes de
bienfaisance, les organismes à but non lucratif, les fondations et
autres groupes similaires, et pour examiner l’impact du secteur
volontaire au Canada.

Senator Terry M. Mercer (Chair) in the chair. Le sénateur Terry M. Mercer (président) occupe le fauteuil.

[English] [Traduction]

The Chair: Honourable senators, I welcome you to this
meeting of the Special Senate Committee on the Charitable
Sector. I am Senator Terry Mercer from Nova Scotia, chair of the
committee. I would like to start by asking senators to introduce
themselves, the two co-chairs.

Le président : Honorables sénateurs, je vous souhaite la
bienvenue à cette réunion du Comité sénatorial spécial sur le
secteur de la bienfaisance. Je suis le sénateur Terry Mercer, de la
Nouvelle-Écosse, et le président du comité. J’aimerais d’abord
demander aux sénatrices de se présenter, les deux coprésidentes.

Senator Martin: Yonah Martin, British Columbia. Welcome. La sénatrice Martin : Yonah Martin, de la Colombie-
Britannique. Bienvenue.

Senator Omidvar: Senator Ratna Omidvar from Toronto,
Ontario. Welcome as well.

La sénatrice Omidvar : Sénatrice Ratna Omidvar, de
Toronto, en Ontario. Bienvenue également.

The Chair: Thank you. Today the committee will continue its
study to examine the impact of federal and provincial laws and
policies governing charities, not-for-profit organizations,
foundations and other similar groups and to examine the impact
of the voluntary sector in Canada.

Le président : Merci. Aujourd’hui, le comité va poursuivre
son étude afin d’examiner l’impact des lois et politiques
fédérales et provinciales gouvernant les organismes de
bienfaisance, les organismes à but non lucratif, les fondations et
autres groupes similaires, et pour examiner l’impact du secteur
volontaire au Canada.

Before we hear from the witnesses, I would like to know if we
could have agreement to allow photography during today’s
meeting. Colleagues?

Avant d’entendre les témoins, j’aimerais savoir si nous
sommes d’accord pour autoriser la prise de photographies durant
la réunion d’aujourd’hui. C’est d’accord?

Hon. Senators: Agreed. Des voix : D’accord.

The Chair: Thank you. Le président : Merci.

For our first panel today we have, from the D2D Destiny
Foundation, Mr. Arthur Chan, Founder and President; from
Jumpstart - Refugee Talent, Mr. Mustafa Alio, Co-Founder and
Development Director; from the Community Sector Council of
Nova Scotia, Ms. Arlene MacDonald, Executive Director; and
from Hidden Acres Mennonite Camp and Retreat Centre,
Mr. Chris Pot, Program Director.

Pour notre premier groupe de témoins aujourd’hui, nous
recevons M. Arthur Chan, fondateur et président de la D2D
Destiny Foundation; M. Mustafa Alio, cofondateur et directeur
du développement, de Jumpstart - Refugee Talent; Mme Arlene
MacDonald, directrice générale, du Community Sector Council
of Nova Scotia; et M. Chris Pot, directeur des programmes, du
Hidden Acres Mennonite Camp and Retreat Centre.

Thank you for accepting our invitation to appear. I would like
to invite the witnesses to make their presentations. I remind
everyone of five to seven minutes for your presentations. Then,
when we get to questions, our senators will be short and
succinct, and we’d appreciate your keeping your answers short
and succinct so that we can get in as many questions as possible.

Merci d’avoir accepté notre invitation à comparaître.
J’aimerais inviter les témoins à présenter leur exposé. Je rappelle
à tout le monde que vous avez de cinq à sept minutes pour votre
exposé. Puis, durant la période de questions, nos sénateurs seront
brefs et succincts, et nous aimerions que vous gardiez vos
réponses brèves et succinctes, de manière à pouvoir entendre le
plus grand nombre de questions possible.

We will start with Mr. Chan, please. Commençons par M. Chan, s’il vous plaît.
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Arthur Chan, Founder and President, D2D Destiny
Foundation:  Thank you, Mr. Chair and fellow Senate
committee members, for having me here today. It’s an absolute
honour to have the opportunity to speak.

Arthur Chan, fondateur et président, D2D Destiny
Foundation : Merci, monsieur le président, mesdames et
messieurs, de me recevoir ici aujourd’hui. C’est un véritable
honneur d’avoir l’occasion de prendre la parole.

I would like is to start by sharing a bit about my personal
story. The philosophy of social responsibility and volunteerism
has been entrenched in my understanding of business and the
community that I grew up in. My medical history inspired me to
begin my philanthropic journey. At the age of 3, I spent four
years at BC Children’s Hospital as a patient braving leukemia.

J’aimerais d’abord vous raconter une partie de mon histoire
personnelle. La philosophie de la responsabilité sociale et du
bénévolat a été enchâssée dans ma compréhension des affaires et
de la collectivité dans laquelle j’ai grandi. Mes antécédents
médicaux m’ont inspiré à entreprendre mon cheminement
philanthropique. À partir de l’âge de trois ans, j’ai passé quatre
ans au BC Children’s Hospital en tant que patient luttant contre
la leucémie.

In 2010, friends and I founded the Young Ambassador
Program, with the goal of youth inspiring youth to live a
meaningful and fulfilling life. Our team has grown from its
humble beginnings of eight founding members to over one
hundred dedicated members, all of us working toward a common
goal. Last year, we surpassed our $1-million fundraising
milestone.

En 2010, mes amis et moi avons fondé le Young Ambassador
Program, dans le but que des jeunes puissent en inspirer d’autres
à vivre une vie utile et enrichissante. Depuis ses débuts
modestes, notre équipe s’est agrandie, passant de huit membres
fondateurs à plus de 100 membres dévoués, travaillant tous vers
l’atteinte d’un but commun. L’an dernier, nous avons surpassé
notre objectif de financement, soit 1 million de dollars.

In 2014, our founders and I wanted to expand our impact, and
we founded a non-profit organization called D2D Destiny
Foundation. D2D stands for the conviction that anyone can dare
to dream, and every dream comes from an idea.

En 2014, nos fondateurs et moi avons voulu étendre notre
rayonnement, et nous avons financé un organisme à but non
lucratif qui s’appelle D2D Destiny Foundation. Cet organisme
est convaincu que tout le monde peut oser rêver et que chaque
rêve naît d’une idée.

The most important element of our Young Ambassador
Program and D2D Destiny Foundation is the fact that we are
more than just a team. We’ve grown like a tight-knit family with
strong team chemistry.

L’élément essentiel de notre Young Ambassador Program et
de la D2D Destiny Foundation, c’est que nous sommes bien plus
qu’une équipe. Nous avons grandi comme une famille très
soudée avec une forte chimie d’équipe.

There is a strong sense of continuity within our program. In
2017 we expanded our family and founded the Little Angels
program, which consists of elementary students who follow their
older siblings’ footsteps. I think the most rewarding part of my
journey is seeing each of our members join us at a very young
age and all of them develop into leaders in their own ways.

Un fort sentiment de continuité est inscrit dans notre
programme. En 2017, nous avons agrandi notre famille et fondé
le programme Little Angels, dans le cadre duquel des élèves du
primaire suivent les traces de leurs frères et sœurs aînés. Je crois
que la partie la plus gratifiante de mon aventure, c’est de voir
chacun de nos membres se joindre à nous à un très jeune âge et
devenir tous à leur façon des leaders.

The most special element of our D2D Destiny Foundation is
our innovative e-Philanthropy Store, where we combine the
universal love for fashion, the dominant force of e-commerce
and the support of generous donors. The concept of our online
store is bringing awareness of, and engagement in, philanthropy
to a new generation in an appealing and universally accessible
way. Through our online support, we sell second-hand designer
goods, and 80 per cent is donated to a designated charity that we
support. Aside from our e-Philanthropy platform, we use our e-
store to promote social entrepreneurship by offering youth a
platform to sell their goods while supporting a good cause in the
community.

L’élément le plus spécial de notre D2D Destiny Foundation est
notre boutique philanthropique en ligne, où nous combinons
l’amour universel de la mode, la force dominante du commerce
électronique et le soutien de donateurs généreux. Le concept de
notre boutique en ligne sensibilise une nouvelle génération à la
philanthropie et suscite sa participation, d’une façon
convaincante et accessible à tous. Grâce à notre soutien en ligne,
nous vendons des marchandises haute couture de deuxième
main, et 80 p. 100 des recettes sont remises à un organisme de
bienfaisance désigné que nous appuyons. Outre notre plateforme
philanthropique électronique, nous utilisons notre boutique
électronique pour promouvoir l’entrepreneuriat social, en offrant
aux jeunes une plateforme pour vendre leurs marchandises tout
en appuyant une bonne cause dans la collectivité.
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Another way we engage with our members is through the idea
of “Aptitude Gratitude,” where we identify our members’ talents
and use their skills to make a difference in the community. I
truly believe that it’s a huge priority to have a philanthropic
mindset instilled in youth. A transfer of wealth from baby
boomer generations to millennials will prompt younger
generations to begin philanthropy, and we hope the government
can encourage and promote the notion of youth philanthropy,
entrepreneurship and social enterprise by providing new
organizations with more funding and support.

Une autre façon de mobiliser nos membres, c’est au moyen de
l’idée de la « gratitude face à l’aptitude », où nous reconnaissons
les talents de nos membres et utilisons leurs compétences pour
apporter une contribution à la collectivité. Je crois fermement
que c’est une énorme priorité d’instiller chez les jeunes un esprit
philanthropique. Le transfert de la richesse des générations des
baby-boomers vers les milléniaux va inciter les jeunes
générations à entreprendre des activités philanthropiques, et nous
espérons que le gouvernement pourra encourager et promouvoir
la notion de philanthropie, d’entrepreneuriat et d’entreprise
sociale chez les jeunes, en fournissant à de nouvelles
organisations plus de financement et de soutien.

Our team’s dream is to become the Amazon of charity. A
spirit with a vision is a dream with a mission. Dare to dream for
a better world.

Le rêve de notre équipe est de devenir l’Amazon du secteur de
la bienfaisance. Un esprit avec une vision est un rêve avec une
mission. Il faut oser rêver d’un monde meilleur.

On behalf of my team members, thank you so much for giving
us the opportunity to share our story.

Au nom des membres de mon équipe, merci énormément de
nous avoir donné l’occasion de raconter notre histoire.

Mustafa Alio, Co-Founder and Development Director,
Jumpstart - Refugee Talent:  Esteemed committee members,
let me start with my gratitude for this opportunity to share my
experience as a member of Jumpstart. Jumpstart is a refuge-led
organization that created a unique volunteering model to enrich
and support refugee economic empowerment, work and
advocacy, here in Canada and internationally.

Mustafa Alio, cofondateur et directeur du développement,
Jumpstart - Refugee Talent : Mesdames et messieurs,
permettez-moi d’abord d’exprimer ma gratitude pour cette
occasion de raconter mon expérience en tant que membre de
Jumpstart. Jumpstart est une organisation dirigée par des réfugiés
qui a créé un modèle de bénévolat unique afin d’enrichir et de
soutenir l’autonomisation économique, le travail et la défense
des intérêts des réfugiés, ici, au Canada, et à l’étranger.

Jumpstart, in the last year, was recognized for its work
serving, year to date, more than 700 refugees, securing over
180 meaningful employment opportunities and launching more
than six projects. Those projects include the only national
mentorship program, serving 2,300 refugees in the next two and
a half years, in partnership with LinkedIn; an ESL scholarship
program that secured over $740,000 in scholarship for refugees
in Canada; as well as the Refugee Economic Pathways program
in partnership with Talent Beyond Boundaries to help with their
efforts in creating an additional resettlement pathway for
refugees through the economic stream.

Au cours de la dernière année, Jumpstart a été reconnu pour
son travail, ayant servi, à ce jour, plus de 700 réfugiés, obtenu
plus de 180 possibilités d’emploi gratifiantes et ayant lancé plus
de six projets. Parmi ces projets, on compte le seul programme
de mentorat national, qui servira 2 300 réfugiés au cours des
deux prochaines années et demie, en partenariat avec LinkedIn;
un programme d’études en anglais langue seconde qui a amassé
plus de 740 000 $ en bourses pour les réfugiés au Canada; ainsi
que le programme Refugee Economic Pathways, exécuté en
partenariat avec Talent Beyond Boundaries, pour contribuer à ses
efforts de création d’une voie de réinstallation supplémentaire
pour les réfugiés dans le cadre du volet économique.

While this might sound like a promotion for the organization,
this is not the intention at all. The intention is to thank and
acknowledge Jumpstart’s volunteer team, who produce over
60 per cent of our results and successes. Analyzing the important
role played by regular people — the unusual suspect — within
the private sponsorship program responding to the Syrian
refugee influx, Jumpstart has created a mirror model where each
volunteer plays a critical role in the organization’s capacity
building, strategy, planning and decision-making.

Même si on dirait que je fais la promotion de l’organisation, ce
n’est pas du tout mon intention. Je souhaite plutôt remercier et
reconnaître l’équipe de bénévoles de Jumpstart, qui produit plus
de 60 p. 100 de nos résultats et de nos réussites. Si on analyse le
rôle important joué par des gens ordinaires — les suspects
inhabituels — au sein du programme de parrainage privé pour
composer avec l’afflux de réfugiés syriens, Jumpstart a créé un
modèle miroir où chaque bénévole joue un rôle essentiel dans le
renforcement des capacités, l’établissement de stratégies, la
planification et les décisions de l’organisation.

Today Jumpstart has a collective of 17 volunteers that provide
us with a collective of over 90 hours on a weekly basis.

Aujourd’hui, Jumpstart compte un collectif de 17 bénévoles
qui nous fournissent, au total, plus de 90 heures chaque semaine.
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It gives me great pleasure to be able to stand in front of you
today to put on the record my immense gratitude for our
volunteer teams without whom Jumpstart literally could not exist
nor continue its work.

Je suis très heureux de pouvoir me présenter devant vous
aujourd’hui afin d’exprimer, aux fins du compte rendu, ma
gratitude immense pour nos équipes de bénévoles sans qui
Jumpstart ne pourrait littéralement pas exister ni continuer son
travail.

Thank you, Diala, Melissa, Hani, Rami, Mustafa, Maha, Faris,
Shellina, Ariana, Marissa, Sahir, Malaj, Hadija, Saida, Rabia,
Nadia and Beyan: We couldn’t do it without you.

Merci, Diala, Melissa, Hani, Rami, Mustafa, Maha, Faris,
Shellina, Ariana, Marissa, Sahir, Malaj, Hadija, Saida, Rabia,
Nadia et Beyan : nous ne pourrions y arriver sans vous.

On the other hand, in searching “volunteering Canada
statistics” on Google, the first thing one sees is that, in 2010,
Canada was lucky to get 2.7 billion volunteering hours coming
from over 13 million Canadians, equal to 1.1 million full-time
jobs. However, that being said, is the impact of this volunteering
as rosy as those numbers? Are the volunteer experiences of the
organizations as positive as Jumpstart’s? Is Jumpstart’s
volunteering model functioning at best or full capacity with no
room for improvement? Unfortunately, the short answer is no.

Par ailleurs, si on recherche « statistiques sur le bénévolat au
Canada » dans Google, la première chose que l’on voit, c’est
que, en 2010, le Canada a été chanceux d’obtenir 2,7 milliards
d’heures de bénévolat de la part de plus de 13 millions de
Canadiens, ce qui correspond à 1,1 million d’emplois à temps
plein. Toutefois, cela dit, les répercussions de ce bénévolat sont-
elles aussi roses que ces chiffres? Les expériences de bénévolat
des organisations sont-elles aussi positives que celles chez
Jumpstart? Le modèle de bénévolat de Jumpstart fonctionne-t-il
au meilleur de sa capacité ou à pleine capacité, sans qu’il y ait
matière à amélioration? Malheureusement, la réponse courte est
non.

Despite those amazing statistics on volunteering hours
provided by Canadians, Volunteer Canada was hearing new
issues that led them to conduct research called “Bridging the
Gap.” Volunteers and organizations both noted emerging issues
of growing gaps between what volunteers look for and what
opportunities the organizations offer.

Malgré ces statistiques incroyables sur les heures de bénévolat
fournies par les Canadiens, Bénévoles Canada a eu vent de
nouveaux enjeux qui l’ont poussé à mener une recherche
intitulée « Combler les lacunes ». Des bénévoles et des
organismes ont soulevé de nouveaux enjeux associés à des
lacunes croissantes entre ce que les bénévoles recherchent et les
possibilités offertes par les organismes.

Moreover, in my interaction last year with many Canadian
youth, I clearly noticed the growing gap between the youth trust
in government and the non-profit sector which leads to
tremendous decrease in their intention to do any kind of
volunteering work. While this gap in trust has several factors
contributing to it, one can recognize that one of the main factors
is the absence of awareness among youth on the kind of work
non-profits and charities do. Another main factor can easily be
noted on the limited capacity of sectors to spread awareness
about their work and to establish communications channels
between youth.

De plus, durant mes interactions l’an dernier avec de
nombreux jeunes Canadiens, j’ai bien remarqué l’écart croissant
entre la confiance des jeunes envers le gouvernement et le
secteur à but non lucratif, ce qui entraîne une diminution énorme
de leur intention de faire quelque travail de bénévolat que ce soit.
Même si cet écart en matière de confiance est attribuable à
plusieurs facteurs, on peut reconnaître que l’un des principaux
facteurs est l’absence de sensibilisation parmi les jeunes quant au
type de travail que les organismes à but non lucratif et les
organismes de bienfaisance font. Un autre facteur principal que
l’on remarque facilement, c’est la capacité limitée des secteurs
de faire connaître leur travail et d’établir des canaux de
communication entre les jeunes.

I have always been a strong believer that pointing out a
problem without proposing solutions or recommendations is just
creating another problem, so I would offer a few
recommendations: In addition to the mandatory 40 hours of
volunteering required by youth to graduate from the school year,
the government should create and fund outreach efforts to youth
at schools and universities. The non-profit and charity
organizations should be encouraged and supported to visit and
talk about their work and advocacy in schools and universities in
order to communicate with students and to discuss volunteering
opportunities.

J’ai toujours été fermement convaincu que le fait de signaler
un problème sans proposer de solutions ou de recommandations
n’a pour conséquence que de créer un autre problème, donc
j’aimerais offrir quelques recommandations. En plus des
40 heures de bénévolat obligatoires que l’on exige des jeunes
pour qu’ils obtiennent leur diplôme à la fin de l’année scolaire, le
gouvernement devrait créer et financer des efforts de
mobilisation des jeunes dans les écoles et les universités. On
devrait encourager et soutenir les organismes à but non lucratif et
les organismes de bienfaisance afin qu’ils visitent des écoles et
des universités et parlent de leur travail et de leur défense des
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intérêts, afin de communiquer avec les élèves et de discuter de
possibilités de bénévolat.

Governments should consider providing resources to support
organizations’ capacities to manage and harness volunteering
sources more effectively. Eliminate rules and policies that force
youth into volunteering and, rather, come up with innovative
ways to encourage youth into becoming volunteers.

Les gouvernements devraient envisager de fournir des
ressources pour soutenir les capacités des organisations de gérer
et d’exploiter les sources de bénévolat de façon plus efficace.
Éliminer les règles et les politiques qui forcent les jeunes à faire
du bénévolat, et trouver plutôt des moyens novateurs pour
encourager les jeunes à devenir des bénévoles.

I can’t think of a better story to end my presentation than
describing the Hack Your Future program which operates
through volunteering effort. This is a six-month program to train
refugees with no coding background to prepare them for the job
market. Under this program, we were able to secure a training
room from Ryerson University, hold an information session on
coding for 46 refugees, and later have 11 refugee applicants
trained and mentored by 9 highly professional coders. Some of
those coders are senior team leaders at multinational
corporations in Canada.

Je n’ai pas de meilleure façon de terminer mon exposé que de
décrire le programme Hack Your Future, qui exerce ses activités
grâce au travail de bénévoles. Il s’agit d’un programme de six
mois visant à former des réfugiés qui n’ont aucune expérience de
codage, en vue de les préparer au marché du travail. Dans le
cadre de ce programme, nous avons été en mesure d’obtenir une
salle de formation auprès de l’Université Ryerson, de tenir une
séance d’information sur le codage pour 46 réfugiés et d’obtenir
pour 11 postulants demandeurs du statut de réfugié une
formation et un mentorat dispensés par neuf codeurs très
professionnels. Certains de ces codeurs sont des chefs d’équipe
principaux dans des sociétés multinationales au Canada.

In the last month, seven of these 11 refugee applicants
graduated from this program. To date three graduates have
started full-time jobs as junior developers. Two of them are
young females who had no coding experience before joining the
program.

Au cours du dernier mois, sept de ces 11 demandeurs du statut
de réfugié ont terminé ce programme. À ce jour, trois diplômés
ont commencé à exercer un emploi à temps plein en tant que
développeurs débutants. Deux d’entre eux sont de jeunes femmes
qui ne détenaient aucune expérience de codage avant de se
joindre au programme.

While funding such a pilot could cost $50,000 or more, the
Jumpstart volunteering team was able to do this in six months
with a budget of less than $150. Were organizations in Canada
be provided with resources and capacity to further utilize
untapped volunteering resources, the outcomes would be
incredible. Thank you.

Même si le financement d’un tel projet pilote pourrait coûter
50 000 $ ou plus, l’équipe de bénévoles de Jumpstart a été en
mesure de le faire en six mois, avec un budget de moins de
150 $. Si les organismes au Canada se voyaient offrir ces
ressources et cette capacité afin d’utiliser davantage les
ressources inexploitées de bénévoles, les résultats seraient
incroyables. Merci.

The Chair: Thank you, Mr. Alio. Le président : Merci, monsieur Alio.

Ms. MacDonald? Madame MacDonald?

Arlene MacDonald, Executive Director, Community Sector
Council of Nova Scotia:  Thank you, senators, for the invitation
to be here today. I’m from the Community Sector Council of
Nova Scotia formed just five years ago in response to
government coming to our sector to try to work on legislation
and policy matters with over 6,200 organizations. We discovered
it’s very difficult to do that with 6,200 organizations. The
Community Sector Council of Nova Scotia was formed to
provide a bridge for government to work and communicate with
the community sector.

Arlene MacDonald, directrice générale, Community Sector
Council of Nova Scotia : Merci, mesdames et messieurs, de
m’avoir invitée à comparaître ici aujourd’hui. Je viens du
Community Sector Council of Nova Scotia, formée il y a cinq
ans à peine, pour répondre à l’arrivée du gouvernement dans
notre secteur afin de travailler sur une législation et des
questions stratégiques auprès de plus de 6 200 organismes. Nous
avons découvert que ce travail est très difficile, vu le nombre
d’organismes. Le Community Sector Council of Nova Scotia a
été formé dans le but d’assurer la transition, pour que le
gouvernement puisse travailler et communiquer avec le secteur
communautaire.
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Our mandate as the Community Sector Council is to develop
capacity in the not-for-profit and social-purpose sectors, and we
do that in three ways: First, we work with organizations around
their capacity to deliver on their missions. We offer training and
support, for example, around impact evaluation and
measurements so that the sector can report on the good work that
they’re doing. Second, we also work as a labour market
supporter. We work with them as employers; with over
6,200 organizations, they employ over 36,000 people just in our
province. That makes them one the largest employers in Nova
Scotia. Third, we help build their capacity to work with other
sectors around the complex issues that we’re facing all across
Canada, especially in rural Canada. In Nova Scotia, we see a
strong out-migration of our youth from our rural communities
into urban communities within and outside our province to
Alberta, Ontario and sometimes Newfoundland, as well.

Le mandat du Community Sector Council est de renforcer les
capacités dans les secteurs à but non lucratif et à vocation
sociale, et nous le faisons par trois moyens : d’abord, nous
travaillons avec des organismes pour renforcer leur capacité
d’accomplir leurs missions. Nous offrons de la formation et du
soutien, par exemple, au sujet de l’évaluation des répercussions
et des mesures, de sorte que le secteur puisse rendre compte de
son bon travail. Ensuite, nous agissons aussi comme défenseur
du marché du travail. Nous appuyons les organismes en agissant
comme leur employeur : les plus de 6 200 organismes emploient
plus de 36 000 personnes juste dans notre province. Cela en fait
l’un des plus grands employeurs de la Nouvelle-Écosse. De plus,
nous aidons à renforcer leur capacité de travailler avec d’autres
secteurs sur les enjeux complexes auxquels nous faisons tous
face dans l’ensemble du Canada, particulièrement dans les
régions rurales. En Nouvelle-Écosse, nous observons un fort
exode de nos jeunes, qui quittent nos collectivités rurales pour se
rendre dans des collectivités urbaines, à l’intérieur et à
l’extérieur de notre province, et jusqu’en Alberta, en Ontario, et
parfois, à Terre-Neuve.

I was asked to speak today to apply a youth lens to our work
and to speak on youth volunteerism. In Canada, 15- to 19-year-
olds volunteer at a rate of 66 per cent. In Nova Scotia, I’m proud
to say that number is 72 per cent, which is the highest in the
country.

On m’a demandé de prendre la parole aujourd’hui afin
d’étudier notre travail sous l’angle des jeunes et de parler du
bénévolat chez les jeunes. Au Canada, ce sont 66 p. 100 des
jeunes âgés de 15 à 19 ans qui font du bénévolat. En Nouvelle-
Écosse, je suis fière de dire que ce chiffre s’élève à 72 p. 100,
soit le plus haut au pays.

The opportunities that our sector provides to those youth
volunteers are difficult to measure. There’s a lack of data in
Canada around the impact of the not-for-profit sector. We’ve
asked government to give Statistics Canada a mandate and the
resources and the budget to measure the impact of our sector
across Canada. The last time that Statistics Canada was given a
mandate to do that kind of data collection was in 2003.

Les possibilités que notre secteur fournit à ces jeunes
bénévoles sont difficiles à mesurer. Il y a une absence de
données au Canada au sujet des répercussions du secteur à but
non lucratif. Nous avons demandé au gouvernement de fournir à
Statistique Canada un mandat, les ressources et le budget pour
mesurer les répercussions de notre secteur dans l’ensemble du
Canada. La dernière fois qu’on a donné à Statistique Canada le
mandat d’effectuer ce type de collecte de données, c’était
en 2003.

Just this past December, Statistics Canada completed a one-
time satellite report on the impact of the sector. Unfortunately,
the data is limited because they only had the capacity to collect
data from registered charities. However, many of the
organizations that work across Canada are not registered
charities. Our sector council is an example of that; we are not a
registered charity. For example, I report to no one on the number
of employees I have. When labour market information in our
sector is difficult to find, then it is very difficult for youth to look
at our sector as an employment destination or to realize the
opportunities that exist there. Our sector employs a significant
number of people. Approximately 8 per cent of the GDP
contribution in Canada comes from the not-for-profit sector. It’s
difficult for us to articulate to youth what the opportunities are
without proper data collection. One of our recommendations is
that the committee encourage and support the government to
give Statistics Canada a mandate to continue to collect data on
our sector.

Juste en décembre dernier, Statistique Canada a achevé un
rapport satellite unique sur les répercussions du secteur.
Malheureusement, les données sont limitées, car le ministère n’a
pu que recueillir des données auprès d’organismes de
bienfaisance enregistrés. Toutefois, bon nombre des organismes
qui travaillent dans l’ensemble du Canada ne sont pas des
organismes de bienfaisance enregistrés. Notre conseil sectoriel
en est un exemple : nous ne sommes pas un organisme de
bienfaisance enregistré. Par exemple, je ne rends aucun compte
sur le nombre d’employés que je possède. Quand il est difficile
de trouver de l’information sur le marché du travail dans notre
secteur, il est aussi très difficile pour les jeunes de considérer
notre secteur comme une destination d’emploi ou de profiter des
occasions qui existent. Notre secteur emploie un grand nombre
de personnes. Environ 8 p. 100 de la contribution au PIB du
Canada provient du secteur à but non lucratif. C’est difficile pour
nous de faire comprendre aux jeunes les possibilités qui existent
sans la présence d’une collecte de données appropriée. Une de
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nos recommandations, c’est que le comité encourage et soutienne
le gouvernement afin qu’il donne à Statistique Canada le mandat
de continuer de recueillir des données sur notre secteur.

We’d also like to bring to your attention the commitment that
the Canadian government has made to Sustainable Development
Goals — SDGs — as have many other countries connected to the
United Nations. Our sector is well positioned to support Canada
in reaching the Sustainable Development Goals. Our sector is
currently working and will continue to work on many of those
goals. We work already in our communities on the issues of
poverty and housing and environment and water — all of those
things which are part of the Sustainable Development Goals are
also part of the mandate and missions of our sector.

Nous aimerions aussi attirer votre attention sur l’engagement
que le gouvernement canadien a pris à l’égard des objectifs de
développement durable — les ODD — à l’instar de nombreux
autres pays associés aux Nations Unies. Notre secteur est très
bien placé pour soutenir le Canada dans l’atteinte des objectifs
de développement durable. Il travaille actuellement sur bon
nombre de ces objectifs, et il continuera de le faire. Nous nous
penchons déjà dans nos collectivités sur les enjeux de la
pauvreté, du logement, de l’environnement et de l’eau — toutes
ces choses qui font partie des objectifs de développement durable
s’inscrivent également dans le mandat et les missions de notre
secteur.

The Canadian government has conducted some consultations
with youth regarding the development of youth policy and
tracking youth volunteerism as it relates to the Sustainable
Development Goals. We encourage the committee to support the
development of a youth policy for Canada and for Statistics
Canada to measure the impact that our sector and volunteers,
including our youth volunteers, have on the Sustainable
Development Goals and track our progress to date — both as a
sector and as a country — on the attainment of the Sustainable
Development Goals.

Le gouvernement canadien a effectué quelques consultations
auprès des jeunes concernant l’élaboration de politiques touchant
les jeunes et le suivi du bénévolat chez les jeunes, par rapport
aux objectifs de développement durable. Nous encourageons le
comité à appuyer l’élaboration d’une politique touchant les
jeunes pour le Canada et Statistique Canada à mesurer les
répercussions de notre secteur et des bénévoles, y compris nos
jeunes bénévoles, sur les objectifs de développement durable et à
faire le suivi de nos progrès à ce jour — tant comme secteur que
comme pays — quant à la réalisation des objectifs de
développement durable.

One of the challenges facing our sector is measuring the
impact of our work as well as the collective impact of our and
other sectors in our province and country. We also need to be
able to identify gaps in Canada’s efforts to achieve the
Sustainable Development Goals?

Entre autres difficultés, notre secteur doit mesurer les
répercussions de son travail, en plus des répercussions
collectives de notre secteur et d’autres secteurs dans notre
province et notre pays. Nous devons aussi pouvoir cerner les
lacunes dans les efforts déployés par le Canada pour atteindre les
objectifs de développement durable.

Support for organizations that work with, employ and provide
opportunities to youth is essential. Our sector is well positioned
to attract and retain youth in rural communities, where retaining
youth is essential to rural sustainability. If we don’t support our
sector to have the capacity to employ and support youth, we face
the potential of a crisis of out-migration. I can’t emphasize
enough how important this is in Eastern Canada where we have
small, rural communities where sometimes our sector is the only
employer in those communities.

Il est essentiel de soutenir des organismes qui travaillent avec
des jeunes, emploient des jeunes et leur fournissent des
possibilités. Notre secteur est bien placé pour attirer et retenir
des jeunes dans des collectivités rurales, où la rétention des
jeunes est essentielle à la durabilité des régions rurales. Si nous
n’appuyons pas notre secteur pour qu’il puisse employer et
soutenir des jeunes, nous faisons face à la possibilité d’une crise
liée à l’exode. Je ne peux insister assez sur l’importance de tout
cela dans l’Est du Canada, où notre secteur est parfois le seul
employeur dans de petites collectivités rurales.

Our sector is often the first opportunity that youth have to
build their opportunities for applying for scholarships and
universities by volunteering and building skills. And our sector is
often the first destination for youth for employment through
summer employment programs and through co-ops. Those
services need to continue. Our government needs to be supported
to continue what they’re doing now and to amplify the
investment they are making into our sector so that we can

Notre secteur est souvent la première occasion pour les jeunes
de demander des bourses et de s’inscrire dans des universités, en
faisant du bénévolat et en renforçant leurs compétences. Il se
révèle souvent être la première destination d’emploi pour les
jeunes, grâce à des programmes d’emploi d’été et de stage. Ces
services doivent se maintenir. Notre gouvernement doit être
soutenu, pour pouvoir continuer ce qu’il fait maintenant et
amplifier les investissements qu’il apporte à notre secteur, pour
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continue to support youth in their volunteering and in their
employment.

que nous puissions continuer de soutenir les jeunes dans leurs
activités bénévoles et leur emploi.

I ask the Senate to think about how the government is working
currently with our sector and how they can strengthen the
government’s works with our sector.

Je demande au Sénat de réfléchir à la façon dont le
gouvernement travaille actuellement avec notre secteur et à la
façon de renforcer les travaux du gouvernement dans notre
secteur.

Thank you very much for this opportunity today. Merci beaucoup de m’avoir donné cette occasion aujourd’hui.

The Chair: Thank you, Ms. MacDonald. Le président : Merci, madame MacDonald.

Chris Pot, Program Director, Hidden Acres Mennonite
Camp and Retreat Centre:  Thank you for the opportunity to
come and share with you today. My name is Chris Pot and I’m
the program director at Hidden Acres Mennonite Camp and
Retreat Centre. We’re located in southwestern Ontario.

Chris Pot, directeur des programmes, Hidden Acres
Mennonite Camp and Retreat Centre : Merci de me permettre
de venir vous parler aujourd’hui. Je m’appelle Chris Pot et je
suis directeur des programmes au Hidden Acres Mennonite
Camp and Retreat Centre, situé dans le Sud-Ouest de l’Ontario.

At Hidden Acres, we serve families, churches, schools and
community organizations by providing a well-maintained,
natural setting for a variety of uses by these groups. We have
operated summer camp programs since 1962 for children and
youth ages 8 to 15, including those with special needs, low-
income single mothers and their children, young adults with
special needs, individuals with disabilities, seniors and more. We
also offer year-round outdoor education, community building
and leadership development opportunities. On average, over
9,000 people visit our camp each year.

Chez Hidden Acres, nous servons des familles, des églises, des
écoles et des organisations communautaires dans un contexte
naturel et bien entretenu, qui permet une diversité d’usages par
ces groupes. Nous exploitons les programmes de camp d’été
depuis 1962 pour des enfants et des jeunes âgés de 8 à 15 ans, y
compris ceux ayant des besoins particuliers, des mères
célibataires à faible revenu et leurs enfants, de jeunes adultes
présentant des besoins particuliers, des personnes handicapées,
des aînés et d’autres encore. Nous offrons également des classes
en plein air durant toute l’année, du renforcement
communautaire et des possibilités de développement du
leadership. En moyenne, plus de 9 000 personnes visitent notre
camp chaque année.

We appreciate that you’re exploring this important area and
wrestling with the challenges that we are facing in terms of how
to engage the upcoming generation to give of their time and
resources to strengthen, support and enrich communities.

Nous vous remercions d’explorer ce domaine important et de
vous attaquer aux difficultés auxquelles nous faisons face, quant
à la façon de mobiliser la prochaine génération à donner de son
temps et de ses ressources dans le but de solidifier, de soutenir et
d’enrichir les collectivités.

As I looked at the list of folks who are sharing alongside of me
today, and in past meetings and future meetings, I wondered to
myself why on earth are we at this table? What do we have to
offer? We’re a small 22-acre camp that has an impact on a
relatively small scale compared to other organizations. I thought
surely there are other folks much more qualified than we are to
share. But I’m glad that you’re including those of us who are
smaller, local non-profits and hearing about our experiences, so
thank you.

En jetant un coup d’œil à la liste des gens qui racontent leur
histoire à mes côtés aujourd’hui, et dans le cadre de réunions
passées et de réunions futures, je me suis demandé pourquoi
diable nous sommes à cette table. Qu’avons-nous à offrir? Nous
sommes un petit camp de 22 acres dont l’influence est
relativement limitée par rapport à d’autres organisations. Je me
suis dit que, sûrement, d’autres personnes étaient beaucoup plus
qualifiées que nous pour venir raconter leur histoire. Toutefois,
je suis heureux que vous ayez choisi d’inclure des petits
organismes locaux à but non lucratif et de nous entendre parler
de nos expériences, donc merci.

We appreciate you welcoming faith-based organizations to the
table recognizing the good they do in society. Sometimes it feels
that the time is not taken to understand the many forms of action
within society that faith-based communities provide that are not
focused on proselytizing. The many actions geared toward
reducing poverty and providing positive options within local

Nous vous remercions d’accueillir à la table des organisations
confessionnelles, reconnaissant le bien qu’elles font dans la
société. Parfois, on a l’impression qu’on ne prend pas le temps
de comprendre les nombreuses formes d’action que les
communautés confessionnelles mettent en oeuvr et au sein de la
société et qui ne sont pas axées sur le prosélytisme.
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communities are sufficient outcomes in the positive effects
experienced by the individual or groups being served.

Les nombreuses mesures destinées à la réduction de la pauvreté
et à la fourniture d’options positives au sein des collectivités
locales sont des résultats suffisants dans les effets positifs qu’ont
ressentis les personnes ou les groupes servis.

One of the key areas that we are finding increasing challenges
with in terms of youth in our organization is recruiting our
summer camp staff team. We hire approximately 45 young
people ranging in age from 17 to 25. These staff are young adults
who recognize the value of creating a safe space for children and
youth to take steps toward independence from their parents and
gain skills and character traits that are recognized as being key to
developing into contributing adults in our communities.

Un des aspects clés qui sont une source de difficultés de plus
en plus grandes pour nous en ce qui touche les jeunes de notre
organisation, c’est le recrutement des employés de notre équipe
pour les camps d’été. Nous embauchons environ 45 jeunes de
17 à 25 ans. Ces employés sont de jeunes adultes qui
reconnaissent la valeur de la création d’un espace sécuritaire
pour les enfants et les jeunes, afin qu’ils puissent cheminer vers
l’indépendance par rapport à leurs parents et acquérir des
compétences et des traits de caractère reconnus comme étant
essentiels pour devenir des adultes qui contribuent à nos
collectivités.

We have developed a relationship with these young people
based on trust, and that, partnered with their desire to serve and
make an impact, makes them want to work at camp.

Nous avons établi avec ces jeunes une relation fondée sur la
confiance qui, de pair avec leur désir de servir et de changer des
choses, est ce qui les motive à travailler au camp.

One of our goals as a camp is to keep our fees as affordable as
possible so any camper who wants to come to camp can,
regardless of their family’s financial situation. One of the factors
that helps us accomplish this is recruiting high-quality staff who
are willing to work from Sunday afternoon to Friday afternoon,
week after week, for room and board plus a very small weekly
salary that equates to an amount well below the minimum wage.
This is becoming more difficult to do as high school and post-
secondary-age young people are facing increasing pressure to
meet the realities of post-secondary education.

Un de nos objectifs en tant que camp, c’est de maintenir nos
coûts à un niveau aussi abordable que possible, de sorte que tout
campeur qui souhaite venir au camp puisse le faire, peu importe
la situation financière de sa famille. Un des facteurs qui nous
aident à accomplir cela, c’est le recrutement de personnel très
qualifié qui est prêt à travailler du dimanche après-midi jusqu’au
vendredi après-midi, semaine après semaine, en échange du gîte
et du couvert, en plus d’un très faible salaire hebdomadaire qui
correspond à un montant bien inférieur au salaire minimum.
C’est de plus en plus difficile à faire, car les jeunes qui ont l’âge
de fréquenter l’école secondaire et postsecondaire font face à des
pressions croissantes pour répondre aux réalités des études
postsecondaires.

I was talking with one of our staff members last summer about
their decision not to return and work at camp again. She cited
money as being the main reason. She is someone who has been a
camper at Hidden Acres since age 8, has a strong interest in the
work that we do, a desire to return, is heading into a university
program where the type of experience that camp provides would
be seen as extremely valuable. However, her financial
obligations are preventing her from taking part. This is
increasingly a more common story that I hear. How do we
grapple and wrestle with this without increasing our fees and
paying our staff minimum wage, and thus making our programs
inaccessible for families?

L’été dernier, je parlais avec une de nos employés de sa
décision de ne pas revenir travailler au camp. Elle a dit que
l’argent était la raison principale. C’est quelqu’un qui a campé à
Hidden Acres depuis ses 8 ans, qui a un fort intérêt dans le
travail que nous faisons, un désir de revenir, qui se destine à un
programme universitaire où le type d’expérience que le camp
fournit serait considéré comme extrêmement utile. Toutefois, ses
obligations financières l’empêchent d’y prendre part. C’est
devenu une histoire de plus en plus courante. Comment nous
attaquons-nous à cet enjeu sans augmenter nos coûts et verser le
salaire minimum à nos employés, et donc rendre le programme
inaccessible à des familles?

One thing that has helped is being able to receive support
through the Canada Summer Jobs program. However, the red
tape in applying for this funding is harder and harder to get
through. We would encourage this committee and the
government to consider changing the requirement for non-
profitable charitable summer camps and other organizations
similar to us, the requirements that force us to pay minimum
wage for 40-hour work week. This would recognize that

Une des choses qui nous ont aidés, c’est de pouvoir recevoir
du soutien par l’intermédiaire du programme Emplois d’été
Canada. Cependant, il est de plus en plus difficile de nous
acquitter des formalités administratives associées à la demande
de financement. Nous encouragerions le comité et le
gouvernement à songer à changer les exigences pour les camps
d’été d’organismes de bienfaisance à but non lucratif et d’autres
organisations semblables à nous, celles qui nous obligent à
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organizations like ours are not easily able to do that and are
exempt from paying the minimum wage.

verser le salaire minimum pour une semaine de 40 heures de
travail. Cela permettrait de reconnaître que des organismes
comme le nôtre n’arrivent pas si facilement à le faire et ne sont
pas tenus de payer le salaire minimum.

I would also encourage the government to consider
implementing a credit program for post-secondary students who
choose to volunteer with non-profit, charitable organizations. I
do not see value in making it a requirement for graduation as it is
at the high school level in Ontario. However, it would place an
incentive and provide recognition for the time they have spent
giving to those organizations.

J’encouragerais également le gouvernement à songer à mettre
en œuvre un programme de crédits pour les étudiants faisant des
études postsecondaires qui choisissent de faire du bénévolat
auprès d’organismes de bienfaisance à but non lucratif. Je ne
juge pas nécessaire d’en faire une exigence pour la diplomation,
comme c’est le cas au niveau secondaire en Ontario. Toutefois,
cela servirait de mesure incitative et de reconnaissance pour le
temps qu’ils ont consacré à ces organismes.

There could be two levels of credit, one for students who have
paid employment, but they also spend time volunteering with
charitable organizations, and another level for students who
choose to work at a place like a non-profit summer camp or other
charitable organization which cannot compensate their staff at
the same level as a full-time job that pays minimum wage or
more. It would be outside of internships or cooperative education
programs which already provide credits for the positions they
take.

Il y a deux niveaux de crédit, un pour les élèves qui ont un
emploi rémunéré, mais qui font aussi du bénévolat auprès
d’organismes de bienfaisance, et un autre pour les élèves qui
choisissent de travailler dans un endroit comme un camp d’été à
but non lucratif ou un autre organisme de bienfaisance qui ne
peut rémunérer ses employés au même titre qu’un employeur
fournissant un emploi à temps plein qui verse un salaire
minimum ou plus. Ce serait différent des programmes de stage
ou d’alternance travail-études, qui fournissent déjà des crédits
pour les postes retenus.

The next generation of young people have a strong desire to
give to their communities and the charitable organizations within
their communities. I often hear them saying that they wish they
could come and work for us, but the financial realities of life
often make it very difficult or even impossible for some of them.

La prochaine génération de jeunes désire fortement donner à
leurs collectivités et aux organismes de bienfaisance à l’intérieur
de leurs collectivités. Je les entends souvent dire qu’ils
aimeraient venir travailler pour nous, mais les réalités financières
de la vie font souvent en sorte qu’il est très difficile, voire
impossible, pour certains d’entre eux de le faire.

I think that making it easier for non-profit, charitable
organizations like ours to access government programs that help
us hire good, quality young people and provide a higher level of
financial support than we could do on our own, as well as
providing post-secondary credits for time spent giving to
charitable organizations, provide two avenues that might tip the
scales in some young people’s favour and might just be enough
to give them the motivation to join in.

Je crois qu’un accès facilité à des programmes
gouvernementaux pour des organismes de bienfaisance à but non
lucratif comme nous qui aident à embaucher de bons jeunes de
qualité et la fourniture d’un soutien financier supérieur à ce que
nous pourrions offrir nous-mêmes, ainsi que des crédits
postsecondaires pour le temps consacré à des organismes de
bienfaisance, offrirait deux avenues qui pourraient faire pencher
la balance en faveur de certains jeunes et suffire à les motiver à
se joindre à nous.

The Chair: I would like to thank the four of you for the good
presentations. I know it will provoke a number of questions from
my colleagues.

Le président : J’aimerais vous remercier tous les quatre de
vos bons exposés. Je sais que ceux-ci susciteront un certain
nombre de questions de la part de mes collègues.

Ms. MacDonald, you talked about the effect of the
employment in the sector in a small province like Nova Scotia,
which has less than a million people. You’re right that in some
small communities, the charity could be the largest employer.
Has the province been of any help in measuring this program?
Your program is in effect now and has been for a few years. Is
there a definable picture of how that works, community by
community, in Nova Scotia?

Madame MacDonald, vous avez parlé de l’effet de l’emploi
dans le secteur d’une petite province comme la Nouvelle-Écosse,
qui compte moins de 1 million de personnes. Vous avez raison
de dire que, dans quelques petites collectivités, le secteur de la
bienfaisance pourrait être le plus grand employeur. La province
a-t-elle joué un quelconque rôle pour mesurer ce programme?
Votre programme est en vigueur maintenant, et ce, depuis
quelques années. Est-il possible de dessiner un portrait du
fonctionnement, d’une collectivité à l’autre, en Nouvelle-
Écosse?
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Ms. MacDonald: No, is the short answer. We are working
closely with the provincial government. Traditionally, we have
this mindset, I think, where governments work with the private
sector around wealth and investment and attach that and define
well-being in terms of economic well-being. Our sector
contributes significantly, not just to social well-being but also to
economic well-being. Unfortunately, province-by-province, we
have very few mechanisms in place to measure this, so we are
working with several departments within the provincial
government at the engagement level, which is a new way of our
sector working with government. Generally, our relationship
with government is regulatory one, where they fund us and we
report to them, and there is no strategic collaboration between
these sectors. So we are trying to figure out, Senator Mercer,
what our sector does contribute community-by-community
across the province, but that’s mostly being sorted by us a sector
council, not necessarily by government.

Mme MacDonald : La réponse courte, c’est non. Nous
travaillons en étroite collaboration avec le gouvernement
provincial. Par le passé, nous avons toujours considéré, je crois,
que les gouvernements travaillent avec le secteur privé pour
favoriser la richesse et l’investissement, puis, de façon connexe,
définissent le mieux-être social à l’aune du bien-être
économique. Notre secteur contribue largement, pas seulement
au mieux-être social, mais aussi au bien-être économique.
Malheureusement, d’une province à l’autre, nous avons en place
très peu de mécanismes pour le mesurer, et nous travaillons donc
avec plusieurs ministères du gouvernement provincial sur le plan
de la mobilisation, qui est une nouvelle façon pour notre secteur
de collaborer avec le gouvernement. Généralement, notre
relation avec le gouvernement est de nature réglementaire; il
nous finance, nous lui rendons des comptes, et il n’y a pas de
collaboration stratégique entre ces secteurs. Nous essayons donc
de découvrir, sénateur Mercer, ce que notre secteur apporte,
collectivité par collectivité, dans toute la province, mais c’est
principalement nous, en tant que conseil sectoriel, qui démêlons
tout cela, pas nécessairement le gouvernement.

One of our recommendations to both our provincial
government and to the Canadian government is they create a
home within government for the not-for-profit-sector so that
together we can look at the health, vitality and the future for our
sector, especially in rural communities.

Une des recommandations que nous faisons à notre
gouvernement provincial et au gouvernement canadien, c’est
qu’ils créent au sein du gouvernement un foyer pour le secteur à
but non lucratif, pour que nous puissions ensemble examiner la
santé, la vitalité et l’avenir de notre secteur, particulièrement
dans les collectivités rurales.

The Chair: It occurs to me that some work done in the sector
creates services in the community that were not there before. I go
back to my days as executive director of The Kidney Foundation
in Nova Scotia. The community of Springhill had no services
with respect to dialysis. There were some in the neighbouring
community of Amherst, but none in Springhill, and with an
aging population in Springhill, there was a fair number of
patients.

Le président : J’ai l’impression qu’une partie du travail fait
dans le secteur crée dans la collectivité des services qui
n’existaient pas auparavant. Je reviens à l’époque où j’étais
directeur général de la Fondation du rein, en Nouvelle-Écosse.
La collectivité de Springhill n’avait aucun service de dialyse. Il y
en avait quelques-uns dans la collectivité voisine d’Amherst,
mais aucun à Springhill, et étant donné la population vieillissante
à Springhill, le nombre de patients était assez élevé.

The establishment of a chapter of The Kidney Foundation
proved to be the catalyst to move the provincial government to
establish a satellite unit for hemodialysis for kidney patients in
that community. It was more than 25 years ago. I spoke at the
twenty-fifth anniversary of the chapter a few years ago, but it
was generated by the volunteers, and that service is now in a
position within the community that no government has the nerve
to consolidate the program of two communities into one because
it is seen to be so valuable.

L’établissement d’un chapitre de la Fondation du rein s’est
révélé le catalyseur nécessaire pour amener le gouvernement à
établir une unité satellite d’hémodialyse pour les patients en
insuffisance rénale chronique dans cette collectivité. C’était il y
a plus de 25 ans. J’ai pris la parole lors du 25e anniversaire du
chapitre il y a quelques années, et c’était le fruit du travail de
bénévoles. Aujourd’hui, tel que le service est actuellement offert
dans la collectivité, le gouvernement n’a pas l’audace de
fusionner le programme des deux collectivités en un seul, car on
considère qu’il est très utile.

Are you trying to measure those things as well as the human
resource side? It’s the service side that you provide in certain
communities. I just give that one example. There are dozens
more.

Essayez-vous de mesurer ces choses tout comme le volet des
ressources humaines? Ce sont les services que vous fournissez
dans certaines collectivités. Je ne donne que cet exemple, mais il
en existe des dizaines.

Ms. MacDonald: Yes. We are definitely interested in
measuring not just the labour market and economic impact but
the social impact. One of the challenges in our sector is the

Mme MacDonald : Oui. Nous souhaitons assurément
mesurer non seulement l’impact sur le marché du travail et les
répercussions économiques, mais aussi les répercussions
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capacity for our sector to do things outside of mission delivery.
So it’s easy to get a donor, for example, to invest in buying a
child a $25 pair of sneakers, but the expectation from that donor
is that that child will get a $25 pair of sneakers.

sociales. Une des difficultés de notre secteur, c’est la capacité de
faire des choses qui s’éloignent de la réalisation de la mission.
Donc, par exemple, c’est facile d’amener un donateur à investir
dans l’achat d’une paire d’espadrilles à 25 $ pour un enfant, mais
ce donateur s’attend à ce que l’enfant reçoive une paire
d’espadrilles à 25 $.

There is very little investment into the capacity of our sector,
for example, to hire somebody to figure out which child needs
these sneakers, to measure the impact of that child receiving
those sneakers. Was that child all of a sudden able to participate
in a sport that they were never able to participate in before? We
don’t measure those things very effectively in our sector, and we
may measure them organization-by-organization, so I’m sure
The Kidney foundation is able to measure the impact directly of
their services on their membership. Unfortunately, The Kidney
Foundation probably doesn’t work that closely with the Cancer
Society or the Canadian Foundation for Women's Health or those
other foundations to report collectively on the impact of their
health services on the health of the clients or the residents of
Nova Scotia or in any other province. There needs to be some
capacity put into the sector, so that we have the capacity to do
things, like lift our head from our missions to measure our
impact.

On investit très peu dans la capacité de notre secteur, par
exemple, pour qu’il puisse embaucher quelqu’un pour découvrir
quel enfant a besoin de ces espadrilles, mesurer les répercussions
une fois que cet enfant les a reçues. Cet enfant est-il
soudainement capable de participer à un sport qui n’était pas à sa
portée auparavant? Nous ne mesurons pas ces choses très
efficacement dans notre secteur et nous pourrions les mesurer
une organisation à la fois, donc je suis sûre que la Fondation du
rein est à même de mesurer directement les répercussions de ses
services sur ses membres. Malheureusement, la Fondation du
rein ne travaille probablement pas en étroite collaboration avec
la Société canadienne du cancer ou la Fondation canadienne de
la santé des femmes ou d’autres fondations de façon à produire,
collectivement, des rapports sur les répercussions de leurs
services de santé offerts aux clients ou aux résidants de la
Nouvelle-Écosse ou de toute autre province. Une certaine
capacité doit être investie dans le secteur, pour que nous
puissions faire des choses, comme prendre une pause de notre
travail pour mesurer les répercussions connexes.

The Chair: That’s right. The impact of everybody’s efforts
here certainly comes to be noticed when they are removed.

Le président : C’est exact. On remarque certainement les
répercussions de tous les efforts déployés lorsqu’on retire ces
services.

Ms. MacDonald: Absolutely. Mme MacDonald : Tout à fait.

The Chair: It’s important to measure as we go along so that
we don’t get to the point where a service that’s become
important to a community is removed.

Le président : C’est important de les mesurer au fur et à
mesure, pour ne pas arriver à un stade où un service qui est
devenu important pour une collectivité est retiré.

Senator Omidvar: Thank you all for making your way into
icy Ottawa. I appreciate that and I appreciate your testimony.

La sénatrice Omidvar : Merci à vous tous d’être venus
jusqu’à Ottawa, qui est glacial. Je vous en remercie et je vous
remercie de votre témoignage.

Mr. Pot, your testimony evoked a personal response in me. My
two daughters have both worked at summer camps. I know,
successful as they are today, it was that foundation of leadership
development that they got in those camps and the opportunities
there that really gave them a lift, so thank you for the work that
you do.

Monsieur Pot, votre témoignage a suscité chez moi une
réaction personnelle. Mes deux filles ont toutes deux travaillé
dans des camps d’été. Je sais, comme en témoigne leur réussite
aujourd’hui, que ce sont les compétences en leadership qu’elles
ont acquises dans ces camps et les possibilités connexes qui leur
ont vraiment donné l’élan nécessaire, donc je vous remercie du
travail que vous faites.

You are all associated with young people for volunteering. I’d
like to start off questions at a somewhat macro level. The
evidence we have heard previously on volunteering and giving
suggests that young people are engaged, they are interested, but
their ways of expressing it are different. They are not that
interested in attaching themselves to an institution. They are
much more interested in attaching themselves to a $25 pair of
sneakers that someone will get.

Vous êtes tous associés à des jeunes dans le secteur du
bénévolat. J’aimerais d’abord poser des questions à un niveau
plutôt global. Les données probantes que nous avons entendues
plus tôt sur le bénévolat et les dons donnent à penser que les
jeunes sont mobilisés et qu’ils sont intéressés, mais leurs moyens
pour l’exprimer diffèrent. Ils ne souhaitent pas tant s’attacher à
un établissement, mais s’intéressent beaucoup plus à une paire
d’espadrilles à 25 $ que quelqu’un pourra obtenir.
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How do you manage to keep your volunteers engaged? What
should the role of the federal government be in generating
greater opportunities for volunteerism within this context of a
certain amount of capriciousness?

Comment réussissez-vous à continuer de mobiliser vos
bénévoles? Quel devrait être le rôle du gouvernement fédéral
pour générer de plus grandes possibilités de bénévolat dans ce
contexte, où il existe un certain degré d’inconstance?

Mr. Alio: One of the interesting things with Jumpstart
volunteers is most of them have been working with us for over
two years, since the beginning of the organization. I think one of
the reasons, as you mentioned, Senator Omidvar, that they are
interested in that $25, is that they see the impact. When young
people are doing something and see the impact out of their work,
then they get interested. I think for many organizations right now
the mentality is that you come to do administrative work, or this
is the work we have, but there is no way to report to the
volunteer the impact and results of what they did.

M. Alio : Une des choses intéressantes avec les bénévoles de
Jumpstart, c’est que la plupart d’entre eux travaillent avec nous
depuis plus de deux ans, depuis les débuts de l’organisation. Je
pense que, comme vous l’avez dit, sénatrice Omidvar, une des
raisons pour lesquelles ils s’intéressent à ces 25 $, c’est qu’ils
voient les répercussions. Quand des jeunes font quelque chose et
voient les répercussions de leur travail, ils s’intéressent. Je crois
que la mentalité de nombreux organismes en ce moment, c’est
que vous venez faire du travail administratif — voici le travail
que nous avons à vous confier —, mais il n’y a aucune façon de
signaler aux bénévoles les répercussions et les résultats de ce
qu’ils ont fait.

At Jumpstart, the volunteers have voting power as much as I
do as a co-founder and director. We are very careful when hiring
volunteers. We sit with them for long hours. When we get them
into the family, they become change makers, and we ask all the
volunteers to send us a report at the end of the month on what
they have done. Then we share that report with everyone so
everyone can see exactly what is being done, what the outcomes
are. So now the volunteers are not really volunteers; they’re like
a member of the organization, they are planning with us and they
are working with us.

Chez Jumpstart, les bénévoles ont le même droit de vote que
celui que je détiens en tant que cofondateur et directeur. Nous
sommes très prudents au moment d’embaucher des bénévoles.
Nous nous assoyons avec eux pendant de longues heures.
Lorsque nous les faisons entrer dans la famille, ils deviennent
des artisans du changement, et nous demandons à tous les
bénévoles de nous envoyer, à la fin du mois, un rapport sur ce
qu’ils ont fait. Puis, nous transmettons ce rapport à tout le
monde, pour que tous puissent voir exactement ce qui est fait et
quels sont les résultats. Donc, maintenant, les bénévoles ne sont
pas vraiment des bénévoles; ils sont autant de membres de
l’organisation; ils planifient les choses et travaillent avec nous.

I think something was also mentioned about the logic of the
universal citizen. I think youth right now are attracted to this in
so many ways. We are part of an international network called
Network for Refugee Voices in Geneva to bring refugees to
policy-making with member states. There was one time when I
needed a volunteer for this work, which is international work. In
less than one day I got more than 10 volunteers just because of
the notion that this is the international impact you can create.

Je crois qu’on a aussi mentionné une chose au sujet de la
logique du citoyen universel. Je crois que les jeunes en ce
moment sont attirés par cela, à bien des égards. Nous faisons
partie d’un réseau international qui s’appelle le Réseau pour la
voix des réfugiés à Genève, afin d’amener des réfugiés à élaborer
des politiques avec les États membres. À une occasion, j’avais
besoin d’un bénévole pour faire ce travail, qui est du travail
international. En moins de un jour, j’ai trouvé plus de
10 bénévoles, juste parce que le travail peut avoir des
répercussions internationales.

Those are a few thoughts on how we keep them. C’étaient là quelques idées sur la façon dont nous les retenons.

Senator Omidvar: That’s very interesting. Thank you. La sénatrice Omidvar : C’est très intéressant. Merci.

I’ll focus my next question to Mr. Chan, D2D. I notice that
you have registered as a not-for-profit and not as a charity. Can
you explain to us your reason behind doing that?

Ma prochaine question s’adresse à M. Chan, de la
D2D Destiny Foundation. Je remarque que vous vous êtes
enregistré comme organisme à but non lucratif, et non pas
comme organisme de bienfaisance. Pourriez-vous nous expliquer
la raison pour laquelle vous avez fait ce choix?

Mr. Chan: The main reason for us to register as a non-profit
is that, for charity status, we have to issue tax receipts. A major
point that came to mind is that we didn’t want to have the
liability of issuing tax receipts to our donors. As a non-profit, we

M. Chan : La principale raison pour laquelle nous sommes
enregistrés comme organisme à but non lucratif, c’est que, pour
obtenir le statut d’organisme de bienfaisance, nous devons
remettre des reçus fiscaux. Un élément majeur qui est ressorti,
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still support different organizations; but at the same time, the tax
receipts are issued by our beneficiaries.

c’est que nous ne voulions pas être responsables de remettre des
reçus pour déductions fiscales à nos donateurs. En tant
qu’organisme à but non lucratif, nous appuyons toujours des
organismes différents; mais en même temps, les reçus pour
déductions fiscales sont remis par nos bénéficiaires.

Senator Omidvar: I see. You mentioned that you have a
quasi-Amazon-like online store. Does your not-for-profit status
enhance your capacity to generate revenues for your mission or
does it limit it? Because there are rules and regulations around
use of funds and how you generate funds, et cetera. Can you
unpack that a little for us?

La sénatrice Omidvar : Je vois. Vous avez dit que vous
détenez une boutique en ligne qui ressemble à Amazon. Votre
statut d’organisme à but non lucratif rehausse-t-il votre capacité
de générer des revenus pour votre mission ou la limite-il? Il y a
des règles et des règlements au sujet de l’utilisation des fonds et
de la façon dont vous en générez, et cetera. Pourriez-vous
décortiquer tout cela un peu pour nous?

Mr. Chan: I think it does not necessarily limit us because, for
our non-profit organization and our online store, all our items are
donated to us, so we don’t incur any cost. For example, if we get
a handbag and sell it for $100, 80 per cent will be donated to a
beneficiary that we support and 20 per cent is withheld because
of administration fees for our non-profit organization.

M. Chan : Je crois que cela ne nous limite pas
nécessairement, parce que, pour notre organisme à but non
lucratif et notre boutique en ligne, tous les articles nous sont
donnés, donc nous n’engageons aucun coût. Par exemple, si nous
recevons un sac à main et le vendons 100 $, 80 p. 100 seront
donnés à un bénéficiaire que nous soutenons, et 20 p. 100 seront
retenus, en raison des frais administratifs de notre organisme à
but non lucratif.

Senator Omidvar: Thank you. I may need to return to you
with other questions.

La sénatrice Omidvar : Merci. Je vais peut-être devoir
revenir à vous avec d’autres questions.

I’m curious, Ms. MacDonald: You talked about social finance
and social innovation. You know that the federal government
has — to some extent by the urging of the Senate — established
a $755 million fund. It would be national but will have regional
expressions.

Je suis curieuse, madame MacDonald : vous avez parlé de
sociofinancement et d’innovation sociale. Vous savez que le
gouvernement fédéral a établi — dans une certaine mesure, à
l’invitation du Sénat — un fonds de 755 millions de dollars. Il
s’agirait d’un fonds national qui a des tentacules régionaux.

At this point, with the information you have, are you thinking
of working with this fund? What kind of capacity would your
community need to step up to the plate and become part of this
new ecosystem that we are trying to create?

En ce moment, compte tenu des renseignements que vous
disposez, songez-vous à exploiter ce fonds? De quel type de
capacité votre collectivité aurait-elle besoin pour intervenir et
faire partie de ce nouvel écosystème que nous essayons de créer?

Ms. MacDonald: Yes, the strategy is an exciting initiative for
our sector. We have been hosting conversations around the social
innovation and social finance strategy, trying to get our sector to
be aware, one, that it exists, and trying to suss out from our
sector what the capacity is for the sector to engage.

Mme MacDonald : Oui, la stratégie représente une initiative
emballante pour notre secteur. Nous avons animé des
conversations au sujet de l’innovation sociale et d’une stratégie
sur le sociofinancement, en essayant, dans un premier temps,
d’amener notre secteur à prendre conscience de son existence, et
dans un deuxième temps, de découvrir auprès de notre secteur
quelle capacité il peut mobiliser.

For example, one of the recommendations from the committee
is around data collection. It’s difficult, even for StatsCan. We
met with StatsCan back in October, and they have indicated to us
that it’s difficult for them to collect information and data that
doesn’t exist. In order for our sector to be able to participate —
even that single recommendation of the strategy — our sector
needs to have the training and capacity to know how to measure
their impact. There are a lot of recommendations in the strategy.

Par exemple, une des recommandations du comité porte sur la
collecte de données, qui est difficile, même pour Statistique
Canada. Nous avons rencontré des représentants de Statistique
Canada en octobre, et ils nous ont dit que c’est difficile pour eux
de recueillir des renseignements et des données qui n’existent
pas. Pour que notre secteur soit à même de participer — même
cette recommandation simple de la stratégie —, il doit détenir la
formation et la capacité nécessaires pour savoir comment
mesurer ses répercussions. Beaucoup de recommandations
figurent dans la stratégie.
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In terms of the question you asked my colleague around
registry, Nova Scotia is one of the few provinces that have the
hybrid capacity to register community investment corporations,
which allow social purpose businesses to exist in the province.

Par rapport à la question que vous avez posée à mon collègue
au sujet du registre, la Nouvelle-Écosse est une des rares
provinces qui ont la capacité hybride d’enregistrer des sociétés
d’investissement dans les collectivités, ce qui permet l’existence
d’entreprises à vocation sociale dans la province.

Part of the strategy and part of the reason for the
recommendations in that strategy is around the innovation of
social enterprise and the fact that not-for-profits can’t continue to
rely on government for their core funding. It’s difficult to rely on
volunteers and donors as we try to address more and more
complex social and economic issues. It requires a certain level of
professionalism. For us, engagement in that strategy boils down
to capacity and awareness.

Une partie de la stratégie et de la raison justifiant les
recommandations contenues dans cette stratégie concerne
l’innovation de l’entreprise sociale et le fait que les organismes à
but non lucratif ne peuvent pas continuer de compter sur le
gouvernement pour leur financement de base. C’est difficile de
dépendre des bénévoles et des donateurs, tandis que nous
essayons de réagir à des enjeux socioéconomiques de plus en
plus complexes. Cela nécessite un certain niveau de
professionnalisme. Pour nous, la participation à cette stratégie se
résume à la capacité et à la sensibilisation.

Senator Martin: Thank you, chair. Your questions aligned
with some of the questions I had as well, so maybe I will
continue along that line.

La sénatrice Martin : Merci, monsieur le président. Vos
questions s’alignaient sur certaines des questions que je voulais
aussi poser, donc je vais peut-être poursuivre dans cette veine.

First of all, thank you so much for your presentations. It was
great to hear about the kind of successful youth engagement that
is happening, understanding that there are challenges as well.

Tout d’abord, un grand merci pour vos exposés. J’ai trouvé
génial d’entendre parler du type de mobilisation réussie des
jeunes qui se produit, de comprendre aussi les difficultés
connexes.

My first question is for Arthur Chan. I know of your
organization and I’m very impressed with the incredible youth
engagement that you have. You talked about the Little Angels,
the elementary kids you are engaging early on.

Ma première question s’adresse à Arthur Chan. Je connais
votre organisation et je suis très impressionnée par votre
mobilisation incroyable auprès des jeunes. Vous avez parlé de
Little Angels, les élèves du primaire que vous mobilisez très tôt.

We heard from Mr. Alio that the volunteers become part of the
decision-making, so they are very engaged — in fact, even at the
highest level of international engagement. I can see how that
would be very motivating for young volunteers.

Nous avons entendu M. Alio dire que les bénévoles font partie
du processus décisionnel, et ils sont donc très mobilisés — en
fait, même au plus haut degré de participation internationale. Je
peux voir à quel point cela est très motivant pour de jeunes
bénévoles.

You didn’t get a chance to answer that question, but I’d love
to hear about your engagement of even the youngest of our
citizens. Also, you have this big goal of creating this sort of
Amazon of charities. But is there a strategic plan? Do you see
your pathway forward? If so, is there a role for government to
support this lofty goal of yours?

Vous n’avez pas eu l’occasion de répondre à cette question,
mais j’aimerais entendre parler de votre mobilisation des plus
jeunes de nos citoyens. De plus, vous avez comme grand objectif
de créer cette sorte d’Amazon des organismes de bienfaisance.
Cependant, y a-t-il un plan stratégique? Savez-vous quelle voie
vous devez suivre? Le cas échéant, le gouvernement a-t-il un rôle
à jouer pour soutenir ce noble objectif qui est le vôtre?

Mr. Chan: I’ll address the question of engagement first. I
think what we do very well at our organization is to build a sense
of community and family. I often speak with our members. Our
group ranges from elementary kids to first- or second-year
university students. When I speak with our high school members,
it’s kind of funny. I ask them: Why did you join us in the first
place to volunteer and give back to the community? They give us
a real answer. They tell us, “My mom and dad forced me to join
at the beginning.” That’s the truth. That’s what I get from all of
them. But it’s the fact that they join us at a very young age. Most
of them join us at Grade 6 or 7, and they are with us onwards,
until graduation.

M. Chan : Je vais d’abord aborder la question de la
mobilisation. Je crois qu’il y a une chose que nous faisons très
bien dans notre organisation : la création d’un sentiment de
communauté et de famille. Je parle souvent à nos membres.
Notre groupe est composé d’élèves du primaire jusqu’à la
première ou deuxième année de l’université. Lorsque je discute
avec nos membres du secondaire, c’est assez drôle. Je leur
demande : qu’est-ce qui vous a motivés à vous joindre à nous
pour faire du bénévolat et redonner à la collectivité? Ils nous
donnent une vraie réponse et nous disent : « C’est ma mère et
mon père qui m’y ont forcé au début ». C’est la vérité. C’est ce
que je les entends tous dire, mais ils se joignent à nous à un très
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jeune âge. La plupart d’entre eux sont en 6e ou 7e année, et ils
resteront auprès de nous jusqu’à l’obtention de leur diplôme.

During the time they are with us, we build a close bond with
each member. Most of them have siblings, so they share with
their siblings as well. We have elementary students who join us,
we have high school members, and we have our university
students. It’s building a sense of community with the whole
team. It’s more than just an organization and more than team
members and partners. We work very closely with them. We
give each member an opportunity to use their talents to fund
raise. That’s the idea that I mentioned of “Aptitude Gratitude,”
that we identify each of our member’s skills and use their skills
to fund raise.

Durant cette période, nous établissons un lien étroit avec
chaque membre. La plupart d’entre eux ont des frères et des
sœurs, et ils échangent donc aussi avec eux. Des élèves du
primaire, du secondaire et de niveau universitaire font partie de
nos membres. Nous créons un sentiment de communauté avec
toute l’équipe. C’est bien plus que juste une organisation, avec
des membres d’équipe et des partenaires. Nous travaillons en
étroite collaboration avec eux. Nous donnons à chaque membre
la possibilité d’utiliser ses talents pour recueillir des fonds. C’est
l’idée que j’ai mentionnée de la « gratitude face à l’aptitude »,
c’est-à-dire que nous reconnaissons les compétences de chacun
de nos membres et les utilisons pour recueillir des fonds.

For example, one of our members is very good at playing the
piano. He’s been doing that since he was a young kid. Since he
enjoys playing the piano, we hosted a fundraising charity concert
with him last year, using his talents to give back to the
community and to make a difference.

Par exemple, un de nos membres joue très bien du piano, et ce,
depuis qu’il est tout jeune. Comme il aime jouer de cet
instrument, nous avons organisé un concert de bienfaisance et de
charité avec lui l’an dernier, en nous servant de ses talents pour
redonner à la collectivité et contribuer à changer les choses.

As for the second question of a strategic plan to grow our
online store, I can’t fully answer the question right now.
However, it’s a big goal for our team. It’s definitely a dream that
we want to make happen in the future. We are innovative and we
incorporate the idea of having a business mindset in terms of this
online store. This has no limit, and I always believe that
philanthropy has no boundaries. As long as you have a belief,
you can achieve anything.

Pour ce qui est de la deuxième question, sur un plan
stratégique pour faire croître notre boutique en ligne, je ne peux
pas pleinement y répondre en ce moment. Toutefois, c’est un
grand objectif pour notre équipe. C’est assurément un rêve que
nous voulons réaliser dans l’avenir. Nous sommes novateurs et
nous incorporons l’idée d’avoir un esprit d’entreprise à l’égard
de cette boutique en ligne. Il n’y a pas de limites, et je crois
toujours que la philanthropie n’en a pas. Tant et aussi longtemps
que vous avez une croyance, vous pouvez accomplir n’importe
quoi.

Senator Martin: Thank you. La sénatrice Martin : Merci.

Mr. Alio, you talked about having an effective volunteering
model. I think one of the strengths of a committee study is where
we can identify best practices and make sure that others see how
effective certain organizations have been. You have talked about
your successful engagement. Is there anything else regarding
your volunteer model that could be shared with others that you
haven’t had a chance to expand on?

Monsieur Alio, vous avez parlé du besoin d’avoir un modèle
de bénévolat efficace. Je crois que l’une des forces d’une étude
du comité, c’est de cerner les pratiques exemplaires et nous
assurer que d’autres prennent la pleine mesure de l’efficacité de
certaines organisations. Vous avez parlé de votre mobilisation
réussie. Y a-t-il autre chose concernant votre modèle de
bénévolat que vous n’avez pas eu l’occasion d’approfondir qui
pourrait être communiqué à d’autres?

Mr. Alio: The other thing is to create more departments, one
of the things that our volunteers get. If you go to our website,
you will see one of our programs, for example, Construction
Connection. If you want to reach out to this, the email is
construction@rcjp.ca. For each program we have an email. Over
80 per cent of those emails are managed by volunteers. This is
the program they are responsible for. Each one will create those
kinds of circles. You are volunteering for this specific role in this
department. Then maybe two or three members of that team will
create the support, work together and follow each other in a way.
They split the tasks among themselves.

M. Alio : L’autre chose, c’est de créer plus de services, une
des choses que nos bénévoles comprennent. Si vous allez sur
notre site web, vous verrez un de nos programmes, par exemple,
Construction Connection. Si vous voulez le rejoindre, l’adresse
de courriel est construction@rcjp.ca. Pour chaque programme,
nous avons une adresse courriel. Plus de 80 p. 100 de ces
courriels sont gérés par des bénévoles. C’est le programme dont
ils sont responsables. Chacun va créer ces types de cercles. Vous
faites du bénévolat pour ce rôle précis dans ce service, puis,
peut-être que deux ou trois membres de cette équipe vont créer le
service de soutien, travailler ensemble et se suivre les uns les
autres, d’une certaine façon. Ils se répartissent les tâches entre
eux.
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We started having those kinds of departments only about six
months ago. That improved the work of our volunteers and
helped our enrolment of volunteers. It’s a continuous learning
curve for us to keep volunteers doing work with us for more than
two years. I never even imagined that.

Ces types de services n’existent que depuis six mois environ.
Ils ont permis d’améliorer le travail de nos bénévoles et de
faciliter l’inscription des bénévoles. C’est une courbe
d’apprentissage continue pour nous de continuer à travailler avec
des bénévoles pendant plus de deux ans. Je n’avais jamais
imaginé cela.

I strongly believe that we need to manage the non-profit as a
business. Many people get ticked off when they hear that phrase
“manage non-profit as a business.” This is one of the reasons we
are successful so far. But at the same time, the government needs
to understand that non-profits need to be managed as a business.
Then they understand that funding — for example, social media
work of this organization, communication channels of this
organization, capacity building — not only to take the capacity
from the 15 per cent overhead money. If they understand that
this is a business, they would actually be able to be open to fund
more of this or the social impact. We created something called
social return on investment. As a non-profit that was created by
the volunteers. That was an idea given by a volunteer. For every
dollar invested in us, we give Canada $7.50 back in tax
contribution and savings. This number made a huge difference
for us and for the volunteer to understand what is being done.

Je crois fermement que nous devons gérer l’organisme à but
non lucratif à la manière d’une entreprise. Nombre de gens sont
mécontents lorsqu’ils entendent ceci : « gérer les organismes à
but non lucratif à la manière d’une entreprise ». C’est une des
raisons pour lesquelles nous avons réussi jusqu’à maintenant. En
même temps, le gouvernement doit comprendre que les
organismes à but non lucratif doivent être gérés comme une
entreprise. Ils comprendront ensuite que le financement — par
exemple, le travail sur les médias sociaux de cet organisme, ses
chaînes de communications, le renforcement des capacités... et
qu’il n’est pas question de réduire la capacité de l’organisme en
consacrant 15 p. 100 du financement aux frais généraux. S’ils
comprenaient que c’est une entreprise, ils seraient en fait ouverts
à financer une plus grande partie des activités ou des
conséquences sociales. Nous avons créé quelque chose qui
s’appelle le rendement social de l’investissement, à titre
d’organisme à but non lucratif créé par les bénévoles. C’était
l’idée d’un bénévole. Pour chaque dollar investi dans
l’organisation, nous redonnons 7,50 $ au Canada en
contributions fiscales et en épargnes. Ce chiffre a grandement
contribué à changer les choses pour nous, et pour que les
bénévoles comprennent ce que l’on fait.

Senator Martin: Thank you. La sénatrice Martin : Merci.

Senator Omidvar: I’m going to carry on the same line of
questioning. There are some interesting takeaways from all four
of you. In order to ensure that youth are engaged with
volunteering, you need ownership, a voice, structure and good
management.

La sénatrice Omidvar : Je vais poursuivre sur la même
lancée. Vous nous avez donné tous les quatre quelques points
intéressants à retenir. Afin de vous assurer que les jeunes font du
bénévolat, vous avez besoin d’une appartenance, d’une voix,
d’une structure et d’une bonne gestion.

But I have noticed that we talked about volunteer opportunities
that are primarily high-touch engagement, one on one. You have
talked about that, Mr. Chan, Mr. Alio and Mr. Pot. It seems to
me the most meaningful experiences are local experiences.

J’ai remarqué que nous avons parlé de possibilités de
bénévolat, où l’on a surtout des contacts très personnalisés, de
façon individuelle. Vous en avez parlé, messieurs Chan, Alio et
Pot. Il me semble que les expériences les plus précieuses sont
celles qui ont lieu dans la localité.

Mr. Pot, you have put forward a proposal to create incentives
so that more young people volunteer in your camp, for example.
Both your proposals are actually within the jurisdiction of the
provincial government; labour laws and university credits
et cetera. What would you have the federal government do in its
role in promoting a national volunteer strategy, understanding
that volunteerism is for the most part local?

Monsieur Pot, vous avez présenté une proposition pour la
création de mesures incitatives afin qu’un plus grand nombre de
jeunes se portent bénévoles dans votre camp, par exemple. Vos
deux propositions relèvent en fait de la compétence provinciale;
les lois sur le travail et les crédits universitaires, et cetera. Que
demanderiez-vous au gouvernement fédéral de faire dans son
rôle de promotion d’une stratégie de bénévolat nationale, si l’on
suppose que le bénévolat est surtout local?

Mr. Pot: I recognize that my second recommendation on
university credits may have some challenges for the government
to have an impact on. There are programs in place. That
recommendation came out of a conversation with the father of a

M. Pot : Je reconnais qu’il pourrait se révéler ardu pour le
gouvernement d’avoir une influence sur ma deuxième
recommandation, les crédits universitaires. Il y a des
programmes en place. Cette recommandation est ressortie d’une
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university-age student currently and talking about how he thinks
it would help engage his daughter in being able to give back.

conversation avec le père d’une élève actuellement en âge de
fréquenter l’université, qui croyait que cela pourrait aider à
amener sa fille à redonner.

Maybe you can correct me. Is Canada Summer Jobs a federal
program?

Corrigez-moi si j’ai tort : le programme Emplois d’été Canada
est-il de ressort fédéral?

Senator Omidvar: It’s a federal program, but minimum wage
is a provincial jurisdiction. You are referring to the application
where you have to commit to paying minimum wage?

La sénatrice Omidvar : C’est un programme fédéral, mais le
salaire minimum est de compétence provinciale. Vous faites
allusion à la demande où vous devez vous engager à verser le
salaire minimum?

Mr. Pot: Yes. It is very difficult for us to do that with our
current structure because we are exempt from paying minimum
wage. If we want to do this, we have our staff work for a few
weeks, or a portion of their time, and volunteer a portion of their
time. So they are volunteering but it makes it challenging. If
there is a way to recognize non-profits and charities, while
recognizing that some of these places don’t financially support
their volunteers or staff — in my case, I call them staff but
essentially they are volunteers — it would make that a lot easier
if there was a way to provide an exemption within that Canada
Summer Jobs Program to not have to pay minimum wage.

M. Pot : Oui. C’est très difficile pour nous de le faire dans le
cadre de notre structure actuelle, car nous ne sommes pas tenues
de payer le salaire minimum. Si nous voulons le faire, nos
employés travaillent pendant quelques semaines, ou une partie de
leur temps, et font du bénévolat une autre partie de leur temps.
Ils font donc du bénévolat, mais cela complique les choses. S’il y
avait une façon de reconnaître les organismes à but non lucratif
et les organismes de bienfaisance, tout en gardant à l’esprit que
certains de ceux-ci ne soutiennent pas financièrement leurs
bénévoles ou leurs employés — dans mon cas, je les appelle
employés, mais essentiellement, ce sont des bénévoles — cela
faciliterait beaucoup les choses, s’il y avait un moyen de prévoir
dans le programme Emplois d’été Canada une exemption
permettant de ne pas verser de salaire minimum.

Senator Omidvar: We haven’t heard that recommendation
before. We’ll certainly take it under advisement. But I wonder
about the unintended outcomes of such a proposal. It’s a slippery
slope. Minimum wage standards are there for a good reason, so
that people don’t get exploited. You probably know about the
internship issue where young people are forced to volunteer in
order to get a job. That’s called an internship in some cases. It’s
a tricky slope. I’m sure you recognize that. Do others have
comments?

La sénatrice Omidvar : Nous n’avons jamais entendu cette
recommandation auparavant. Nous allons certainement l’étudier,
mais je m’interroge sur les résultats imprévus d’une telle
proposition. C’est un terrain glissant. Les normes touchant le
salaire minimum existent pour une bonne raison, afin que les
gens ne soient pas exploités. Vous êtes probablement au courant
de la question des stages, où des jeunes sont forcés de faire du
bénévolat pour obtenir un emploi. Cela s’appelle un stage dans
certains cas. C’est un terrain glissant. Je suis sûre que vous le
reconnaîtrez. Y en a-t-il d’autres qui souhaitent dire quelque
chose?

Ms. MacDonald: It is a challenge in our sector to compete
with other sectors to retain our youth because of the low
compensation rates. There is an expectation, almost, that our
sector will do its work with unpaid labour. It is a very slippery
slope to continue in that mindset that the social well-being in our
community should be dependent on the volunteers to do that
work. There is a requirement almost of government to work with
our sector around some of these national issues.

Mme MacDonald : C’est difficile dans notre secteur de
concurrencer d’autres secteurs pour retenir nos jeunes, en raison
des faibles salaires. C’est presque comme si on s’attendait à ce
que notre secteur fasse son travail avec de la main-d’œuvre non
rémunérée. C’est un terrain très glissant que de continuer dans
cet état d’esprit selon lequel le mieux-être social dans notre
collectivité devrait dépendre des bénévoles qui font ce travail.
C’est presque une obligation pour le gouvernement de travailler
avec notre secteur sur certaines de ces questions nationales.

You asked about volunteer strategies where volunteering is
local. How do we support that nationally? For example,
Volunteer Canada has supported in each province the on-
boarding of a website. In Nova Scotia we have Volunteer Nova
Scotia, which is an online portal for youth searching for
volunteer opportunities. That portal, across each province, is
connected through Volunteer Canada nationally. How well
supported? It’s a single term initiative. Like most of the

Vous avez posé une question au sujet des stratégies de
bénévolat lorsque le bénévolat est local. Comment le soutenons-
nous à l’échelle nationale? Par exemple, Bénévoles Canada a
soutenu dans chaque province la mise sur pied d’un site web. En
Nouvelle-Écosse, Volunteer Nova Scotia est un portail en ligne
pour les jeunes qui recherchent des possibilités de bénévolat.
Dans chaque province, ce portail est associé à Bénévoles Canada
à l’échelle nationale. Est-il bien soutenu? C’est une initiative de
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initiatives that happen in the not-for-profit sector, it’s based on
project funding. It has an end date. It puts expectations out there
that our sector cannot necessarily continue after the end of that
project date.

durée unique. Comme la plupart des initiatives produites dans le
secteur à but non lucratif, cela dépend du financement du projet.
Il y a une date de fin, ce qui impose des attentes selon lesquelles
notre secteur ne peut pas nécessairement continuer après la fin
du projet.

There are different national issues that could use a federal
department that was tasked with working with our sector on
issues like how to support and increase volunteerism nationally
through programs, taxation, things like that, as well as looking at
the under-compensation that exists in our sector, pensions, for
example. There are all kinds of things that make it challenging
for our sector to retain.

Il y a des questions nationales différentes qui pourraient
profiter d’un gouvernement fédéral chargé de travailler avec
notre secteur, sur des questions comme la façon de soutenir et
d’augmenter le bénévolat à l’échelle nationale au moyen de
programmes, de taxation, de choses du genre, ainsi que
d’examiner la sous-rémunération propre à notre secteur, les
pensions, par exemple. Il y a toutes sortes de choses qui font en
sorte qu’il est difficile pour notre secteur de retenir les
bénévoles.

Senator Omidvar: Where in government would you see such
a department being located?

La sénatrice Omidvar : À votre avis, où un tel ministère
serait-il situé au gouvernement?

Ms. MacDonald: It’s something that needs to be created;
even a secretariat for the not-for-profit sector or social purpose
sector. Right now, for example, there is a crossover between
some of the mandate letters to the different ministers that puts
responsibilities on several departments and makes it really
difficult for our sector to engage. Who is the lead? Who is
measuring the impact of some of these strategies? Social
innovation strategy is a good example; children and family
services, social development, it crosses several ministries to be
engaged and be responsible for that strategy. From our
perspective as a sector, where do I go if I have an idea, an
opportunity or I want to know more or I want to report on that?

Mme MacDonald : C’est quelque chose que l’on doit créer; il
pourrait même s’agir d’un secrétariat pour le secteur à but non
lucratif ou à vocation sociale. En ce moment, par exemple, il y a
un chevauchement entre certaines des lettres de mandat envoyées
aux différents ministres, qui impose des responsabilités à
plusieurs ministères et complique vraiment la participation de
notre secteur. Qui est le responsable? Qui mesure les
répercussions de certaines de ces stratégies? La stratégie en
matière d’innovation sociale est un bon exemple; les services à
l’enfance et à la famille, le développement social, cela sollicite la
participation et la responsabilité de plusieurs ministères à l’égard
de cette stratégie. En tant que secteur, où vais-je si j’ai une idée,
une possibilité ou si je veux en savoir davantage ou rendre des
comptes à ce sujet?

The Chair: Many years ago I was executive director of the
Diabetes Association in Toronto. There was a program we
engaged in with the federal government that helped subsidize
salaries of a number of people that we employed on a term basis.
That allowed us the luxury of being able to hire some people. We
paid at least the minimum wage, if not a little more. The
Diabetes Association made a certain contribution to salaries, but
the federal government contributed as well.

Le président : Il y a de nombreuses années, j’étais directeur
général de l’Association canadienne du diabète à Toronto. Un
programme auquel nous participions avec le gouvernement
fédéral a aidé à financer le salaire d’un certain nombre de
personnes que nous embauchions de façon contractuelle. Cela
nous a offert le luxe de pouvoir embaucher quelques personnes.
Nous versions au moins le salaire minimum, si ce n’est un peu
plus. L’Association canadienne du diabète a contribué aux
salaires, mais le gouvernement fédéral aussi.

The interesting part, at the end of the day, we had five people
we employed. Four of them ended up with full-time employment
in the sector, not necessarily with the Diabetes Association, but
within the sector because of the work experience they had
received there.

Au final, la partie intéressante, c’est que nous avons embauché
cinq personnes, et quatre d’entre elles ont fini par obtenir un
emploi à temps plein dans le secteur, pas nécessairement auprès
de l’Association canadienne du diabète, mais au sein du secteur,
en raison de l’expérience de travail qu’elles avaient reçue là-bas.

Senator Martin: I had one that was already asked. I was
curious about the stats that in Nova Scotia you have the highest
level of youth engagement. What is the reason for that success?

La sénatrice Martin : J’avais une question qui a déjà été
posée. Je suis curieuse au sujet des statistiques selon lesquelles,
en Nouvelle-Écosse, vous avez le plus grand taux de
participation des jeunes. Qu’est-ce qui explique ce succès?
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Ms. MacDonald: We hear when we travel across the country
how friendly and nice we are.

Mme MacDonald : Lorsque nous voyageons dans le pays,
nous entendons dire à quel point nous sommes aimables et
gentils.

I think it’s part of our societal norm on the East Coast,
perhaps. We hear that expression “desperation breeds
innovation.” We’re an economically suppressed area in the
country, so people help each other. I’ve used this example
before: We’re still one of those provinces where a case of beer
and a bucket of Kentucky Fried Chicken can get a roof built on a
community centre. I think it’s a way of life for us, and our youth
engage in that. For us, the fear is that we’re losing our youth and
that number is set to decline.

Je crois que cela fait partie de notre norme sociétale sur la côte
Est, peut-être. Nous entendons l’expression : « le désespoir est la
mère de l’innovation ». Nous nous trouvons dans une région
économiquement faible du pays, et les gens s’entraident. J’ai
déjà utilisé cet exemple : nous demeurons l’une de ces provinces
où une caisse de bière et un seau de poulet frit Kentucky peuvent
contribuer à faire construire le toit d’un centre communautaire.
Je crois que c’est un mode de vie pour nous, et nos jeunes y
participent. Pour nous, notre crainte, c’est de perdre nos jeunes,
et leur nombre devrait diminuer.

The Chair: I’d like to thank the four of you for being here. As
I said after you made your initial presentations, good quality
presentations, as you can see, generate a fair amount of
questions, and you’ve given us some good ideas. We do
appreciate that.

Le président : J’aimerais vous remercier tous les quatre
d’être ici. Comme je l’ai dit après vos exposés, des exposés de
qualité, comme vous pouvez le voir, suscitent pas mal de
questions, et vous nous avez fourni quelques bonnes idées. Nous
vous en remercions.

We will now proceed with the next witness. Passons maintenant au prochain témoin.

It is our great pleasure today to have as our witness The Right
Honourable David L. Johnston, Chair, Rideau Hall Foundation,
former Governor General and chair of the Rideau Hall
Foundation, a noted active person in the philanthropic
community, both in his role as the Governor General and as a
university president. University presidents, by virtue of
becoming university presidents, are forced to become active in
the philanthropic sector, and Mr. Johnston has done a great job.

Nous sommes ravis aujourd’hui de recevoir comme témoin le
très honorable David L. Johnston, président, Fondation Rideau
Hall, ancien gouverneur général et président de la Fondation
Rideau Hall, une personne éminemment active dans la
communauté philanthropique, tant dans son rôle de gouverneur
général que de celui de président d’université. Les présidents
d’université, par le fait même qu’ils deviennent présidents
d’université, sont forcés de devenir actifs dans le secteur
philanthropique, et M. Johnston a fait un excellent travail.

It is a pleasure to have you with us, sir. Please, the floor is
yours.

Je suis ravi de vous recevoir, monsieur. Je vous en prie, la
parole est à vous.

The Right Honourable David L. Johnston, Chair, Rideau
Hall Foundation:  Thank you so much, Mr. Chair, fellow
senators. I’m delighted to be here with you today. Senator
Duncan, it’s great to see you. I am accompanied by Jill Clark on
my right. If I say anything sensible today, it is attributable to Jill,
who is a communications manager for the Rideau Hall
Foundation, and for the rest of it, it’s my responsibility.
Nayaelah Siddiqui is joining us as well. She is with us just for a
day on an internship from fourth year at the University of Ottawa
in international development and commerce, and she is a great
entrepreneur. It’s a wonderful experience.

Le très honorable David L. Johnston, président, Fondation
Rideau Hall : Merci beaucoup, monsieur le président et chers
sénateurs. Je suis ravi d’être ici avec vous aujourd’hui et je me
réjouis de vous voir. Sénateur Duncan, c’est merveilleux de vous
revoir. Je suis accompagné de Jill Clark, à ma droite. Si je dis
quoi que ce soit de sensé aujourd’hui, c’est grâce à Jill, qui est
gestionnaire des communications pour la Fondation Rideau Hall,
et pour tout le reste, c’est ma responsabilité. Nayaelah Siddiqui
se joint également à nous. Elle ne restera qu’un jour parmi nous
en tant que stagiaire de quatrième année en développement et
commerce international, à l’Université d’Ottawa, et c’est une
entrepreneure formidable. C’est une expérience fantastique.

[Translation] [Français]

I’ll start by saying two things. First, thank you for the
opportunity to discuss some very important topics, such as
philanthropy and volunteerism. Second, I want to congratulate
you on your work. It’s very important for our country and for the
future of our country, and especially for future generations. We
must have the attention of the second House of Parliament, the

Permettez-moi de dire deux choses en commençant.
Premièrement, j’aimerais vous remercier de me donner
l’occasion de discuter avec vous de sujets très importants comme
la philanthropie et le bénévolat. Deuxièmement, je tiens à vous
féliciter pour votre travail, qui est très important pour notre pays
et pour l’avenir de notre pays, et tout particulièrement pour les
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Senate, because you have a longer-term vision of our country’s
values. I want to congratulate you again for your efforts and
work on this very important topic for Canada.

prochaines générations. Il est très important que nous ayons
l’attention de la deuxième Chambre du Parlement, le Sénat,
parce que vous avez une vision à plus long terme des valeurs de
notre pays. Félicitations encore pour vos efforts et votre travail
sur ce sujet très important pour le Canada.

[English] [Traduction]

I would like to start by making some preliminary remarks, and
then let’s engage in conversation where the real ideas begin to
advance.

J’aimerais d’abord formuler quelques remarques préliminaires,
puis nous pourrons participer à une conversation où les vraies
idées commencent à avancer.

I had the enormous privilege, my wife and I, to serve as
Governor General of Canada from 2010 to 2017. I’ve always
loved this country. I’ve always thought it was a good country. I
think one of the experiences we took from that is to realize that
this country is even better than we thought it was, but still much
work to be done, and you are engaged in part of that work today.

J’ai eu l’énorme privilège, tout comme ma femme, de servir de
gouverneur général du Canada de 2010 à 2017. J’ai toujours
adoré notre pays et pensé que le Canada est un bon pays. Je crois
que l’une des expériences que nous avons tirées de cette période,
c’est de découvrir que ce pays est encore meilleur que ce que
nous croyions, mais il reste encore beaucoup de choses à faire, et
vous faites partie de ce travail aujourd’hui.

The title of my installation address was, “A Smart and Caring
Nation: A Call to Service,” with three pillars.

Lors de mon entrée en fonction, mon discours s’intitulait
« Une nation avertie et bienveillante : l’appel du devoir » et il
renfermait trois piliers.

The first was family and children. We have five daughters and
14 grandchildren, so family is quite important to us.

Le premier était la famille et les enfants. Nous avons cinq
filles et 14 petits-enfants, donc la famille est assez importante
pour nous.

The second is learning and innovation. My whole life has been
as a teacher, and apart from the experiences one has in one’s
family, what one learns from one’s teachers, mentors, guides,
coaches et cetera are the most important influences in life.

Le deuxième est l’apprentissage et l’innovation. Toute ma vie,
j’ai été enseignant, et mis à part les expériences que l’on vit dans
notre famille, ce que nous enseignent nos enseignants, nos
mentors, nos guides, nos instructeurs, et cetera, sont les
influences les plus marquantes de la vie.

The third was philanthropy and volunteerism. That’s the
caring part of the smart and caring nation. It’s important to care
in smart ways.

Le troisième était la philanthropie et le bénévolat. C’est la
partie de la bienveillance dans la nation avertie et bienveillante.
C’est important d’être bienveillant de manière intelligente.

One the first things we did in setting up shop was to strike an
advisory committee on philanthropy and volunteerism to advise
us how to pursue that particular pillar of philanthropy and
volunteerism. From a number of initiatives, the idea came that
we should establish a foundation to amplify the reach and
powers and collaborative and convening responsibilities and
opportunities of the office of the Governor General. The Rideau
Hall Foundation came into being about two years after we began
our tenure.

Une des premières choses que nous avons faites en nous
installant a été de former un comité consultatif sur la
philanthropie et le bénévolat, qui serait chargé de nous conseiller
sur la manière de promouvoir ce pilier particulier. À partir d’un
certain nombre d’initiatives, nous avons eu l’idée d’établir une
fondation afin d’amplifier la portée et les pouvoirs ainsi que les
responsabilités et les possibilités de collaboration et de
concertation de la fonction de gouverneur général. La Fondation
Rideau Hall a vu le jour environ deux ans après le début de notre
mandat.

You’ve already heard from Teresa Marques, the spectacular
CEO of the Rideau Hall Foundation, and I won’t go over her
remarks, but I will tell you something about what we intended to
do with that foundation.

Vous avez déjà entendu le témoignage de Teresa Marques, la
formidableprésidente-directrice générale formidable de la
Fondation Rideau Hall, et je ne vais pas revenir sur son exposé,
mais je vais vous dire quelque chose que nous voulions faire
avec la fondation.

Let me simply say that that initiative of the office of the
Governor General is entirely consistent with how this office has
functioned since 1867. Very early on, particularly with Lord and

Permettez-moi simplement de dire que cette initiative de la
fonction de gouverneur général est entièrement conforme à la
façon dont ce poste fonctionne depuis 1867. Très tôt,

11:26 Charitable Sector (Special) 25-2-2019



Lady Dufferin from 1871 on, the notion of being patrons to
organizations involved in philanthropy and volunteerism has
been front, row and centre to the office of the Governor General.
It has taken various manifestations over the years, but all of them
have had the idea of Canada being more caring, smarter about
the more caring, and concerned itself with the other in the
communities around. So it seemed natural to us when we set up
the foundation that we should draw from those traditions and
attempt to extend them. The foundation’s work is rooted in the
spirit of philanthropy, volunteerism, giving and trust.

particulièrement avec Lord et Lady Dufferin, à partir de 1871, la
notion de mécène d’organisations vouées à la philanthropie et au
bénévolat a été au premier rang de la charge de gouverneur
général. Cela s’est manifesté de bien des façons au fil des ans,
mais toutes ces manifestations supposaient un Canada plus
bienveillant, intelligent au sujet de la bienveillance et préoccupé
par l’autre dans les collectivités avoisinantes. Donc, lorsque nous
avons mis sur pied la fondation, il nous a semblé tout naturel de
nous inspirer de ces traditions et de tenter de leur donner plus
d’ampleur. Le travail de la fondation est ancré dans l’esprit de la
philanthropie, du bénévolat, du don et de la confiance.

When Sharon and I were involved in the office, we were
patrons to about 175 different organizations. Now, that’s an
awful lot. And what is the right number? I’m not sure there is a
right number. But we felt that at least with some of those, we
wanted to do more than have our name listed as a patron. We
found that the foundation as an external agent to a network to
engage to collaborate was one way that we could make a more
meaningful contribution to those organizations and others around
them.

Quand Sharon et moi avons occupé cette fonction, nous étions
mécènes d’environ 175 organismes différents, un très grand
nombre. Quel est le bon nombre? Je ne sais pas s’il y en a un.
Nous avons voulu, du moins avec quelques-uns d’entre eux, faire
davantage que porter le titre de mécène. Nous avons découvert
que la fondation, comme agente externe d’un réseau de
collaboration, était une façon d’apporter une contribution un peu
plus utile à ces organismes et à d’autres autour d’eux.

Just to give one or two examples, one of the experiences that
has touched me, I think, most deeply during the seven years of
being Governor General was the medal that we call the
Sovereign’s Medal for Volunteers. There is a story behind that.
Teresa gave a bit of the story when she was here. When
Roméo LeBlanc was Governor General about 25 years ago, he
came from a small Acadian village and he knew modesty. He
was a teacher, because you could get a teaching degree one year
after high school, taught, became a journalist, a member of
Parliament and, ultimately, Governor General. But he never
forgot his home village and the importance of the spirit of
volunteerism that made that village a better place for all of his
people. I dare say it permitted him to become a person who got
an education and who could make a contribution to Canada.

Juste pour vous donner un ou deux exemples, une des
expériences qui m’ont touché, je crois, le plus profondément
durant mes sept années en fonction, a trait à la médaille que nous
appelons Médaille du souverain pour les bénévoles. Il y a une
histoire derrière cela. Teresa en a raconté une partie lorsqu’elle
était ici. Quand Roméo LeBlanc était gouverneur général il y a
environ 25 ans, comme il venait d’un petit village acadien, il
connaissait la modestie. Il était enseignant, car vous pouviez
obtenir un diplôme d’enseignement un an après vos études
secondaires, enseigner, devenir journaliste, député et, enfin,
gouverneur général. Il n’a jamais oublié son village natal et
l’importance de l’esprit du bénévolat qui a fait de ce village un
meilleur endroit pour tous ses habitants. J’ose dire que cela lui a
permis de devenir une personne ayant reçu une éducation et
ayant pu apporter une contribution au Canada.

He said that we have 50 or 60 different honours in the office
of the Governor General, which is responsible for the
meritorious recognition of Canadians, but we don’t recognize the
unsung heroes, the people who — every day, every week, every
year — simply help others in the community because it’s the
right thing to do, never looking for any attention or celebration
but the right thing to do. So we started the Caring Canadian
Award.

Il a dit que le gouverneur général pouvait décerner 50 ou
60 distinctions différentes, comme responsable de la
reconnaissance pour actions méritoires des Canadiens, mais que
nous ne reconnaissons pas les héros méconnus, les gens qui —
chaque jour, chaque semaine, chaque année — aident
simplement d’autres personnes dans la collectivité parce que
c’est la bonne chose à faire, ne recherchent jamais l’attention ni
les célébrations : ils sont plutôt à l’affût de la bonne chose à
faire. Le Canada a donc lancé le Prix pour l’entraide.

It went along reasonably well, 30 or 40 a year when he was
Governor General, and then it fell afoul of budget cuts. Early on,
we saw that as something we should restore, and through the
foundation we raised $5 million to bulletproof that award from
budget cuts. The office was cut about 20 per cent in real dollar
terms over the 15 years or so before I became involved, and then
continued with that. It did not receive increases for inflation; it

Il roulait rondement, et on en décernait 30 ou 40 par année
lorsqu’il était gouverneur général, puis il a été victime de
compressions budgétaires. Très tôt, nous avons vu que c’était
quelque chose que nous devrions rétablir, et par l’entremise de la
fondation, nous avons amassé 5 millions de dollars pour mettre
ce prix à l’abri des compressions budgétaires. Le bureau avait
perdu environ 20 p. 100 de dollars réels au cours des 15 ans
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kept nominal dollars each year. That was about a 2-per-cent-per-
year reduction in its purchasing power.

environ qui ont précédé mon arrivée, puis nous avons continué
sur cette lancée. Il n’a pas reçu d’augmentations liées à
l’inflation; son budget gardait sa valeur nominale chaque année.
Cela représentait une réduction de 2 p. 100 par année, environ,
de son pouvoir d’achat.

We wanted to bulletproof that award and others from budget
cuts, and so we established that as a particular endowment of the
Rideau Hall Foundation. The last year I was in office, we
conferred 1,000 of those awards in communities across the
country. Of all the ceremonies I was involved in, I don’t think
there were any more touching than that. You would have 30 or
40 people in the mayor’s office or in a community hall, and they
would say, “Why am I here? There are so many other people that
I recognize should be here.”

Nous voulions mettre ce prix et d’autres à l’abri des
compressions budgétaires, et nous en avons donc fait une
richesse particulière de la Fondation Rideau Hall. Ma dernière
année en fonction, nous avons remis 1 000 de ces prix dans des
collectivités de partout au pays. De toutes les cérémonies
auxquelles j’ai participé, je crois n’avoir rien vu de plus
touchant. Il pouvait y avoir 30 ou 40 personnes dans le bureau du
maire ou dans une salle communautaire, et elles disaient :
« Pourquoi suis-je ici? Il y a tellement d’autres personnes qui
devraient être ici, selon moi. »

If you want to measure the health of communities across the
country, measure the per capita involvement of volunteers. If it’s
there, the community is healthy; if it’s not there, the community
is not. If it’s going that way, the community is becoming
unhealthy; going up, it is. Writers on social capital, like
Robert Putnam and others, will look at that volunteer effort as a
way of measuring the overall well-being of a community.

Si vous voulez mesurer la santé des collectivités de partout au
pays, mesurez la participation de bénévoles par habitant. Si elle
existe, la collectivité est saine; et sinon, la collectivité ne l’est
pas. Si la participation diminue, la collectivité est en train de
devenir malsaine; et si elle augmente, elle devient saine. Les
auteurs qui ont écrit sur le capital social, comme Robert Putnam
et d’autres, vont étudier cet effort de bénévolat comme moyen de
mesurer le bien-être global d’une collectivité.

So that Sovereign’s Medal for Volunteers became a kind of
flagship for what we wanted to do in celebrating volunteerism —
not to reward the people who receive the medals but to cast a
light upon them in their community and say this is important.

Donc, la Médaille du souverain pour les bénévoles est devenue
un genre de porte-étendard de ce que nous voulions faire pour
célébrer le bénévolat — non pas récompenser les gens qui
reçoivent les médailles, mais braquer les projecteurs sur eux dans
leur collectivité et dire que ça compte.

[Translation] [Français]

It was also about encouraging others. For example, the people
who received the medals helped us show that anyone can follow
suit.

Il s’agissait aussi d’encourager les autres. Par exemple, les
personnes qui ont reçu les médailles nous permettent de montrer
qu’il est possible pour tout le monde d’emboîter le pas.

[English] [Traduction]

Another award we started was the Governor General’s
Innovation Awards, which is now in its fourth year. Again, we
raised a sum of money, about $10 million, through the
foundation to establish that as a self-standing award. It including
not simply technological or business innovation but also social
innovation, including volunteerism. Canada is a social
innovation. It’s a society built on the premise that diversity can
actually work for us and not against us, and inclusivity is a
fundamental virtue. You see so many examples of social
innovation that are pursuing that.

Un autre prix que nous avons lancé est le Prix du gouverneur
général pour l’innovation, qui en est maintenant à sa quatrième
année. Encore une fois, nous avons amassé une somme d’argent,
environ 10 millions de dollars, grâce à la fondation, afin d’établir
ce prix autonome. Il tenait compte non seulement de l’innovation
des technologies et des entreprises, mais aussi de l’innovation
sociale, y compris du bénévolat. Le Canada est une innovation
sociale. C’est une société qui repose sur la prémisse selon
laquelle la diversité peut vraiment fonctionner pour nous, et non
pas contre nous, et que l’inclusivité est une vertu fondamentale.
Vous voyez un très grand nombre d’exemples d’innovations
sociales qui poursuivent ce but.

We have also done continuing studies on giving, trust and
empathy. Teresa, when she was here, spoke about some of our
studies on giving. If we have more time during the question and
answer, I’ll comment on it. We’ve written several books. We’ve

Nous avons également mené des études continues sur le don,
la confiance et l’empathie. Lorsqu’elle était ici, Teresa a parlé de
certaines de nos études sur le don. Si nous avons plus de temps
durant la période de questions et de réponses, je dirai certaines
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written four books during the last four or five years, partly
reflecting on my time as Governor General — actually, six,
because two of them have been translated into French. The last
one, Trust, which we will leave with you, is coming out in
French very shortly.

choses à ce sujet. Nous avons écrit plusieurs livres, dont quatre
au cours des quatre ou cinq dernières années, qui tiennent en
partie compte de ma période en tant que gouverneur général —
en fait, ce sont six, car deux d’entre eux ont été traduits en
français. Le dernier, Trust, que nous vous laisserons, paraîtra
sous peu en français.

The reason we wrote these books was to encourage Canadians
to think about these fundamental values. In the book on trust, we
see trust as a fundamental principle of a smart and caring society.
Again, you can measure the health of society by the degree of
trust that is in it.

La raison pour laquelle nous avons écrit ces livres, c’était pour
encourager les Canadiens à réfléchir à ces valeurs
fondamentales. Dans le livre où il est question de la confiance,
nous voyons cette valeur comme un principe fondamental d’une
société intelligente et bienveillante. Encore une fois, vous
pouvez mesurer la santé de la société par le degré de confiance
qui y règne.

If you want to measure these kinds of things — and I suggest
that, in the work of your committee, you will want to do your
own measurements and then establish measurements going
forward so we can determine how we’re doing with respect to
volunteerism and philanthropy.

Si vous voulez mesurer ces genres de choses — et je crois que,
dans les travaux de votre comité, vous voudrez le faire selon vos
propres mesures, puis établir des mesures dans l’avenir pour que
nous puissions déterminer comment nous nous portons au
chapitre du bénévolat et de la philanthropie.

In some respects quite well. For example, Canada stands
number three after the United States and New Zealand in per
capita philanthropic charitable contributions as shown by tax
returns. It’s pretty good, but we could do better. If you look at
the study that Teresa spoke about, 30 Years of Giving in Canada,
which we did through tax records, in combination with Imagine
Canada, it suggests that we have a good base but a terrifically
growing problem, and that is an aging group of volunteers and
donors. We must do much more to engage the next generation
and to engage new Canadians in the effort.

À certains égards, je dirais, nous nous portons assez bien. Par
exemple, le Canada arrive au troisième rang, après les États-Unis
et la Nouvelle-Zélande, au chapitre des contributions de
bienfaisance philanthropiques par habitant, selon les déclarations
de revenus. C’est assez bon, mais nous pourrions faire mieux. Si
vous examinez l’étude dont Teresa a parlé, 30 ans de don au
Canada, que nous avons effectuée au moyen des déclarations de
revenus conjointement avec Imagine Canada, elle donne à penser
que nous disposons d’une bonne base, mais le vieillissement des
bénévoles et des donateurs est un problème qui prend des
proportions alarmantes. Nous devons faire davantage pour inciter
la prochaine générationet les nouveaux Canadiens à participer à
l’effort.

I’d also suggest several other measures. The United Nations
now has what they call a happiness index. One of the three
editors of that is John Helliwell, who is an outstanding Canadian
economist at the University of British Columbia. Typical of
John, this is his life’s work engaged in the happiness index. I
predict there will be a Nobel Prize in economics, and John will
be one of the recipients, because there will be an increasing
understanding of how important happiness is as a quality that
will be looked for by societies in the world. But it’s not
happiness as a self-centred experience; it’s happiness as a feature
of a society that’s based on fundamental things like trust.

J’aimerais également suggérer plusieurs autres mesures. Les
Nations Unies ont maintenant ce qu’elles appellent un indice de
bonheur. Un des trois rédacteurs de cet indice est John Helliwell,
un économiste canadien remarquable de l’Université de la
Colombie-Britannique. C’est typique de John : c’est le travail de
sa vie de participer à l’indice du bonheur. Je prédis qu’on
décernera un prix Nobel d’économie et que John sera un des
récipiendaires, parce qu’on comprendra de plus en plus à quel
point le bonheur est important comme qualité qui sera recherchée
par des sociétés du monde. Toutefois, ce n’est pas le bonheur
comme expérience centrée sur soi; c’est le bonheur comme
caractéristique d’une société qui est fondée sur des choses
fondamentales comme la confiance.

One of the things they test in the happiness index is if you are
in difficulty in your community, is there a place you can go to
for help? Do I trust my neighbours to give me a hand? Is this a
community where we provide a hand up to people and not just a
handout? Those are the kinds of things measured.

Une des choses que l’on évalue dans l’indice de bonheur,
c’est, si vous éprouvez des difficultés dans votre collectivité, il
existe un moyen d’aller chercher de l’aide. Ai-je confiance en
mes voisins pour me donner un coup de main? S’agit-il d’une
collectivité où nous donnons un coup de main à des gens, et pas
juste un coup de pouce financier? C’est le genre de choses que
l’on mesure.
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Another measurement is the Canadian Index of Wellbeing,
which I’m proud to say is now lodged at the University of
Waterloo, where I spent 12 very happy years. It goes beyond
GDP and the United Nations Human Development Index to
measure the health of communities on a broad scale; and the
volunteer spirit, the caring spirit, is very much a part of it.

Une autre mesure est l’Indice canadien du mieux-être, qui, je
suis fier de le dire, est maintenant hébergé à l’Université de
Waterloo, où j’ai passé 12 très heureuses années. Il va au-delà du
PIB et de l’Indice de développement humain des Nations Unies
pour mesurer la santé des collectivités à grande échelle; et
l’esprit du bénévolat, l’esprit de la bienveillance, en font partie
intégrante.

I want to end these remarks now by saying that the culture of
giving and volunteerism is a core value in Canada. We’re a
nation of barn raisers. Our last home before we moved to Rideau
Hall in 2010 was in Waterloo, on a farm. It was 10 minutes away
by car, and 30 minutes by bicycle, from the university where I
worked. We were surrounded by our Mennonite neighbours, who
were horse-and-buggy people, and they were barn raisers.

Pour terminer mon exposé, j’aimerais dire que la culture du
don et du bénévolat est une valeur fondamentale au Canada.
Nous sommes un pays de « constructeurs de granges ». Notre
dernier domicile, avant de déménager à Rideau Hall en 2010,
était à Waterloo, sur une ferme. Il se situait à 10 minutes de
voiture et à 30 minutes de vélo de l’université où je travaillais.
Nous étions entourés par nos voisins mennonites, des gens qui se
déplacent en voiture à cheval, et c’étaient des constructeurs de
granges.

I have a painting in my office of a Mennonite barn raising
ceremony where a newcomer comes to the community. They all
gather around, never having met this newcomer before, to build
the barn. Or, if a barn has burned down, they’re there to put out
the fire. This is a volunteer fire brigade community. When the
fire is put out, the next day they come to clear out the ashes; and
the next weekend, or two or three, they come to rebuild the barn.
That’s what neighbours do to help neighbours. When we left
Waterloo, we established the Barnraiser Award for that person in
our community who best exemplified the barn raising spirit.

J’ai dans mon bureau le tableau d’une cérémonie de
construction de grange mennonite, où un nouvel arrivant entre
dans la collectivité. Ils sont tous réunis, n’ayant jamais rencontré
ce nouvel arrivant auparavant, pour construire la grange. Si une
grange a brûlé, ils sont là pour éteindre l’incendie. C’est une
collectivité ayant un corps de pompiers auxiliaires. Lorsque
l’incendie est éteint, le lendemain, ils viennent nettoyer les
cendres; et la fin de semaine suivante, ou deux ou trois après, ils
viennent reconstruire la grange. C’est ce que font les voisins
pour aider leurs voisins. Lorsque nous avons quitté Waterloo,
nous avons établi le prix Barnraiser pour reconnaître la personne
dans notre collectivité qui illustre le mieux l’esprit d'entraide.

That’s part of Canada. It goes back to Champlain’s first
community settlement, Port Royal, in 1607 or 1608, that would
not have survived the first winter had the local Indian tribe not
provided them with fresh meat and also with a tea made from
evergreen needles — which we now realize contained vitamin C,
which prevented scurvy; otherwise that would have attacked the
community. Of course, Champlain being a marvellous promoter.
I recommend to you David Fischer’s book Champlain’s Dream,
which will give you a portrayal of that person who is 180
degrees different than the conquistador I learned about in
English history. Champlain was a 21st-century person who
believed in smart and caring communities, and they started the
feast, the festival to celebrate this notion of sharing one’s
bounty.

Cela fait partie du Canada et remonte au premier établissement
communautaire de Champlain, Port Royal, en 1607 ou en 1608,
qui n’aurait pas survécu au premier hiver si la tribu indienne
locale n’avait pas fourni de la viande fraîche et du thé fait à
partir de conifères — qui, nous le découvrons maintenant,
contenaient de la vitamine C, qui prévenait le scorbut; autrement,
la collectivité aurait été décimée. Bien sûr, Champlain était un
promoteur formidable. Je vous recommande le livre Le rêve de
Champlain de David Fischer, qui vous donnera un portrait de
cette personne aux antipodes du conquérant dont j’ai entendu
parler dans mes cours d’histoire anglaise. Champlain était une
personne du XXIe siècle qui croyait en des collectivités
intelligentes et bienveillantes, et il a parti le bal, le festival pour
célébrer cette notion qui consiste à partager ce qui nous a été
donné.

The culture of giving and volunteerism is a core Canadian
value. It’s so important in this challenging world we have today,
where trust is being eroded, that Canada be a successful country
and that all of us work hard in our own communities and regions
in this country to make it successful, smart and caring.

La culture du don et du bénévolat est une valeur canadienne
fondamentale. Il est très important, dans le monde difficile
d’aujourd’hui, où la confiance est érodée, que le Canada soit un
pays prospère et que nous travaillions tous dans nos propres
collectivités et régions du pays afin de le rendre prospère,
intelligent et bienveillant.

Let me end there. Je vais m’arrêter ici.
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[Translation] [Français]

I look forward to answering your questions in English and
French. Thank you.

Je serai très heureux de répondre à vos questions en français et
en anglais. Merci.

The Chair: Thank you, Mr. Johnston. Le président : Merci beaucoup, monsieur Johnston.

[English] [Traduction]

You have reminded me, as a Nova Scotian, of the Order of
Good Cheer that started in Annapolis Royal way back then. It’s
an honorary society that the people of Nova Scotia still confer on
visitors. I hope that, during your term as Governor General, you
were awarded the Order of Good Cheer. If not, it should be
rectified.

Vous venez de me rappeler, en tant que Néo-Écossais, l’Ordre
de Bon Temps qui est apparu à Annapolis Royal à cette époque-
là. C’est une société honoraire dont parlent toujours aux visiteurs
les Néo-Écossais. J’espère que, durant votre mandat de
gouverneur général, on vous a décerné l’Ordre de Bon Temps. Si
ce n’est pas le cas, cela devrait être rectifié.

Senator Omidvar: Thank you, Excellency, for being with us
today. We really appreciate it. You know our country in a way
that I cannot pretend to, so we want to make sure we get as much
as we can from your knowledge of this country.

La sénatrice Omidvar : Merci, Excellence, d’être avec nous
aujourd’hui. Nous vous en sommes très reconnaissants. Vous
connaissez notre pays d’une manière à laquelle je ne peux
prétendre, donc nous voulons nous assurer de tirer le plus
possible de vos connaissances du pays.

We have panels later on in the afternoon about a really
important question, and I wonder if I could get your response to
them. There is a proposal to be discussed later today that in order
to increase volunteerism in Canada we must consider incentives,
including some form of compensation for costs incurred by
volunteers who are driving to the hospital to do volunteer work
and the parking fees are enormously high, for example. We have
heard that a number of times. We will likely hear a call for
compensation and incentives for volunteers.

Nous recevons plus tard au cours de l’après-midi des groupes
de témoins qui viendront s’exprimer sur une question vraiment
fondamentale, et je me demande si vous pourriez leur répondre.
Voici une proposition qui doit être abordée plus tard aujourd’hui,
selon laquelle, afin d’augmenter le bénévolat au Canada, nous
devons envisager de créer des mesures incitatives, y compris une
certaine forme de rémunération pour les coûts engagés par les
bénévoles qui conduisent jusqu’à l’hôpital pour y faire du
bénévolat, où les frais de stationnement sont très élevés, par
exemple. Nous avons entendu dire cela à quelques occasions. Il
est probable que nous entendrons une demande de rémunération
et de mesures incitatives pour les bénévoles.

Do you think that it gets in the way of the spirit and
motivation of volunteering when we start making
accommodations, tax credits, coupons and vouchers et cetera?

Croyez-vous que cela nuit à l’esprit et à la motivation du
bénévolat, lorsque nous commençons à prendre des mesures
d’accommodement, à adopter des crédits fiscaux, des coupons et
des bons, et cetera?

Mr. Johnston: It’s a complex question. My initial instinct is
by all means, because it’s value added, that’s very important to
the country. We should be measuring that and recognizing it. Do
you recognize it with actual compensation is the difficult
question.

M. Johnston : C’est une question complexe. Selon mon
instinct initial, je dirais : « Certainement », car c’est une valeur
ajoutée, c’est très important pour le pays. Nous devrions mesurer
cela et le reconnaître. La difficulté, c’est le fait de savoir si vous
le reconnaissez en accordant une indemnité.

I suspect if you sampled a thousand volunteers, you probably
would find a slight majority who agree that would be a good
idea. You would find a substantial minority who say, “No, I do it
out of the spirit of giving and that’s why I do it and I wouldn’t
do it any more with compensation.” It’s a mixed matter.
Probably one has to get into the complexity of that. Are there
different segments of volunteers where that would make a
difference? That is a very trivial, superficial answer to a very
complex question.

Je soupçonne que, si vous sondiez 1 000 bénévoles, vous en
trouveriez probablement une petite majorité qui dirait que c’est
une bonne idée. Une minorité considérable dirait : « Non, je le
fais dans l’esprit de donner, et c’est pourquoi je le fais, et je ne le
ferais plus si j’étais rémunéré ». C’est partagé. On doit
probablement examiner cela en détail. Y a-t-il des segments
différents de bénévoles où ça changerait quelque chose? C’est
une réponse futile et superficielle à une question très complexe.
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By way of analogies, you and I are very focused on the next
generation and encouraging volunteerism. The best single youth
initiative I have seen is Marc and Craig Kielburger’s from ME to
WE and the WE Days, et cetera. If you haven’t been to a WE
Day, do yourself a favour and go to a WE Day at the Air Canada
Centre in Toronto or the Canadian Tire Centre in Ottawa with
20,000 young people aged 11 to 17 who have earned the right to
be there because of their volunteer activities. It’s extraordinary
to see what that has done to encourage young people to
volunteer, simply from the experience of it.

En guise de comparaison, vous et moi nous nous intéressons
beaucoup à la prochaine génération et nous souhaitons
encourager le bénévolat. La meilleure initiative jeunesse que
j’aie vue est celle de Marc et Craig Kielburger, soit ME to WE et
les WE Days, et cetera. Si vous n’êtes pas allés à un WE Day,
faites-vous une faveur et allez au Centre Air Canada à Toronto et
au Centre Canadian Tire à Ottawa, où 20 000 jeunes âgés de 11 à
17 ans ont mérité le droit d’être là en raison de leurs activités de
bénévolat. C’est extraordinaire de voir à quel point cette
initiative a encouragé des jeunes à faire du bénévolat,
simplement en raison de l’expérience que cela procure.

There is a little bit of compensation. In Ontario we have had a
requirement, as several other provinces do, that you must do
40 hours of volunteer service before you obtain your high school
leaving certificate. When that was first introduced, people said,
“That’s not volunteerism. It’s what you have to do to get the
grade to graduate. It defeats the whole purpose.”

Il y a une certaine compensation. En Ontario, il y a cette
obligation, comme dans plusieurs autres provinces, selon
laquelle vous devez faire 40 heures de bénévolat avant d’obtenir
votre certificat d’études secondaires. Quand on a présenté cela
pour la première fois, les gens disaient : « Ce n’est pas du
bénévolat. C’est ce que vous devez faire pour obtenir votre
diplôme. Cela va à l’encontre du but recherché. »

I’m a great believer in that. Many people learn volunteerism
from their own family, but a very large segment of young people
don’t. This is their first experience of volunteerism. Guess what
happens to them? They move me to we, from the first person
singular to the first person plural, and learn the joy that comes
from volunteering and the importance to the community. There
is a reward there that works very well.

Je crois fermement à cette façon de faire. De nombreuses
personnes découvrent le bénévolat grâce à leur propre famille,
mais ce n’est pas le cas pour un très grand nombre de jeunes. Il
s’agit de leur première expérience de bénévolat. Devinez ce qui
leur arrive? Ils changent le moi pour le nous, la première
personne du singulier pour la première personne du pluriel, et ils
découvrent la joie associée au bénévolat et l’importance de la
collectivité. C’est une récompense qui fonctionne très bien.

I mention the Kielburgers because when this was first
initiated, so many teachers said, “There they go again, some
people have a bright idea what we should be teaching and we
have to spend from four to six walking the dogs at the local
humane society with the volunteers. What will they come up
with next?”

J’ai parlé des Kielburger, car lorsque ce projet a été lancé pour
la première fois, un très grand nombre d’enseignants ont dit
ceci : « Voilà! Encore une fois, quelques personnes ont une
brillante idée de ce que nous devrions enseigner, et nous devons
passer du temps, de 16 à 18 heures, à promener les chiens dans
les organismes locaux de protection des animaux avec les
bénévoles. Et quoi encore? »

Craig and Marc and their team said, “We will arrange the
volunteer placements. We will arrange volunteers to work with
teachers to be sure they are appropriate ones, and we will be sure
that experience is appropriate and it becomes part of the ongoing
responsibilities of the teachers.” That worked very well.

Craig, Marc et les membres de leur équipe ont dit : « Nous
nous occuperons des placements de bénévoles; nous allons
veiller à ce qu’ils travaillent auprès d’enseignants, pour nous
assurer qu’ils sont appropriés et que cette expérience est
appropriée et fait partie des responsabilités continues des
enseignants ». Cela a très bien fonctionné.

Another example is there was a proposal from Common Good
to provide pension arrangements for people who work either full
time or part time volunteering for a charitable. For the most part,
half are people who have full-time jobs and the other half have
part-time jobs or specific initiatives or contracts. Almost none of
them have pensions. That’s a situation I think we want to
remedy. There’s a proposal that there be a federally financed
fund, along with the foundation sectors, coming together to
establish pension schemes for those people to make those
professionals more whole in terms of devoting their career. I
would pay a lot of attention to that.

Je vous donne un autre exemple : Common Good a proposé de
fournir des régimes de retraite à des bénévoles, à temps plein ou
partiel, d’un organisme de bienfaisance. Essentiellement, la
moitié des gens possèdent un travail à temps plein, et l’autre
moitié, un travail à temps partiel ou des initiatives ou des
contrats particuliers. Presque personne n’a de régime de retraite.
C’est une situation à laquelle nous voulons remédier, je crois. On
propose de constituer un fonds financé par le gouvernement
fédéral, avec les secteurs de la fondation, qui s’unissent pour
établir des régimes de retraite à l’intention de ces personnes, afin
que ces professionnels se consacrent pleinement à leur carrière.
J’y accorderais beaucoup d’attention.
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With respect to compensation of volunteers, that is a long
answer, but it’s a more complex question than I can provide any
thoughtful comment on at this time.

En ce qui concerne la rémunération des bénévoles, c’est une
réponse longue, mais c’est une question très complexe à laquelle
je ne peux fournir de commentaire réfléchi à ce moment-ci.

Senator Omidvar: Thank you. La sénatrice Omidvar : Merci.

Mr. Johnston: I want to congratulate you on your work of
volunteers and refugees. You and others were an inspiration for
us at Rideau Hall, when on day two of Minister McCallum being
sworn in as Immigration, Refugees and Citizenship Minister, I
said, “Can we be helpful to you in any way?” He says, “I’m not
sure, but this is a big problem, the Syrian refugees.” I said,
“There is a convening power in the office of the Governor
General. Would it be helpful if we brought together volunteers
and leaders of different organizations involved especially in the
private sector sponsorship of refugees?” That is a unique
Canadian phenomenon studied around the world and admired, as
you know, to see how collectively we can all do things better.
We had a wonderful day at Rideau Hall, where there were many
lessons learned.

M. Johnston : J’aimerais vous féliciter de votre travail en
faveur des bénévoles et des réfugiés. Vous, et d’autres, avez été
une inspiration pour nous à Rideau Hall, quand, au deuxième
jour de l’assermentation du ministre McCallum au ministère de
l’Immigration, des Réfugiés et de la Citoyenneté, j’ai dit :
« Comment pouvons-nous vous aider? » Il a répondu : « Je ne
suis pas sûr, mais c’est un gros problème, les réfugiés syriens ».
J’ai dit : « La fonction de gouverneur général comprend un
pouvoir de concertation. Serait-il utile de rassembler des
bénévoles et des chefs de différentes organisations qui jouent
précisément un rôle dans le parrainage de réfugiés par le secteur
privé? » C’est un phénomène canadien unique étudié partout
dans le monde et admiré, comme vous le savez. Nous pourrions
voir, comment, collectivement, nous pouvons tous améliorer les
choses. Nous avons eu une journée fantastique à Rideau Hall, et
de nombreuses leçons ont été tirées.

We went to several communities to provide accommodation
and celebration of how those communities had come together.
One of them was Oakville. There were 500 people in an
auditorium, mainly people who were part of the private sector
sponsorship of Syrian refugees and many of the families. It was
an evening of great joy. It was opened by a blessing, given by a
Catholic priest, a Protestant clergyman, an imam from the
mosque, and by a rabbi from the synagogue.

Nous nous sommes rendus dans plusieurs collectivités pour
fournir des mesures d’adaptation et célébrer la façon dont ces
collectivités s’étaient réunies. L’une d’entre elles était Oakville.
Il y avait 500 personnes dans un auditorium, principalement des
gens qui faisaient partie du programme de parrainage des
réfugiés syriens par le secteur privé, et de nombreuses familles.
C’était une soirée fort joyeuse : elle s’est ouverte sur une
bénédiction, donnée par un prêtre catholique, un membre du
clergé protestant, un imam de la mosquée et un rabbin de la
synagogue.

It was very symbolic and interesting that we have these four
religious traditions represented here. But what you probably
don’t know is their four congregations came together to sponsor
several refugee families. They did not each one write a cheque
for $30,000, but instead brought four congregations together.
The Anglicans looked after the jobs. The Protestants are pretty
good at that. The Catholics looked after the housing. The
synagogue looked after learning. Jewish people are given to
learning and the importance of education. Of course, the mosque
looked after translation et cetera. How symbolic it is that in this
country, Canada, that those religious traditions have come
together in that volunteer spirit? To me that is an outstanding
example of the uniqueness of Canada and the importance of all
Canadians understanding that barn raising spirit.

Le symbole était fort : c’était fascinant de constater que ces
quatre traditions religieuses étaient représentées là. Toutefois, ce
que vous ignorez probablement, c’est que les quatre
congrégations se sont unies pour parrainer plusieurs familles de
réfugiés. Elles n’ont pas chacune fait un chèque de 30 000 $,
mais elles se sont plutôt mises toutes les quatre ensemble. Les
anglicans se sont occupés des emplois; les protestants sont très
bons dans ce domaine. Les catholiques ont recherché des
logements, la synagogue s’est penchée sur l’apprentissage, et les
juifs ont un don pour l’apprentissage et l’importance de
l’éducation. Bien sûr, la mosquée s’est occupée de la traduction,
et cetera. Quel symbole, dans notre pays, le Canada : que ces
traditions religieuses soient réunies dans cet esprit de bénévolat.
Pour moi, c’est un exemple remarquable du caractère unique du
Canada et de l’importance que tous les Canadiens comprennent
cet esprit d'entraide.

Senator Omidvar: Take it from there. La sénatrice Omidvar : Continuez à partir de là.

The Chair: Follow that. Le président : Poursuivez.

Mr. Johnston: I lack passion. M. Johnston : Il me manque la passion.
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Senator Martin: All of us could sit here and listen to you for
longer than our allotted time. Thank you for this perspective and
just what makes Canada so wonderful. As an ethnic Canadian,
“barn raising” is not a term that I grew up hearing, but there is a
term in Korean called pumasi. It’s that concept of a village
coming together and sharing the load.

La sénatrice Martin : Nous pourrions tous nous asseoir ici et
vous écouter bien plus longtemps que le temps qui nous est
imparti. Merci de nous donner cette perspective et de nous
montrer ce qui fait du Canada un pays si magnifique. En tant que
Canadienne d’origine ethnique, « constructeur de granges » n’est
pas un terme que j’ai entendu durant mon enfance, mais en
coréen, il y a un terme qui s’appelle pumasi. C’est ce concept
d’un village qui se rassemble et qui répartit les tâches.

You mentioned barn raising several times, Your Honour. This
concept in Canada is what volunteers do, but I wonder if there is
the next book in terms of reviving this concept. I know we all
know what it means, but I feel like the next generation is not as
familiar with that term.

Vous avez parlé plusieurs fois de la construction de granges,
votre Excellence. C’est ce que les bénévoles au Canada font,
mais je me demande si on a le prochain livre sur la façon de faire
revivre ce concept. Je sais que nous savons tous ce que cela veut
dire, mais j’ai l’impression que la prochaine génération ne
connaît pas aussi bien ce terme que nous.

Mr. Johnston: You should be careful about encouraging me.
The next book we have planned is on giving/empathy because
it’s such an important, fundamental value. This says a lot about
volunteerism as does the book, The Idea of Canada: Letters to a
Nation. We’ll leave a copy with you.

M. Johnston : Vous devriez vous garder de m’encourager.
Notre prochain livre à paraître porte sur le don et l’empathie, car
c’est une valeur importante et fondamentale. Ça en dit long sur le
bénévolat, tout comme le livre, The Idea of Canada: Letters to a
Nation. Nous vous en laisserons un exemplaire.

The reason we wrote this book,Trust: Twenty Ways to Build a
Better Country, this is a great country, but I worry about
complacency. We take our values for granted. We take our
blessed status in the world for granted. We live in a world that
needs successful Canadas without being arrogant about that.

La raison pour laquelle nous avons écrit ce livre, Trust:
Twenty Ways to Build a Better Country, c’est que notre pays est
excellent, mais je m’inquiète au sujet de la complaisance. Nous
considérons que nos valeurs vont de soi, tout comme notre
position bénie dans le monde. Nous vivons dans un monde qui a
besoin d’un Canada prospère, mais nous ne devons pas nous
montrer arrogants pour autant.

Out of that concern about the erosion of trust in our public
institutions, which possessed me, I became obsessed about it
particularly as I saw the world from the lens of the Office of the
Governor General. As I realized the importance of trust as the
glue that holds society together and the grease that helps things
to run without friction, I began to see you build trust in public
institutions in your nation through trust in your communities and
your local associations, business and neighbourhoods et cetera.

En raison de cette préoccupation au sujet de l’érosion de la
confiance envers nos institutions publiques, qui m’envahissait, je
suis devenu obsédé par la question, particulièrement quand j’ai
vu le monde du point de vue de la fonction du gouverneur
général. Quand j’ai pris conscience de l’importance de la
confiance, comme ciment qui maintient la société ensemble,
comme lubrifiant qui permet aux choses de rouler sans friction,
j’ai commencé à voir que vous instaurez la confiance dans les
institutions publiques de votre pays grâce à la confiance envers
vos collectivités et vos associations locales, vos entreprises et
vos quartiers, et cetera.

Then I also realized that you build that trust from being a
trustworthy person yourself. So the arc of the book begins with
seven or eight lessons on how we become trustworthy people.
The next arc is seven or eight habits of how we build trustworthy
institutions, businesses, associations and then how we build a
trustworthy nation.

Puis, je me suis aussi rendu compte que vous établissez cette
confiance en étant vous-même une personne digne de confiance.
Donc, le livre commence par sept ou huit leçons sur la façon
dont nous devenons des personnes dignes de confiance. Ensuite,
on découvre sept ou huit habitudes sur la façon d’établir des
institutions, des entreprises, des associations dignes de confiance
et, enfin, la façon d’établir un pays digne de confiance.

Parallel with trust is the notion of giving; it’s the notion of
moving from first person singular to first person plural. That’s
what we’ll do next as a book that tries to identify those
fundamental Canadian characteristics and then tells the stories to
illustrate how well it works and where it doesn’t work. We’ll tell
it with stories because, as I get even older, I come to realize that

Parallèlement à la notion de confiance, il y a celle du don;
c’est la notion qui consiste à passer de la première personne du
singulier à la première personne du pluriel. Ce sera le sujet de
notre prochain livre, qui essaie de cerner les caractéristiques
canadiennes fondamentales et raconte les histoires permettant
d’illustrer ce qui fonctionne bien, et dans quelle mesure, et ce
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in many ways everything is local. It begins with what we do
locally and then we build from there.

qui ne fonctionne pas. Nous le racontons au moyen d’histoires
parce que, en vieillissant, je me rends compte que, à bien des
égards, tout est local. Tout commence par ce que nous faisons
localement, puis nous continuons à partir de là.

Mother Teresa was in Montreal about 30 years ago to speak at
a prayer breakfast. Just before the breakfast, about
50 of the volunteers gathered with her and she spoke briefly. One
of our friends said, Mother Teresa, we are so moved by what you
do. What should we do in our own lives? I had been a university
president for 27 years — for 10 years or so at that point — and I
thought she would say, “Write a large cheque and send it to my
settlement charity in Calcutta and I will put it to good use.” She
said, “Look in your own neighbourhood. Look in your own
family. I guarantee there is someone who needs your love and
care.” That notion of beginning locally is so important.

Il y a environ 30 ans, mère Teresa est venue à Montréal à
l’occasion d’un déjeuner de prière. Juste avant le déjeuner,
environ 50 des bénévoles se sont réunis auprès d’elle, et elle a
brièvement pris la parole. Un de nos amis a dit : « Mère Teresa,
nous sommes très touchés par ce que vous faites. Que devrions-
nous faire dans notre propre vie? » J’étais président d’université
depuis 27 ans — ça faisait environ 10 ans à ce moment-là — et
je me disais qu’elle répondrait : « Faites un gros chèque,
envoyez-le à mon organisme de bienfaisance à Calcutta, et j’en
ferai bon usage ». Plutôt, elle a dit : « Regardez dans votre
propre quartier, dans votre propre famille. Je vous garantis qu’il
y a là quelqu’un qui a besoin de votre amour et de vos soins ».
Cette notion qui consiste à commencer localement est très
importante.

Early on, after 2010, we visited every capital in the provinces
and territories. One of the early visits was to Calgary where
Naheed Nenshi had just become mayor; we struck up a
wonderful friendship with Naheed. Early in our conversation, he
said, when he became Mayor of Calgary, he struck an advisory
committee to ask, what is the one thing we can do as a city, as a
city council, to make Calgary a better place for all? They
deliberated for a while and they came up with an idea that he at
first dismissed as being kind of hokey. The idea was to begin a
program to ask, “What three things can you do this month to
make Calgary a better place?” He said they badgered away and
finally he reluctantly agreed to adopt it. He said it took off like
wildfire. For Canada 150, Calgary contributed that idea as a
challenge to Canada: Do three things to make your community a
better one.

Dès le début, après 2010, nous avons visité chaque capitale
des provinces et des territoires. Une des premières visites nous a
amenés à Calgary, où Naheed Nenshi venait juste de devenir
maire; nous avons noué une amitié fantastique avec Naheed. Au
début de nos conversations, il a dit que, lorsqu’il était devenu
maire de Calgary, il avait formé un comité consultatif chargé de
se demander : « Quelle est la chose que nous pouvons faire en
tant que ville, conseil municipal, pour faire de Calgary un
meilleur lieu pour tous? » Les membres du comité ont délibéré
pendant un certain temps et sont arrivés avec une idée, qu’il a,
dans un premier temps, rejetée comme étant un peu mièvre.
L’idée, c’était de lancer un programme pour poser la question
suivante : « Quelles sont les trois choses que vous pouvez faire
ce mois-ci pour faire de Calgary un meilleur endroit? » Il a dit
qu’on l’avait harcelé et qu’il avait enfin accepté, à reculons, de
l’adopter. Finalement, elle s’était répandue comme une traînée
de poudre. Pour le 150e anniversaire du Canada, Calgary a
proposé cette idée comme défi pour le Canada : Faites trois
choses pour rendre votre collectivité meilleure.

Mayor Nenshi tells the story of visiting a Grade 1 class and
talking to the kids there about Calgary. He spoke about “do three
things” and they said, yes, they knew about it. He asked one little
guy what he had done. “Well,” he said, “I have done three things
this month. I organized my friends to do a clean-up effort on a
Saturday on the road to school. We made it look pretty clean,
and that was good. Then we had a new kid who came to our class
and the teacher said we should try to make things easier, so I
brought him home and he made friends with my chums and he
was pretty happy. Third, I promised to stop beating up on my
little brother, but my little brother says I have not done very well
at that, so, sir, I’d better make that one of the three things for
next month.”

Le maire Nenshi nous a raconté sa visite à une classe de
1re année pour parler aux enfants au sujet de Calgary. Il a
mentionné les « trois choses à faire », et ils ont dit oui, ils étaient
au courant. Il a demandé à un petit bonhomme ce qu’il avait fait.
« Eh bien, j’ai fait trois choses ce mois-ci. J’ai organisé un effort
de nettoyage avec mes amis samedi, en route vers l’école. Nous
l’avons vraiment nettoyée, et c’était bien. Puis, un nouvel enfant
est venu dans notre classe, et l’enseignant a dit que nous devions
essayer de faciliter les choses pour lui, donc je l’ai ramené à la
maison, et il s’est lié d’amitié avec mes amis et était très content.
Aussi, j’ai promis de cesser de frapper mon petit frère, mais
celui-ci dit que je n’ai pas très bien réussi, donc, monsieur, il
faudrait bien que j’en fasse une des trois choses pour le mois
prochain. »
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That is a long answer about how important is the spirit of
giving is if you want to build a smart and caring society. Yes,
we’ll probably make that the next book.

C’est une longue réponse pour expliquer à quel point l’esprit
du don est essentiel si vous voulez créer une société intelligente
et bienveillante. Oui, notre prochain livre portera probablement
là-dessus.

Senator Martin: Wonderful. You talked about Mother Teresa
and some of the best examples that you have seen around the
world as former Governor General. You mentioned that Canada
is number three after the United States and New Zealand. I was
expecting you to say United States, the U.K. and then Canada.
Are there some things you have seen in New Zealand or the
United States or the U.K., wherever it may be that you could
recommend to our committee on what is very effective for our
country?

La sénatrice Martin : Fantastique. Vous avez parlé de mère
Teresa et de certains des meilleurs exemples que vous avez vus
dans le monde en tant qu’ancien gouverneur général. Vous avez
mentionné que le Canada arrive au troisième rang, après les
États-Unis et la Nouvelle-Zélande. Je m’attendais à ce que vous
disiez les États-Unis, le Royaume-Uni et ensuite le Canada. Y a-
t-il des choses très efficaces que vous avez vues en Nouvelle-
Zélande, aux États-Unis ou au Royaume-Uni, où que ce soit, que
vous pourriez recommander à notre comité pour notre pays?

Mr. Johnston: Each one is different. I have great admiration
for the United States. I spent four years of my education there. I
guess all of our family have benefited in one way or another
from great U.S. educational institutions. One of the great
triumphs of the U.S. is their higher education system in research.
Part of it is simply very large wealth. There is a downside; I
worry very much about the rising inequalities of wealth in that
society. Also their tax system is different; they have death
duties — 50 per cent of your estate. So there is an inducement to
give away your own estate before Uncle Sam gets it. When you
look particularly in my sphere of great educational institutions,
they have been built on philanthropy and, to some extent,
volunteerism and that’s a great achievement.

M. Johnston : Chaque pays est différent. J’ai une grande
admiration pour les États-Unis, où j’ai fait quatre ans de mes
études. J’imagine que toute notre famille a profité, d’une façon
ou d’une autre, d’excellents établissements d’enseignement
américains. Un des grands triomphes des États-Unis, c’est son
système d’enseignement supérieur dans la recherche. Une des
choses qui l’expliquent, c’est simplement une très grande
richesse. Il y a un mauvais côté; je m’inquiète beaucoup de la
hausse des inégalités sur le plan des richesses dans cette société.
De plus, son système fiscal est différent; il y a des droits de
succession, soit 50 p. 100 de votre succession. On vous incite
donc à redonner votre propre succession avant que l’oncle Sam
l’obtienne. Si vous regardez particulièrement dans mon domaine
des grands établissements d’enseignement, ils ont été fondés sur
la philanthropie et, dans une certaine mesure, le bénévolat, et
c’est une grande réalisation.

New Zealand is a much wealthier society than we think of it.
We think of it as a kind of rural, agricultural society, but they
have been very entrepreneurial in adding value to their
agricultural producer. New Zealanders are, I think, barn raisers
by nature.

La Nouvelle-Zélande est une société beaucoup plus prospère
que ce que nous croyons. Nous l’imaginons comme un genre de
société rurale et agricole, mais elle s’est montrée très
entrepreneuriale en ajoutant de la valeur à ses produits agricoles.
Les Néo-Zélandais sont, je crois, des constructeurs de granges
par nature.

The U.K. worries me. My wife and I spent our first year of
marriage there. I had two years in a fellowship studying in
Britain. I have come to admire the society very much; it’s in very
challenging times at present. Some of the values we speak about
are very much under challenge in the U.K. at the present time.

Le Royaume-Uni m’inquiète. Mon épouse et moi avons passé
notre première année de mariage là-bas. Grâce à une bourse
d’études, j’ai étudié deux ans en Grande-Bretagne. J’en suis venu
à avoir une admiration profonde pour la société; en ce moment,
elle traverse une période très difficile. Certaines des valeurs dont
nous parlons font l’objet d’une intense remise en question au
Royaume-Uni en ce moment.

The northern societies are ones that I think we should look to
with care. Just to deviate a little bit about our form of
government, one of the things one does as Governor General is
to help Canadians understand our somewhat unique form of
government. It’s mixed. It’s the Westminster parliamentary
system but, as of 1981-82 with our new Constitution, we
engrafted a civil law, a presidential system of a charter of human
rights and freedoms interpreted by a court which infringed upon
the sovereignty of Parliament, which has been the hallmark of

Les sociétés nordiques sont celles, à mon avis, que nous
devrions examiner attentivement. Juste pour m’écarter un peu de
notre forme de gouvernement, une des choses que l’on fait en
tant que gouverneur général, c’est aider les Canadiens à
comprendre notre forme passablement unique de gouvernement.
C’est mixte. Nous avons le système parlementaire de
Westminster, mais, à compter de 1981-1982, avec notre nouvelle
Constitution, nous avons greffé un droit civil, un système
présidentiel de Charte des droits et libertés de la personne
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the United Kingdom. That gives us a somewhat unique situation
in terms of how we govern ourselves.

interprété par un tribunal qui empiétait sur la souveraineté du
Parlement, qui a été l’emblème du Royaume-Uni. Cela nous
donne une situation quelque peu unique sur le plan de la
gouvernance.

People often say to me, haven’t we reached the stage where
our monarch should no longer be non-resident, the Queen of the
United Kingdom? I say that we have a thousand years of
constitutional history that has presented us with our form of
government. It’s evolved. It’s never been brought by revolution,
but there has been evolution in our system of government. The
function of the Senate has evolved over the years. In 1931, the
statute of Westminster, we obtained responsibility for our
foreign affairs. We had not before that time. So these are
evolutions.

Les gens disent souvent : N’avons-nous pas atteint le stade où
notre monarque ne devrait plus être non-résidente, la Reine du
Royaume-Uni? Je réponds que nous avons une histoire
constitutionnelle longue de 1 000 ans qui nous a donné notre
forme de gouvernement. Elle a évolué. Elle n’a jamais été
amenée par une révolution, mais notre système de gouvernement
a connu une évolution. La fonction du Sénat a évolué au fil des
ans. En 1931, en vertu du Statut de Westminster, nous avons
obtenu la responsabilité de nos affaires étrangères. Nous ne
l’avions pas avant ce moment. Il y a donc des évolutions.

I’m coming to your question, Senator Martin. If you want to
judge the countries around the world whose citizens and others
outside would say they have a good form of government —
perhaps not best but it’s good — you would probably list
Sweden, Norway, Finland, the United Kingdom — pace
Brexit — the Netherlands, Australia, New Zealand and Canada.

Je reviens à votre question, madame la sénatrice Martin. Si
vous voulez juger les pays du monde dont les citoyens et d’autres
à l’extérieur diraient qu’ils ont une bonne forme de
gouvernement — peut-être pas la meilleure, mais c’est
convenable — vous devriez probablement énumérer la Suède, la
Norvège, la Finlande, le Royaume-Uni — n’en déplaise aux
tenants du Brexit — les Pays-Bas, l’Australie, la Nouvelle-
Zélande et le Canada.

What’s somewhat unique about those countries? They are all
constitutional monarchies with thriving parliamentary
democracies. Some would say a constitutional monarchy — isn’t
that a conflict with parliamentary democracy? No, because the
constitutional monarchy has evolved in such a way that the
Governor General, who is the representative of our monarch,
does not have power. But there is an importance in that office,
which is somewhat shared by the Senate, of providing a longer-
term perspective on the values of the country and to monitor
those in whether we are this way or that way and to provide
timely interventions that tend to persuade rather than to dictate or
determine.

Qu’est-ce qui est unique par rapport à ces pays? Ce sont toutes
des monarchies constitutionnelles avec des démocraties
parlementaires florissantes. Certains diraient : une monarchie
constitutionnelle, est-ce que ce n’est pas en conflit avec une
démocratie parlementaire? Non, car la monarchie
constitutionnelle a évolué de telle manière que le gouverneur
général, qui est le représentant de notre monarchie, n’a pas de
pouvoir. Cette fonction, qui est quelque peu partagée par le
Sénat, a une importance : fournir une perspective à long terme
sur les valeurs du pays, surveiller ces valeurs pour dire de quel
côté nous nous situons et intervenir, en temps opportun, en
persuadant, plutôt qu’en dictant ou en déterminant.

To have an office of government like the Office of the
Governor General that does not have to do with negotiating
treaties or making decisions that have to do with immediate
politics but reinforces the fundamental values of the country.

Avoir une fonction du gouvernement comme celle du
gouverneur général, qui n’a rien à voir avec la négociation de
traités ou la prise de décisions liées à des politiques immédiates,
mais qui renforce les valeurs fondamentales du pays...

To come back to your question, I would look at some of the
smaller societies. We were together on a trip to Sweden. Where
is my colleague from Sweden who has just left us? One of the
senators was with us. It is a very interesting country in terms of
what they do. We looked at the social capital which is wrapped
up in volunteerism and giving. I think is often manifested in the
smaller societies.

Pour revenir à votre question, j’examinerais certaines des
petites sociétés. Nous étions ensemble lors d’un voyage en
Suède. Où est mon collègue de la Suède qui vient juste de nous
quitter? Un des sénateurs était parmi nous. C’est un pays très
fascinant, lorsqu’on regarde ce qu’il fait. Nous avons examiné le
capital social, qui est enveloppé dans le bénévolat et le don. Je
crois que cela se manifeste souvent dans les petites sociétés.

Senator Duncan: I’m a rookie to this team and to the Rules of
the Senate and to your work as well, sir. I have almost finished
reading your book, which has many underlines in it. I also
attended the Arctic Inspiration Prize awards in Whitehorse,
which was an amazing event.

La sénatrice Duncan :  Je suis une recrue dans l’équipe et
une néophyte par rapport au Règlement du Sénat et à votre
travail, monsieur. J’ai presque terminé la lecture de votre livre,
dont j’ai souligné plusieurs passages. J’ai aussi assisté à la
cérémonie de remise du Prix Inspiration Arctique qui s’est tenue
à Whitehorse. C’était un événement incroyable.
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As I become more acquainted with the information from the
committee and your work, one question — and it’s a follow-up
to Senator Omidvar’s question — in a blue sky exercise, what
role would you see the federal government playing in enabling
trust and building a better country?

À mesure que je prends connaissance des renseignements du
comité et de votre travail, j’ai une question — et c’est une
question de suivi à celle de la sénatrice Omidvar — dans un
exercice de Ciel bleu, quel rôle verriez-vous le gouvernement
fédéral jouer pour faciliter la confiance et la création d’un
meilleur pays?

While I give you an opportunity to think about it, one of the
points that came to my mind, as a new legislator in this chamber,
my understanding is our role is to review legislation, one of the
things that resonates in my mind is the Yukon Workers’
Compensation Act, which requires that all workers, their families
and employers, are treated with respect, compassion and fairness.
That’s in the preamble to the legislation. If it’s our job as
senators to examine legislation from the federal government in
the blue sky initiative, is that an option? What would you see?

Pendant que je vous laisse y réfléchir, un des points qui me
vient en tête, en tant que nouvelle législatrice dans cette
chambre, c’est que je crois comprendre que notre rôle consiste à
examiner la législation; une des choses qui me viennent à
l’esprit, c’est la Loi sur les accidents du travail du Yukon, qui a
pour objet de veiller à ce que les travailleurs, leur famille et les
employeurs soient traités avec compassion, respect et équité.
Cela figure dans le préambule de la loi. C’est notre travail, en
tant que sénateurs, d’examiner la législation du gouvernement
fédéral dans l’initiative Ciel bleu; est-ce une option?
Qu’imagineriez-vous?

Mr. Johnston: About a zillion ideas, and then we put them in
priority. Let me respond to that very thoughtful set of
observations by saying do what is within your grasp as well as
you possibly can. In your case, you are a new senator in a very
important part of our unique form of government, which is in
evolution.

M. Johnston : Nous avons une multitude d’idées, puis nous
les classons par ordre de priorité. Permettez-moi de répondre à
cette série d’observations très réfléchies en disant : faites ce qui
est en votre pouvoir. Dans votre cas, vous êtes une nouvelle
sénatrice dans une partie très importante de notre forme unique
du gouvernement, qui est en évolution.

I must congratulate those of you who have been involved in
what has changed in our Senate in the past four, five or six years.
During my early years as Governor General, I had real concern
about the functioning of the Senate. I have been Surprised by
Joy, a C.S. Lewis reference, surprised and delighted at how the
Senate, with help from others, has taken on a refashioning of its
role. I would say carry on with that. Just as I say it’s important,
without being arrogant, that we make Canada a really successful
nation to demonstrate to the world that it works, it’s important
that you help to make this Senate one of the most esteemed
legislative bodies around the world with its particular function.

Je dois féliciter ceux d’entre vous qui ont joué un rôle dans les
changements survenus dans notre Sénat au cours des quatre, cinq
ou six dernières années. Durant mes premières années comme
gouverneur général, je me préoccupais vraiment du
fonctionnement du Sénat. J’ai été Surpris par la joie — une
référence à C.S. Lewis —, surpris et ravi de la façon dont le
Sénat, grâce à de l’aide, a choisi de réformer son rôle. Je dirais
qu’il doit continuer en ce sens. Tout comme j’ai dit qu’il est
important, sans arrogance, de faire du Canada un pays très
prospère afin de démontrer au monde ce qui fonctionne, c’est
important que vous aidiez à faire du Sénat un des organes
législatifs les plus estimés du monde, avec sa fonction
particulière.

If I were in your shoes, I would be devoting, as you are, so
much of my time to make sure that is what is happening, that we
continue on this marvellous upward trajectory with a lot of very
good people, including the newly appointed people working
toward that. That would be point 1.

Si j’étais à votre place, je consacrerais autant de temps que
vous à m’assurer que c’est ce qui se fait, que nous poursuivons
dans cette trajectoire ascendante et merveilleuse, avec l’aide de
beaucoup de très bonnes personnes, y compris celles qui
viennent d’être nommées. Ce serait le premier point.

Point 2, to come to your earlier meeting with women and the
role of women, if I were king for a day of the world, my decree
would be all girls should achieve at least the same level of
education as boys in the world. More than anything else, that
would transform the world for the better. There are other things
you could do.

Le deuxième point, pour revenir à votre réunion précédente
sur les femmes et leur rôle... si j’étais roi du monde pour un jour,
je décréterais que toutes les filles devraient atteindre au moins le
même niveau d’éducation que les garçons du monde. Plus que
quoi que ce soit, cela transformerait le monde pour le mieux. Il y
a d’autres choses que vous pourriez faire.

I don’t think you, as senators, can necessarily affect that
overnight. But in your work, in ensuring equality of opportunity

Je ne crois pas que vous, en tant que sénateurs, puissiez
nécessairement changer tout cela du jour au lendemain.
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here in Canada, and gender equity, that’s a very important step
forward.

Toutefois, dans votre travail, en assurant l’égalité des possibilités
ici, au Canada, et l’égalité entre les sexes, c’est un pas en avant
très important.

The third thing I would say is it’s interesting that all the
important things in my life I have learned from my five
daughters, and now I’m relearning them with 14 grandchildren.
That’s why I write books like this. The preface to this book is
very interesting. It is two children who offer their trust
instinctively and with full expectation of fairness. Isn’t that
interesting? And trust is a natural quality that babies have. It’s
the only way they survive, but then the notion of fairness.

La troisième chose que je dirais, c’est que je trouve intéressant
de voir que toutes les choses importantes que j’ai apprises dans
ma vie sont le fait de mes cinq filles, et je les apprends
maintenant de nouveau avec 14 petits-enfants. C’est pourquoi
j’écris des livres comme ceux-là. La préface de ce livre est
absolument passionnante. Ce sont deux enfants qui,
instinctivement, font confiance et qui s’attendent totalement à
l’équité. N’est-ce pas fascinant? La confiance est une qualité
naturelle des bébés. C’est la seule façon qui leur permet de
survivre, mais ensuite, il y a la notion d’équité.

Saturday night I was at our number one daughter’s home to
celebrate her birthday, and her 13-year-old girls were adopted
from an orphanage in Colombia. Marvellous and wonderful to
see them grow.

Samedi soir, je suis allé chez ma première fille pour célébrer
son anniversaire, et ses filles de 13 ans ont été adoptées dans un
orphelinat en Colombie. C’est merveilleux et fantastique de les
voir grandir.

So Thea, with her friend Lucia, has a school assignment to
take Augustus Caesar — I guess they’re studying a little bit
about Roman history — and find a modern-day equivalent who
has had a big impact on their society. Who do you choose? We
talked about it a little bit, and Thea is a coloured, darker child,
and she is conscious of discrimination of colour, and I said,
“Well, you know, people who have done important things like
Nelson Mandela would be fine.” She said, “That doesn’t work
because he is dead. He has to be a live person.” I said, “Well,
think about President Barack Obama and what he’s done as the
first president of the United States,” and then I said, “You know,
I’m just reading a book by Michelle Obama called Becoming. I
finished it last night. It’s superb. You may want to choose her
because Augustus Caesar was responsible for conquering many
lands and then holding them. We don’t think about conquering
lands any more, but we think about conquering people with good
ideas, and she and her husband were the first Blacks to occupy
the most powerful positions in the United States.”

Donc, Thea et son amie, Lucia, ont un travail scolaire à faire.
Elles doivent trouver un équivalent moderne de César
Auguste — j’imagine qu’ils étudient un peu l’histoire
romaine —, quelqu’un qui a eu un impact important sur sa
société. Qui choisir? Nous en avons parlé un peu. Thea est une
enfant de couleur. Elle a la peau plus foncée et elle est
consciente de la discrimination raciale, et j’ai dit : « Eh bien, tu
sais, des gens qui ont fait quelque chose d’important, comme
Nelson Mandela, seraient de bons choix ». Elle m’a répondu :
« Ça ne fonctionne pas, parce qu’il est mort. Ce doit être
quelqu’un de vivant. » J’ai dit : « Alors pense au président
Barack Obama et à ce qu’il a fait en tant que premier président
noir des États-Unis » et j’ai ajouté : « Tu sais, je viens de lire le
livre de Michelle Obama, Devenir. Je l’ai terminé la nuit
dernière. C’est excellent. Tu devrais peut-être la choisir, parce
qu’Auguste était responsable de conquérir de nombreux
territoires, puis de les conserver. De nos jours, il n’est plus
question de conquête de territoires, et nous parlons du fait de
conquérir des gens avec de bonnes idées, et son époux et elle ont
été les premiers Noirs à occuper les postes les plus puissants aux
États-Unis ».

I sent them the excerpts from the book, these 13-year-olds, on
a couple of her initiatives. One was with respect to youth fitness
and obesity, which is so important. That’s where she has used the
influence of her office in a very important way, and then went on
to some of her other initiatives about mentoring young girls.

J’ai envoyé à ces filles de 13 ans des extraits du livre
concernant deux ou trois initiatives de Mme Obama, dont une sur
la condition physique des jeunes et l’obésité, ce qui est très
important. C’est de cette façon qu’elle a utilisé l’influence liée à
son poste à des fins très importantes, elle a ensuite réalisé
d’autres initiatives sur le mentorat des jeunes filles.

I just relate that because for me that was a way of answering
your question in terms of my own life, in terms of those
immediately around me, my grandchildren, and directing them.
The same little girl, Thea, and her friend Lucia, with the Syrian
refugees, their family sponsored and were part of a community
group and private sponsorship, and she came home one day and
said to her mom and dad, “You know, Lucia and I would like to

Je vous raconte tout ça parce que c’était une façon pour moi de
répondre à votre question en ce qui a trait à ma vie, aux
personnes dans mon entourage immédiat, mes petits-enfants, que
j’essaie d’orienter. La même petite fille, Thea, et son amie,
Lucia, avec les réfugiés syriens... Leurs familles ont été
parrainées dans le cadre d’un parrainage communautaire privé.
Eh bien, Thea est revenue à la maison un jour et a dit à sa mère
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do something for refugees as well, but we can’t write out a large
cheque.” So they started bake sales at their school, and I
foolishly said, “I’ll match you dollar for dollar.” When they
reached $1,800, it began to get a little expensive.

et à son père : « Vous savez, Lucia et moi, nous aimerions aussi
faire quelque chose pour les réfugiés, mais nous ne pouvons pas
faire un gros chèque ». Elles ont donc commencé à vendre des
pâtisseries dans leur école, et j’ai bêtement dit : « Je vais vous
donner un dollar pour chaque dollar que vous gagnez ».
Lorsqu’elles ont atteint la barre des 1 800 $, ma promesse a
commencé à me coûter un peu cher.

I tell these stories because you are always looking for ways of
transmitting values. Nick is our 12-year-old grandchild. He was
8 at the time — his mom and dad are both doctors, and they were
part of a group for private sponsorship of Syrian refugees, and
they made a contribution of $30,000 each, but as doctors they
said, “Our specific contribution is we’ll take the families in our
practices and look after them.” Dad is a pediatrician; she is a
family physician. So it worked well.

Je raconte ces histoires parce qu’on cherche toujours des
façons de transmettre des valeurs. Notre petit-fils âgé de 12 ans
s’appelle Nick. Il avait 8 ans à l’époque. Sa mère et son père sont
deux médecins, qui ont fait partie d’un groupe privé ayant
parrainé des réfugiés syriens. Ils ont fait chacun une contribution
de 30 000 $, mais en tant que médecins, ils ont dit : « Notre
contribution précise sera d’inclure les familles dans notre
pratique et de nous occuper d’elles ». Son père est pédiatre et sa
mère, omnipraticienne, alors les choses ont bien fonctionné.

Nick comes home after meeting the first family and says,
“You know, I would like to do something, but, Mom and Dad,
I’m not a doctor, so I can’t take them in my clinic, but I love
books and a lot of the books I no longer read because they were
for when I was 5 or 6, but maybe I could organize a sale of those
books at school.”

Nick revient à la maison après avoir rencontré la première
famille et il dit : « Vous savez, j’aimerais faire quelque chose,
mais, papa et maman, je ne suis pas un médecin, alors je ne peux
pas les soigner, mais j’aime les livres, et il y en a beaucoup que
je ne lis plus parce que ce sont des livres que j’ai lus quand
j’avais 5 ou 6 ans. Cependant, je pourrais peut-être organiser un
événement pour les vendre à l’école ».

So he goes and tells his teacher, and she is one smart cookie, a
Grade 2 teacher at the time, and she said, “Well, Nick, we have a
problem. Our school sponsors three charities already, but that’s
the maximum because we don’t want bake sales every week for
the parents. But one of those three charities is Ottawa United
Way, and I’m sure one or more of the agencies in United Way
for Ottawa deal with refugees.” So that’s where the money went.

Il en a donc parlé à son enseignante, et c’est une enseignante
de deuxième année vraiment intelligente qui, à l’époque, lui a
dit : « Eh bien, Nick, nous avons un problème : notre école
parraine déjà trois organismes de bienfaisance, et c’est le
maximum, parce que nous ne voulons pas organiser des ventes
de pâtisserie chaque semaine pour les parents. Cependant, l’un
des trois organismes de bienfaisance est Centraide Ottawa, et je
suis sûr qu’un ou plusieurs des organismes qui font partie de
Centraide Ottawa s’occupent des réfugiés », et c’est donc là
qu’ils ont envoyé l’argent.

They raised about $1,200 in the first book sale. The principal,
no slow guy, he sits down with Nick and his three or four chums
and said, “Why don’t you organize that for the whole school?”
For four years now, they have had an annual book sale for books
they have used for other kids in the school. They raise about
$2,500 to $3,000 a year.

Ils ont recueilli environ 1 200 $ dans le cadre de la première
vente de livres. Le directeur, qui avait lui aussi beaucoup de
jugeote, a rencontré Nick et ses trois ou quatre amis et a dit :
« Pourquoi n’organisez-vous pas un tel événement à l’échelle de
l’école? » Depuis maintenant quatre ans, l’école organise une
vente annuelle de livres usagés pour d’autres enfants de l’école.
Ils recueillent environ de 2 500 à 3 000 $ par année.

Now just imagine what those kids learn from that kind of
value. Now, they are lucky. They have parents that encourage
and a school that encourages. We come back to that program of
you have got to do 40 hours of volunteer service in Ontario
before you get your high school diploma. A lot of good things
are happening from that, just like I see with my grandchildren.

Là, imaginez ce que ces enfants tirent de ce genre de valeurs.
Dans leur cas, ils sont chanceux : ils ont des parents qui les
encouragent et une école qui les soutient. On en revient au
programme en vertu duquel les étudiants doivent faire 40 heures
de bénévolat en Ontario avant d’obtenir un diplôme d’études
secondaires. Beaucoup de bonnes choses découlent de ce
programme, tout comme je l’ai constaté dans le cas de mes
petits-enfants.

The Chair: I like your grandchild who got you to match the
donation.

Le président : J’aime bien votre petite-fille qui a réussi à
vous faire égaler sa contribution.

11:40 Charitable Sector (Special) 25-2-2019



Mr. Johnston: That’s getting very expensive because this is
continuous. This is not a one-time effort.

M. Johnston : Ça devient très dispendieux, parce que c’est
une initiative continue. Ce n’était pas une initiative ponctuelle.

The Chair: As a grandfather myself, I understand. But it’s
also the most fun you are ever going to have.

Le président : Je suis moi-même grand-père, alors je
comprends, mais vous n’aurez jamais autant de plaisir que ça.

Mr. Johnston: But, senator, I’m Scottish. You know how
hard this is.

M. Johnston : Cependant, monsieur le sénateur, je suis
écossais; vous savez à quel point c’est dur.

The Chair: Those life lessons are hard-earned. Le président : Ces leçons de vie sont durement gagnées.

Senator Omidvar: I could listen to you forever, but I want to
use our precious time with you to give us some wisdom and
insight. I particularly liked your connection between social
capital and trust. I read, as you do, Putnam but also Granovetter
who talks about the strength of loose ties. This is what social
capital does.

La sénatrice Omidvar : Je pourrais vous écouter
éternellement, mais je veux profiter du temps précieux passé en
votre compagnie pour vous soutirer un peu de sagesse et
connaître vos idées. J’ai particulièrement aimé le lien que vous
avez fait entre le capital social et la confiance. Comme vous, j’ai
lu Putnam, mais aussi Granovetter, qui parle de la force des liens
faibles. C’est ce que permet le capital social.

You’ve talked a lot about barn raisers. My colleague, Senator
Robert Black, who is snowed in, is desperate to be here. He is
watching us on his computer and wants to ask you a question. He
wants to know whether you feel the barn raising movement as a
proxy for volunteering is on a rise or a decline? Are we growing
barn raisers of tomorrow? How do we go about doing this?

Vous avez beaucoup parlé des gens qui construisent des
granges. Mon collègue, le sénateur Robert Black, qui est bloqué
par la neige aurait désespérément aimé être ici. Il nous regarde
sur son ordinateur et il veut vous poser une question. Il veut
savoir si vous estimez que cette tendance des gens qui
construisent des granges, en tant qu’indicateur du bénévolat, a le
vent dans les voiles ou est en déclin? Préparons-nous, à cet
égard, la relève de demain, les jeunes, qui construiront des
granges? De quelle façon faut-il procéder?

Finally, what do you think about the idea of a Canada Service
Corps?

Pour terminer, que pensez-vous de l’idée d’un Service
jeunesse pour le Canada?

Mr. Johnston: Two answers. Let me take them in turn. I’m
an optimist by nature. I believe it’s on an incline because the
need is so important and the perception of that need is
increasing, especially as we see the other side staring us in the
face with erosion of trust, et cetera, around the world.

M. Johnston : J’ai deux réponses. Je vais y aller une à la fois.
Je suis optimiste de nature. Je crois que cette tendance est en
hausse, parce que le besoin est tellement important, et la
perception du besoin augmente, surtout lorsqu’on voit les gens
de l’autre côté nous regarder, avec l’érosion de la confiance, et
ainsi de suite, partout dans le monde.

Second, I’m very heartened by what I see in young people. I
mentioned the Kielburgers and the resounding success of WE
Days and engaging young people passionately in making a
difference, even if they can’t write large cheques.

Ensuite, je suis vraiment réconforté par ce que je vois chez les
jeunes. J’ai mentionné les Kielburger et la grande réussite des
WE Days et des activités pour mobiliser les jeunes avec passion
pour qu’ils changent les choses, même s’ils ne peuvent pas faire
de gros chèquee.

My generation is from the 1950s and 1960s. I studied in the
United States for my first degree. The Peace Corps and John F.
Kennedy’s civil rights movement were important things.

Ma génération est celle des années 1950 et 1960. J’ai étudié
aux États-Unis dans le cadre de mon premier diplôme. Le Peace
Corps et le mouvement des droits civils de John F. Kennedy
étaient des choses très importantes.

There was idealism in the air at that time. There was an equal
or greater idealism in the air with young people today, but it’s
more practical in my generation. Young people today are more
able and inclined to try to measure results and to try to involve
themselves in activities beyond their own immediate needs
where they can become engaged and have a sense of making a
difference.

À l’époque, il y avait de l’idéalisme dans l’air. Il y a un
idéalisme aussi élevé ou encore plus élevé parmi les jeunes
d’aujourd’hui, mais c’est plus pragmatique que ma génération.
Les jeunes d’aujourd’hui sont plus capables ou susceptibles
d’essayer de mesurer les résultats et d’essayer de participer à des
activités au-delà de celles répondant à leurs propres besoins, des
activités dans le cadre desquelles ils peuvent se donner et avoir
l’impression de changer les choses.
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The challenge with young people is to try to encourage that
passion into areas where they can own the project and feel a
sense of making a difference in their own lives.

Le défi, en ce qui a trait aux jeunes, c’est d’essayer
d’encourager cette passion dans les domaines où ils peuvent
mener leurs propres projets et avoir l’impression de changer les
choses dans leur propre vie.

This country is more conscious of those intangible values. I
see it with young people in the environmental movement, for
example. They’re much more conscious than their parents and
grandparents, especially about what’s happening in the
environment. The Horatio Alger Association, of which I am a
member, did a study called Voices of Our Youth. Nik Nanos did
the survey, and Michelle Pidgeon from Simon Fraser University
did the analysis. The three or four most important priorities with
them were first of all, homelessness, interesting; second was
poverty and the relief of poverty; third was being able to actually
purchase a home of their own at some point, which is an
increasing challenge. Canada is premised on the fact that the
next generation will have it better than the current generation,
that’s in question especially whether you will be able to own a
house. The fourth is getting an education and a meaningful type
of job.

Notre pays est plus conscient de ces valeurs intangibles. Je le
vois chez les jeunes qui participent au mouvement
environnemental, par exemple. Ils sont plus conscients que ne
l’étaient leurs parents et leurs grands-parents, surtout lorsqu’il
est question de l’environnement. L’Association Horatio Alger,
dont je suis membre, a réalisé une étude intitulée À l’écoute de
notre jeunesse. Nik Nanos a réalisé les sondages, et Michelle
Pidgeon, de l’Université Simon Fraser, s’est occupée de
l’analyse. Trois des quatre priorités les plus importantes pour les
répondants étaient, dans un premier temps, l’itinérance, ce qui
est intéressant, suivie de la pauvreté et du soulagement de la
pauvreté, puis la capacité de devenir propriétaire de leur propre
maison à l’avenir, ce qui est un défi intéressant. Le Canada est
fondé sur l’idée que la prochaine génération s’en tirera mieux
que la génération précédente, mais c’est quelque chose qui est
remis en question, surtout lorsque les gens de demandent s’ils
pourront un jour accéder à la propriété. La quatrième priorité,
c’était les études et le fait de trouver un emploi intéressant.

It was interesting the other two findings had to do with the
“we.” I’m optimistic, but I think it requires all of us who are a
little more grey in the head to worry about how we engage this
natural instinct of young people to do the trust thing but to
provide the meaningful pathways and the meaningful challenges.

C’était intéressant de souligner que les deux autres
constatations étaient liées au « nous ». Je suis optimiste, mais je
crois que nous devons tous, nous qui avançons en âge, réfléchir à
la façon dont on peut mobiliser cet instinct des jeunes de faire
confiance, mais tout en leur fournissant des voies d’accès
importantes et des défis à relever qui le sont tout autant.

Now, with respect to the second question — Maintenant, en ce qui a trait à votre deuxième question...

Senator Omidvar: Canada Service Corps. La sénatrice Omidvar : Un Service jeunesse Canada.

Mr. Johnston: I’m a believer generally in those kinds of
initiatives. Do I go so far as to say that we should reinstate the
military draft and then provide a peace option? I’m not sure I
would do that. We have had good experience with our various
student organizations that encourage people to work abroad. My
lament is that only 3 per cent of Canadian university students
study or volunteer abroad, and 2 per cent of college students.
That should be 90 per cent, simply as part of one’s education.

M. Johnston : Je crois habituellement à ces genres
d’initiatives. Irais-je jusqu’à dire qu’il faudrait rétablir la
conscription militaire, puis fournir une option de paix? Je ne suis
pas sûr que j’irais jusque là. Nous avons une bonne expérience
auprès de nos diverses organisations qui encouragent les gens à
travailler à l’étranger. Ma plainte, c’est que seulement 3 p. 100
des étudiants des universités canadiennes étudient ou font du
bénévolat à l’étranger, et seulement 2 p. 100, dans le cas des
étudiants de niveau collégial. Ce devrait être 90 p. 100; c’est
quelque chose qui devrait tout simplement faire partie de
l’éducation des gens.

There was a parting gift when I left the University of
Waterloo, where I said, “No big banquets, no fundraising
things.” I just wanted to meet with the students on the last day
and say, “It has been a great ride, carry on.” The board chairman
came up to me and said, “I never gave you any instruction.” I
said, “No, you haven’t, but I listen carefully to what you said.”
He said, “Listen carefully to this. On April 27, two months
before you step down, there will be a large banquet and we will
raise a whole lot of money for a fund that will permit students to
study abroad and allow refugee students to come and study at the

Un cadeau de départ était prévu lorsque j’ai quitté l’Université
de Waterloo, et j’ai dit : « Pas de gros banquet, pas d’activité de
collecte de fonds ». Je voulais tout simplement rencontrer les
étudiants durant cette dernière journée et leur dire :
« L’expérience a été merveilleuse, ne lâchez pas ». Le président
du conseil est venu me voir et m’a dit : « Je ne t’ai jamais donné
d’instruction ». J’ai répondu : « Non, mais j’ai écouté
attentivement ce que tu as dit ». Il a dit : « Écoute-moi bien. Le
27 avril, deux mois avant ton départ, il y aura un grand banquet,
et nous allons recueillir beaucoup d’argent pour un fonds qui
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University of Waterloo.” That’s a $4 million fund, and I’ve
forgotten the names of the 400 or 500 young people who have
been sponsored by that.

permettra à des étudiants d’aller étudier à l’étranger et à des
étudiants réfugiés de venir étudier ici à l’Université de
Waterloo ». C’est un fonds de 4 millions de dollars et j’oublie les
noms des 400 ou 500 personnes qui ont été parrainées de cette
façon.

I don’t mean to draw attention to myself, but it’s an example
of using the university experience to have Canada Service Corps
functioning with a somewhat different form. We in the
universities have been far too slow to see that as the easiest
single thing we can do to broaden the education and the horizons
of our young people, to expose them to difference, to different
cultures, especially to have them exposed to working in a
language not their own where you have to change your mindset.

Je ne tente pas d’attirer l’attention sur moi, mais voilà un
exemple où on a utilisé l’expérience universitaire pour avoir un
Service jeunesse Canada qui fonctionne de façon un peu
différente. Dans les universités, nous nous sommes rendu compte
trop lentement que c’est là la meilleure façon de renforcer
l’éducation et d’élargir les horizons de nos jeunes, de les exposer
à des choses différentes, des cultures différentes, et surtout de
leur permettre de travailler dans une langue qui n’est pas la leur
afin qu’ils aient à changer leur état d’esprit.

All the important things in life I’ve learned from my children.
I’ve watched our five daughters, who at about age 12 became
involved in international exchanges. In fact, the two eldest girls
went to study Mandarin in China because the president of
Beijing University was in our home in 1980, and we re-
established the McGill-Beijing university exchange after the
cultural revolution. This 80-year-old man said, “I will come to
visit you in six months’ time.” I didn’t expect he would, and lo
and behold, he did. We had a banquet at our home. Halfway
through the banquet, I thought he was gone and had gotten ill
from the food. I jumped up from my table, and I couldn’t find
him in the house. He was in the attic, cross-legged on the floor
with our five children around him, ages 5 to 11. He had brought
them calligraphy sets, and he was teaching them Chinese
calligraphy. We were down there feasting and he was up there
with the kids. They said, “We would like to go study that
language,” and they did.

Toutes les choses importantes dans la vie, je les ai apprises de
mes enfants. J’ai regardé nos cinq filles qui, à 12 ans environ, se
sont intéressées aux échanges internationaux. En fait, mes deux
filles aînées sont allées étudier le mandarin en Chine parce que le
président de l’Université de Pékin était venu chez nous en 1980,
et nous avons rétabli le programme d’échange entre les
universités de McGill et Beijing après la révolution culturelle.
Cet homme âgé de 80 ans a dit : « Je viendrai vous visiter dans
six mois ». Je ne m’attendais pas à ce qu’il le fasse, mais, voilà,
il l’a fait. Nous avons organisé un banquet à la maison. Au
milieu de l’événement, je croyais qu’il était parti et qu’il était
tombé malade en raison de la nourriture. Je me suis levé et je
n’arrivais pas à le trouver nulle part dans la maison. Il était dans
le grenier, assis par terre, les jambes croisées, avec nos cinq
enfants autour de lui, âgées de 5 à 11 ans. Il leur avait apporté
des ensembles de calligraphie et il leur enseignait la calligraphie
chinoise. Nous étions en bas à festoyer tandis qu’il était là-haut
avec les enfants. Les enfants ont dit : « Nous aimerions aller
étudier cette langue », et c’est ce qu’elles ont fait.

That was a deviation. It was the luck that they had being
exposed to these people. But they began on international
exchanges and volunteer activities where they were exposed to
poverty and real need.

Je digresse. Elles ont été chanceuses d’être exposées à ces
gens. Cependant, tout a commencé pour elles par des échanges
internationaux et des activités de bénévolat dans le cadre
desquelles elles ont été exposées à la pauvreté et aux réels
besoins.

Four things occurred in the formation du dévelopment de mes
enfants when I watched this exposure to the difference. One,
they became more curious. Children are naturally curious, but
their whys became more penetrating. Second, they became more
tolerant, not in the sense that you’re different from me, that’s
okay no one gets hurt, but I’m interested in why you’re different.
Third, their judgment became better because they always wanted
the other side of the story. They wanted to triangulate and look at
a particular issue or problem from another point of view. Fourth,
they became more empathetic not sympathetic; sympathizing,
feeling sorry for another person; empathizing, walking in other
people’s shoes. The more we do to have those kinds of service
occasions both domestically and abroad the better.

Quatre choses se sont produites dans la formation du
développement de mes enfants, lorsque je les ai vus exposés à
une telle différence. Premièrement, ils sont devenus plus curieux.
Les enfants sont naturellement curieux, mais leurs « pourquoi »
sont devenus plus inquisiteurs. Deuxièmement, ils sont devenus
plus tolérants, et pas dans la mesure où ils reconnaissent et
acceptent la différence puisque qu’elle ne fait de mal à personne;
non, ils s’intéressaient à la raison pour laquelle les autres sont
différents. Troisièmement, leur jugement s’est affiné parce qu’ils
voulaient toujours connaître l’autre côté de la médaille. Ils
voulaient faire cette triangulation et examiner les problèmes de
l’autre point de vue. Quatrièmement, ils ont acquis plus
d’empathie, pas de la sympathie. La sympathie, c’est se sentir
désolé pour l’autre, tandis que l’empathie, c’est se mettre à sa
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place. Plus nous tenterons d’offrir ces genres d’occasions de
service —au pays et à l’étranger —, mieux ce sera.

The Rideau Hall Foundation is working with the Mastercard
Foundation — which is headquartered here in Toronto, third-
largest foundation in the world, $23 billion of assets — focused
on youth education and microfinance, devoted to work in very
poor countries up to now in a partnership with our foundation.
They have invested $23 million in pilot projects on Indigenous
education where it makes a difference. They’re in a position
where I think they’re prepared to invest a whole lot more in
trying to ensure that Indigenous children have at least the same
educational opportunities as non-Indigenous children.

La Fondation Rideau Hall travaille en collaboration avec la
Fondation Mastercard — dont le siège social est situé ici même,
à Toronto; c’est la troisième fondation en importance dans le
monde avec 23 milliards d’actifs —, elles travaillaient donc
ensemble pour soutenir l’éducation des jeunes et le
microfinancement. Jusqu’à maintenant, elles travaillent dans des
pays très pauvres. Dans le cadre d’un partenariat avec notre
fondation, 23 millions de dollars ont été investis dans des projets
pilotes pour l’éducation des Autochtones. Cet argent fait bouger
les choses. Selon moi, elles sont prêtes à investir beaucoup plus
d’argent pour s’assurer que les enfants autochtones ont au moins
les mêmes possibilités éducatives que les enfants non
autochtones.

And one of the great parts is Teach for Canada, young people
who go to reserves and work as teacher assistants, et cetera, to
provide their input to better educational experiences.

Enseigner pour le Canada est l’une des très bonnes
composantes de tout ça. Des jeunes se rendent dans les réserves
pour travailler comme aides-enseignants, par exemple; ils
participent afin de fournir de meilleures expériences éducatives.

The real challenge, of course, is to have many more
scholarships for Indigenous young people who become teachers
and go back to the communities and teach. I hope that will be
one the initiatives we pursue.

Le vrai défi, bien sûr, c’est d’offrir plus de bourses aux jeunes
Autochtones, qui deviennent des enseignants et qui retournent
dans leur collectivité pour enseigner. J’espère que ce sera l’une
des initiatives que nous réaliserons.

Long answer to your question, sure we need Canada Service
Corps, but let’s look at the variety of things we have and take the
ones that we have and shore them up and make them better.

C’est une longue réponse à votre question; bien sûr, nous
avons besoin d’un Service jeunesse Canada, mais prenons ce que
nous avons déjà, et étoffons-le pour l’améliorer.

The Chair: Well, Mr. Johnston, you couldn’t have done a
better job than you’ve done today. Thank you very much. We
have questions that other senators would like to ask, but we have
another panel waiting.

Le président : Eh bien, monsieur Johnston, vous n’auriez pas
pu faire un meilleur travail que ça aujourd’hui. Merci beaucoup.
D’autres sénateurs aimeraient poser des questions, mais un autre
groupe de témoins nous attend.

I’d like to thank you not only for your presentation here today
but for your continued contribution to the country through your
writing and the foundation’s activities. This is what retired
Governors General should do.

Je tiens à vous remercier non seulement de votre exposé
aujourd’hui, mais de votre contribution continue au pays grâce à
vos écrits et aux activités de la fondation. C’est ce que des
gouverneurs généraux à la retraite devraient faire.

Mr. Johnston: Thank you, senator. We will leave you with
the Trust book. Senator Martin, I now have an obligation to get
the next one done within the next year.

M. Johnston : Merci, monsieur le sénateur. Nous allons vous
laisser un exemplaire de Trust. Madame la sénatrice Martin, j’ai
maintenant l’obligation d’écrire le prochain dans l’année.

Senator Martin: We’re looking forward to that. La sénatrice Martin : Et nous l’attendons avec impatience.

The Chair: And she will remember. Le président : Et elle s’en souviendra.

Today the committee is continuing its study to examine the
impact of federal and provincial laws and policies governing
charities, non-profit organizations, foundations, and other similar
groups; and to examine the impact of the voluntary sector in
Canada.

Le comité poursuit aujourd’hui son étude de l’impact des lois
et politiques fédérales et provinciales gouvernant les organismes
de bienfaisance, les organismes à but non lucratif, les fondations
et autres groupes similaires, et pour examiner l’impact du secteur
bénévole au Canada.

We’re very pleased to have as witnesses on this panel
Mr. Clifford L. Spyker, Associate Professor - Accounting at
Mount Royal University in Calgary; from Lapland and District

Nous sommes heureux d’accueillir le groupe de témoins
suivant : M. Clifford L. Spyker, professeur agrégé-Comptabilité,
Université Mount Royal, à Calgary, M. David Sutherland,
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Fire Department in Nova Scotia, Mr. David Sutherland,
Firefighter, Training Officer and Vice Chair of the Board of
Directors; and from Administrators of Volunteer Resources
British Columbia, Ms. Heidi Jakop, President; and
Mr. Robert Cielen, Troop Section Scouter & Group Treasurer,
1st Langley Meadows.

pompier, agent de formation et vice-président du conseil
d’administration du Lapland and District Fire Department,
Mme Heidi Jakop, présidente de l’organisation Administrators of
Volunteer Resources British Columbia, et M. Robert Cielen,
Animateur de section et trésorier de groupe, 1er groupe scout
Langley Meadows.

Thank you all for accepting our invitation. Merci à vous tous d’avoir accepté notre invitation.

Clifford L. Spyker, Associate Professor - Accounting,
Mount Royal University, as an individual:  My name is
Clifford Spyker. I’m an Associate Professor at Mount Royal
University in Calgary, and I’m a chartered accountant but don’t
hold that against me, please.

Clifford L. Spyker, professeur agrégé-Comptabilité,
Université Mount Royal, à titre personnel : Je m’appelle
Clifford Spyker. Je suis professeur agrégé à l’Université Mount
Royal, à Calgary. Je suis aussi comptable agréé, mais ne m’en
tenez pas rigueur, s’il vous plaît.

The Chair: It would be difficult. Le président : Ce serait difficile.

Mr. Spyker: Yes, it usually is. I would like to thank the
committee for giving me this opportunity to speak about this
incredibly important topic and the impact that charities make
across the country in every size of community.

M. Spyker : Oui, c’est habituellement le cas. Je tiens à
remercier le comité de me donner l’occasion de parler de ce sujet
qui revêt une importance incroyable ainsi que de l’impact des
organismes de bienfaisance à l’échelle du pays dans des
collectivités de toutes les tailles.

My research is specifically about registered charities. I look at
the 85,000. I’ve been examining their tax returns for a 15-year
period. I bring two lenses, first as an academic in accounting,
and then as a tax practitioner. I have two hats I’m going to wear.

Mes recherches portent précisément sur les organismes de
bienfaisance enregistrés. J’en ai examiné 85 000. J’ai analysé
leurs déclarations de revenus sur une période de 15 ans.
J’apporte deux points de vue à la discussion : celui de chercheur
en comptabilité, et celui de fiscaliste. Ce sont les points de vue
que je vais adopter.

I’m here because a number of years ago I co-authored a paper
with Dr. John Peloza about the potential for tax credit incentives
for voluntary participation; so I have some strong ideas about
that which may be contrary to other people’s. I look forward to
speaking about that.

Je suis ici parce que, il y a un certain nombre d’années, j’ai
coécrit un article avec M. John Peloza sur de possibles incitatifs
sous forme de crédits d’impôt pour le bénévolat. Par conséquent,
j’ai certaines idées arrêtées à ce sujet qui iront peut-être à
l’encontre de celles d’autres personnes. J’ai hâte d’en parler.

The non-profit sector has a varied service model that includes
both cash and time donations. Both of these are currently at a
stretched position and very much the organizations rely upon
both of these for their success.

Le secteur sans but lucratif mise sur des modèles de service
variés qui incluent des dons en espèces et des dons de temps. Les
deux formes de dons sont actuellement sollicitées au maximum,
et les organisations ont vraiment besoin de ces deux composantes
pour réussir.

As we look at this process, the question becomes how do cash
and time donations relate to each other? While these resources
are stressed out, there are great differences across demographics
of how people deal with these.

Tandis que nous examinons ce processus, la question suivante
se pose : de quelle façon les dons d’argent et de temps sont-ils
liés l’un à l’autre? Même si ces ressources sont déjà maximisées,
il y a de grandes différences à cet égard entre les différents
segments démographiques.

When we’re considering the idea of this tax credit model,
we’re trying to see if there is a potential benefit from increasing
donations of time by giving some sort of tax incentive. The
underlying concept is that we would reduce individuals’ personal
taxes by giving them some sort of credit for the time that they
volunteered.

Lorsque nous envisageons cette idée de crédits d’impôt, nous
tentons de voir s’il pourrait y avoir un avantage lié au fait
d’accroître les dons de temps au moyen d’incitatifs fiscaux
quelconques. L’idée sous-jacente, c’est qu’on pourrait réduire
l’impôt particulier d’une personne en lui donnant un crédit
quelconque lorsqu’elle consacre du temps à des activités
bénévoles.
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I start off with the mundane and administrative, however. One
key question that needs to be addressed is how do we value this
time? Statistics Canada has said there’s between 1 billion and
2 billion hours a year in donated time, and the tracking and
verification of that is not a trivial task.

Je vais commencer par les questions banales et
administratives. Quelle valeur faut-il donner aux dons de temps?
Statistique Canada a dit que, chaque année, les gens font
l’équivalent de 1 à 2 milliards d’heures de bénévolat, alors faire
un suivi et assurer une vérification de tout ça n’a rien de facile.

Even if we were to use some sort of standardized minimum
wage calculation, in Alberta that would be $15, you’re looking at
$15 billion to $30 billion of valued time and the tax credits
associated with that.

Même si nous devions utiliser un genre de calcul fondé sur le
salaire minimum standard, en Alberta, il s’agirait de 15 $, et on
se retrouverait donc avec de 15 à 30 milliards de dollars d’heures
consacrées au bénévolat et les crédits d’impôt connexes.

Putting a value on that is a tremendous administration process,
and then the verification for the CRA would be a tremendous
cost again.

Attribuer une valeur à tout ça est un processus administratif
ardu, ce à quoi s’ajouteraient les activités de vérification
connexes de l’ARC, qui entraîneraient aussi d’énormes coûts.

The next thing is the recognition of the tax process itself.
People donate time and cash for their involvement in charities
primarily because of altruistic reasons. They want to support
their community. They have an interest in some activity. It can
be egotistic that they are career or network building. Very often
it’s probably a combination of both, and it’s hard to separate
that.

Vient ensuite la reconnaissance du processus fiscal en tant que
tel. Les gens donnent du temps et de l’argent en soutien aux
organismes de bienfaisance, et ce, principalement pour des
motifs altruistes. Ils veulent soutenir leur collectivité. Ils
s’intéressent à telle ou telle activité. Ce peut être pour des
raisons égoïstes, pour des raisons axées sur la carrière ou le
réseautage. C’est très souvent probablement un peu des deux, et
c’est quelque chose qui est difficile à distinguer.

What becomes difficult is what’s the relationship between the
cash donations currently and then the time donations? The
question that’s been researched and the results are tremendously
mixed of whether these are substitutive in nature or
complementary, and much more research needs to be done on
those aspects.

Là où ça se corse, c’est lorsqu’il faut cerner la relation entre
les dons en espèce actuels et les dons de temps. Des recherches
ont été réalisées à cet égard, et les résultats connexes sont
vraiment partagés quant à savoir si la relation est de nature
substitutive ou complémentaire. En outre, il reste beaucoup de
recherche à faire à ce sujet.

Some recent research in 2009 showed that it was
complementary but very much divided or had mixed results
along employment status, gender, demographic age and
community embeddedness. All of these things come into play.

Selon une récente recherche réalisée en 2009, il s’agit de deux
choses complémentaires, mais les résultats étaient vraiment
divisés ou partagés lorsqu’on tenait compte du statut d’emploi,
du sexe, des caractéristiques démographiques, de l’âge et de
l’intégration communautaire; toutes ces choses entrent en ligne
de compte.

The most recent study I was able to look at was Young in
2016, and they found it was more substitutive. People would
give cash in substitution of time. I don’t think that’s what the
charities are looking for, though I shouldn’t speak for them.

L’étude la plus récente que j’ai pu examiner est celle de
Young, en 2016, et les chercheurs ont constaté que la relation
était de nature substitutive. Les gens donnaient de l’argent plutôt
que du temps. Je ne crois pas que c’est ce que les organismes de
bienfaisance recherchent, même si je ne veux pas parler en leur
nom.

In a very small limited sample of discussions with charity
leaders, I was talking about cash and time donations and without
question time is a critical piece but cash is really king. They need
the cash to continue on. If there was a reduction, that would be
an issue.

Dans un échantillon très limité de discussions avec des
responsables d’organismes de bienfaisance, j’ai pu parler des
dons en espèces et de temps, et il ne fait aucun doute que les
dons de temps sont importants, mais l’argent reste primordial.
Les organismes ont besoin d’argent pour réaliser leurs activités.
S’il devait y en avoir moins, ce serait problématique.

The last point I would make is not based on research as much
as on observation. If we give incentives and tax credits, and we
start to value people’s donated time, then we run into a real
conflict between the altruistic and the egotistic. What happens is
we start to turn this transaction into more of a consumer model.

Le dernier point que je veux soulever est moins fondé sur mes
recherches que sur ce que j’ai pu observer. Si nous mettons en
place des mesures incitatives et offrons des crédits d’impôt et
que nous commençons à reconnaître la valeur du temps consacré
par les gens, alors nous nous retrouverons avec un réel conflit
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entre les visées altruistes et égoïstes. Ce qui se produira, c’est
que le bénévolat deviendra plus une transaction marchande.

As an educator, I have been working with young students for
over a decade and they already see education as a transaction.
I’m fearful that as much as we need to increase the amount of
donations of cash and time, I’m not sure if a tax incentive would
satisfy that. There needs to be much more research.

En tant qu’éducateur, je travaille avec de jeunes étudiants
depuis plus de 10 ans, et ces jeunes considèrent déjà l’éducation
comme une transaction. Je crains et j’estime que, même si nous
avons vraiment besoin d’augmenter les dons d’argent et de
temps, un incitatif fiscal n’est peut-être pas approprié. Il faut
réaliser beaucoup plus de recherches.

The Chair: We appreciate that. Le président : Nous vous remercions.

David Sutherland, Firefighter, Training Officer and Vice
Chair of the Board of Directors, Lapland and District Fire
Department:  Representing the fire department, we are already
in receipt of tax allowances both federally and provincially. I did
submit a sheet. I don’t know if you have copies of the
information I forwarded.

David Sutherland, pompier, agent de formation et vice-
président du conseil d’administration, Lapland and District
Fire Department : Le service d’incendie que je représente
reçoit déjà des abattements d’impôt fédéral et provincial. J’ai
présenté un document; je ne sais pas si vous avez des copies de
l’information que j’ai envoyée.

If you do have it, I don’t want to reread it. Basically, what it
boils down to is the fire department receives two different forms
of compensation already. What came first, at least in Nova
Scotia, was a refundable tax credit of $500 per firefighter and a
free registration for one personal licence plate per firefighter,
which is a volunteer firefighter licence plate. This licence plate
also gives you recognition as a firefighter upon entering at a fire
scene if you are showing up in your personal vehicle.

Si vous l’avez, je ne vais pas tout relire. Essentiellement, au
bout du compte, le service d’incendie reçoit déjà deux formes
d’indemnisation. Ce qu’on a eu en premier — du moins en
Nouvelle-Écosse —, c’est un crédit d’impôt remboursable de
500$ par pompier. Les pompiers ont aussi droit à une
immatriculation gratuite. Il s’agit d’une plaque
d’immatriculation pour pompier volontaire. La plaque confirme
aussi que le conducteur est pompier si jamais il se présente sur la
scène d’un incendie dans son véhicule personnel.

A number of years ago, the federal government came in with
their tax credit, which basically compensates, on line 362, of a
tax rate which is paired to income. Basically, it’s a credit up to
$3,000, but again the amount you get back will be dependent on
the amount that will be claimed against your specific tax level. I
have given an indication of what that would equate to.

Il y a un certain nombre d’années, le gouvernement fédéral est
arrivé avec son crédit d’impôt. Il s’agit essentiellement d’une
indemnisation — à la ligne 362 — calculée en fonction du taux
d’imposition établi en fonction du revenu. Essentiellement, c’est
un crédit qui peut atteindre 3 000 $, mais, encore une fois, le
montant qu’on obtient dépend du montant calculé en fonction du
taux d’imposition. J’ai brossé un portrait de ce que ça pourrait
représenter.

Those are the actual credits that firemen receive. Now, the
question is do firemen do this because of this? If you ask any of
the firemen in my department, the answer would be no. It’s nice
the fact they have an acknowledgment, it is, for lack of a better
term, a thank you for their service, but it is not the impetus for
service.

Ce sont les crédits que les pompiers reçoivent au bout du
compte. On peut bien se demander si c’est la raison pour laquelle
les pompiers font ce travail, mais si vous posez la question à
n’importe quel pompier de mon service, il vous dira qu’il n’est
pas là pour cette raison. C’est bien d’avoir une reconnaissance,
c’est — faute d’un meilleur terme — un remerciement pour leur
service, mais ce n’est pas ce qui les motive.

Every day on the radio in Nova Scotia we hear multiple
advertisements asking for people to volunteer and to support the
fire department. Not one of them talks about the tax credits that
you are going to potentially be eligible for.

Chaque jour, à la radio, en Nouvelle-Écosse, il y a de
multiples publicités qui demandent aux gens de faire du
bénévolat et de soutenir le service d’incendie. Aucune de ces
publicités ne parle des crédits d’impôt auxquels les gens seront
probablement admissibles.

Now, the interesting thing with the firefighters, though, is the
perspective. Keeping in mind what I just read about the tax
incentives, if you have a fire in your house, do you expect a
volunteer to maybe show up if he wants to, depending on what it

Cependant, ce qui est intéressant avec le cas des pompiers,
c’est le point de vue par rapport à ce que je viens de lire au sujet
des incitatifs fiscaux : Si vous avez un incendie dans votre
maison, vous attendez-vous à ce qu’un bénévole se présente
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is, or do you expect a fireman to show up skilled, trained and
capable if supporting your call?

s’il le veut — selon ce qui se passe — ou vous attendez-vous à
voir arriver un pompier qui a des compétences, la formation et
les capacités nécessaires pour intervenir?

If you are trapped in your vehicle, do you expect to sit there in
your vehicle, stuck, waiting and hoping that maybe a volunteer
might show up with the Jaws of Life, or do you expect a truck to
pull up with a trained, qualified firefighter, someone who is there
to stand in the way of a hazard, to do the traffic management
until the police arrive, to do the first aid until the EMTs arrive?

Si vous êtes pris dans votre véhicule, vous attendez-vous à
rester là, pris au piège, en attendant et en espérant que, peut-être,
un bénévole se présentera avec des pinces de désincarcération,
ou vous attendez-vous à voir arriver un camion conduit par un
pompier formé et qualifié, quelqu’un qui, au péril de sa vie,
s’occupera de la gestion de la circulation jusqu’à ce que les
policiers arrivent, et qui prodiguera des premiers soins jusqu’à ce
que l’ambulance arrive?

Interestingly, the fire service originally started in history as a
community caring for the community.It still is the community
caring for the community. That’s why I’m a firefighter. If there
wasn’t anybody in my neighbourhood to put out a fire, I’m out of
luck. I’m there to support my community. It is a little altruistic,
shall we say?

Fait intéressant, initialement, lorsque les services d’incendie
sont apparus, il s’agissait de gens de la collectivité qui étaient là
pour protéger la collectivité. C’est encore le cas, et c’est la raison
pour laquelle je suis pompier. S’il n’y avait personne dans mon
quartier pour éteindre les incendies, je serais laissé à moi-même.
Je suis là pour soutenir ma collectivité. C’est un peu altruiste,
non?

That’s where we still continue in many locations in the
country — as volunteers. We support each other in providing
that service.

C’est ainsi que les choses continuent de se passer dans de
nombreux emplacements du pays : grâce au bénévolat. Nous
nous soutenons les uns les autres en fournissant ce service.

My question is what value do you place on firefighting? Is
firefighting simply a volunteer activity that someone gets a pat
on the back for, or is it something you expect to be an emergency
service that is provided for? How do you treat a firefighter? It is
an interesting question to think about in that respect.

Ma question est la suivante : Quelle valeur accordez-vous à la
lutte contre les incendies? S’agit-il simplement d’une activité
bénévole qui mérite une tape dans le dos ou est-ce un service
d’urgence dont il faut assurer la prestation? De quelle façon
traite-t-on un pompier? C’est une question intéressante lorsqu’on
y réfléchit dans cette optique.

In regard to volunteering in general, I can tell you that as well
as being a volunteer firefighter, and doing what I do with the fire
department, I’m also a volunteer chaplain with the local RCMP.
I volunteer with a community theatre department which
fundraises for other charities as well. What I do is what I like to
do, and I do it because I enjoy doing it, not because I’m getting
paid for it.

Pour ce qui est du bénévolat en général, je peux vous dire que,
en plus d’être un pompier volontaire et de faire ce que je fais au
sein du service d’incendie, je suis aussi aumônier bénévole pour
le poste local de la GRC. Je fais aussi du bénévolat auprès d’une
troupe théâtrale communautaire qui recueille des fonds pour
d’autres organismes de bienfaisance aussi. Je fais ce que j’aime
faire, et je le fais parce que je l’apprécie, pas parce qu’on me
paye.

The Chair: Thank you very much, Mr. Sutherland. I should
declare my prejudice, not because he’s from Nova Scotia, but
because he’s a volunteer fireman. I live in a small community in
Nova Scotia that is serviced by a volunteer fire department. Four
years ago I suffered a stroke at home. My wife did everything
right. She called 911. Within less than 10 minutes, the volunteer
fire department was in my house stabilizing me, getting me
prepared for the next stage. The ambulance was there within
20 minutes, and off I went to the next community to be stabilized
further, and then off to the city to the hospital.

Le président : Merci beaucoup, monsieur Sutherland. Je dois
vous faire part de mon parti pris... Pas parce que M. Sutherland
vient de la Nouvelle-Écosse, mais parce que c’est un pompier
volontaire. Je vis dans une petite collectivité de la Nouvelle-
Écosse qui compte sur un service d’incendie volontaire. Il y a
quatre ans, j’ai été victime d’un AVC à la maison. Mon épouse a
fait tout ce qu’il fallait. Elle a téléphoné au 911. En moins de
10 minutes, des pompiers volontaires étaient chez moi pour
stabiliser mon état et me préparer pour la prochaine étape.
L’ambulance était là en moins de 20 minutes. On m’a transporté
dans la collectivité avoisinante, où mon état a été stabilisé
davantage avant de me transporter vers l’hôpital, en ville.

I’m here today because of people like you, Mr. Sutherland.
While I have thanked the local people in my community, I have
the opportunity on the broadcast here to thank all volunteer

Je suis ici aujourd’hui en raison de personnes comme vous,
monsieur Sutherland. Même si j’ai remercié les gens dans ma
collectivité, j’ai l’occasion ici de remercier tous les pompiers
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firemen for what they do. There are thousands of people like me
who are walking around today because of your good work and
the good work of your colleagues. Thank you.

volontaires de leur travail. Il y a des milliers de personnes
comme moi qui sont encore en vie en raison du bon travail que
vous faites et du bon travail de vos collègues. Merci.

Heidi Jakop, President, Administrators of Volunteer
Resources British Columbia:  Honourable senators, it’s a
privilege to speak to you today, an opportunity I will use to share
the perspective echoed by many fellow volunteer engagement
leaders across Canada.

Heidi Jakop, présidente, Administrators of Volunteer
Resources British Columbia : Honorables sénateurs, c’est un
privilège pour moi de m’adresser à vous aujourd’hui, et je
profiterai de l’occasion pour faire part du point de vue de bon
nombre de mes homologues responsables de la mobilisation des
bénévoles partout au Canada.

We work daily to engage 13.3 million volunteers who
strengthen every single Canadian community. As you know,
there are barriers to volunteerism, and they come in many forms.
Some don’t volunteer because they weren’t asked, they don’t
know how to find volunteer opportunities, or they aren’t aware
of the benefit and importance to their community.

Nous travaillons chaque jour pour mobiliser 13,3 millions de
bénévoles, qui améliorent chacune des collectivités canadiennes.
Comme vous le savez, il y a des obstacles au bénévolat, et ils
prennent de nombreuses formes. Certaines personnes ne font pas
de bénévolat parce qu’on ne le leur a pas demandé, parce
qu’elles ne trouvent pas d’occasions de le faire ou parce qu’elles
ne comprennent pas à quel point c’est bénéfique et c’est
important dans leur collectivité.

Those new to Canada may not understand how volunteerism is
so integral to our culture or how it can help them connect to their
community. Others experience financial barriers.

Les nouveaux arrivants au Canada ne comprennent peut-être
pas à quel point le bénévolat fait partie intégrante de notre
culture et en quoi ce genre d’activités peut les aider à tisser des
liens dans leur collectivité. D’autres se butent à des obstacles
financiers.

Then we have volunteer engagement leaders and non-profits.
We don’t have the resources to effectively engage volunteers or
expand an organization’s reach in order to deliver on missions
and build strong communities. Given these various challenges,
strengthening volunteerism nationally demands a multifaceted
approach. I’ll break down three primary challenges that I see and
how they may be overcome.

Puis, il y a les responsables de la mobilisation des bénévoles et
les organisations sans but lucratif. Nous n’avons pas les
ressources nécessaires pour mobiliser efficacement les bénévoles
ou accroître la portée d’une organisation afin qu’elle puisse
réaliser sa mission et soutenir des collectivités saines. Vu ces
divers défis, le renforcement du bénévolat à l’échelle nationale
exige une approche multidimensionnelle. Je vais présenter trois
défis principaux que j’ai constatés tout en précisant des façons de
les surmonter.

The first one is investing in volunteer engagement leaders. In
my perspective, the highest priority for strengthening
volunteerism is investment in the overextended non-profits and
their leaders.

Le premier tient à l’investissement dans les responsables de la
mobilisation des bénévoles. De mon point de vue, la première
priorité pour renforcer le bénévolat, c’est d’investir dans les
organisations sans but lucratif et leurs dirigeants qui ont déjà
trop de pain sur la planche.

Alex leads a team of 800 volunteers in a mid-sized charity. He
knows the potential of his volunteer programs, expanded
community services, more effective training for volunteers, and
acknowledging their efforts through a meaningful recognition
program. He struggles daily to meet his most pressing team
needs, while plans for risk management, a stronger volunteer
culture, and personalized support are left undeveloped. As a
result, volunteers endure a diminished experience and may lose
interest. Programs can’t grow to better serve communities, and
the pressure Alex is under is so great there can be a toll on both
his physical and mental health. Alex faces these challenges alone
daily, but increasingly he is not alone in that this plight is far too
common.

Alex dirige une équipe de 800 bénévoles dans un organisme de
bienfaisance de taille moyenne. Il connaît le potentiel de ses
programmes de bénévolat, des services communautaires accrus,
de la formation plus efficace des bénévoles et de la
reconnaissance des efforts de ces derniers grâce à des
programmes significatifs. Chaque jour, il arrive à peine à
répondre aux besoins les plus pressants de son équipe, tandis que
les plans liés à la gestion du risque, au renforcement de la culture
bénévole et à la prestation d’un soutien personnalisé sont laissés
de côté. Par conséquent, les bénévoles ont une expérience
réduite, ce qui peut émousser leur intérêt. Les programmes ne
peuvent pas croître afin de mieux servir les collectivités, et la
pression sur les épaules d’Alex est tellement grande qu’elle
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peut avoir une incidence négative sur sa santé physique et
mentale. Chaque jour, Alex se retrouve seul devant ces défis... Il
y a de plus en plus de gens dans la même situation que lui, et ces
situations difficiles sont devenues beaucoup trop courantes.

Some solutions that I would like to propose are to develop
funding solutions for non-profits for stable volunteer engagement
staff. Volunteers depend on training, supervision, evaluation and
recognition. Corporations invest heavily in HR because they
understand the considerable return on investment. Non-profits
benefit no less from similar dedicated volunteer engagement
staff. But funding agencies often don’t cover staffing to support
volunteer programs. This leads to volunteer engagement leaders
who endure long hours for little pay, and significant turnover can
be a predictable result.

Parmi les solutions que j’aimerais proposer, il y a l’élaboration
de solutions de financement à l’intention des organismes sans but
lucratif pour soutenir la stabilité de la mobilisation des
bénévoles. Les bénévoles ont besoin de formation, de
supervision, d’évaluation et de reconnaissance. Les sociétés
investissent massivement dans les ressources humaines, parce
qu’elles ont compris à quel point de tels investissements sont
rentables. Les organismes sans but lucratif bénéficient tout
autant d’employés responsables de la mobilisation des
bénévoles. Cependant, le financement des organismes ne leur
permet souvent pas d’embaucher du personnel pour soutenir de
tels programmes de bénévolat. Au bout du compte, les
responsables de la mobilisation des bénévoles doivent accepter
des horaires très chargés et une faible rémunération, ce qui peut
entraîner un taux de roulement important.

Second, encourage organizations to collaborate and eliminate
duplication of services.

Ensuite, il faut encourager les organisations à travailler en
collaboration et à éliminer les dédoublements des services.

Third, fund organizations and programs that equip volunteer
engagement leaders. Volunteer centres support community
leaders and connecting them with prospective volunteers.

Enfin, il faut financer des organisations et des programmes qui
outillent les responsables de la mobilisation des bénévoles. Des
centres de bénévolat soutiennent les dirigeants communautaires
et leur donnent accès à des bénévoles éventuels.

Volunteer management at college programs prepare graduates
to lead and grow the sector. Professional associations raise
industry standards, provide networking, education and advocacy
for the necessity of volunteer professional roles. And sector-
guiding agencies, such as Imagine Canada and Volunteer
Canada, set crucial standards to educate and inform the
charitable sector.

Des programmes de gestion du bénévolat dans les collèges
préparent les diplômés à diriger le secteur et à en favoriser la
croissance. Les associations professionnelles rehaussent les
normes de l’industrie, fournissent des possibilités de réseautage,
de formation et de promotion de l’importance des professionnels
du bénévolat. En outre, des organismes qui encadrent le secteur,
comme Imagine Canada et Bénévoles Canada, établissent des
normes cruciales pour sensibiliser et informer le secteur de la
bienfaisance.

The second recommendation is to remove barriers and provide
incentives to volunteers. Research and feedback on
compensation and incentives for volunteers has yielded
conflicting perspectives.

La deuxième recommandation consiste à éliminer les obstacles
et à fournir des mesures incitatives aux bénévoles. Les
recherches et la rétroaction sur l’indemnisation et les mesures
incitatives à l’intention des bénévoles ont donné des résultats
contradictoires.

A 2013 Volunteer Canada study states: Voici ce que disait une étude de 2013 de Bénévoles Canada :

Volunteers indicated that more breaks reimbursement of
expenses and access to organizations’ events are not
important factors in how organizations could more
effectively engage them.

Les bénévoles ont indiqué que plus d’allégements, de
remboursement des dépenses et d’accès aux événements des
organisations ne sont pas des facteurs importants en ce qui a
trait à la façon dont les organisations pourraient les
mobiliser plus efficacement.

Yet, this conflicts with accounts of low-income volunteers
unable to afford transit, expensive equipment needed by search
and research volunteers, or a volunteer adaptive ski instructor

Cependant, cette information contredit ce qu’on entend au
sujet des bénévoles à faible revenu qui ne peuvent pas se payer le
transport et l’équipement onéreux nécessaires pour devenir
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struggling to cover gas for long weekly drives to and from the
hill.

des bénévoles dans le domaine de la recherche et du sauvetage
ou le récit d’un bénévole qui agit à titre de moniteur de ski
adapté et qui a de la difficulté à payer son essence pour faire,
chaque semaine, le long trajet vers de ski.

For many, the expenses are too great, meaning their time and
talents are unavailable to the community. I know one woman I’ll
call Jane, who volunteers at the MS Society’s reception desk
each week. She truly understands the needs of clients as she, too,
lives with MS.

Pour de nombreuses personnes, les dépenses sont trop
importantes, ce qui signifie que la collectivité ne peut pas
bénéficier de leur temps et de leurs talents. Je connais une
femme — je vais l’appeler Jane — qui fait du bénévolat à
l’accueil de la Société de la SP chaque semaine. Elle comprend
vraiment les besoins des clients puisqu’elle aussi est atteinte de
sclérose en plaques.

Her dedication is remarkable in that it takes her over an hour
each way on transit, while using a mobility aid. She confided in
me that the travelling puts a strain on her both financially and
physically, but volunteering gives her a sense of community,
relieves her feelings of isolation and helps her to keep
developing new skills. She proudly gives back to the
organization that has supported her and, in turn, supports others
living with MS.

Son dévouement est remarquable parce qu’elle consacre plus
d’une heure pour se rendre au travail et une heure encore pour en
revenir en transport en commun et elle se déplace au moyen
d’une aide à la mobilité. Elle m’a dit que les déplacements sont
difficiles, du point de vue tant financier que physique, mais le
bénévolat lui donne un sentiment d’appartenance à la
collectivité. Elle se sent moins isolée et elle peut ainsi continuer
à acquérir de nouvelles compétences. Elle redonne fièrement à
l’organisation qui l’a soutenue et, par le fait même, elle soutient
d’autres personnes atteintes de sclérose en plaques.

No longer able to work, she risks jeopardizing her disability
insurance by volunteering, which could be falsely perceived as
being able to return to work.

N’étant plus apte au travail, elle risque de perdre son
assurance-invalidité en raison de son bénévolat, puisque ces
activités pourraient être faussement perçues comme la preuve
qu’elle peut retourner au travail.

Solutions I might recommend: Reimburse volunteer-related
expenses such as search and rescue equipment, which might take
the form of tax credits; vehicle mileage for volunteer firefighters;
and direct credit for return transit tickets. Just as tax deductions
are provided to donors and registered charities, offer an earned
tax deduction to volunteers who generously give their time and
talents. Finally, rather than the current practice of discouraging
or even penalizing volunteers, consider incentives, possibly an
employment insurance top-up for those who volunteer while
unemployed or on sick leave.

Voici des solutions que je pourrais recommander : rembourser
les dépenses liées au bénévolat, comme l’équipement de
recherche et de sauvetage — ce qui pourrait prendre la forme
d’un crédit d’impôt —, le kilométrage pour les pompiers
volontaires et un crédit direct pour les frais de transport en
commun. Tout comme des déductions fiscales sont accordées
aux donateurs et organismes de bienfaisance enregistrés, il
faudrait donner une déduction fiscale méritée aux bénévoles qui
donnent généreusement de leur temps et de leurs talents. Enfin,
plutôt que de maintenir la pratique actuelle qui décourage et
même pénalise les bénévoles, il faut envisager des mesures
incitatives, sans doute un complément aux prestations
d’assurance-emploi pour les personnes qui font du bénévolat
pendant qu’ils sont au chômage ou en congé de maladie.

The third recommendation and challenge is a public education
and engagement campaign. Studies show that many people do
not volunteer because they weren’t asked, don’t know where to
go or are simply unaware of the need in their community.

La troisième recommandation ou le troisième défi prend la
forme d’une campagne de sensibilisation et d’engagement
public. Les études révèlent que beaucoup de personnes ne font
pas de bénévolat parce qu’on ne leur demande pas, parce qu’elles
ne savent pas où aller ou parce qu’elles ne connaissent tout
simplement pas les besoins dans leur collectivité.

Possible solution: a national communications strategy to
highlight the impact of volunteerism on community building, its
role in Canadian society and the benefits to the volunteer.

Voici des solutions possibles : premièrement, une stratégie
nationale de communication pour souligner l’incidence du
bénévolat sur le renforcement des collectivités, le rôle du
bénévolat au sein de la société canadienne et les avantages du
bénévolat.
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Second, develop awareness-building campaigns in secondary
schools and in organizations serving new immigrants, two
segments of the population that will certainly benefit from
learning how volunteerism can help with integration into the
community, and learning new skills and building Canadian work
experience.

Deuxièmement, mettre au point des campagnes de
sensibilisation dans les écoles secondaires et les organisations
qui offrent des services aux nouveaux immigrants, deux
segments de la population qui bénéficieraient assurément
d’apprendre des choses sur la façon dont le bénévolat peut
favoriser l’intégration dans la collectivité et l’acquisition de
nouvelles compétences et d’une expérience de travail en sol
canadien.

These recommendations will help strengthen volunteerism in
the charitable sector, without which we will doubtless face a
social deficit. As the 2016 Imagine Canada report states:

Ces recommandations aideront à renforcer le bénévolat au sein
du secteur de la bienfaisance, sans lequel nous risquons sans
doute de nous retrouver avec un déficit social. Comme on peut le
lire dans un rapport de 2016 d’Imagine Canada :

Unlike a fiscal deficit, a social deficit will not reveal itself
in red numbers on a balance sheet. Instead, it will appear as
an accumulation of unmet needs, in growing waiting lists
for social services, and in increasingly overburdened
charities and non-profits, overworked staff and volunteers.
In short, a social deficit will appear as the inability of
charities to meet the social cultural and environmental needs
of Canadians and as a slow but perceptible erosion of
Canadians’ quality of life.

Contrairement au déficit financier, le déficit social ne
s’exprime pas par une série de chiffres inscrits en rouge
dans un bilan. Il se traduit plutôt par l’accumulation des
besoins non satisfaits, les listes d’attente de plus en plus
longues dans les services sociaux et un fardeau de plus en
plus lourd et un surplus de travail pour les bénévoles et
employés des organismes de bienfaisance et sans but
lucratif. Bref, le déficit social s’exprimera par l’incapacité
des organismes de combler les besoins sociaux, culturels et
environnementaux des Canadiens, incapacité qui entraînera
une lente, mais perceptible érosion de leur qualité de vie.

You, me and every Canadian enjoys the benefit of a strong
volunteer community: the new Canadian, the isolated senior, the
medical researcher, the lost hiker, even the community gardener.
There are critical resources in every community from coast to
coast that depend on volunteers who urgently need our support.

Vous, moi et tous les Canadiens bénéficions d’un secteur du
bénévolat en santé : les nouveaux Canadiens, les aînés isolés, les
chercheurs dans le domaine de la santé, les randonneurs perdus
et même ceux qui participent au jardin communautaire. Il y a des
ressources essentielles dans chaque collectivité aux quatre coins
du pays qui dépendent de bénévoles qui ont un besoin urgent de
notre soutien.

I call on the committee to remove barriers to volunteerism, to
advocate and educate Canadians on the impact and benefits of
volunteering, and to commit to investing in the volunteer sector.
Thank you.

Je demande au comité d’éliminer les obstacles au bénévolat,
de faire la promotion du bénévolat et de sensibiliser les
Canadiens à l’impact et aux avantages du bénévolat en plus de
s’engager à investir dans le secteur bénévole. Merci.

The Chair: Thank you, Ms. Jakop. Mr. Cielen. Le président : Merci, madame Jakop; monsieur Cielen.

Robert Cielen, Troop Section Scouter and Group
Treasurer, 1st Langley Meadows, Scouts Canada:  Thank you
for inviting us to this meeting. It’s an honour and a privilege to
speak with you.

Robert Cielen, animateur de section et trésorier de groupe,
1er groupe scout Langley Meadows, Scouts Canada : Merci
de nous avoir invités à la réunion. C’est un honneur et un
privilège de parler avec vous.

My name is Bob Cielen, from the 1st Langley Meadows Scout
group. I would like to take a few minutes of your time to share
with you who we are and thoughts on the challenges we face,
including compensation, recognition, attraction and retention of
volunteers, funding and costs, and charitable donations of gifts in
kind.

Je m’appelle Bob Cielen, du 1er groupe scout Langley
Meadows. J’aimerais prendre quelques minutes de votre temps
pour vous dire qui nous sommes et formuler certaines réflexions
sur les défis auxquels nous sommes confrontés, y compris
l’indemnisation, la reconnaissance, l’attraction et le maintien en
poste des bénévoles, le financement et les coûts, et les dons de
bienfaisance en nature.

First a little about us. Langley Meadows is a Scouts Canada
group located in Langley, British Columbia. It has 35 youth
served by 10 adult volunteers. It operates within the 21 groups of

Je vais commencer par vous parler rapidement de nous.
Langley Meadows est un groupe de Scouts Canada qui est situé à
Langley, en Colombie-Britannique; 35 jeunes sont servis par

11:52 Charitable Sector (Special) 25-2-2019



the Nicomekl area, covering an area that includes Surrey,
Langley and White Rock, which together have 1,025 youth and
360 adult volunteers.

10 bénévoles adultes. Nous oeuvrons parmi les 21 groupes de la
zone de Nicomekl, laquelle couvre la région qui englobe Surrey,
Langley et White Rock. En tout, on parle de 1 025 jeunes et de
360 adultes bénévoles.

Scouts Canada currently has over 100,000 coed youth
members reflecting every faith and culture. The organization is
supported by the efforts of 25,000 volunteers, with programming
offered in more than 19 languages. Scouts Canada’s mission is to
develop well-rounded youth, better prepared for success in the
world.

Scouts Canada compte plus de 100 000 jeunes garçons et
jeunes filles de toutes les confessions et de toutes les cultures.
L’organisation est soutenue par les efforts de 25 000 bénévoles,
et des programmes sont offerts dans plus de 19 langues. La
mission de Scouts Canada est de permettre le développement de
jeunes qui sont bien équilibrés et prêts à réussir dans la vie.

The views that I’m expressing here are of the Langley
Meadows group only and are not intended to represent the views
of the Scouts Canada organization. My comments have been
prepared in collaboration with some members of our group and
of the 21 Nicomekl area groups.

Les points de vue que j’exprime aujourd’hui sont ceux du
groupe Langley Meadows seulement et ne représentent pas les
points de vue de l’organisation Scouts Canada. Mes
commentaires ont été préparés en collaboration avec certains
membres de notre groupe et des 21 groupes dans la zone de
Nicomekl.

On recognition of volunteer attraction and retention, when
parents who are not familiar with Scouts ask about what the adult
Scouters are paid, the answer is usually laughter followed by a
pause, followed by, “Nothing.” Then parents suddenly gain
respect for those who put in their time to make the program what
it is.

En ce qui concerne l’attraction et le maintien en poste des
bénévoles, lorsque les parents qui ne connaissent pas bien notre
mouvement nous demandent de quelle façon les chefs scouts
adultes sont rémunérés, la réponse est habituellement un éclat de
rire, suivi d’un silence, après quoi on leur répond : « Ils ne
touchent rien. » Soudainement, les parents se mettent à respecter
ceux qui donnent du temps pour faire du programme ce qu’il est.

We don’t do this for pay. We do this because it is positive for
the youth of our nation, builds great citizens, and brings us
satisfaction for serving others.

Nous ne faisons pas ça pour la paye : nous le faisons parce que
c’est bon pour les jeunes du pays. Nous préparons les jeunes à
être d’excellents citoyens et retirons une satisfaction liée au fait
d’être au service des autres.

Our volunteers are exactly that, volunteers offering their time
and skills out of a spirit of generosity and service. We ask only
for the volunteer’s time. Out-of-pocket expenses are reimbursed,
so there is no undue financial burden with enabling youth
adventures. This frees them to do what is right for the youth, not
limited by any sense of service value, clocked hours or fee-for-
service constraints.

C’est exactement ainsi que je vois nos bénévoles : des
bénévoles qui donnent de leur temps et mettent leurs
compétences à profit par générosité et pour rendre service. Nous
demandons seulement aux bénévoles de donner de leur temps.
Les menues dépenses sont remboursées, et il n’y a donc pas de
fardeau financier indu lié au fait de permettre aux jeunes de vivre
des aventures. Les bénévoles peuvent ainsi faire ce qu’il faut
pour les jeunes sans être liés par la valeur du service, les heures
faites ou les contraintes associées à la rémunération à l’acte.

With their time, they bring to life the Scouting mission.
Attraction and retention of volunteers remains a challenge. There
are volunteers who face financial hardships or challenges for
their youth where our programs fill a vital need. Volunteers even
take time off work to support youth programs.

Grâce au temps qu’ils consacrent à notre organisation, les
bénévoles donnent vie à la mission du scoutisme. Le fait d’attirer
et de maintenir en place des bénévoles reste un défi. Certains
bénévoles sont confrontés à des difficultés financières ou à des
défis relativement aux jeunes, dans les endroits mêmes où nos
programmes répondent à un besoin crucial. Les bénévoles
prennent même parfois congé de leur travail pour soutenir les
programmes à l’intention des jeunes.

A nominal sum credited back is something of value. Enacting
a tax credit for volunteers who put in significant hours of service
may recognize the value that dedicated volunteers bring to their
communities and nation.

La possibilité pour eux de récupérer un petit montant serait
bénéfique. L’adoption d’un crédit d’impôt pour les bénévoles qui
consacrent beaucoup de leur temps pourrait aider à reconnaître la
valeur du dévouement des bénévoles au sein de leurs
collectivités et de la nation.
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While it would not be an unreasonable requirement that the
organization certify that a volunteer has contributed to hours, it
would create an administrative burden that is challenging.
Tracking and certification of volunteer hours are additional
overheads, and any additional overhead to an already time-
constrained volunteer subtracts from the delivery of volunteer
services. There are only so many hours in the day to address the
program planning and delivery, fundraising activities, and
necessary organizational administration that directly impacts the
delivery of programs.

Même s’il ne serait pas déraisonnable d’exiger que
l’organisation atteste les heures faites par un bénévole, cela
créerait un lourd fardeau administratif. Le suivi et la
confirmation des heures des bénévoles entraînent des frais
généraux supplémentaires, et tout coût supplémentaire au sein
d’une organisation bénévole qui manque déjà de temps mine la
prestation des services bénévoles. Il y a dans une journée un
nombre d’heures fixe qu’on peut consacrer à la planification et la
prestation des programmes, aux activités de collecte de fonds et
aux activités administratives et organisationnelles nécessaires qui
influent directement sur la prestation des programmes.

Small organizations face challenges in raising funds, a
significant portion which may be used to pay for already tax-
funded facilities. These costs take funding away from camping
activities and outdoor adventures. We operate on shoestring
budgets primarily funded by Scouter and youth-led fundraising
activities. This is a primary source of frustration that impacts our
success and program delivery, and it is successful program
delivery that is the most rewarding aspect for Scouters.

Les petites organisations ont de la difficulté à recueillir des
fonds, dont une portion importante est utilisée pour payer des
installations déjà financées par les contribuables. Ces coûts font
en sorte qu’il y a moins de financement pour les activités de
camping et des aventures en plein air. Nous composons avec un
budget extrêmement restreint, et les fonds viennent
principalement des activités de financement réalisées par les
responsables scouts et les jeunes. C’est une grande source de
frustration qui a une incidence sur notre réussite et la prestation
des programmes et c’est la prestation d’un programme réussi qui
est l’aspect le plus satisfaisant pour les responsables scouts.

A friction point for volunteer success is the CRA process for
gifts in kind. Essentially, under the current processes, the donor
has to give the organization cash to buy an in-kind item for
which the donor is given a receipt. This is because gifts that
involve multiple assessors for fair market valuation are a much
longer process, potentially costly, and which impact small
organizations. This is difficult to implement in a low-cash
context where neither the donor nor the beneficiary have
substantial cash on hand to accomplish this. You have to be rich
to donate. Valuations are perhaps appropriate for land or shares
but disproportionate when the item is a canoe or a trailer for
camping gear.

Le processus de l’ARC relativement aux dons en nature est
une chose qui peut miner la réussite du bénévolat.
Essentiellement, en vertu des processus actuels, le donateur doit
donner de l’argent à l’organisation pour que cette dernière achète
un don en nature. Le donateur reçoit alors un reçu. C’est parce
que les dons qui exigent plusieurs évaluateurs pour déterminer la
juste valeur marchande supposent un processus beaucoup plus
long — et potentiellement coûteux —, ce qui a une incidence sur
les petites organisations. C’est un processus difficile à mettre en
œuvre dans un contexte où l’on a peu d’argent et où ni le
donateur ni le bénéficiaire n’ont accès à beaucoup d’argent. Il
faut être riche pour donner. Les évaluations devaient être de mise
dans le cas de dons de terres ou d’actions, mais c’est un
processus disproportionné lorsqu’on parle d’un canot ou d’une
remorque pour transporter du matériel de camping.

There are certainly reasons for such processes, as there is the
possibility of abuse, but the audit practice in place now is so
ponderous that there are now few in-kind donations at local
group level, except for those of substantial scale, where the
weight of the process is justified. It could be beneficial if the
threshold could be set at a nominal amount such as a one in-kind
donation of $1,000 per year per donor so that local charities
could receive the offerings of generous local community donors.
Without receipts, donations or gifts in kind are effectively
suppressed and the community does not benefit. The impact of
policies that affect fundraising negatively is a source of
frustration for volunteers, impacting our success and the
perceived value of our efforts.

Il y a assurément des raisons pour lesquelles de tels processus
ont été adoptés, puisqu’il y a une possibilité d’abus, mais la
pratique de vérification en place à l’heure actuelle est tellement
lourde qu’il y a maintenant peu de dons en nature faits au niveau
des groupes locaux, sauf dans les cas de dons d’envergure, où la
lourdeur du processus est justifiée. Il pourrait être bénéfique
d’établir un seuil, un montant nominal, par exemple permettre un
don en nature de 1 000 $ par année par donateur, de sorte que les
organismes de bienfaisance locaux puissent bénéficier des dons
de donateurs locaux généreux dans la collectivité. Sans reçu, les
dons et les dons en nature sont pour ainsi dire impossibles, et la
collectivité ne peut pas en bénéficier. L’impact des politiques qui
ont une incidence négative sur la collecte de fonds est une source
de frustration pour les bénévoles, ce qui a un impact sur notre
réussite et la valeur perçue de nos efforts.
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Thank you for your time and attention. Again, it’s an honour
to speak with you today.

Merci de votre attention. Encore une fois, c’est un honneur de
parler avec vous aujourd’hui.

The Chair: Thank you very much to all four of you for your
presentations. We are going to go to questions. I remind
colleagues to keep your questions short and remind the witnesses
to try to keep your answers short so that we can get as many
questions as possible.

Le président : Merci beaucoup aux quatre témoins de leur
exposé. Nous allons passer aux questions. Je rappelle à mes
collègues de poser des questions courtes et aux témoins
d’essayer de répondre brièvement afin que nous puissions poser
le plus de questions possible.

Senator Omidvar: This is a fantastic panel with so much
scope and breadth from across our country. We really appreciate
that. Love to hear from Boy Scouts and firefighters and the
academic. I’m going to start with the academic. I actually like
the fact you are an accountant because some proposals have been
made here. I will pick up on Ms. Jakop’s proposal, which is to
reimburse volunteer-related expenses. The proposal is quite
specific: SAR equipment. Vehicle mileage. She is not talking
about time per se but the costs incurred. Direct credit for return
transit tickets. And Mr. Cielen’s proposal of allowing one in-
kind donation of $1,000 per year per donor so that local charities
could receive the offerings. I wonder what your reaction to those
two proposals is.

La sénatrice Omidvar : Vous êtes un groupe de témoins
fantastiques qui nous font bénéficier de points de vue de portée
et d’envergure pancanadiennes. Nous vous remercions beaucoup.
J’adore entendre parler des scouts, des pompiers et des
chercheurs. Je vais commencer par le thème de la recherche.
J’aime bien le fait que vous soyez comptable, parce que certaines
choses nous ont été proposées. Prenons la proposition de
Mme Jakop, qui consiste à rembourser les dépenses liées au
bénévolat. La proposition est assez précise : l’équipement de
recherche et de sauvetage, le kilométrage. Il n’est pas vraiment
question du temps en tant que tel; on se limite aux coûts
connexes. Un crédit direct pour les déplacements en transport en
commun. La proposition de M. Cielen consiste quant à elle à
permettre des dons en nature d’une valeur de 1 000 $ par année
par donateur, de façon à ce que les organismes de bienfaisance
locaux puissent en bénéficier. J’aimerais savoir quelle est votre
réaction à ces deux propositions.

Mr. Spyker: Thank you very much, senator. I think one of the
challenges, as a financial person I’ll say, is the whole
verification process. I personally believe that providing
incentives, writeoffs for direct costs, it should be that. To me
that’s a bit of a no-brainer. But the verification process I’m not
sure if it outweighs.

M. Spyker : Merci beaucoup, madame la sénatrice. Je crois
que l’un des défis — et je le dis en tant que personne versée en
finances —, c’est tout le processus de vérification.
Personnellement, je crois que la prestation de mesures
incitatives, la radiation de coûts directs... ça devrait être ça.
Selon moi, ça va un peu de soi, mais je ne sais pas si les
avantages l’emportent sur le processus de vérification.

And then the other thing that I struggle with is if the objective
is to increase volunteerism, I’m not really sure that cost is the
reason. I think there is a change in demographics. Younger
people need more incentive. They need to become barn builders.
They don’t know that concept. I’m not sure if making this a
transaction is going to do that.

Puis, l’autre chose qui me pose problème, c’est que, si
l’objectif est d’accroître le bénévolat, je ne suis pas vraiment sûr
que les coûts sont en cause. Je crois qu’on assiste à un
changement démographique. Les jeunes ont besoin de plus
d’incitatifs. Ils doivent devenir des constructeurs de grange.
C’est quelque chose qu’ils ne connaissent pas. Je ne sais pas si
on y arrivera en faisant du bénévolat une transaction.

Senator Omidvar: Ms. Jakop, I believe the professor is right
when he says it sounds like a good idea but how the hell do you
go about verifying expenses, and does that set up a mini
bureaucracy in small charities; how do you manage that? Do you
have a response to that?

La sénatrice Omidvar : Madame Jakop, je crois que ce
monsieur a raison lorsqu’il dit que ça semble être une bonne
idée, mais qu’il sera quasiment impossible de vérifier les
dépenses et qu’on créerait ainsi une mini bureaucratie au sein des
petits organismes de bienfaisance. De quelle façon peut-on gérer
tout ça? Avez-vous une solution à ce problème?

Ms. Jakop: Thank you for the question. I think that is
something that certainly requires further reflection. It would be
an administrative burden, of course, on some organizations. A
second recommendation I had spoken to is volunteer hours.
Many organizations have the capacity to track volunteer hours if
we are speaking about that. So I think there is certainly an ability
to do this. It would be up to the organization to document and

Mme Jakop : Merci de poser la question. Je crois que,
assurément, c’est une question sur laquelle il faut se pencher
davantage. Ce serait un fardeau administratif, bien sûr, pour
certaines organisations. Ma deuxième recommandation
concernait les heures de bénévolat. De nombreuses organisations
sont en mesure de faire un suivi des heures, si c’est ce dont on
parle. Par conséquent, je crois qu’on a assurément la capacité de
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maybe send some type of an annual note to verify this. But yes,
there would be a burden on the organization in order to do that.
If you are solely a volunteer-driven organization like a scout
troop, that would possibly be a role that someone would need to
take on. In large organizations — I lead a team of 950 volunteers
— there would be a responsibility on the volunteer engagement
leader to provide that documentation.

le faire. Il reviendra à l’organisation de documenter les heures et,
peut-être, d’envoyer une note annuelle aux fins de vérification.
Oui, il y aura un fardeau associé à tout ça pour les organisations.
Dans le cas d’une organisation purement bénévole — comme
une troupe de scouts —, quelqu’un pourrait probablement s’en
occuper. Dans de grandes organisations — je dirige une équipe
de 950 bénévoles —, ce serait une tâche pour le responsable de
la mobilisation des bénévoles. C’est lui qui devrait fournir cette
documentation.

Senator Omidvar: Thank you. La sénatrice Omidvar : Merci.

Mr. Sutherland, I have a question based on your brief. I
understand you have a quarrel with the government’s
compensation of volunteers in your sector, which is voluntary
firefighters. I understand that the federal law that deals with the
compensation for volunteer firefighters is not that old. It came
in —

Monsieur Sutherland, j’ai une question liée à votre mémoire.
Je comprends que vous trouvez l’indemnisation gouvernementale
des bénévoles dans votre secteur problématique. Je parle des
pompiers volontaires. Je crois comprendre que la loi fédérale qui
régit la rémunération des pompiers volontaires n’est pas très
ancienne. Elle est entrée...

Mr. Sutherland: It’s only a few years old. I don’t remember
the exact dates.

M. Sutherland : Elle ne date que de quelques années. Je ne
me souviens pas des dates exactes.

Senator Omidvar: It was in the Harper era that we brought
that in. Since that law came into effect, have you noticed an
increase in volunteer firefighters or has it had no impact?

La sénatrice Omidvar : Elle date de l’ère Harper. Depuis
que cette loi est entrée en vigueur, avez-vous remarqué une
augmentation du nombre de pompiers volontaires ou est-ce que
la loi n’a eu aucune incidence?

Mr. Sutherland: In our specific small rural department the
federal compensation has had no significant impact. The reason
being, when you look at it, again it’s tied to income. In our area
people like myself, I’m actually probably on the lower end of the
age scale for the fire department. So you are looking at income
where it’s even claimable for some. Some of it’s about the
number of hours you put in. So based on this particular scale if I
put in 200 hours of service at my particular income level it works
out to $450 equivalent rate, about $2 an hour of compensation if
my income allows for it. But if I’m low income — if I, because
of my tax deductions, don’t have any returned income, it’s
inconsequential. You don’t get anything. It shouldn’t be tied to
income in a relative fashion that way. The Nova Scotia
government has a refundable tax credit, which is a straight line
item that says: “Are you a volunteer firefighter?” If yes, you put
it in the box for $500, and that comes back to you regardless of
your return. It’s a refundable tax credit. It’s simple, clear and
equitable. In this particular one based on income scale I could be
making — if by chance you have a firefighter making $200,000 a
year, getting a $900 tax credit, who basically doesn’t do too
much in the department. You could have someone who is a low-
income firefighter putting in hours and hours in the fire
department and getting absolutely nothing for it.

M. Sutherland : Dans notre petit service rural précis,
l’indemnisation fédérale n’a pas eu d’incidence importante. C’est
parce que, lorsqu’on regarde tout ça, encore une fois, la mesure
est fonction du revenu. Dans notre région, les gens comme moi...
Je compte probablement parmi les plus jeunes au sein du service
d’incendie. Les revenus de certains ne sont pas suffisants pour
qu’ils soient admissibles. C’est parfois en raison du nombre
d’heures. Par conséquent, à la lumière de cette échelle précise, si
on consacre 200 heures à mon niveau de revenu, on se retrouve
avec un taux équivalent à environ 450 $, soit une indemnisation
d’environ 2 $ l’heure, et ça, c’est si mon revenu le permet.
Cependant, si j’ai un faible revenu, si, en raison de mes
déductions fiscales, rien ne me revient, la mesure est sans
conséquence. Dans un tel cas, la personne n’obtient rien. La
mesure ne devrait pas être liée au revenu comme elle l’est
actuellement. Le gouvernement de la Nouvelle-Écosse offre un
crédit d’impôt remboursable. C’est une ligne dans la déclaration
où l’on nous demande directement si on est pompier volontaire.
Dans l’affirmative, on peut inscrire dans la case 500 $, et cet
argent nous reviendra, peu importe l’avis de cotisation. C’est un
crédit d’impôt remboursable. C’est simple, clair et équitable.
Dans ce cas précis, à la lumière de l’échelle de revenu, je
pourrais faire... Si, par hasard, un pompier gagne 200 000 $ par
année, il obtient un crédit d’impôt de 900 $ même si,
essentiellement, il ne fait pas grand-chose au sein du service.
Tandis qu’un pompier à faible revenu pourrait consacrer
beaucoup, beaucoup d’heures au service d’incendie et n’obtenir
absolument rien en retour.

Senator Omidvar: Thank you. La sénatrice Omidvar : Merci.
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Senator Martin: Thank you all for your presentations today.
And a fellow British Columbian, nice to see you here. I have had
some interaction with Scouts and I know some of your youth
engagement programs are excellent, and I have seen some really
good quality leaders that are preparing to take that next step in
leading in the Scouts organization. So thank you for that. I
appreciate the work of our firefighters and volunteer firefighters.
I live in Burnaby and I don’t think there is any organization, like
institutions, schools, community centres that firefighters have
not supported through their charitable work as well. I know all of
you are doing such good work.

La sénatrice Martin : Merci à vous tous de vos exposés
aujourd’hui. Étant moi aussi britanno-colombienne, je suis
heureuse de vous voir ici. J’ai eu certaines interactions avec les
scouts, et je sais que certains de vos programmes de mobilisation
des jeunes sont excellents. En outre, j’ai vu de très bons chefs
qui se préparent à passer à l’étape suivante et à occuper un poste
de direction au sein de l’organisation des scouts. Je vous en
remercie donc. Je suis reconnaissante du travail des pompiers et
des pompiers volontaires. Je vis à Burnaby, et je ne crois pas
qu’il y ait une organisation — comme les institutions, les écoles
et les centres communautaires — que les pompiers n’ont pas
soutenue grâce à leur travail de bienfaisance. Je sais que vous
faites tous de l’excellent travail.

I was struck by the comment — I think it was Mr. Cielen —
that you made about policies that impact organizations
negatively. We, as legislators, can enact laws and regulations
with the best of intentions, but sometimes they have unforeseen
negative impacts. Would any of you like to comment on
something small or specific that we should look at? Are there
things that we should remove because it is impacting negatively
on the volunteer sector?

J’ai été surprise par ce qui a été dit — je crois que c’était vous,
monsieur Cielen — sur les politiques qui ont une incidence
négative sur les organisations. En tant que parlementaires, nous
pouvons adopter des lois et des règlements en étant animés des
meilleures intentions, mais, parfois, il peut y avoir des
répercussions négatives imprévues. Certains d’entre vous
aimeraient-ils formuler des commentaires sur un aspect limité ou
précis qui mérite notre attention? Y a-t-il des choses qu’il
faudrait éliminer en raison de leur impact négatif sur le secteur
bénévole?

Mr. Cielen: If I could, the reason for the suggestion about the
one donation per year in kind under $1,000 is because if you can
imagine that a person wants to donate a canoe to your group, as I
mentioned, you have to have that valued. And that process is
long. It takes a few dollars to produce that valuation. You end up
asking the donor to give us an amount of money that then has to
go to our organization’s head office. We have to ensure that it
gets earmarked for our group to make sure that it will arrive at
some point in the future to our group. Then we use that money to
buy the item. So the donor gets a receipt for the donation of
$300, and then we use that money to buy the item from the
individual.

M. Cielen : Si je peux me permettre, la raison pour laquelle
j’ai suggéré la possibilité de faire un don en nature par année de
moins de 1 000 $, c’est parce que... Imaginez qu’une personne
veut donner un canot à votre groupe, comme je l’ai mentionné,
eh bien, il faudra faire évaluer le canot. C’est un long processus.
Il faut un peu d’argent pour réaliser l’évaluation. Au bout du
compte, il faut demander au donateur de nous donner un peu
d’argent. Les fonds en question seront envoyés au siège social de
l’organisation, où il faut s’assurer qu’ils seront réservés à notre
groupe, pour qu’ils nous reviennent ultérieurement. Puis, nous
utilisons cet argent pour acheter l’article. Donc le donateur
obtient un reçu pour le don de 300 $, puis nous lui donnons
l’argent qu’il nous avait remis pour lui acheter l’article.

Months go by and the donation is not necessarily made
available to you. Good donors will give you the item and hope it
comes back. But they’re giving you the canoe, and the money to
buy the canoe that you’re going to hand back to them. It seems
counterintuitive or counterproductive as a process. It would be
better to find ways to say “small donations,” where you are
limiting that potential for abuse. Limiting the number of
potential donations that organizations can receive might be
helpful. Because what we’ve seen as small groups at the
community level, the group level, is that these donations have
dried up. It’s too onerous a process.

Des mois peuvent s’écouler sans qu’on ait accès à
l’article donné. Les bons donateurs donneront l’article et
espéreront que ça leur reviendra. Cependant, ils nous donnent le
canot, et l’argent pour acheter le canot qu’on leur remettra
ensuite. Ça semble un processus contre-intuitif ou contre-
productif. Il serait préférable de trouver des façons de dire : « de
petits dons », et on limiterait la possibilité d’abus. Il pourrait être
utile de limiter le nombre de dons potentiels que les
organisations peuvent recevoir. En effet, on constate en tant que
petits groupes au niveau communautaire — au niveau du
groupe — que de tels dons se font maintenant rares. Le
processus est trop lourd.

If there was one thing to suggest to you around tax credits,
there is difficulty for the small group down at that volunteer
level regarding tracking because it’s difficult to administer.
Would we expect individuals to keep logs for their email work,

S’il y a une chose que je pourrais vous dire en ce qui concerne
les crédits d’impôt, c’est que c’est difficile pour les petits
groupes, à l’échelon des bénévoles, de réaliser un suivi, parce
que ce n’est pas facile à administrer. S’attendrait-on à ce que les
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for their time put into administrative efforts? It’s easy to deal
with camps and program activities like regular meetings. For
these you can see established periods of time that are easier to
track. But all the preparation work that goes into them, as the
treasurer handling the disbursements, the receipts and contracts
and those extra hours for reporting, those are hard to get anyone
to be able to verify. It relies on the volunteer to provide that with
a degree of integrity and then have an administrative process at
that group level to verify and say, “If it sounds like it’s
appropriate, we can defend that.” Because the “auditability” of
these activities is very difficult to establish. If we’re going to add
process, it adds to volunteer hours, and it detracts from us being
able to deliver those services and programs.

personnes tiennent des registres du travail qu’ils font lorsqu’ils
envoient des courriels ou s’acquittent de tâches administratives?
C’est facile de gérer les camps et les activités dans le cadre des
programmes, comme les réunions régulières. Dans ces cas-là, on
peut définir des périodes, et le suivi est plus facile. Cependant,
pour ce qui est de toutes les activités de préparation connexes,
comme le trésorier qui gère les débours, les reçus et les contrats
et les heures supplémentaires nécessaires pour la production de
rapports, ce sont des choses difficiles à vérifier. Il faut s’en
remettre aux bénévoles et espérer qu’ils fassent preuve
d’intégrité, puis, il faut un processus administratif au niveau du
groupe pour vérifier tout ça et dire : « Ça me semble approprié,
nous pouvons confirmer une telle chose. » Parce que la
« vérifiabilité » de ces activités est très difficile à établir. Si nous
devons ajouter un processus, cela signifiera plus d’heures de
bénévolat, et ces heures ne peuvent pas être consacrées à la
prestation des services et des programmes.

Mr. Sutherland: I was thinking about what the Governor
General mentioned earlier about volunteering and why we do
that. We talk about the trust building and integrity. Really, again,
to be a volunteer is about a certain spirit. When we are asking
volunteers to provide audits and hours, what are we saying?
We’re saying we will compensate you based on something; so
we’re basically making you, for lack of a better term, like an
employee. We’re basically saying you’re going to work a few
hours and we are going to require you to do something in order
to receive a compensation.

M. Sutherland : J’ai pensé à ce que le gouverneur général a
mentionné précédemment au sujet du bénévolat et de la raison
pour laquelle nous en faisons. Nous avons parlé du renforcement
de la confiance et de l’intégrité. Vraiment, encore une fois, être
bénévole, ça sous-entend un certain état d’esprit. Lorsque nous
demandons aux bénévoles de fournir des preuves et des registres
d’heures, que leur disons-nous? Nous leur disons que nous allons
les payer en fonction de leur travail. Essentiellement, on fait
d’eux — à défaut d’un meilleur terme — des employés, et nous
leur disons qu’ils vont travailler quelques heures et que nous
allons exiger des preuves pour les rémunérer.

I can pretty much say that anyone would rather just be
thanked. “Thank you for your service.” Those words go a mile.

Je crois pouvoir dire que n’importe quel bénévole préférerait
se faire remercier : « Merci de votre service. » La reconnaissance
est très importante.

If you are going to give any form of compensation, I would
say to find a way to make it clear, simple and to be able to sit
there and say to whoever receives it, for whatever they do, that
we acknowledge your service; we’re not going to make you do
this, that or the other thing, other than establish the fact that you
are part of this organization. Let the organization verify your
identity, and thank you for your service, verbally a thank you, or
if you give any form of compensation, it’s just given as thanks.
That is what people would really appreciate.

Si vous voulez fournir une forme d’indemnisation quelconque,
je vous dirais que vous devez trouver une façon de le faire
clairement et simplement. Il faut pouvoir s’asseoir et dire à
quiconque recevra l’indemnisation — peu importe ce que la
personne a fait — que nous reconnaissons son service. Nous
n’allons pas lui faire faire telle ou telle chose, à part confirmer le
fait qu’il fait partie de l’organisation. Laissez l’organisation
vérifier votre identité et vous remercier de votre service,
verbalement, ou, si vous donnez une forme d’indemnisation
quelconque, il faut le faire en guise de remerciement. C’est ce
que les gens apprécieraient vraiment.

Senator Duncan: I’d like to thank the panel for their
comments. What I’ve heard from Mr. Sutherland very clearly is
that it’s the volunteerism, not necessarily the incentive to
volunteer. I truly appreciate that.

La sénatrice Duncan : Je tiens à remercier les témoins de
leurs commentaires. Ce que j’ai très bien compris, à la lumière
des propos de M. Sutherland, c’est que c’est le bénévolat qui
compte, pas nécessairement les mesures incitatives au bénévolat.
Je vous en suis vraiment reconnaissante.

Mr. Cielen, having been not only a Girl Guide but a Girl
Guide leader and the treasurer, I can appreciate where you’re
coming from.

Monsieur Cielen, j’ai non seulement été guide, mais cheftaine
guide et trésorière, aussi, alors je comprends votre réalité.
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Ms. Jakop, your comments are well made, particularly the
example you gave with the individual expending their limited
resources to volunteer to an organization.

Madame Jakop, vous avez formulé de bons commentaires,
particulièrement l’exemple que vous avez donné de la personne
qui dépense ses ressources limitées pour faire du bénévolat au
sein d’une organisation.

My question is really one of research. I’ll count on you,
Mr. Chair, to correct me if I’m overstepping or if this research
has been done, but perhaps Mr. Spyker could answer for me.

Ma question concerne vraiment la recherche. Je compte sur
vous, monsieur le président pour me corriger si je me trompe ou
si la recherche a été réalisée, mais M. Spyker pourrait peut-être
répondre à ma question.

Gaming, as I understand it, is part federally regulated, the
Yukon being the first regulated, licensed gambling hall in
Canada, and the Lottery Commissions are a source of funding for
many non-profit groups. Is there any research or document that
talks about linking access to these funds to work with the
volunteer sector. Perhaps stipulating that a certain amount or
percentage of money must be given to non-profit organizations
to use as they see fit, for example, training? Or is this a
provincial or a provincial-federal issue?

Le jeu, si j’ai bien compris, est en partie réglementé par le
gouvernement fédéral, le Yukon comptant la première salle de
jeux réglementée et titulaire d’une licence au Canada, et les
régies des loteries sont une des sources de financement de
nombreux groupes sans but lucratif. Y a-t-il des recherches ou
des documents faisant un lien entre l’accès à ces fonds et la
collaboration avec le secteur bénévole? Quelque chose qui dirait,
par exemple, qu’un certain montant ou un certain pourcentage
des fonds doit être donné à des organisations sans but lucratif,
qui pourraient l’utiliser comme bon leur semble, par exemple,
pour la formation? Ou s’agit-il là d’un enjeu provincial ou
provincial-fédéral?

Mr. Spyker: It’s outside of my expertise. It’s incredibly
important and my colleagues might know.

M. Spyker : Cela dépasse mon expertise. C’est extrêmement
important, et mes collègues le savent peut-être.

Ms. Jakop: I cannot speak to research. I can speak to
anecdotal experiences from stories over the last decade.
Colleagues of mine working on gaming grants are really feeling
the cuts or challenges with gaming grants. Programs that they
had been able to deliver in the past are being jeopardized or no
longer moving forward. For many these funds were very much
counted on. I can only speak to what I can. I can’t speak to what
those changes specifically were, other than a sense of scarcity
that my community has experienced.

Mme Jakop : Je ne peux pas parler pour ce qui est de la
recherche, mais je peux vous parler d’expériences anecdotiques
et d’histoires que j’ai entendues au cours de la dernière décennie.
Des collègues à moi qui travaillent sur des subventions liées aux
jeux ressentent vraiment les compressions ou les défis associés à
de telles subventions. Les programmes qu’ils réussissaient à
réaliser dans le passé sont maintenant compromis ou ne vont plus
de l’avant. Bon nombre de ces fonds étaient vraiment
nécessaires. Je peux seulement parler de ce que je connais et non
pas de la nature précise des changements. Je souligne seulement
le sentiment de rareté ressenti au sein de mon milieu.

At least from within the organizations that I’ve worked, when
they’re putting in requests for gaming grants, it ends up being
more for the delivered programs — whether it be client services
or an advocacy initiative — rather than for volunteers who are
integral to make those programs happen. That seems to be a
challenge, at least from my lens.

Je peux cependant dire que, du moins au sein des organisations
pour lesquelles j’ai travaillé, lorsqu’on recevait des fonds après
avoir présenté des demandes de subventions liées au jeu, l’argent
devait surtout servir aux programmes — qu’il s’agisse de
services aux clients ou d’une initiative de promotion —, plutôt
qu’être destinés aux bénévoles, dont le travail est essentiel à la
réalisation de tels programmes. Ça semble être un défi, du moins
selon moi.

The Chair: Gaming is a provincial responsibility too. We
may comment but direct influence may escape us.

Le président : Le jeu est une responsabilité provinciale aussi.
Nous pouvons formuler des commentaires, mais nous n’avons
peut-être aucune incidence directe.

Senator Omidvar: My colleague Senator Robert Black, who
is sitting glued to his computer, has this question. Are the
barriers to volunteering different between rural and urban
Canada, and are opportunities for collaboration also different
between rural and urban Canada?

La sénatrice Omidvar : Mon collègue, le sénateur Robert
Black, qui est vissé à son siège devant son ordinateur, voulait
poser la question suivante : Les obstacles au bénévolat sont-ils
différents dans les régions rurales et les zones urbaines au
Canada? Les occasions de collaboration sont-elles différentes
dans ces deux contextes au Canada?
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Ms. Jakop, why don’t you take it and then Mr. Sutherland and
Mr. Cielen can weigh in?

Madame Jakop, j’aimerais savoir ce que vous en pensez, puis
M. Sutherland et M. Cielen pourront ajouter leur grain de sel.

Ms. Jakop: There may be different barriers and different
opportunities. The great news is that, in some communities,
people may find opportunities beyond specifically volunteering
directly in that neighbourhood, and there are opportunities for
skilled and virtual volunteering in communities beyond your
own. Or if you’re in your small rural community, you may be
able to find a knowledge expert, a highly skilled volunteer who
has a background in marketing communications, PR or
advocacy, who can support you via distance. Those are advances
that I see.

Mme Jakop : Il peut y avoir des occasions et des obstacles
différents. La bonne nouvelle, c’est que, dans certaines
collectivités, les gens peuvent trouver des occasions de bénévolat
qui vont au-delà de leur quartier; il y a des occasions pour des
bénévoles qualifiés et des occasions de bénévolat virtuel dans
d’autres collectivités que les leurs. Ou encore, si une personne se
trouve dans une petite collectivité rurale, et peut trouver un
expert, un bénévole très qualifié qui a de l’expérience en
communication, en marketing, en relations publiques ou en
défense des droits qui peut offrir un soutien à distance. Ce sont
les percées que je remarque.

I would imagine that if you are in a smaller community, you
may have limited causes that you would be motivated to
volunteer with. Some are really wishing to volunteer with a
cause that they’re directly related to.

J’imagine que, si une personne vit dans une petite collectivité,
il peut y avoir des motifs ou des causes limitées pour elle de faire
du bénévolat. Pour certaines personnes, il est très important de
faire du bénévolat relativement à une cause qui les touche
directement.

There’s less variety. There might be fewer resources to
promote those opportunities. But then on the flip side, you may
feel more connected to that local neighbourhood as well and feel
part of a broader family.

Il y a moins de diversité. Il peut aussi y avoir moins de
ressources pour promouvoir les occasions. Cependant, d’un autre
côté, les gens peuvent se sentir plus liés à leur quartier et avoir
l’impression de faire partie d’une grande famille.

Senator Omidvar: None of you have spoken about a system
for criminal checks for volunteers. It is a necessary system,
especially when volunteers are working with children, but are we
implementing it in a way that it is a barrier to volunteerism? I
would like to hear opinions on that.

La sénatrice Omidvar : Aucun d’entre vous n’a parlé d’un
système de vérification judiciaire lié aux bénévoles. C’est un
système nécessaire, surtout lorsque les bénévoles travaillent
auprès d’enfants, mais mettons-nous en œuvre un tel système
d’une façon qui constitue un obstacle au bénévolat? J’aimerais
savoir ce que vous en pensez.

Mr. Cielen: I don’t think it’s a barrier. I don’t think I have
seen one volunteer, in the last nine years turned away because of
a criminal background check.

M. Cielen : Je ne crois pas que ce soit un obstacle. Au cours
des neuf dernières années, je ne crois pas avoir vu un seul
bénévole refusé à la suite d’une vérification judiciaire.

It is an important aspect of youth safety for our programs as
that first line and then the safety training that we do.

C’est un aspect important de la sécurité des jeunes dans le
cadre de nos programmes. C’est la première ligne de défense,
puis il y a aussi la formation liée à la sécurité que nous offrons.

These are costs that we do bear, but they’re essential. I don’t
want to call it insurance because it’s not. But it’s a vetting
process that’s absolutely necessary.

Il y a souvent des coûts que nous devons assumer, mais c’est
essentiel. Je ne veux pas dire qu’il s’agit d’une assurance, parce
que ce n’est pas ça, mais c’est un processus de vérification qui
est absolument nécessaire.

The Chair: Even as parliamentarians, if we have volunteers
in our offices here on Parliament Hill, they also have to go
through the screening process with the police. It’s something
I’ve followed ever since I’ve been here. It is an important part of
the process to provide, not insurance but some comfort that
questions have been asked and answered.

Le président : Même dans notre cas, en tant que
parlementaires, s’il y a des bénévoles dans nos bureaux, ici, sur
la Colline, ils doivent eux aussi faire l’objet d’un processus de
vérification des forces de l’ordre. C’est quelque chose que je
mets en pratique depuis que je suis ici. C’est un aspect important
du processus nécessaire pour fournir, non pas une assurance,
mais une certaine confirmation que les questions ont été posées
et que des réponses ont été obtenues.

Are there any other comments? Y a-t-il d’autres commentaires?
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Ms. Jakop: Certainly. In British Columbia, I have my
volunteers, anyone working with the vulnerable sector, youth,
but there have been other opportunities when I was at health
charities. They can go through the RCMP, and there’s a free
check for volunteers. It can be done online.

Mme Jakop : Bien sûr. En Colombie-Britannique, j’ai mes
bénévoles, quiconque travaille auprès de personnes vulnérables,
auprès des jeunes, mais il y avait d’autres occasions lorsque je
travaillais pour des organismes de bienfaisance dans le domaine
de la santé. Il est possible de passer par la GRC, et les
vérifications des bénévoles sont gratuites. C’est quelque chose
qu’on peut faire en ligne.

Alternatively, some people choose to go to their local police
department, like the Vancouver Police Department, and do it in
person, but I generally direct people to the online form through
the RCMP. It’s free, and it takes them about 10 minutes, and it
lands in my inbox. I find, from my perspective, that’s pretty
straightforward.

Par ailleurs, certaines personnes choisissent de se tourner vers
leur service de police local, comme le Service de police de
Vancouver, et de faire tout ça en personne, mais, de façon
générale, j’aiguille les gens vers le formulaire en ligne par
l’intermédiaire de la GRC. C’est gratuit, et ça prend environ
10 minutes. On reçoit une réponse par courriel. De ce point de
vue, j’estime que c’est assez simple.

I don’t want a barrier to volunteerism, but if someone isn’t
feeling overly excited about the opportunity they might self-
select out. That may be okay. If they’re not wanting to put in the
time for those screening measures, there is a decent chance they
may not be quite as committed to the responsibilities in that role
as well.

Je ne veux pas créer d’obstacles au bénévolat, mais si une
personne ne veut pas vraiment faire l’objet d’une vérification,
elle peut abandonner le processus, et c’est peut-être mieux ainsi.
Si elle ne veut pas prendre le temps de respecter les mesures de
vérification, il y a de bonnes chances qu’elle ne serait pas aussi
engagée à l’égard des responsabilités associées au rôle qui
l’attend.

The Chair: Thank you very much to the panel for their
presentation and answering our questions. It has been very
helpful. I thank you for your service in your communities and
encourage you to continue your service, recruit good volunteers
and do that good work.

Le président : Merci beaucoup aux témoins d’avoir présenté
leur exposé et répondu à nos questions. Vos témoignages ont été
très utiles. Je vous remercie de votre service dans vos
collectivités et je vous encourage à continuer de le faire, de
recruter de bons bénévoles et de poursuivre votre excellent
travail.

As I mentioned, today the committee will continue its study to
examine the impact of federal and provincial laws and policies
governing charities, non-profit organizations, foundations, and
other similar groups; and to examine the impact of the voluntary
sector in Canada.

Comme je l’ai mentionné, le comité poursuit aujourd’hui son
étude pour examiner l’impact des lois et politiques fédérales et
provinciales gouvernant les organismes de bienfaisance, les
organismes à but non lucratif, les fondations et autres groupes
similaires et pour examiner l’impact du secteur bénévole au
Canada.

I would like to welcome, from Universities Canada, Mr. Philip
Landon, Vice President; from Canada’s Royal Winnipeg Ballet,
Ms. Taralee Turner, Chief Operating Officer; from the Health
Charities Coalition of Canada, Ms. Connie Côté, Chief Executive
Officer; and from the Mowat Centre, Ms. Lisa Lalande,
Executive Lead, Not-for-Profit Research Hub.

Je tiens à souhaiter la bienvenue à Philip Landon, vice-
président d’Universités Canada; à Mme Taralee Turner, chef des
opérations du Royal Winnipeg Ballet; à Mme Connie Côté,
directrice générale de la Coalition canadienne des organismes de
bienfaisance en santé; et à Mme Lisa Lalande, directrice
principale, Pôle de recherche à but non lucratif du Mowat
Centre.

Thank you all for being here. We’ll have a brief presentation
from each of you, and then we will have questions.

Merci à vous tous d’être là. Vous allez tous nous présenter un
bref exposé, puis nous vous poserons des questions.

Philip Landon, Vice President, Universities Canada:  Good
afternoon, everyone. I would like to thank the chair and
committee members for conducting this study and inviting
Universities Canada to share our recommendations with you
today.

Philip Landon, vice-président, Universités
Canada : Bonjour à tous. Je tiens à remercier le président et les
membres du comité de réaliser la présente étude et d’avoir invité
Universités Canada à formuler ses recommandations
aujourd’hui.
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I am the vice-president of governance and programs at
Universities Canada, and I am pleased to be here on behalf of
Canada’s 96 universities.

Je suis le vice-président de la gouvernance et des programmes
d’Universités Canada, et je suis heureux de comparaître
aujourd’hui au nom des 96 universités du Canada.

This review is an important opportunity for the Government of
Canada to support the charitable sector and to strengthen the
communities we serve across this country.

Votre étude constitue une occasion importante pour le
gouvernement du Canada de soutenir le secteur de la
bienfaisance et de renforcer les collectivités que nous servons à
l’échelle du pays.

[Translation] [Français]

We’re very pleased with the commitments made to the
charitable sector in the fall 2018 economic statement, and we
now have the opportunity to strengthen that commitment.

Nous sommes très heureux des engagements qui ont été pris en
faveur du secteur caritatif dans l’énoncé économique de
l’automne 2018, et nous avons maintenant l’occasion de
renforcer cet engagement.

[English] [Traduction]

As charities, Universities Canada and our members play an
active role in the non-profit and charitable sector, advancing a
three-part mission of teaching, research and community service.
Every aspect of this mission is carried out with support from
charitable contributions.

En tant qu’organismes de bienfaisance, Universités Canada et
nos membres jouent un rôle actif dans le secteur sans but lucratif
et de la bienfaisance, en faisant la promotion d’une mission
comptant trois volets : l’enseignement, la recherche et le service
communautaire. Chaque aspect de cette mission est réalisé grâce
au soutien de dons de bienfaisance.

The charitable sector is a significant economic driver in
Canada. The sector generates more than 7 per cent of Canada’s
GDP, employing more than 2 million people. Universities play
an important role in driving that growth by contributing
$35 billion in direct expenditures every year and employing
close to 300,000 people.

Le secteur de la bienfaisance est un moteur économique
important au Canada. Il génère plus de 7 p. 100 du PIB canadien
et emploie plus de 2 millions de personnes. Les universités
jouent un rôle important afin de favoriser cette croissance en
fournissant 35 milliards de dollars de dépenses directes chaque
année et en employant près de 300 000 personnes.

Canadian universities’ work is supported in part by charitable
contributions and by our partnerships with other charitable
groups. For example, the Refugee Livelihood Lab at Simon
Fraser University in British Columbia is bringing together
refugee entrepreneurs, creators and innovators to build solutions
to challenges facing resettled communities in and around Surrey,
British Columbia. This important work is made through federal
and provincial government support, and also through the crucial
support by way of charitable donations.

Le travail des universités canadiennes est aussi soutenu en
partie par des dons de bienfaisance et grâce à nos partenariats
avec d’autres organisations de bienfaisance. Par exemple, le
Refugee Livelihood Lab de l’Université Simon Fraser en
Colombie-Britannique réunit des réfugiés — des entrepreneurs,
des créateurs et des innovateurs parmi la population de
réfugiés — pour trouver des solutions aux défis auxquels sont
confrontées les communautés rétablies à Surrey, en Colombie-
Britannique et dans les alentours. Ce travail important est rendu
possible par le soutien du gouvernement fédéral et du
gouvernement provincial ainsi que grâce au soutien crucial
découlant de dons de bienfaisance.

You may also have heard about the recent $200 million
donation to McGill University for the new McCall MacBain
scholarships, the single largest charitable gift in Canadian
history.

Vous avez peut-être aussi récemment entendu parler du don de
200 millions de dollars fait à l'Université McGill pour la création
des bourses McCall MacBain. Il s’agit du plus important don de
bienfaisance dans l’histoire canadienne.

At a time of political polarization and rapid technological
change, this donation will provide comprehensive graduate
scholarships to equip a new generation of committed leaders to
tackle pressing global issues and complex challenges,
scholarships that will cover tuition, living expenses and provide
valuable mentorship and hands-on learning.

À une époque de polarisation politique et de changement
technologique rapide, ce don fournira d’importantes bourses
d’études supérieures pour outiller une nouvelle génération de
leaders déterminés pour qu’ils puissent s’attaquer aux enjeux
mondiaux pressants et aux défis complexes connexes, ces
bourses permettant de couvrir les frais de scolarité et les frais de
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subsistance en plus de fournir un mentorat utile et un
apprentissage pratique.

These examples and countless others underline the importance
of charitable giving and strengthening university community
partnerships and increasing universities’ impact. To support this,
our recommendations to the committee are as follows: Given the
importance of charitable giving in our work and in the lives of
Canadians, we are recommending legislative changes and
strategic investments to ensure our sector is strong and
sustainable. This includes removing the capital gains tax on real
estate and company asset donations, which would provide an
additional $200 million a year in donations for the charitable
sector. That’s $200 million in potential funding for health
research, new and innovative community partnerships, and the
kinds of scholarships I referenced earlier.

Ces exemples et d’innombrables autres soulignent
l’importance des dons de bienfaisance et du renforcement des
partenariats entre les collectivités et les universités en plus du
besoin d’augmenter l’impact des universités. Pour y arriver, nous
recommandons ce qui suit au comité : vu l’importance des dons
de bienfaisance dans notre travail et dans la vie des Canadiens,
nous recommandons des modifications législatives et des
investissements stratégiques pour qu’on puisse s’assurer que
notre secteur est solide et durable. Cela inclut l’élimination de
l’impôt sur les gains en capitaux lié au don en biens immobiliers
et en actifs d’entreprise, qui permettrait de générer 200 millions
de dollars de plus par année en dons au sein du secteur de la
bienfaisance. On parle probablement de 200 millions de dollars
de financement pour de la recherche en santé, des partenariats
communautaires nouveaux et novateurs et les genres de bourses
dont j’ai parlé précédemment.

We’re also recommending an exemption for charitable
organizations from Canada’s anti-spam legislation. While we
agree with the intent of the legislation, we are concerned about
the undue burden it places on charities and post-secondary
institutions in particular. This exemption would ensure
universities are able to share important information with
students, alumni, donors and local community partners.

Nous recommandons aussi l’adoption d’une exemption pour
les organisations de bienfaisance relativement à la loi anti-
pourriels. Même si nous sommes d’accord avec l’intention de la
loi, nous sommes préoccupés par le fardeau indu que cela fait
peser sur les organismes de bienfaisance et les établissements
d’enseignement postsecondaire en particulier. Cette exemption
permettrait de s’assurer que les universités peuvent
communiquer des renseignements importants aux étudiants, aux
anciens étudiants, aux donateurs et aux partenaires
communautaires locaux.

Another key step the government can take to strengthen the
charitable sector is creating a federal champion or home in
government for the sector. I believe this committee has heard
testimony about how having a home in government has enhanced
Canada’s international development efforts in previous hearings,
and we recommend the same for the charitable sector.

Une autre mesure clé que le gouvernement peut prendre pour
renforcer le secteur de la bienfaisance, c’est de créer un
champion fédéral ou un groupe responsable du secteur au sein du
gouvernement. Je crois que le comité a entendu, dans des
audiences précédentes, des témoignages quant au fait qu’avoir un
groupe responsable au sein du gouvernement a accru les efforts
du Canada en matière de développement international, et nous
recommandons de faire la même chose pour le secteur de la
bienfaisance.

The recently announced advisory committee on the charitable
sector is a first step in this direction, and we hope that it will
include the university and post-secondary communities.

Le comité consultatif sur le secteur de la bienfaisance
récemment annoncé est un premier pas dans cette direction, et
nous espérons qu’il inclura les universités et les établissements
d’enseignement postsecondaire.

We’re also recommending funded data collection on the
charitable sector. The most recent comprehensive data about the
sector is more than a decade old, from before the 2008 financial
crisis. Things have changed, and we need the data to support our
policies. Relevant and accurate data is needed to allow the
government to make informed decisions about this significant
driver of Canada’s economy.

Nous recommandons aussi de financer la collecte de données
sur le secteur de la bienfaisance. Les plus récentes données
complètes sur le secteur datent d’il y a plus de 10 ans, soit
d’avant la crise financière de 2008. Les choses ont changé, et
nous avons besoin de données pour soutenir nos politiques. Des
données exactes et pertinentes sont nécessaires pour permettre au
gouvernement de prendre des décisions éclairées au sujet de ce
moteur important de l’économie canadienne.
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It’s also very important that implementation of the Social
Innovation and Social Finance Strategy’s Steering Group
recommendations continue. I would like to highlight two of the
steering group’s recommendations today.

Il est aussi très important de poursuivre la mise en œuvre des
recommandations du groupe directeur de la Stratégie
d’innovation sociale et de finance sociale. J’aimerais,
aujourd’hui, souligner deux des recommandations de ce groupe.

First, the creation of an evidence-development and
knowledge-sharing initiative to coordinate information and
sharing across the sector. The second is a national campaign to
inform Canadians of the benefits and opportunities of social
innovation and social finance awareness.

Premièrement, la création d’une initiative de génération de
données probantes et de partage du savoir pour coordonner les
renseignements et la collaboration à l’échelle du secteur.
Deuxièmement, une campagne nationale pour informer les
Canadiens des avantages et des occasions liés à l’innovation
sociale et les sensibiliser à la finance sociale.

Government support for youth engagement in this campaign
through scholarships, fellowships and work-integrated learning
opportunities would be particularly effective, as we know hands-
on learning is vital to equipping Canadians for the future of
work, especially those from marginalized backgrounds.

Le soutien du gouvernement pour la mobilisation des jeunes
dans cette campagne grâce à des bourses, des bourses de
recherche et des occasions d’apprentissage intégrées au travail
seraient particulièrement efficaces, puisque nous savons que
l’apprentissage pratique est crucial si l’on veut outiller les
Canadiens en fonction de l’avenir du milieu du travail, surtout
ceux qui viennent de contextes marginalisés.

In closing, I want to emphasize the crucial role charitable
donations play in supporting Canada’s next generation of
leaders, researchers and innovators by enabling university
collaborations with local partners to build stronger communities
and by increasing post-secondary access and student success,
including through support for on-campus spaces and hands-on
learning opportunities.

En conclusion, je tiens à souligner le rôle crucial que jouent
les dons de bienfaisance à l’appui de la prochaine génération de
dirigeants, de chercheurs et d’innovateurs canadiens en
permettant aux universités de collaborer avec des partenaires
locaux pour renforcer les collectivités et en augmentant l’accès
aux études postsecondaires et la réussite des étudiants, y compris
en finançant des locaux sur les campus et des occasions
d’apprentissage pratiques.

[Translation] [Français]

Canada now has a great opportunity to redouble its efforts and
ensure the sustainability of the sector.

Le Canada a maintenant une belle occasion de redoubler
d’efforts et d’assurer la pérennité du secteur.

Thank you very much for your work in the committee. I look
forward to answering your questions about our recommendations
and work.

Je vous remercie sincèrement de votre travail au sein du
comité. Je répondrai maintenant avec plaisir à vos questions au
sujet de nos recommandations et de nos travaux.

[English] [Traduction]

Senator Ratna Omidvar (Deputy Chair) in the chair. La sénatrice Ratna Omidvar : (vice-présidente) occupe le
fauteuil.

The Deputy Chair: Thank you. We’ll hear from everyone
first before we open it up to questions.

La vice-présidente : Merci. Nous allons écouter tous les
témoins avant de passer aux questions.

Ms. Turner. Madame Turner.

Taralee Turner, Chief Operating Officer, Canada’s Royal
Winnipeg Ballet:  My name is Taralee Turner. I am the chief
operating officer of the Canada’s Royal Winnipeg Ballet. I am
honoured to appear before the Special Senate Committee on the
Charitable Sector.

Taralee Turner, chef des opérations, Royal Winnipeg
Ballet du Canada : Je m’appelle Taralee Turner. Je suis chef
des opérations du Royal Winnipeg Ballet du Canada. Je suis
honorée de comparaître devant le Comité sénatorial spécial sur le
secteur de la bienfaisance.

In addition to my last year and a half with the RWB, I have
served not-for-profit organizations for 20 of the last 24 years,
with seven of those years being in the charitable sector.

Outre ma dernière année et demie au RWB, j’ai travaillé au
sein d’organismes sans but lucratif pendant 20 des 24 dernières
années, dont 7 ans dans le secteur de la bienfaisance.
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The RWB is comprised of a world-renowned ballet company
of a professional classical ballet school and a recreational dance
and community outreach division that enriches the lives of
participants of all ages, levels and interests.

Le RWB comprend un corps de ballet de renommée mondiale,
une école professionnelle de ballet classique, une division de
danse récréative ainsi qu’une division axée sur des initiatives
communautaires qui enrichit la vie des participants de tous âges,
de tous niveaux et de tous intérêts.

Soon to celebrate its eightieth anniversary, the RWB has long
been a contributor to Canada’s arts and culture ecosystem. The
arts enrich our country and bring us international recognition,
and the RWB is one of many proud ambassadors.

Sur le point de célébrer bientôt son 80e anniversaire, le RWB
contribue depuis longtemps à l’écosystème des arts et de la
culture du Canada. Les arts enrichissent notre pays et nous
apportent une reconnaissance internationale. Le RWB est l’un
des fiers ambassadeurs, et ils sont nombreux.

Exposure to arts and culture stimulates learning, promotes
health and well-being, contributes to the vitality of our
communities and has significant economic impact.

L’exposition aux arts et à la culture stimule l’apprentissage,
favorise la santé et le bien-être, contribue à la vitalité de nos
collectivités et a une grande incidence économique.

Approximately 25 per cent of those employed in Manitoba’s
cultural sector are working for not-for-profit organizations. The
NPO participants in the sector play an essential role in
stimulating sector growth and serving as incubators for talent.

Environ 25 p. 100 des personnes employées dans le secteur
culturel du Manitoba travaillent pour des organismes sans but
lucratif. Les participants des OSBL du secteur jouent un rôle
essentiel dans la stimulation de la croissance du secteur et
servent d’incubateurs de talent.

The RWB not only employs almost 200 full- and part-time
employees within Manitoba, it provides significant work for
Canada’s dancers, choreographers, designers, production
technicians, musicians and many others.

Le RWB non seulement emploie près de 200 personnes à
temps plein et à temps partiel au Manitoba, mais il offre
également beaucoup de travail aux danseurs, chorégraphes,
concepteurs, techniciens de production, musiciens et à de
nombreux autres Canadiens.

The impact the charitable sector has on our communities and
the value they create for our country would not be possible
without generous philanthropic support, the commitment of
dedicated volunteer board directors and leaders and employees
working tirelessly at below market rates because they believe in
the mission of their organization.

L’incidence du secteur de la bienfaisance sur nos collectivités
et la valeur qu’il crée pour notre pays ne seraient pas possibles
sans un généreux soutien philanthropique, l’engagement
d’administrateurs bénévoles dévoués du conseil d’administration
ainsi que des dirigeants et des employés travaillant sans relâche à
des tarifs inférieurs à ceux du marché, car ils croient en la
mission de leur organisation.

However, it is growing increasingly difficult to harness the
power of philanthropy within the arts and culture sector. Existing
taxation laws and policies governing and relating to funding of
the charitable sector have not evolved at pace with our economic,
social, and generational evolution. As a result, they do not
adequately incent individuals and privately and publicly traded
corporations to contribute the funds, time and talent needed for
charities and other not-for-profit organizations to be sustainable.
The erosion of these three foundational pillars undermines the
accessibility of essential services and enriching experiences vital
for a thriving society.

Cependant, il est de plus en plus difficile d’exploiter le
pouvoir de la philanthropie dans le secteur des arts et de la
culture. Les lois et les politiques fiscales existantes qui régissent
le financement du secteur de la bienfaisance n’ont pas progressé
au même rythme que notre évolution économique, sociale et
générationnelle. Par conséquent, elles n’incitent pas
suffisamment les particuliers et les sociétés privées et cotées en
bourse à fournir les fonds, le temps et les talents nécessaires pour
la viabilité des organismes de bienfaisance et autres organismes
sans but lucratif. L’érosion de ces trois piliers fondamentaux
compromet l’accessibilité à des services essentiels et à des
expériences enrichissantes, essentielles à une société prospère.

With the best of intentions, the proliferation of complex
regulatory requirements relating to areas such as privacy,
immigration, tax, and employees are inflating overhead at a rate
that organizations that operate without profit margins are ill-
equipped to address. Regulatory burden is redirecting precious
time and financial resources from the populations we serve
toward administrative tasks.

Avec les meilleures intentions du monde, la prolifération
d’exigences réglementaires complexes dans des domaines
comme la vie privée, l’immigration, les impôts et les employés
alourdit les frais généraux à un rythme auquel les organisations
qui fonctionnent sans marge bénéficiaire ne sont pas préparées.
En raison du fardeau réglementaire, un temps précieux et des
ressources financières provenant des populations que nous
servons sont réorientés vers des tâches administratives.
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Adding to our worries is evidence that growing overhead costs
discourage philanthropic giving. The August 2018 Blackbaud
Institute Report on the next generation of Canadian givers,
through its survey of over 900 Canadian donors, flags the
concern that:

Pour ajouter à nos appréhensions, il est évident que
l’augmentation des frais généraux décourage les dons
philanthropiques. Le rapport du Blackbaud Institute, publié
en août 2018, sur la prochaine génération de donateurs canadiens
au terme d’un sondage mené auprès de plus de 900 donateurs
canadiens, met en exergue la préoccupation suivante :

. . . one metric of choice for many donors continues to be
the percentage of donated funds that go to programs as
opposed to fundraising or administration.

[...] un critère de choix pour de nombreux donateurs reste le
pourcentage des fonds donnés qui vont à des programmes
plutôt qu’à la collecte de fonds ou à l’administration.

Ironically, by striving to be accountable and in compliance
with regulations we are undermining our potential for
philanthropic contributions and becoming more reliant on
government funding.

Paradoxalement, en nous efforçant de rendre des comptes et de
nous conformer à la réglementation, nous sapons notre potentiel
de contributions philanthropiques et devenons de plus en plus
tributaires des fonds publics.

The Blackbaud Report was discouraging for those of us in the
arts. While the arts were viewed as a top three priorities for
donors 70 years of age and older, we do not even appear on the
top seven charitable priorities for donors under 50. As it is, arts
and culture only has a 4 per cent market share of the charitable
sector. At a time when government funding is not keeping pace
with the rate of inflation, the arts cannot afford for their market
share to shrink further.

Le rapport Blackbaud a été décourageant pour ceux d’entre
nous qui travaillent dans les arts. Tandis que les arts étaient
considérés comme l’une des trois grandes priorités des donateurs
âgés de 70 ans et plus, nous ne figurons même pas parmi les
sept priorités absolues du secteur de la bienfaisance chez les
donateurs de moins de 50 ans. Dans l’état actuel des choses, les
arts et la culture ne comptent que pour 4 p. 100 de la part du
marché du secteur de la bienfaisance. À une époque où le
financement public ne suit pas le rythme de l’inflation, les arts ne
peuvent pas se permettre que leur part de marché ne s’érode
davantage.

Since 2008, the RWB has experienced a steady decline in
individual giving but equally alarming is an 87 per cent decline
in corporate giving. We are now also seeing a negative trend
with respect to sponsorship. The acceleration of mergers and
acquisitions and the trend toward companies funding fewer
organizations and moving toward a single partner has directly
resulted in the loss of sponsorships critical to the RWB. Large
corporate entities have handed over their philanthropic budgets
to marketing departments and are focused on strategically
beneficial national initiatives to the detriment of smaller
community-based organizations.

Depuis 2008, le RWB a connu une baisse constante des dons
individuels, mais une baisse de 87 p. 100 des dons de sociétés est
tout autant alarmante. Nous constatons également une tendance
négative en matière de commandite. L’accélération des fusions et
des acquisitions ainsi que la tendance des sociétés à financer
moins d’organisations et à passer à un partenaire unique ont
directement entraîné la perte de commandites essentielles pour le
RWB. Les grandes entreprises ont confié leur budget
philanthropique aux services de marketing et se concentrent sur
des initiatives nationales avantageuses sur le plan stratégique au
détriment des petites organisations communautaires.

The national organization for charities, Imagine Canada,
reports that 42 per cent of corporate respondents indicated they
were funding fewer not-for-profits to focus on signature partners.

Selon l’organisation nationale des organismes de bienfaisance,
Imagine Canada, 42 p. 100 des entreprises sondées ont déclaré
financer moins d’organismes sans but lucratif afin de se
concentrer sur des partenaires de choix.

While the fundraising environment is becoming increasingly
competitive, so is the competition for the time and talent of
individuals with the training and experience to govern and lead
within the NPO sector. Not-for-profit organizations are at an
immediate disadvantage in economies that have a talent shortage.
The wages they can offer are not competitive, their boards are
unpaid, and they do not have the financial resources to invest in
the training and development that will prepare emerging talents
for senior leadership or board director positions. The result is a
knowledge deficit that exposes small to medium organizations to
significant risk of being vulnerable to predatory suppliers,
unions, service providers, legal peril, regulatory non-compliance

Tandis que le contexte de la collecte de fonds devient de plus
en plus concurrentiel, il en va de même du temps et du talent des
personnes possédant la formation et l’expérience nécessaires
pour gouverner et diriger dans le secteur des OSBL. Les
organisations sans but lucratif sont immédiatement
désavantagées dans les économies en pénurie de talents. Les
salaires qu’elles peuvent offrir ne sont pas compétitifs, leur
conseil d’administration n’est pas rémunéré, et elles ne disposent
pas des ressources financières permettant d’investir dans la
formation et le perfectionnement susceptibles de préparer des
talents émergents à des postes de haute direction ou au sein du
conseil d’administration. Il en résulte un déficit de connaissances
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and financial crisis, which further erodes the confidence of the
philanthropic community.

qui expose les petites et moyennes organisations à un risque
important de vulnérabilité face à des fournisseurs prédateurs, des
syndicats et des prestataires de services ainsi qu’à des imbroglios
juridiques, à une non-conformité réglementaire et à une crise
financière, ce qui érode encore la confiance de la communauté
philanthropique.

Not-for-profit organizations play an essential role in Canada
and in partnership with the government provide services that
stimulate our country’s economic well-being and our citizens’
quality of life. Introducing and revising policies to synchronize
our efforts, rather than proliferating an unsustainable regulatory
burden, would be to the long-term benefit of Canada and its
people.

Les organisations sans but lucratif jouent un rôle essentiel au
Canada et, en partenariat avec le gouvernement, fournissent des
services qui stimulent le bien-être économique du pays et la
qualité de vie de nos citoyens. Mettre en place et revoir des
politiques afin de synchroniser nos efforts, plutôt que de
multiplier un fardeau réglementaire insoutenable, serait dans
l’intérêt à long terme du Canada et de ses citoyens.

Toward achieving this end, the RWB offers the following the
recommendations: support funding bodies’ ongoing pursuit of
reform and efficiency initiatives; incent endowment
contributions by growing investment in initiatives that serve this
purpose such as the Canada Cultural Investment Fund; provide
accessible, free training, advisory and consultation services for
NPO governors, leaders and employees on topics related to NPO
governance, financial management, law and regulatory
compliance; require consideration of NPO regulatory exemptions
as a critical step and best practice in every policy and regulation
review process and introduce transitional funding programs to
assist NPOs in achieving compliance with revised or new
requirements; incent participation in the NPO sector as
employees and through corporate and individual philanthropic
giving. Examples include but are not limited to: Removing the
capital gains tax on gifts of private company shares and real
estate. Enhancing corporate tax incentives. And introducing
individual tax incentives such as tax credits attached to working
in the NPO sector, volunteer board participation and professional
development fees related to essential topics. Thank you.

À cette fin, le RWB formule les recommandations suivantes :
soutenir les organismes de financement dans la poursuite
permanente d’initiatives de réforme et d’efficacité; encourager
des fonds de dotation en investissant davantage dans des
initiatives allant dans ce sens, comme le Fonds du Canada pour
l’investissement en culture; fournir des services de formation, de
conseil et de consultation accessibles et gratuits aux
administrateurs, dirigeants et employés des OSBL sur des sujets
liés à la gouvernance, à la gestion financière, au droit et à la
conformité réglementaire des OSBL; exiger que les exemptions
réglementaires des OSBL soient considérées comme une étape
cruciale et une meilleure pratique dans chaque processus
d’examen des politiques et des règlements et mettre en place des
programmes de financement transitoire visant à aider les OSBL à
se conformer aux exigences nouvelles ou révisées; encourager la
participation au secteur des OSBL en tant qu’employés et au
moyen de dons philanthropiques individuels et d’entreprises. À
titre d’exemple, mais sans se limiter à ceux-ci : supprimer
l’impôt sur les gains en capital en ce qui concerne les dons
d’actions de sociétés privées et de biens immobiliers; renforcer
les incitatifs fiscaux aux entreprises; et mettre en place des
incitatifs fiscaux individuels comme des crédits d’impôt associés
au travail dans le secteur des OSBL, à la participation bénévole
au conseil d’administration et aux frais de perfectionnement
professionnel liés à des sujets essentiels. Je vous remercie.

Senator Terry M. Mercer (Chair) in the chair. Le sénateur Terry M. Mercer (président) occupe le fauteuil.

The Chair: Thank you, Ms. Turner. Le président : Merci, madame Turner.

Connie Côté, Chief Executive Officer, Health Charities
Coalition of Canada: My name is Connie Côté, and I’m the
CEO of the Health Charities Coalition of Canada. Thank you for
this opportunity to present to the committee on behalf of our
coalition. We appreciate the very important work you are
undertaking. Not unlike many of the presenters you have heard
before you over the last while, our member organizations were
founded by individuals in our communities who had a strong
desire to help others in need. In our case it was usually a person
living with a disease who wanted to make a difference for others
who were coming after them. Often the hope is that a cure or at

Connie Côté, directrice générale, Coalition canadienne des
organismes de bienfaisance en santé : Je m’appelle Connie
Côté, et je suis la directrice générale de la Coalition canadienne
des organismes de bienfaisance en santé. Merci de me donner
l’occasion de témoigner devant le Comité au nom de notre
coalition. Nous apprécions les travaux très importants que vous
effectuez. À l’instar de bon nombre des intervenants que vous
avez entendus ces derniers temps, nos organisations membres ont
été fondées par des membres de nos collectivités qui désiraient
vivement aider les personnes dans le besoin. Dans notre cas,
c’était généralement une personne vivant avec une maladie qui
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least a treatment option will be available for someone who is
living with a disease. Our members make significant impacts in
our society in many ways. Let me tell you a little about some of
those:

voulait influencer le cours des choses pour ceux qui viendraient
après elle. On espère souvent qu’un traitement ou au moins une
option de traitement sera disponible pour les personnes atteintes
d’une maladie. Nos membres ont une influence considérable
dans notre société, de nombreuses façons. Permettez-moi de
vous en parler un peu.

Raising funds for medical research. In 2016, our members
contributed over $155 million within our research ecosystem.
We support patient engagement and create meaningful
opportunities for patients to engage in planning, decision-
making, review processes, including being able to respond to
federal government consultations. We provide transportation to
patients who are attending medical appointments. We connect
patients and their caregivers to resources in their communities
and provide information and support on their disease.

La collecte de fonds pour la recherche médicale. En 2016, nos
membres ont versé plus de 155 millions de dollars dans notre
écosystème de recherche. Nous soutenons la mobilisation des
patients et créons à leur intention des occasions valables de
participer aux processus de planification, de prise de décisions et
d’examen, notamment la capacité d’intervenir dans le cadre des
consultations du gouvernement fédéral. Nous assurons le
transport des patients à des rendez-vous médicaux. Nous mettons
en relation les patients et leurs soignants avec des ressources
dans leur collectivité et fournissons de l’information et un
soutien en ce qui concerne leur maladie.

We collaborate with medical experts to ensure that the best
evidence is integrated into Clinical Practice Guidelines and
provide for their development. We promote healthy living and
we ensure that Canadians are empowered to reduce the key risk
factors that contribute to the development of disease.
Importantly, we advocate for public policies that advance the
health and well-being of Canadians.

Nous collaborons avec des experts en médecine afin de nous
assurer que les meilleures données probantes sont intégrées dans
les lignes directrices de pratique clinique et permettent leur
élaboration. Nous faisons la promotion d’un mode de vie sain et
nous veillons à ce que les Canadiens aient le pouvoir de réduire
les principaux facteurs de risque qui contribuent à l’apparition
d’une maladie. Fait plus important, nous préconisons des
politiques publiques qui favorisent la santé et le bien-être des
Canadiens.

Canadians look to Canada’s national health charities for
information, assistance and leadership as they navigate their way
through the health system. While patients in Canada rely on our
organizations to provide important services, there is no stable
funding available to our sector. Each year our organizations must
raise the funds needed to deliver their mission. The confluence
of increased demands due to system changes in how health care
is delivered, coupled with restrictive rules set by the Canada
Revenue Agency on how charities may operate and earn income,
makes it increasingly difficult for our members to remain
competitive in this funding environment.

Les Canadiens se tournent vers des organismes de
bienfaisance nationaux en santé dans le but d’obtenir de
l’information, de l’aide et un leadership, tout au long de leur
parcours dans le système de santé. Les patients au Canada
comptent sur nos organisations pour la prestation de services
importants, mais aucun financement stable n’est disponible pour
notre secteur. Chaque année, nos organisations doivent recueillir
les fonds nécessaires à la réalisation de leur mission. La
convergence des demandes croissantes résultant des
changements de système dans la prestation des soins de santé,
conjuguée aux règles restrictives établies par l’Agence du revenu
du Canada sur la manière dont les organismes de bienfaisance
peuvent fonctionner et gagner un revenu, complique de plus en
plus la compétitivité de nos membres dans ce contexte de
financement.

There are two key recommendations we would like to address.
The first is that we encourage the federal government to create
opportunities for directly involving the sector in modernizing the
legal and regulatory regime under which charities and not-for-
profits operate. We believe it is an integral part of a charity’s
purpose to work with policymakers to help clarify issues and
identify the best solutions to meet the needs of the public.
Canadian charities can provide thoughtful non-partisan discourse
with government on behalf of their communities.

Nous aimerions aborder deux recommandations clés. La
première est que nous encourageons le gouvernement fédéral à
créer des possibilités de faire participer directement le secteur à
la modernisation du régime juridique et réglementaire en vertu
duquel les organismes de bienfaisance et les organismes sans but
lucratif exercent leurs activités. Nous pensons qu’il est essentiel
pour un organisme de bienfaisance de collaborer avec les
décideurs afin de les aider à clarifier les problèmes et à
déterminer les meilleures solutions pour répondre aux besoins du
public. Les organismes de bienfaisance canadiens peuvent avoir
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des échanges réfléchis et non partisans avec le gouvernement, au
nom de leur collectivité.

There are many areas where our experience can provide useful
insight in the modernization process. For example, one of the
values that we were asked to report on in the T3010 is the overall
cost of fundraising, which provides information on the
percentage of our revenue that was stewarded toward initiatives
that raise funds for the organization. This value does not account
for the efficiency or effectiveness or the overall stewardship of
the organization. If we are truly modernizing our sector, greater
emphasis will be placed on measuring our impact.

Notre expérience peut fournir des renseignements utiles à
l’égard de nombreux aspects du processus de modernisation. À
titre d’exemple, une des valeurs qu’on nous a demandé de
déclarer dans le formulaire T3010 est le coût global d’une
activité de financement, lequel fournit des renseignements sur le
pourcentage de nos revenus consacrés à des initiatives de
collecte de fonds pour l’organisation. Cette valeur ne rend pas
compte de l’efficience, de l’efficacité ou de la gérance globale de
l’organisation. Si nous modernisons réellement notre secteur, on
mettra davantage l’accent sur la mesure de notre incidence.

The current system is weighted down in administrative burden.
The annual filing and duplicative data requirements from various
parts of the system require data to be submitted in specific
formats. This is time consuming and costly to charities that have
no or little human resources available to them. Consideration
should be given to whether the same information is required for
charities of all types and sizes. We would like to acknowledge
the recent efforts by the Canada Revenue Agency to modernize
aspects of the reporting process through the CHAMP project and
we welcome these. Engagement of the sector in the ongoing
modernization project is encouraged. We would like to continue
to join others in our sector in modernizing the legal and
regulatory frameworks that guide our work.

Le système actuel est alourdi par le fardeau administratif. Les
exigences annuelles en matière de dépôt et de données en double
de la part de différentes parties du système requièrent que les
données soient présentées de façon spécifique. La tâche est
chronophage et coûte cher aux organismes de bienfaisance qui
disposent de peu de ressources humaines. Il faudrait déterminer
si on exige les mêmes renseignements de la part des organismes
de bienfaisance de tout type et de toute taille. Nous souhaitons
souligner les efforts déployés récemment par l’Agence du revenu
du Canada en vue de moderniser certains aspects du processus de
production de rapports dans le cadre du projet PROMO, le projet
de modernisation des systèmes de TI des organismes de
bienfaisance, et nous nous en félicitons. La mobilisation du
secteur dans le projet de modernisation en cours est encouragée.
Nous aimerions continuer à nous associer aux autres acteurs de
notre secteur dans la modernisation des cadres juridiques et
réglementaires qui guident nos travaux.

Our second recommendation is to identify mechanisms under
which the health charities sector may equitably access funding
under federal government granting agencies. Health charities
have long served the public when gaps in need are not met by the
public or private sectors. Prevalence of many diseases is growing
and expected to increase, putting increased demand on our
sector. In order to meet these expectations, our organizations
require equitable access to a broad range of funding options that
will allow our members to diversify their fundraising portfolios.

Notre deuxième recommandation consiste à définir les
mécanismes en vertu desquels le secteur des organismes de
bienfaisance en santé peut accéder équitablement au financement
octroyé par les organismes subventionnaires du gouvernement
fédéral. Les organismes de bienfaisance en santé servent le
public depuis longtemps, lorsque les secteurs public et privé ne
comblent pas les lacunes au chapitre des besoins. La prévalence
de nombreuses maladies augmente et devrait continuer à
augmenter, entraînant une demande accrue pour notre secteur.
Afin de répondre à ces attentes, nos organisations ont besoin
d’un accès équitable à un large éventail d’options de financement
qui permettront à nos membres de diversifier leurs portefeuilles
de collecte de fonds.

Current approaches to government funding programs have
created additional barriers in our sector. For example, as key
partners in health research, our members contribute to the cost of
funding health research in Canada, yet we are unable to benefit
from the Research Support Fund, which is a Government of
Canada grant that supports the indirect costs related to research.
This unequal support in health research funding exacerbates a
field of research that is already unacceptably high in pressure
and chronically underfunded.

Les approches actuelles des programmes de financement
gouvernementaux ont créé des obstacles supplémentaires dans
notre secteur. Par exemple, en tant que partenaires clés de la
recherche en santé, nos membres contribuent aux coûts de
financement de la recherche en santé au Canada, mais nous ne
pouvons pas bénéficier du Fonds de soutien à la recherche, une
subvention du gouvernement du Canada qui prend en charge les
coûts indirects liés à la recherche. Ce soutien inégal dans le
financement de la recherche en santé aggrave la situation pour un
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domaine de recherche déjà en butte à des pressions excessives et
à un sous-financement chronique.

Additionally, restrictions on how charities can access capital
make it difficult for our members to access the level of funding
often required to make front-end program-related investments or
to meet initial partnership requirements. A review of how our
sector may equitably participate in funding opportunities is
required.

En outre, compte tenu des restrictions imposées aux
organismes de bienfaisance concernant l’accès aux capitaux, nos
membres ont de la difficulté à accéder au niveau de financement
souvent requis pour effectuer des investissements initiaux liés
aux programmes ou pour satisfaire aux exigences du partenariat
initial. Il convient d’examiner la façon dont notre secteur peut
participer équitablement aux possibilités de financement.

For over a century, health charities have been in your
community, supporting patients, caregivers and their families as
they journey through diagnosis, treatment, and personal health
management, raising funds for breakthrough discoveries and
serving the public when gaps in need are not being met by the
public or private sectors. With your support we look forward to
continuing to be able to answer the call. Thank you for this
opportunity and I’ll be happy to answer questions when
appropriate.

Depuis plus d’un siècle, des organismes de bienfaisance en
santé se sont installés dans votre collectivité afin de soutenir les
patients, les personnes soignantes et leur famille tout au long du
diagnostic, du traitement et de la gestion de la santé personnelle,
afin de recueillir les fonds nécessaires à des découvertes
capitales et de servir le public lorsque les secteurs public ou
privé ne peuvent répondre aux besoins. Avec votre soutien, nous
espérons pouvoir continuer à répondre à l’appel. Merci de cette
occasion, et je serai heureuse de répondre aux questions, le cas
échéant.

Lisa Lalande, Executive Lead, Not-for-Profit Research
Hub, The Mowat Centre:  Thank you for the invitation to
appear. Mowat NFP’s research focuses on how the federal
government can modernize its approach with the social sector to
improve the quality of life for Canadians and others around the
world. Mowat NFP has presented before this committee on
October 22, 2018. On that occasion we presented preliminary
recommendations from our research on strengthening the sector-
government relationship. Our paper Breaking the Inertia has
since been released and explores these in greater detail. We also
submitted a brief that summarizes the paper. Today I plan to
discuss these recommendations and emphasize the difference
that they could make for the sector moving forward.

Lisa Lalande, directrice principale, Pôle de recherche à but
non lucratif, The Mowat Centre : Merci de m’avoir invitée à
comparaître. La recherche de Mowat NFP est axée sur la façon
dont le gouvernement fédéral peut moderniser son approche du
secteur social en vue d’améliorer la qualité de vie des Canadiens
et d’autres personnes dans le monde. Mowat NFP a témoigné
devant le comité le 22 octobre 2018. À cette occasion, nous
avons présenté des recommandations préliminaires découlant de
notre recherche sur le renforcement de la relation entre le secteur
et le gouvernement. Notre document intitulé Breaking the Inertia
a été publié depuis et explore ces recommandations plus en
détail. Nous avons également soumis un mémoire résumant le
document. Aujourd’hui, j’ai l’intention d’aborder ces
recommandations et de souligner les effets réels qu’elles
pourraient avoir sur le secteur dans les prochaines étapes.

The social sector is a key strategic partner to government in its
efforts to address big challenges like poverty or climate change.
However, the ways the federal government regulates and
supports the sector, as you have heard, fail to recognize the
realities of the modern world. They were not designed to meet
today’s challenges. Mowat NFP’s research has confirmed many
of the key themes emerging from prior testimony provided to
this committee.

Le secteur social est un partenaire stratégique clé du
gouvernement dans ses efforts pour relever de grands défis
comme la pauvreté ou les changements climatiques. Cependant,
comme vous l’avez entendu, les mécanismes de réglementation
et de soutien du gouvernement fédéral en ce qui concerne le
secteur ne reconnaissent pas les réalités du monde moderne. Ils
n’ont pas été conçus pour relever les défis actuels. Les
recherches menées par Mowat NFP ont confirmé bon nombre des
thèmes clés qui ressortent des témoignages antérieurs devant le
comité.

Our research indicates that non-profit organizations and
charities continue to face a variety of challenges that impact their
ability to deliver their missions. These include: Lack of data on
the sector to assist with planning; difficulty attracting and
maintaining a consistent base of volunteers; increasing demand
for services; difficulty securing funding, particularly donations to
support operations; challenges with earning income; growing

D’après nos recherches, les organismes sans but lucratif et les
organismes de bienfaisance continuent de faire face à divers
problèmes qui ont une incidence sur leur capacité de mener à
bien leur mission. Ceux-ci incluent un manque de données sur le
secteur pour aider à la planification; une difficulté à attirer et à
maintenir une base constante de bénévoles; une demande
croissante de services; la difficulté d’obtenir des fonds, en
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employment for charity; increasing pressure to track and deliver
on outcomes, but without providing adequate support for
building measurement capacity; lack of data literacy and
technical skill sets; lack of capacity in social finance; onerous
tracking and reporting requirements.

particulier des dons destinés au soutien d’activités; des défis
associés au revenu gagné; une augmentation de la précarité de
l'emploi; une pression croissante pour suivre et obtenir des
résultats, mais sans fournir un soutien adéquat visant à renforcer
la capacité de mesure; un manque de connaissances des données
et de compétences techniques; un déficit de capacité en finance
sociale; des exigences lourdes en matière de suivi et de
production de rapports.

Charities and non-profits experience challenges like these to
varying degrees based on their size, scope, mission, funding,
subsector and geographic location. Despite these challenges, the
sector has enormous potential. The sector is a largely
underutilized resource for solving complex social and
environmental issues.

Les organismes de bienfaisance et les organismes sans but
lucratif font face à de tels défis à des degrés divers selon leur
taille, leur portée, leur mission, leur financement, leur sous-
secteur et leur emplacement géographique. Malgré ces défis, le
secteur possède un potentiel énorme. Le secteur est une
ressource largement sous-utilisée pour résoudre des problèmes
sociaux et environnementaux complexes.

So how should the government help realize the sector’s
potential more effectively? What should the role of the federal
government be? Nearly every department of government has
some connection to the social sector, yet there is no one-stop
shop for social sector organizations to work collaboratively with
the government. There is no federal minister, no department or
agency with the responsibility for social sector issues.

Alors, comment le gouvernement devrait-il contribuer à la
réalisation du potentiel du secteur de manière plus efficace? Quel
devrait être le rôle du gouvernement fédéral? Presque tous les
ministères ont des liens avec le secteur social, mais il n’existe
pas de guichet unique permettant aux organisations du secteur
social de collaborer avec le gouvernement. Il n’existe aucun
ministre, aucun ministère ou organisme fédéral, responsable des
questions touchant le secteur social.

While governments are seeking ways to solve complex
problems through horizontal collaboration, little attention is paid
to the role of the social sector in these efforts. As a, result
charities and non-profits are caught up in complex organizational
structures and systems within the federal government that
constrain rather than enable their work. With no one assigned
responsibility for enabling the sector, the situation is unlikely to
change. A transformative, systems-wide approach is needed. For
this reason, we recommend the following changes: Give the Tax
Court of Canada jurisdiction over cases related to charities. This
change can help make judicial review of CRA decisions more
accessible and affordable for charities. Other tax-related appeals
are within the jurisdiction of the Tax Court. It is appropriate that
charity appeals would be addressed in a similar manner.

Tandis que les gouvernements cherchent des moyens de
résoudre des problèmes complexes dans le cadre d’une
collaboration horizontale, peu d’attention est accordée au rôle du
secteur social dans ces efforts. Partant, les organismes de
bienfaisance et les organismes sans but lucratif sont pris au piège
de structures et de systèmes organisationnels complexes au sein
du gouvernement fédéral qui inhibent leur travail plutôt que de le
faciliter. Personne n’ayant la responsabilité d’habiliter le secteur,
il est peu probable que la situation change. Une approche
transformatrice à l’échelle du système est nécessaire. Pour cette
raison, nous recommandons les modifications suivantes :
conférer à la Cour canadienne de l’impôt la compétence en ce
qui concerne les affaires liées aux organismes de bienfaisance.
Ce changement peut aider à rendre le contrôle judiciaire des
décisions de l’ARC plus accessible et abordable pour les
organismes de bienfaisance. Les autres appels en matière
d’impôt relèvent de la compétence de la Cour canadienne de
l’impôt. Il est approprié que les appels interjetés par des
organismes de bienfaisance soient traités de la même manière.

Creating a standing joint committee for the social sector with
members from both the House of Commons and the Senate.
Society’s needs will change and continue to evolve, so should
the law. This joint committee would have strong symbolic value
and would create a crucial mechanism for considering legislative
changes.

Il faut créer un comité mixte permanent du secteur social
composé de membres de la Chambre et du Sénat. Les besoins de
la société changeront et continueront d’évoluer, et la loi devrait
en faire autant. Ce comité mixte aurait une forte valeur
symbolique et créerait un mécanisme essentiel axé sur l’examen
des modifications législatives.

The committee has also heard from other witnesses on issues
related to earned income and business activities, direction and
control, deferential tax credits and government transfers. We

Le comité a également entendu d’autres témoins sur des
questions liées au revenu gagné et aux activités commerciales, à
la direction et au contrôle, aux impôts reportés passifs et aux
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endorse the recommendations put forward by the Muttart
Foundation in their submissions to the committee. We also
propose establishing a social sector office as a permanent unit
within a central agency such as the Privy Council office to
support the enabling functions. A stand-alone office within a
central agency would allow for policy coordination across
departments and would be more effective at promoting a whole-
of-government approach.

transferts gouvernementaux. Nous approuvons les
recommandations formulées par la Muttart Foundation dans son
mémoire au comité. Nous proposons également de créer un
bureau du secteur social en tant qu’unité permanente au sein
d’un organisme central comme le Bureau du Conseil privé,
chargé d’appuyer les fonctions habilitantes. Un bureau autonome
au sein d’un organisme central permettrait la coordination des
politiques entre les ministères et serait plus efficace pour
promouvoir une approche pangouvernementale.

More specifically, the office could support cross-sector
partnerships, work with the sector to promote volunteerism and
giving nationality, share best practices and lessons learned,
ensure that critical research on the sector is undertaken, engage
the sector on issues related to social finance and social
innovation, coordinate provincial and federal government
activities as appropriate and support efforts to streamline funding
applications and reporting systems. The sector has called for this
type of public service leadership for decades.

Plus précisément, le bureau pourrait soutenir des partenariats
intersectoriels, travailler avec un secteur afin de promouvoir le
bénévolat et les dons à l’échelle nationale, mettre en commun les
meilleures pratiques et les enseignements tirés, veiller à la
réalisation de recherches essentielles sur le secteur, mobiliser le
secteur à l’égard d’enjeux liés à la finance sociale et à
l’innovation sociale, coordonner les activités des gouvernements
provinciaux et fédéral selon les besoins et appuyer les efforts de
rationalisation des demandes de financement et les systèmes de
production de rapports. Le secteur réclame ce type de leadership
dans la fonction publique depuis des décennies.

In 2006 the Blue Ribbon Panel emphasized the need for cross-
departmental leadership on grants and contribution issues. A
centralized social sector office could play this role and reduce
duplication of efforts. There are parallels between the mandate
for this proposed office for the social sector and the office for
social innovation that was recommended in the Social Innovation
and Social Finance Co-creation Steering Group report. Where
possible, it would be prudent to align these mandates and
establish clear constitutional links.

En 2006, le groupe d’experts a souligné le besoin d’un
leadership interministériel au chapitre des questions de
subventions et de contributions. Un bureau centralisé du secteur
social pourrait jouer ce rôle et réduire le double emploi. Il existe
des parallèles entre le mandat du bureau proposé pour le secteur
social et le bureau pour l’innovation sociale qui avait été
recommandé dans le rapport du Groupe directeur sur la co-
création d’une Stratégie d’innovation sociale et de finance
sociale. Dans la mesure du possible, il serait prudent
d’harmoniser ces mandats et d’établir des liens constitutionnels
clairs.

We also recommend expanding the scope of the proposed
social innovation council to include enabling and advising on the
social sector more broadly. The council’s role would be
connected to, but distinct from, the recently reinstated advisory
committee for the Charities Directorate. This approach is
required because the sector is facing enormous challenges that,
as you have heard, stretch well beyond the activities of the
Charities Directorate. The mandate of the directorate does not
include nurturing or enabling charities. They are a tax regulator.
Given the advisory committee would be located with the tax
regulator, it is unlikely they will be able to truly support the
enabling systems-wide functions that are needed.

Nous recommandons également d’élargir la portée du conseil
de l’innovation sociale qui est proposé afin d’inclure de façon
plus générale l’habilitation et la consultation du secteur social.
Le rôle du conseil serait lié au comité consultatif de la Direction
des organismes de bienfaisance, récemment rétabli, mais distinct
de celui-ci. Cette approche est nécessaire, car le secteur fait face
à d’énormes défis qui, comme vous l’avez entendu dire,
transcendent les activités de la Direction des organismes de
bienfaisance. Le mandat de la Direction n’inclut pas
l’accompagnement ou l’habilitation des organismes de
bienfaisance. Elle est un organisme de réglementation fiscale.
Étant donné que le comité consultatif se trouverait au sein d’un
organisme de réglementation fiscale, il est peu probable que les
responsables soient en mesure de soutenir réellement les
fonctions d’habilitation requises à l’échelle du système.

The social innovation council and the social sector office
would be more effective institutions within government to
embrace the depth and complexity of the issues facing the sector.
We recommend anchoring the commitment to long-term policy
action by embedding the office, council and its associated
funding structures in legislation. This would make the federal

Le conseil d’innovation sociale et le bureau du secteur social
seraient des institutions plus efficaces au sein du gouvernement
pour comprendre la profondeur et la complexité des programmes
auxquels le secteur est confronté. Nous recommandons d’ancrer
l’engagement en faveur d’une action politique à long terme en
enchâssant dans la législation le bureau, le conseil et ses
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government’s approach more visible and less vulnerable to
political changes. Other jurisdictions have taken such an
approach. The U.K. Office for Civil Society exists to promote a
whole-of-government shift on sector reform and exists wholly
independent from the U.K. Charity Commission which acts as a
regulator. The Australian Charities and Not-for-profits
Commission integrates regulatory and enabling functions but
remains distinct from the Australian Taxation Office.

structures de financement connexes. Ainsi, l’approche du
gouvernement fédéral serait plus visible et moins vulnérable aux
changements politiques. D’autres administrations ont adopté une
telle approche. Au Royaume-Uni, l’Office for Civil Society a
pour objectif de promouvoir un changement de l’ensemble du
gouvernement au chapitre de la réforme du secteur et est
entièrement indépendant de la Charity Commission du
Royaume-Uni, qui agit comme organisme de réglementation.
L’Australian Charities and Not-for-profits Commission intègre
des fonctions de réglementation et d’habilitation, mais reste
distincte de l’Australian Taxation Office.

By implementing these recommendations in tandem with the
others contained in our report, the federal government would
complete a built-to-last transformation of the government sector
partnership that recognizes and deepens the roles each play in
achieving social change.

En mettant en œuvre ces recommandations parallèlement aux
autres figurant dans notre rapport, le gouvernement fédéral
achèverait la transformation durable du partenariat du secteur
gouvernemental qui reconnaît et approfondit les rôles de chacun
dans la réalisation du changement social.

Thank you for your time. I am pleased to answer any questions
you may have.

Je vous remercie de votre temps. Je répondrai à vos questions
avec plaisir.

Senator Omidvar: Thank you all for being with us. I have
questions for each of you. It will depend on whether I get to each
of you, because there are other senators in the room.

La sénatrice Omidvar : Merci à vous tous d’être parmi nous.
J’ai des questions pour chacun de vous. Il faudra voir si j’aurai
l’occasion de m’adresserai à chacun de vous, car il y a d’autres
sénateurs dans la salle.

My first question is to Mr. Landon and Ms. Côté. You both
represent big charities in our country, powerful institutions that
are essential to our way of life, but they are very powerful and,
to some extent, they are elite.

Ma première question s’adresse à M. Landon et à Mme Côté.
Vous représentez tous les deux de grands organismes de
bienfaisance au pays, des institutions puissantes qui sont
essentielles à notre mode de vie, mais elles sont très puissantes
et, dans une certaine mesure, elles constituent l’élite.

May I ask you, in your universities and health care institutions,
whether you have a system and a mechanism to measure
diversity in governance on your boards?

Puis-je vous demander si, dans vos universités et vos
établissements de santé, vous disposez d’un système et d’un
mécanisme permettant de mesurer la diversité dans la
gouvernance au sein de vos conseils?

Mr. Landon: Recently, Universities Canada and its
96 members pronounced their equity diversity and inclusion
principles that would look at increasing diversity throughout the
institutions, including on their boards. So there is a way of
measuring how we are doing on that, and it’s going to be a
program where once every year, we will report back on how we
are improving in those areas.

M. Landon : Récemment, Universités Canada et ses
96 membres ont énoncé leurs principes de diversité et
d’inclusion en matière d’équité qui visaient à accroître la
diversité au sein des institutions, notamment au sein de leur
conseil. Il existe donc un moyen d’évaluer notre façon de faire à
cet égard, et il s’agit d’un programme dans le cadre duquel, une
fois par année, nous rendons compte de nos progrès dans ces
domaines.

Senator Omidvar: In the aggregate, you will let Canadians
know that their universities are governed by people who look
like Canada.

La sénatrice Omidvar : Dans l’ensemble, vous ferez savoir
aux Canadiens que leurs universités sont dirigées par des gens
qui ressemblent à ce qu’est le Canada.

Mr. Landon: Absolutely. M. Landon : Tout à fait.

Ms. Côté: This is an area we are growing increasingly
interested in, not only looking at the definition the federal
government uses. We also like to look at diversity in terms of
representation of patients and making sure there is appropriate

Mme Côté : C’est un domaine qui nous intéresse de plus en
plus, pas seulement selon la définition utilisée par le
gouvernement fédéral. Il nous plaît également d’examiner la
diversité sur le plan de la représentation des patients et de veiller
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representation on our boards of the people and populations we
represent.

à ce que il y ait, au sein de nos conseils d’administration, une
représentation appropriée des personnes et des populations que
nous représentons.

Each of our members, within their own terms of reference and
their governance structure, are examining that and making sure
we are competency based. Part of the competency is making sure
that there is an accurate reflection of the people we are
representing. I think that is an important thing to be examining.

Chacun de nos membres, dans le cadre de son mandat et de sa
structure de gouvernance, examine cet aspect et s’assure que
notre approche est fondée sur les compétences. La compétence
consiste notamment à assurer un reflet fidèle des personnes que
nous représentons. Je pense que c’est un aspect important à
examiner.

Senator Omidvar: I have sat on a couple of hospital boards. I
am always taken by two different strands of conversation. One
is: How can we generate more engagement and more funds from
a Canada that looks very different today? Then I have the other
conversation, which is: Well, your board really does not yet look
like the people of Canada, and engagement starts not by asking
for money but by giving a voice.

La sénatrice Omidvar : J’ai siégé à plusieurs conseils
d’administration d’hôpitaux. Je suis toujours prise par deux types
différents de débat. Le premier est : Comment pouvons-nous
susciter une mobilisation accrue et générer plus de fonds de la
part d’un Canada qui a l’air très différent aujourd’hui? Puis, le
deuxième : Eh bien, votre conseil d’administration ne ressemble
pas vraiment à la population du Canada, et la mobilisation
commence non pas par une demande d’argent, mais par la
possibilité de s’exprimer.

That’s why I’m asking the question. It’s not a superficial
question focused on any kind of tokenism. I want to make that
clear.

C’est pourquoi je pose la question. Ce n’est pas une question
superficielle axée sur un quelconque intérêt symbolique. Je veux
que ce soit clair.

I’m glad to know that Universities Canada has a robust frame.
I’d love to see the first-year report. You also, Ms. Côté.

Je suis heureuse de savoir qu’Universités Canada dispose d’un
cadre robuste. J’aimerais voir le rapport de la première année.
Vous aussi, madame Côté.

Ms. Lalande, I want to thank you for your brief and
presentation. The last time the Mowat Centre made a
presentation, I think we challenged you to embroider out a little
bit more specifically what it means when you say the sector
deserves a place, a home, in the government, and you have done
exactly that. I really want to thank you for that.

Madame Lalande, je tiens à vous remercier de votre mémoire
et de votre exposé. La dernière fois que le Mowat Centre a
présenté un exposé, je pense que nous vous avons mise au défi
de fignoler un peu plus précisément ce que cela signifie lorsque
vous dites que le secteur mérite une place, un chez-soi, au sein
du gouvernement, et vous l’avez fait concrètement. Je vous en
remercie très sincèrement.

We have, though, a decision already, which is the advisory
committee to the sector will be located within the CRA. I wonder
if you could help us out, given that we have this decision and this
committee is going to be created. What advice would you give us
that we can consider so that, in fact, this committee does the best
work it can do given the constraints of being located within a
regulator? What are some of the terms of reference you can think
of? What about representation, or is that another brief?

Cependant, nous avons déjà une décision, à savoir que le
comité consultatif du secteur sera situé au sein de l’ARC. Je me
demande si vous pourriez nous aider, étant donné que nous avons
cette décision et que ce comité va être créé. Quel conseil nous
donneriez-vous afin que nous puissions tenir compte du fait que
ce comité fait le meilleur travail possible étant donné les
contraintes liées à son emplacement au sein d’un organisme de
réglementation? Selon vous, quels sont quelques éléments du
mandat? Qu’en est-il de la représentation, ou cet aspect fait-il
l’objet d’un autre mémoire?

Ms. Lalande: Maybe I’ll come up with another one. It’s a
good question. In the paper, we unpack what the difference is
between enabling functions and regulating functions. We feel
that within the Charities Directorate, they can aptly do the
regulatory functions.

Mme Lalande : Je vais peut-être en présenter un autre. C’est
une bonne question. Dans le document, nous décrivons la
différence entre les fonctions habilitantes et les fonctions de
réglementation. Nous estimons que, au sein de la Direction des
organismes de bienfaisance, les responsables peuvent très bien
s’acquitter des fonctions de réglementation.
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They are going to be challenged to do some of the enabling
that I described in my comments if the committee engages the
sector through broad representation. Engagement within the
sector does not have to be through traditional committee or in-
person meetings given existing technology. There is some
fantastic technology now that allows for real-time engagement
on questions that didn’t exist before. Platforms like
DemocracyOS or LiquidFeedback are two examples.

Comme je le décrivais dans mes observations, les responsables
seront mis au défi d’assumer une partie des fonctions
d’habilitation si le comité mobilise le secteur en faisant appel à
une vaste représentation. La participation au sein du secteur ne
doit pas nécessairement se faire dans le cadre du comité
traditionnel ou de réunions en personne, vu la technologie
existante. Actuellement, une technologie fantastique permet une
participation en temps réel sur des questions qui n’existaient pas
auparavant. Des plateformes comme DemocracyOS ou
LiquidFeedback en sont deux exemples.

To really stretch the thinking around what meaningful
engagement looks like and how to do that effectively with the
sector would be one of my first recommendations.

L’une de mes premières recommandations consisterait à
approfondir la réflexion sur la nature d’une mobilisation valable
et sur la manière de le faire efficacement avec le secteur.

Senator Omidvar: I’m very intrigued by your
recommendation, Ms. Lalande, to create a joint committee of the
house and the Senate to focus on the third sector, charitable
sector or whatever you would call it.

La sénatrice Omidvar : Je trouve très intéressante votre
recommandation, madame Lalande, de créer un comité mixte de
la Chambre et du Sénat chargé de se concentrer sur le troisième
secteur, le secteur des organismes de bienfaisance ou quel que
soit le nom que vous lui donneriez.

I just want to note that we currently, I believe — my
colleagues who have been here longer can correct me — have
two joint committees of parliamentarians and senators. One is
devoted to the scrutiny of regulations, and the other is devoted to
the Library of Parliament. These are inside government, how
government works.

Je tiens simplement à souligner que nous avons actuellement,
je crois — mes collègues qui sont ici depuis plus longtemps
peuvent me corriger —, deux comités mixtes de parlementaires
et de sénateurs. L’un se consacre à l’examen minutieux des
règlements, et l’autre, à la Bibliothèque du Parlement. Ces
instances se trouvent au sein du gouvernement; c’est la façon
dont le gouvernement fonctionne.

I’m just wondering whether in your research on putting this
proposal forward, you heard significant support for this idea
from the sector, from people inside government, or is this so way
out there that it’s not realizable?

Je me demande simplement si, dans vos recherches sur cette
proposition mise de l’avant, vous avez eu écho d’un appui
important à cette idée en provenance du secteur, des
représentants du gouvernement, ou si la proposition est si
singulière qu’elle n’est pas réalisable?

Ms. Lalande: Good question. What we heard, and I think the
key takeaway, is that there needs to be an ongoing mechanism
for considering legislative changes. I think you heard from other
witnesses that that could be accomplished by reporting to a
committee either of the house or the Senate.

Mme Lalande : C’est une bonne question. Ce que nous avons
entendu, et ce qu’il faut retenir selon moi, c’est qu’il faut mettre
en place un mécanisme permanent pour examiner les
changements législatifs. Je pense que vous avez entendu d’autres
témoins dire qu’il serait possible de le faire en rendant des
comptes à un comité de la Chambre des communes ou du Sénat.

We proposed this joint standing committee because we felt it
was a crucial issue and that it would be highly symbolic in nature
in terms of its strong symbolic value, but it doesn’t have to be
placed there. The key takeaway for us is there needs to be an
ongoing mechanism.

Nous avons proposé ce comité mixte permanent, car il s’agit
selon nous d’une question cruciale et que cela aurait une
profonde valeur symbolique, mais ce n’est qu’une proposition.
Ce qu’il faut retenir, c’est la nécessité de mettre en place un
mécanisme permanent.

Senator Omidvar: Ms. Turner, I have a question for you. I
have never been to the Royal Winnipeg Ballet, but I have been to
other ballets, and I can imagine what takes place there.

La sénatrice Omidvar : Madame Turner, j’ai une question
pour vous. Je n’ai jamais assisté à un spectacle du Royal
Winnipeg Ballet, mais je suis allée à d’autres ballets, et je peux
m’imaginer ce qui s’y passe.

You mentioned in your testimony that you generate revenue
through different ways. I believe you said through a catering
company and different ways.

Vous avez dit dans votre exposé que vous générez des revenus
de différentes manières. Je crois que vous avez parlé d’un
traiteur et de différentes façons de faire.
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I wonder what regulatory challenges you have faced in
engaging in revenue-generation activities which may appear to
people to be completely unrelated to your charitable activity. We
did hear a recommendation, which I believe we will be coming
back to, that the CRA guidelines need to be adjusted so that
charities are enabled to generate revenue as long as they use it
for charitable purposes.

Je me demande quels sont les défis en matière de
réglementation auxquels vous avez fait face en prenant part à des
activités génératrices de recettes qui peuvent sembler n’avoir
aucun lien avec votre activité de bienfaisance aux yeux des gens.
Nous avons entendu une recommandation dont nous reparlerons
plus tard, je crois, selon laquelle les lignes directrices de l’ARC
doivent être rajustées de manière à ce que les organismes de
bienfaisance puissent générer des revenus s’ils servent à des fins
caritatives.

Let’s say I’m a local food charity. If I generate revenue from
organizing wine tours, it shouldn’t matter as long as I use the
revenue generated for the charitable purpose of the organization.

Disons que je représente une banque alimentaire locale. Si je
génère des revenus en organisant des routes des vins, cela ne
devrait pas avoir d’importance, pourvu que j’utilise les revenus
générés aux fins caritatives de l’organisme.

Have you thought about this? Do you have a comment on it? Avez-vous pensé à cela? Avez-vous quelque chose à dire sur
le sujet?

Ms. Turner: The ballet is a fairly complicated organization in
terms of being a charitable entity because we actually house
13 different industries under one roof, when you start to break it
down. The ballet company is, of course, engaged in ticket sales.
That is a revenue stream for us, but the ballet itself, as a heritage
organization, does qualify for charitable status. So in effect, it
can fundraise for its own operations.

Mme Turner : Le ballet est un organisme plutôt compliqué
pour ce qui est de son statut d’organisme de bienfaisance, car si
on l’examine en détail, on constate qu’il regroupe en fait
13 industries différentes sous un même toit. La compagnie de
ballet vend bien évidemment des billets. C’est une de nos
sources de revenus, mais le ballet en soi, en tant qu’organisme
patrimonial, est admissible au statut d’organisme de
bienfaisance. Donc, en réalité, la compagnie peut recueillir des
fonds pour ses propres activités.

We also have a professional school, and within that school, we
have to operate a residence. As part of the residence, we have to
provide basically a hotel service for students as well as providing
the educational programming for them. We’re a dance company,
an arts organization, a school and a hotel. Through the ballet, we
also have production services because we need to produce our
ballets, and that includes building sets and the costuming. We
have manufacturing in our building as well as construction. So
we have quite a diverse opportunity to create revenue streams.
We also own our property.

Nous avons aussi une école professionnelle et, au sein de cette
école, nous devons exploiter une résidence. Dans la résidence,
nous offrons essentiellement un service hôtelier aux étudiants
ainsi que des programmes éducatifs. Nous sommes une
compagnie de danse, une organisation artistique, une école et un
hôtel. Nous avons aussi des services de production, car nous
devons produire nos ballets, et cela englobe la construction des
décors et les costumes. Il y a des activités de fabrication et de
construction également dans notre immeuble. Nous avons
diverses occasions de créer des sources de revenus. En outre,
l’immeuble nous appartient.

We’re so diversified it’s crazy because you rent a studio in
order to bring in that little outcome. Our kitchen that provides
food services to the students will provide lunches to some of the
offices around just to pick up a little extra catering revenue.

Nos activités sont incroyablement diversifiées. On loue un
studio pour générer un petit revenu. Notre cuisine qui fournit des
services alimentaires aux étudiants offre des repas à certains
bureaux des environs simplement pour générer un revenu de
traiteur supplémentaire.

As a not-for-profit entity, we are constantly looking for
opportunities to generate revenue because we are so hard-pressed
in generating charitable revenue. Sponsorships are easier for us
because we can provide return in terms of an audience, in terms
of a potential to advertise to a certain group of people. But as I
said, sponsorship is getting harder to find because that is an
advertising venue.

En tant qu’organisme sans but lucratif, nous cherchons
constamment des occasions de générer des recettes, car nous
avons de la difficulté à produire des revenus de bienfaisance. Il
est plus facile pour nous de faire appel à des commanditaires, car
nous pouvons générer des retombées grâce au public et à notre
possibilité de faire de la publicité auprès d’un certain groupe de
gens. Comme je l’ai dit, il est de plus en plus difficile de trouver
des commanditaires, car il s’agit d’un véhicule publicitaire.
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Specifically to charitable activities, those go toward
contributing to some of our outreach programs we do to make
ballet accessible to underprivileged kids, to bring programs like
Sharing Dance where we go to schools and do performances and
try to bring something beautiful out to the larger world. You start
to come to a decision in terms of how much more we can do.
We’re spread so thin trying to make ends meet on a year-to-year
basis, how do we move forward with dignity and pride in
something that has really been a jewel in the crown of this
country and our province? The future holds a lot of challenges
for the not-for-profit sector.

Dans le cas des activités caritatives précisément, elles
contribuent à certains des programmes de sensibilisation que
nous offrons pour rendre le ballet accessible aux enfants
défavorisés; et nous permettent de proposer des programmes
comme Sharing Dance au titre duquel nous nous rendons dans
des écoles, faisons des prestations et tentons d’apporter quelque
chose de beau au reste du monde. On doit réfléchir à ce qu’on
peut faire de plus. On a tellement de difficulté à joindre les deux
bouts chaque année qu’on peut se demander comment il est
possible d’aller de l’avant avec dignité et fierté dans un domaine
qui est vraiment un fleuron de notre pays et de notre province.
L’avenir présente bien des défis pour le secteur sans but lucratif.

The Chair: Thank you for your presentations. They have
been very useful and added a new dimension to our study. We
assure you we have been listening and will have some reflection
in our report at the end.

Le président : Je vous remercie de vos exposés. Ils nous ont
été très utiles et ont ajouté une nouvelle dimension à notre étude.
Nous pouvons vous assurer que nous vous avons écoutés et que
notre rapport à la fin contiendra des réflexions à ce sujet.

Colleagues, I want to remind everyone that today the
committee will continue its study to examine the impact of
federal and provincial laws and policies governing charities, not-
for-profit organizations, foundations and other similar groups,
and to examine the impact of the voluntary sector in Canada.

Chers collègues, je tiens à vous rappeler que, aujourd’hui, le
comité poursuivra son étude pour examiner l’impact des lois et
politiques fédérales et provinciales gouvernant les organismes de
bienfaisance, les organismes à but non lucratif, les fondations et
d’autres groupes similaires, et pour examiner l’impact du secteur
volontaire au Canada.

For this panel, we will focus on the point of view of local
organizations and we welcome Jung-Suk (JS) Ryu, Chief
Executive Officer, Indefinite Arts Centre, in Calgary, and
Melanie Hurley, Chief Executive Officer, Outside Looking In, in
Toronto.

Pour le prochain groupe de témoins, nous mettrons l’accent
sur le point de vue d’organisations locales. Nous accueillons
Jung-Suk (JS) Ryu, chef de la direction, Indefinite Arts Centre, à
Calgary; et Melanie Hurley, chef de la direction, Outside
Looking In, à Toronto.

By video conference from Toronto, LoriAnn Girvan, Chief
Operating Officer, Artscape.

Nous entendrons, par vidéoconférence de Toronto, LoriAnn
Girvan, chef des opérations, Artscape.

Thank you for accepting our invitation to appear. We’re going
to ask you to give a presentation and hopefully limit your
presentations to five to seven minutes and then we’ll get to
questions. I ask colleagues to keep the questions short and the
witnesses to keep the answers short so that we can get as many
questions and answers in as possible.

Je vous remercie d’avoir accepté notre invitation à
comparaître. Nous allons vous demander de présenter un exposé
et, je l’espère, de vous en tenir à une durée de cinq à sept
minutes, puis nous passerons à la période de questions. Je
demande à mes collègues de poser des questions concises et aux
témoins de fournir de courtes réponses, afin que nous puissions
entendre un maximum de questions et de réponses.

Mr. Ryu, you have the floor. Monsieur Ryu, vous avez la parole.

Jung-Suk (JS) Ryu, Chief Executive Officer, Indefinite
Arts Centre:  Thank you, Mr. Chair. It is a privilege for me to
speak to this committee today. I am proud to lead Canada’s
oldest and largest disability arts organization — the Indefinite
Arts Centre. Founded in 1975, the centre today supports more
than 300 artists living with developmental and physical
disabilities from Calgary and surrounding communities. Every
week, our artists work alongside our talented team of staff and
volunteers to conceptualize new ideas, create exciting new works
of art and present their works to new audiences both locally and
around the world.

Jung-Suk (JS) Ryu, chef de la direction, Indefinite Arts
Centre : Merci, monsieur le président. C’est un privilège pour
moi de prendre la parole devant le comité aujourd’hui. Je suis
fier de diriger le plus ancien et le plus important organisme
artistique canadien pour les personnes ayant un handicap, soit le
Indefinite Arts Centre. Fondé en 1975, le centre soutient
aujourd’hui plus de 300 artistes de Calgary et des collectivités
environnantes vivant avec des déficiences sur le plan du
développement et des handicaps physiques. Chaque semaine, nos
artistes collaborent avec notre équipe talentueuse d’employés et
de bénévoles pour trouver de nouvelles idées, créer des œuvres
d’art fascinantes et présenter leurs œuvres à de nouveaux
publics, à l’échelle tant locale que mondiale.
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Much of this work happens in our 12,000-square-foot facility,
consisting of a multimedia studio and gallery, an artist lounge as
well as administrative spaces for like-minded community
organizations.

La plupart de ces œuvres sont créées dans notre installation de
12 000 pieds carrés, qui comprend un studio et une galerie
multimédias, un salon pour les artistes ainsi que des locaux
administratifs pour des organismes communautaires qui
partagent les mêmes idées.

Our annual revenue this year will be around $1.1 million. And
the organization currently employs eight full-time staff and five
part-time staff, along with approximately a dozen volunteers who
support our artists weekly. Slightly under half of our revenues
are through an ongoing contract we have with provincial
government and the rest we raise through granting agencies,
foundations and private donors.

Cette année, notre revenu annuel sera d’environ 1,1 million de
dollars. L’organisme emploie actuellement huit employés à
temps plein et cinq employés à temps partiel, et environ une
dizaine de bénévoles soutiennent nos artistes chaque semaine.
Un peu moins de la moitié de nos revenus découlent d’un contrat
en cours que nous avons avec le gouvernement provincial, et le
reste des revenus viennent d’organismes subventionnaires, de
fondations et de donateurs privés.

Our work — our mission — far outweighs the current capacity
and size of our organization. More importantly, we do have a
clear goal of becoming a true national resource, where our
knowledge and artistic training and creation practices can be
shared and implemented in communities across Canada and
where our centre can become a national training and creation hub
for up-and-coming and established artists living with disabilities.

Notre travail — notre mission — dépasse largement la
capacité et la taille actuelles de notre organisme. Qui plus est,
nous avons comme objectif précis de devenir une véritable
ressource nationale, en ce sens que nos connaissances et nos
pratiques en matière de formation artistique et de création
peuvent être communiquées et mises en œuvre au sein des
collectivités à l’échelle du Canada, et que notre centre peut
devenir une plateforme nationale de formation et de création
pour les artistes handicapés, qu’ils soient prometteurs ou établis.

This path to grow and to serve what we believe to be a
nationwide need is paved with many challenges — challenges
that can certainly be overcome but not without a disproportionate
amount of risk, time and resources. For example, the risk around
restructuring to support this growth is that much higher for an
organization our size versus one that is 10, 20 or 100 times
larger.

Ce cheminement visant à prendre de l’expansion et à répondre
à ce que nous croyons être un besoin à l’échelle nationale
comporte de nombreux défis, qu’il est certainement possible de
surmonter, mais pas sans prendre de nombreux risques et sans
consacrer du temps et des ressources de manière
disproportionnée. Par exemple, le risque entourant la
restructuration nécessaire à cette croissance est beaucoup plus
élevé pour un organisme de notre taille qu’il ne l’est pour un
organisme 10, 20 ou 100 fois plus grand.

In our case, we decided to bite the bullet and take that risk,
restructuring in the truest sense of the word so that our HR
capacity would be better aligned with serving our artists needs
and our organization’s strategic plan. That restructuring was
absolutely necessary and our new team today has made
tremendous strides in our organization’s development and
growth, but that restructuring came at a staggering
$150,000 cost, thereby eliminating a large part of our cash
reserves and putting our organization in a riskier financial
position.

Dans notre cas, nous avons décidé de prendre le taureau par
les cornes et d’assumer ce risque en procédant à une
restructuration au sens propre afin que notre capacité en matière
de ressources humaines corresponde mieux aux besoins de nos
artistes et au plan stratégique de notre organisme. La
restructuration était tout à fait nécessaire, et aujourd’hui, notre
nouvelle équipe a réalisé d’énormes progrès au chapitre du
développement et de la croissance de notre organisme, mais cette
restructuration a engendré un coût exorbitant de 150 000 $, ce
qui a vidé en grande partie nos réserves de liquidités et mis notre
organisme dans une position financière à risque.

Quite frankly, I wouldn’t be surprised though if there are other
organizations our size or similar or smaller unable to make
service delivery improvements and search for revenue growth
opportunities because they just didn’t have the resources or
couldn’t get the approval to lay off a CEO or a senior manager
who has been with that organization for 10, 20 or 30 years. In my
mind, that resulting stagnant, slow-death spiral is equally risky
and what’s most upsetting about this reality is that it usually
affects organizations that serve the most vulnerable or

En toute franchise, je ne serais pas surpris de savoir que
d’autres organismes de tailles égale, semblable ou inférieure à la
nôtre n’arrivent pas à améliorer la prestation de services et à
rechercher des possibilités de croissance des revenus, tout
simplement parce qu’ils n’ont pas les ressources nécessaires ou
qu’ils n’arrivent pas à obtenir une approbation pour mettre à pied
un directeur général ou un gestionnaire principal qui travaille
pour l’organisme depuis 10, 20 ou 30 ans. Dans mon esprit, cette
stagnation et cette spirale de mort lente qui en découlent sont
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marginalized in our communities when, in fact, they should be
the ones supported by our organizations that continue to strive to
innovate and improve.

tout aussi risquées, et ce qui est le plus fâchant de cette réalité,
c’est qu’elle touche habituellement des organismes qui servent
les personnes les plus vulnérables ou les plus marginalisées de
nos collectivités, alors que ce travail devrait être fait par nos
organismes qui continuent de déployer des efforts pour innover
et améliorer les choses.

With this in mind, I hope the committee and others will
consider how to spur innovation and encourage risk-taking
across the sector, including smaller, but equally important,
organizations.

Dans cette optique, j’espère que le comité et d’autres entités
chercheront des moyens de stimuler l’innovation et d’encourager
la prise de risques à l’échelle du secteur, y compris au sein des
petits organismes, qui sont tout aussi importants.

Time and resources invested toward potential growth can also
have a disproportionate impact on smaller organizations than
larger ones. For example, larger organizations have dedicated
fundraisers and grant writers, capacity that in many cases only
results in even bigger capacity.

Le temps et les ressources investis dans la croissance
potentielle peuvent aussi avoir une incidence disproportionnée
sur les petits organismes. Par exemple, les grands organismes ont
des solliciteurs et des rédacteurs de demandes de subventions
attitrés, une capacité qui, dans de nombreux cas, entraîne
seulement une capacité encore plus importante.

Having worked as a government relations professional for two
much larger charities in my previous roles, I can also tell you
how impactful it is to have dedicated staff to come out to Ottawa
to lobby decision makers such as yourselves to influence policy
changes that, in some cases, do squeeze out potential benefits to
smaller organizations.

Ayant travaillé en tant que professionnel en relations
gouvernementales pour deux organismes de bienfaisance très
importants dans mes fonctions antérieures, je peux aussi vous
expliquer l’incidence que peuvent avoir des employés qui ont
pour tâche précise de se rendre à Ottawa afin d’exercer des
pressions sur les décideurs, comme vous-mêmes, de façon à
influer sur des changements stratégiques qui, dans certains cas,
arrachent des avantages potentiels aux petits organismes.

I once winced at a LinkedIn post by the CEO of one of
Canada’s largest arts organizations who, alongside the CEOs of
several other large organizations, claimed victory over the
increase in the funding cap to the Endowment Incentives
Program administered by Canadian Heritage. The very intent of
this program was to spur philanthropic giving to organizations
who demonstrated a need to become more sustainable by
matching contributions dollar for dollar up to a certain cap. The
fact that these large arts organizations, who have already
demonstrated success in securing a sustainable endowment
program, were able to lobby officials to increase this cap so they
can further take advantage while potentially limiting
opportunities for organizations like ours is something I can only
attribute to the strength and capacity of larger arts organizations.

Une fois, j’ai sourcillé en lisant une publication faite sur
LinkedIn par le PDG de l’un des plus importants organismes
artistiques au Canada qui, aux côtés des PDG de plusieurs autres
grands organismes, a crié victoire à la suite de l’augmentation du
plafond de financement du programme Incitatifs aux fonds de
dotation géré par Patrimoine canadien. L’objectif même du
programme était de stimuler les dons philanthropiques faits aux
organismes ayant démontré la nécessité de devenir plus viables
en prévoyant le versement de contributions équivalentes jusqu’à
concurrence d’un certain plafond. Le fait que ces grands
organismes artistiques, qui ont déjà réussi à mettre en place un
programme de dotation durable, ont été en mesure d’exercer des
pressions sur les fonctionnaires pour qu’ils augmentent ce
plafond de sorte qu’ils puissent en profiter davantage tout en
limitant potentiellement les possibilités d’organismes comme le
nôtre est une réalité que je ne peux attribuer qu’à la force et à la
capacité des grands organismes artistiques.

If we can acknowledge that a healthy charitable sector is
directly linked to a vibrant ecosystem of successful players both
large and small, I would ask that this committee to consider
reviewing programs like the Endowment Incentives Program and
assess how successful it has been in lifting up and supporting
smaller organizations and whether current criteria that
differentiate the professional arts from community arts are fair,
relevant or simply discriminatory.

Si nous pouvions reconnaître qu’un secteur caritatif sain est
directement lié à un écosystème dynamique composé de grands
et de petits acteurs prospères, je demanderais au comité
d’envisager la possibilité de revoir des programmes comme le
volet Incitatifs aux fonds de dotation et d’évaluer à quel point ils
ont permis de soutenir de petits organismes, et de se demander si
les critères actuels qui établissent une distinction entre les arts
professionnels et les arts communautaires sont justes et
pertinents ou simplement discriminatoires.
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The final point I wish to make is certainly no surprise, and that
is the reality that we face as a much smaller organization
competing against others for private philanthropic and corporate
support. In a province that continues to face economic
challenges, I cannot begin to tell you how difficult it has been to
expand our revenue resources by seeking philanthropic
supporters and corporate sponsors.

Le dernier point que je veux soulever est certainement
prévisible, et il s’agit de la réalité à laquelle nous faisons face en
tant qu’organisme de très petite taille devant rivaliser contre
d’autres organisations pour obtenir l’aide offerte par le secteur
privé et les sociétés. Dans une province qui continue d’être aux
prises avec des défis économiques, je ne vais pas commencer à
vous dire à quel point il a été difficile pour nous de multiplier
nos sources de revenus en cherchant des philanthropes et des
sociétés commanditaires.

I know that this challenge is shared across the sector in
Alberta and elsewhere, though I believe in many cases there is an
added appeal for philanthropists and corporations to support far
more well-established charities and those that have wider brand
recognition. And in times of scarcity, this is even more engrained
among potential donors.

Je sais que les difficultés sont les mêmes dans l’ensemble du
secteur en Alberta et ailleurs, même si je crois que, dans de
nombreux cas, les organismes de bienfaisance très bien établis et
ceux qui jouissent d’une bonne reconnaissance de marque
présentent un attrait supplémentaire pour les philanthropes et les
sociétés. En périodes de pénurie, cette tendance est encore plus
forte chez les donateurs potentiels.

Though there is no silver bullet, this ongoing reality is
something that needs to be considered in order to maintain the
vitality of our sector. In particular, I would like to ask the
committee to consider different policies or even tax regimes to
spur giving to smaller charities, much like the first-time donor’s
tax credit that was implemented to encourage first-time giving.

Même s’il n’existe pas de solution miracle, cette réalité
permanente doit être prise en considération afin que l’on puisse
préserver la vitalité de notre secteur. Plus particulièrement,
j’aimerais demander au comité d’examiner les différentes
politiques ou même les régimes d’imposition de manière à
encourager les dons faits aux petits organismes de bienfaisance,
un peu comme le crédit pour premier don de bienfaisance qui
avait été mis en œuvre afin d’inciter les gens à faire un premier
don.

The ability for smaller organizations like ours to scale up can
have a resounding impact on communities across our country. In
our case, with the work we do, we feel our ability to expand
across Canada can be far more effective than having
communities start similar programming from scratch and to
duplicate efforts to learn, invest in, and implement best practices.

La capacité d’expansion des petits organismes comme le nôtre
peut avoir un impact retentissant sur les collectivités à l’échelle
de notre pays. Dans notre cas, en raison des activités que nous
menons, nous croyons que si nous pouvons prendre de
l’expansion au Canada, cela pourrait être beaucoup plus efficace
que le fait d’amener des collectivités à lancer un programme
semblable à partir de rien et de multiplier les efforts pour
apprendre et mettre en œuvre les pratiques exemplaires et les
investissements à cette fin.

Canada’s policies should no longer just govern our sector, but
provide it with the right environment for this kind of growth and
innovation to happen. Thank you.

En plus de régir notre secteur, les politiques canadiennes
devraient nous offrir un environnement favorable à ce type de
croissance et d’innovation. Merci.

Melanie Hurley, Chief Executive Officer, Outside Looking
In:  Good evening, Mr. Chair, and honourable members of this
special committee. Thank you for inviting Outside Looking In to
be here today. My name is Melanie Hurley, and I am the Chief
Executive Officer since August 2018.

Melanie Hurley, chef de la direction, Outside Looking
In : Bonjour, monsieur le président, mesdames et messieurs.
Merci d’avoir invité Outside Looking In à comparaître
aujourd’hui. Je m’appelle Melanie Hurley et je suis chef de la
direction depuis août 2018.

Outside Looking In, or OLI for short, is a national charity
founded in 2007, and it provides a high school credit dance
program for Indigenous youth in grades 7 through 12. Our
mission is to empower Indigenous youth to thrive through
education and the transformative art of dance. While they pursue
education and dance, they also increase their mental and physical
health, improve their self-esteem, motivation, behaviour, and
learn valuable life skills. OLI program managers and

Outside Looking In, ou OLI pour faire court, est un organisme
de bienfaisance national fondé en 2007 qui offre un programme
de danse comme cours du secondaire à de jeunes Autochtones de
la 7e à la 12e années. Notre mission est de permettre aux jeunes
Autochtones de s’épanouir grâce à l’éducation et à l’art
transformateur de la danse. En intégrant la danse à leurs études,
ils améliorent également leur santé mentale et physique, leur
estime personnelle, leur motivation et leur comportement et font
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choreographers visit each community every month over the
course of the school year.

l’acquisition de précieuses compétences de vie. Les gestionnaires
de programme et les chorégraphes d’OLI visitent chaque
collectivité tous les mois durant l’année scolaire.

At the beginning, students have to sign a contract that they
agree to meet a series of academic, attendance and choreography
requirements and, if so, they will travel to Toronto for two weeks
in May where they stay at the Tim Hortons Charities Foundation
Camp, and engage in camp activities, homework, and daily
rehearsals to prepare for the annual OLI performance at the Sony
Centre for the Performing Arts in Toronto. There, the youth
perform two shows in front of a 6,000-person audience with the
matinee comprised of youth from local GTA schools.

Au début, les élèves signent un contrat aux termes duquel ils
acceptent de respecter une série d’exigences liées aux études, à
la présence et à la chorégraphie et, s’ils réussissent, ils passeront
deux semaines à Toronto, en mai, et séjourneront au camp de la
Fondation Tim Hortons, où ils participeront à des activités,
feront des devoirs et prendront part à des répétitions
quotidiennes pour se préparer en vue du spectacle annuel d’OLI
au Sony Centre for the Performing Arts à Toronto. Là-bas, les
jeunes donneront deux spectacles devant un auditoire de 6 000
personnes. Le spectacle de la matinée a lieu devant des jeunes en
provenance d’écoles locales de la région du Grand Toronto.

Our program has numerous positive effects on Indigenous
youth. In particular, the Indigenous youth national graduation
rate is only 36 per cent, but it rises to 96 per cent for OLI
participants who are eligible to graduate.

Notre programme a de nombreux effets positifs sur les jeunes
Autochtones. Plus particulièrement, le taux d’obtention de
diplôme à l’échelle nationale chez les jeunes Autochtones n’est
que de 36 p. 100, alors qu’il est de 96 p. 100 chez les participants
au programme OLI qui sont admissibles à l’obtention d’un
diplôme.

We know this program is successful, and we have been
working with funders, both government and private sources, to
expand our program to new communities across the country. OLI
has received federal funding for the last four years, and we are
very appreciative.

Nous savons que ce programme a fait ses preuves, et nous
collaborons avec des bailleurs de fonds gouvernementaux et
privés afin d’étendre la portée de notre programme à de
nouvelles collectivités à l’échelle du pays. OLI a reçu du
financement du gouvernement fédéral au cours des quatre
dernières années, et nous lui sommes très reconnaissants.

I would like to take this time to highlight some of the general
grant challenges of small charities and perhaps suggested
solutions.

J’aimerais profiter de l’occasion pour souligner certains des
problèmes généraux en matière de subventions que vivent les
petits organismes de bienfaisance et peut-être proposer des
solutions.

One that I’m sure is not new is there is a real need for multi-
year funding to enable us to successfully deliver programming,
keep the best staff, and to maximize growth while building a
financially sustainable model.

L’une des choses dont je suis certaine, et ce n’est rien de
nouveau, c’est que nous avons réellement besoin d’un
financement pluriannuel pour réussir à offrir nos programmes,
garder les meilleurs employés et maximiser la croissance tout en
établissant un modèle viable sur le plan financier.

Another challenge is that federal grants are often only for new
programs or additional components to existing programming.
Our core programming is still challenging enough that we need
to focus on it and our expansion, and we can’t add events just to
access funding.

Le fait que les subventions fédérales soient souvent accordées
uniquement pour de nouveaux programmes ou pour de nouveaux
volets d’un programme existant pose aussi problème. Notre
programme de base constitue encore un véritable défi; nous
devons nous concentrer sur ce programme et sur notre
expansion, et nous ne pouvons pas nous permettre d’ajouter des
activités simplement pour avoir accès à du financement.

Also, there is a general rule that charities should have low
overhead and administrative costs. The logic behind this is
extremely well intended and we share the goal to ensure dollars
go directly to programming. However, the administrative time
spent reporting on grants vastly outstrips that for which we are
allowed to budget. So reporting is essential, but small charities
like ours, we don’t have a Finance Department; we’re lucky if

En outre, il existe une règle générale selon laquelle les
organismes de bienfaisance devraient maintenir des coûts
indirects et administratifs bas. Cette règle repose sur une
intention extrêmement bonne, et nous avons aussi pour objectif
de nous assurer que tout l’argent est investi directement dans le
programme. Toutefois, le temps passé à réaliser des tâches
administratives dans le but de produire des rapports sur
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we have a book keeper once every two weeks — just something
to think about.

les subventions dépasse grandement le temps prévu dans le
budget. La production de rapports est essentielle, mais les petits
organismes de bienfaisance comme le nôtre n’ont pas de service
de finances; nous sommes chanceux si nous avons un comptable
qui nous aide toutes les deux semaines. C’est simplement un
aspect auquel il faut réfléchir.

Secondly, in our experience, working with Indigenous youth,
the government, like most funders, focuses on impact
measurement which is quantitative versus qualitative. Therefore,
being successful is about the number of participants, exponential
growth, and not about impact on the youth. Funding models
based on increasing numbers of direct impact each year does not
work for our program.

Puis, d’après notre expérience de travail avec les jeunes
Autochtones, le gouvernement, comme la plupart des bailleurs
de fonds, se concentre sur la mesure des répercussions, laquelle
est quantitative plutôt que qualitative. Par conséquent, la réussite
est évaluée selon le nombre de participants et la croissance
exponentielle, et non selon l’impact sur les jeunes. Les modèles
de financement fondés sur la croissance annuelle des chiffres liés
aux répercussions directes ne fonctionnent pas dans le cadre de
notre programme.

Quantitative measurement also fails to consider the impact of
programming beyond direct participants, such as family and
community which is so important.

Les mesures quantitatives ne tiennent pas compte non plus des
répercussions du programme au-delà des participants, comme la
famille et la collectivité, qui sont très importantes.

While our numbers of Indigenous participants may be lower in
comparison to other programs, the impact that programming can
have on these individuals is huge, impact such as aspiring to and
attaining post-secondary education; gaining and sustaining
employment; lowering incarceration rates and time spent in the
judicial system; contributing positively through community
leadership; being knowledgeable about mental and physical
health; and having increased self-confidence, motivation and
resilience.

Même si le nombre de jeunes Autochtones participant à notre
programme semble moins élevé que dans d’autres programmes,
notre programme a d’immenses répercussions sur ces personnes,
lesquelles sont plus susceptibles de poursuivre et d’achever des
études post-secondaires ainsi que de trouver un emploi et de le
conserver; sont moins à risque d’être incarcérées et de recevoir
de longue peines; profitent d’une contribution positive au moyen
de l’animation sociale; font l’acquisition de connaissances au
sujet de la santé mentale et physique; et acquièrent une
confiance, une motivation et une résilience accrues.

As our program continues to expand, we expect to see this
impact rise.

À mesure que notre programme continuera de prendre de
l’expansion, nous nous attendons à ce que ces répercussions
soient plus nombreuses.

Now the majority of communities that participate in our
program are isolated, perhaps without drinking water, food
insecurity, poverty, high suicide rates, and high dropout rates.
These quantitative exponential metrics do not capture the success
of the program.

À l’heure actuelle, la majorité des collectivités qui participent
à notre programme sont isolées, n’ont peut-être pas d’eau
potable, souffrent d’insécurité alimentaire et de pauvreté, et les
taux de suicide y sont élevés, tout comme les taux d’abandon
scolaire. Ces mesures quantitatives exponentielles ne permettent
pas de déterminer la réussite du programme.

Finally, the third set of challenges that I want to discuss relates
to a lack of understanding of how Indigenous communities differ
from the general population.

Enfin, la dernière série de difficultés dont j’aimerais parler
concerne le manque de compréhension des différences entre les
collectivités autochtones et celles de la population générale.

OLI serves a number of fly-in communities, so extreme
weather can cause delays. Similarly, for those remote
communities, we often have significantly higher program costs.
This can be difficult to justify in federal grant applications that
don’t always leave room for a lot of explanation.

OLI offre son programme dans un certain nombre de
collectivités accessibles par avion, donc les conditions
météorologiques extrêmes peuvent entraîner des retards. Par
ailleurs, dans ces collectivités éloignées, nos coûts de
programme sont souvent considérablement plus élevés. Cela peut
être difficile à justifier dans des demandes de subventions
fédérales sur lesquelles il y a peu d’espace pour que l’on
fournisse de nombreuses explications.
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Moreover, in our experience, the program staff who assess
applications don’t always have an appreciation and
understanding for the very unique reality of working in
Indigenous communities. For example, we once had an
application turned down because we were told the event did not
bring together enough diverse community groups. The
assumption was that all of the First Nations and the Inuit
communities who were taking part in the event would all fall
under one category, when in fact each community participating
in the event was extremely unique.

En outre, d’après notre expérience, le personnel du programme
qui évalue les demandes ne comprend pas toujours le contexte
très particulier que présente le travail au sein des collectivités
autochtones. Par exemple, on nous a déjà refusé une demande
parce que l’activité ne rassemblait pas suffisamment de groupes
communautaires diversifiés. On partait du principe que toutes les
collectivités autochtones et inuites qui prenaient part à l’activité
faisaient toutes partie de la même catégorie, alors qu’en fait,
chacune des collectivités participant à l’activité était tout à fait
unique.

So, I recognize that this is a very difficult and complex file to
work on, and the above does not apply to every department or
public servant. However, I think that federal program staff could
be better equipped with basic understanding of the unique
challenges that are facing the Indigenous communities.

Je comprends qu’il s’agit d’un dossier très difficile et
complexe à traiter et que ce qui précède ne s’applique pas à tous
les ministères ni à tous les fonctionnaires. Cependant, je pense
que le personnel chargé du programme au gouvernement fédéral
pourrait être mieux outillé et posséder une compréhension de
base des difficultés uniques auxquelles font face les collectivités
autochtones.

This could be done by providing opportunities for program
managers to travel to remote communities, to learn about them,
to meet and talk to the Indigenous youth, because they really are
the true stakeholders; speak directly with the staff working with
the youth to gain knowledge of how funding money is used; and
engage specialists to educate on the Indigenous landscape.

Il serait possible d’y parvenir en offrant aux gestionnaires de
programme des possibilités de voyager dans des collectivités
éloignées, d’en apprendre plus sur elles, de rencontrer de jeunes
Autochtones et de leur parler, car ce sont eux qui sont
véritablement concernés. Il faut parler directement aux employés
qui travaillent avec les jeunes pour savoir comment l’argent du
financement est utilisé et mobiliser des spécialistes pour
sensibiliser les gens au contexte autochtone.

To conclude, on behalf of Outside Looking In, I’d like to
thank the committee for taking these recommendations into
consideration. I look forward to answering any questions you
may have.

Pour conclure, au nom d’Outside Looking In, j’aimerais
remercier le comité de tenir compte de ces recommandations. Je
serai ravie de répondre à vos questions.

The Chair: Thank you very much. From Artscape,
Ms. Girvan. Please.

Le président : Merci beaucoup. Nous allons écouter
Mme Girvan, de Artscape.

LoriAnn Girvan, Chief Operating Officer, Artscape:
Thank you, chair members of the committee, thank you for the
invitation to present to you. Today I would like to describe for
you the unique way Artscape incorporates social enterprise and
social purpose real estate to provide public benefit. I will then
speak to some recent experience navigating the chutes and
ladders of the regulatory system for non-profits and charities.

LoriAnn Girvan, chef des Opérations, Artscape : Monsieur
le président, mesdames et messieurs, je vous remercie de m’avoir
invitée à comparaître devant vous. Aujourd’hui, j’aimerais vous
décrire de quelle manière particulière Artscape intègre des
entreprises sociales et des biens immobiliers à vocation sociale
dans le but d’offrir des avantages à la population. Je vais ensuite
vous raconter l’expérience que nous avons vécue récemment en
essayant de nous y retrouver dans le labyrinthe que constitue le
système de réglementation des organismes de bienfaisance et
sans but lucratif.

Created over 30 years ago, Artscape is an urban development
organization that makes space for creativity and transforms
communities. Artscape has 13 projects in operation and two in
development. Every day, our over 400,000 square feet come
alive with the energy and passion of the 3,000-plus people who
work and or live in Artscape properties, and the quarter of a
million people who take part in our programs and events on offer
each year.

Créé il y a plus de 30 ans, Artscape est un organisme de
développement urbain qui laisse place à la créativité et qui
transforme les collectivités. Artscape gère actuellement
13 projets, et 2 sont en cours d’élaboration. Chaque jour,
Artscape, nos plus de 400 000 pieds carrés d’espace s’animent
grâce à l’énergie et à la passion des plus de 3 000 personnes qui
travaillent ou qui vivent dans nos immeubles et du quart de
million de personnes qui participent aux programmes et aux
activités que nous offrons chaque année.
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We deliver substantial savings and benefits; annually we
support $3.3 million savings passed on to tenants, including
groups in size similar to our two other guests, as well as owners,
in occupancy costs and is we leverage $720,000 in financial
support for non-profits, charitable and arts organizations to
access our event venues.

Nos économies et nos avantages sont considérables;
annuellement, nous permettons à nos locataires, y compris des
groupes de taille comparable à celle des organismes représentés
ici, de même qu’à nos propriétaires, de réaliser des économies de
3,3 millions de dollars en coûts d’occupation et nous obtenons un
soutien financier de 720 000 $ pour permettre à des organismes
sans but lucratif, à des organismes de bienfaisance et à des
organismes artistiques d’avoir accès à nos lieux d’événements.

In contrast, we receive limited government operating support,
the bulk of which is a City of Toronto grant for major cultural
organizations. Indeed, government support represents less than
4 per cent of our operating budgets.

En revanche, nous recevons peu de subventions de
fonctionnement de la part du gouvernement; nous recevons
essentiellement une subvention accordée par la Ville de Toronto
pour les grands organismes culturels. En effet, l’aide du
gouvernement représente moins de 4 p. 100 de notre budget de
fonctionnement.

We achieve our mission through three core entities: Toronto
Artscape Inc, a non-profit; Toronto Artscape Foundation, a
registered charity; and Artscape Non-Profit Homes Inc., a non-
profit for our social housing. Additionally, we have several
building level non-profits and condo corporations, so I have a lot
of board meetings.

Nous réalisons notre mission grâce à trois principales entités :
Toronto Artscape Inc, un organisme sans but lucratif; la Toronto
Artscape Foundation, un organisme de bienfaisance enregistré; et
Artscape Non-Profit Homes Inc., un organisme sans but lucratif
responsable de nos logements sociaux. En outre, en ce qui
concerne nos immeubles, nous comptons plusieurs organismes
sans but lucratif et sociétés de condominiums; j’assiste donc à de
nombreuses réunions de conseils d’administration.

Over the past two weeks, artist-led families moved into
26 affordable live-work homes, and in a few weeks we will open
the doors adjacent on an 8,500 square-foot community cultural
hub in Weston. Weston Common represents over $20 million of
investment in Weston, a priority neighbourhood outside of
Toronto’s core and a neighbourhood that had not had a
development permit pulled in 40 years.

Au cours des deux dernières semaines, des familles ayant l’art
comme principale source de revenus sont déménagées dans
26 logements abordables adaptés à la vie et au travail, et dans
quelques semaines, nous ouvrirons juste à côté un centre culturel
communautaire de 8 500 pieds carrés à Weston. Weston
Common représente un investissement de plus de 20 millions de
dollars à Weston, un quartier prioritaire à l’extérieur du centre-
ville de Toronto, et un quartier qui n’avait attiré aucun permis
d’aménagement en 40 ans.

Weston Common embodies how we work. Each project
emerges through on-the-ground engagement, visioning and
planning with local residents, non-profits and charities. For this
reason, no one project is the same. An individual artist’s studio
can be as vital to the public benefit as a non-profit gallery or
space for a charitable youth arts agency. The whole of a
community cultural hub is not the sum of its parts, but is an
ecology of collective purpose and direct social economic impact,
and as an example, a study completed in 2018 estimated that
Daniels Spectrum, the community cultural hub serving Regent
Park, achieves an annual social impact of $22 million covering
everything from direct employment to high school graduation.

Weston Common incarne notre manière de travailler. Chaque
projet voit le jour grâce à une mobilisation, une visualisation et
une planification sur le terrain avec les résidants locaux et des
organismes sans but lucratif et de bienfaisance. Pour cette raison,
il n’y a pas deux projets qui se ressemblent. Un seul studio
d’artiste peut être aussi essentiel pour l’intérêt de la population
qu’une galerie sans but lucratif ou un espace destiné à une œuvre
charitable pour les arts de la jeunesse. La totalité d’un centre
culturel communautaire est non pas la somme de ses parties,
mais bien un système formé d’objectifs collectifs et de
répercussions directes sur le plan socioéconomique. Pour vous
donner un exemple, selon une étude réalisée en 2018, Daniels
Spectrum, le centre culturel communautaire de Regent Park,
produit un impact social annuel de 22 millions de dollars, si on
tient compte de tout, des emplois directs à l’incidence sur le taux
d’obtention d’un diplôme d’études secondaires.

At the heart of Artscape’s ability to build, finance and sustain
these community assets is a social enterprise model that includes
capital project fundraising that leverages government grants and
charitable contributions alongside lender financing; near-market

Au cœur de la capacité d’Artscape de construire, de financer et
de maintenir ces biens communautaires se trouve un modèle
d’entreprise sociale incluant un processus de financement de
projets d’immobilisations qui tire parti des subventions du
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rents that help cross-subsidize rents for less resourced
organizations and artists; venue rentals for corporate and private
events that subsidize lower non-profit rates and tenant access;
tenant sustainability funds that fill the gap between affordable
rents and actual costs; and community access funds that make
performance, gallery and meeting spaces available for free or at
little cost for neighbourhood-based organizations, including
grassroots, resident-led initiatives.

gouvernement et des dons de charité en plus du financement par
le prêteur; des loyers à un prix proche du marché qui aident à
offrir des loyers interfinancés à des organismes et à des artistes
moins fortunés; de la location de locaux destinés à des
événements commerciaux et privés qui subventionne les taux
avantageux payés par les organismes sans but lucratif et les
locataires; des fonds de durabilité des locataires qui comblent
l’écart entre les loyers abordables et les coûts réels; et des fonds
d’accès communautaire qui permettent d’offrir gratuitement ou à
moindre coût des espaces destinés à des spectacles, à des
expositions et à des réunions à des organismes de quartier, y
compris des responsables d’initiatives communautaires menées
par les résidants.

In November 2018, we opened Artscape Daniels Launchpad, a
creative entrepreneurship hub, where thousands of artists will
access mentoring, training space and equipment to enable them
to prosper financially and socially. As with other Artscape
projects, our operational revenues incorporate a mix of
affordable membership rates, earned income through venue,
digital lab and space rentals, as well as fundraising for bursaries
to remove barriers to access. It is our belief that this project
could be the difference between people living by their artistic
practice or not living by the artistic practice.

En novembre 2018, nous avons ouvert Artscape Daniels
Launchpad, un centre d’entrepreneuriat créatif, où des milliers
d’artistes auront accès à du mentorat, à des lieux de formation et
à de l’équipement qui leur permettront de prospérer sur les plans
financier et social. Tout comme c’est le cas pour les autres
projets d’Artscape, nos revenus opérationnels comprennent un
ensemble de coûts d’adhésion abordables, de revenus découlant
de la location de salles d’événements, du laboratoire numérique
et d’espaces, de même que de collectes de fonds pour des
bourses afin de limiter les obstacles à l’accessibilité. Nous
croyons que ce projet pourrait permettre à des gens de vivre
pleinement de leur art.

In a nutshell, we are creative, resourceful and driven in our
commitment to create a Toronto region where our artists prosper
and communities thrive.

En résumé, nous sommes créatifs, pleins de ressources et
motivés par notre engagement de faire de la région de Toronto
un endroit où les artistes prospèrent et où les collectivités
s’épanouissent.

In 2016, we prioritized the need to reinforce our compliance
with the rules governing the relationship between our charitable
entity, the Toronto Artscape Foundation, and activities
undertaken by Toronto Artscape Inc. The foundation engaged
legal counsel to review agreements starting with Daniels
Spectrum to unpack a tangled web of compliance related to the
original capital project development, the subsidy to tenants
designed to keep their rents deeply affordable, the operational
model through which we make venues available for free to
community groups and charitable donations for arts-based
program delivery.

En 2016, nous avons accordé la priorité au besoin de renforcer
notre conformité avec les règles régissant les relations entre
notre organisme de bienfaisance, la Toronto Artscape
Foundation, et les activités entreprises par Toronto Artscape Inc.
La fondation a engagé un conseiller juridique pour examiner les
ententes, en commençant par Daniels Spectrum, et dénouer
l’enchevêtrement de règles de conformité relatives à
l’élaboration de projets d’immobilisations originaux, aux
subventions accordées aux locataires pour leur permettre de
conserver leur loyer extrêmement abordable et au modèle
opérationnel à l’aide duquel nous offrons gratuitement des
locaux à des groupes communautaires et des œuvres de
bienfaisance pour la prestation de programmes fondés sur les
arts.

The process resulted in the foundation strengthening its
compliance with direction and control. Ultimately, however, the
staff time, legal costs and board volunteer engagement were
significant. Indeed, the actual cost was far more than the annual
sustainability fund the foundation raises to support the
affordability that Daniels Spectrum requires to do their work in
the community.

Le processus a permis à la fondation de renforcer sa
conformité en ce qui a trait aux directives et au contrôle.
Toutefois, au bout du compte, le temps consacré par les
employés, les coûts juridiques et la mobilisation de bénévoles et
du conseil ont été considérables. En effet, le coût réel était
beaucoup plus important que le fonds de durabilité annuel
amassé par la fondation pour soutenir l’abordabilité, dont
Daniels Spectrum a besoin pour faire son travail dans la
collectivité.
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Throughout this process, the use of funds was and is clear. Are
we achieving our charitable purpose? Absolutely. For the next
five years, our focus includes partnering to achieve four to five
new hubs outside the core serving priority neighbourhoods such
as Weston, as well as tripling affordable housing across the
Toronto area.

Tout au long du processus, l’utilisation des fonds a été
transparente. Réussissons-nous à atteindre notre objectif
caritatif? Absolument. Au cours des cinq prochaines années,
nous insisterons sur l’établissement de partenariats afin de mettre
sur pied de quatre à cinq nouveaux centres à l’extérieur du
centre-ville pour desservir des quartiers prioritaires, comme
Weston, de même que pour tripler le nombre de logements
abordables à l’échelle de la région de Toronto.

For this reason, we support previous recommendations shared
by our peers working at the intersection of non-profit
effectiveness, community building and social enterprise to make
it easier for us to collaborate, whether we are charities or non-
profits, so we can adapt to changing needs and opportunities at
the local level; move beyond direction and control to a focus on
impact and make it easier for us to earn revenue for our mission.

Pour cette raison, nous appuyons les recommandations
précédentes formulées par nos pairs qui travaillent à la croisée de
l’efficacité des organismes sans but lucratif, du développement
communautaire et de l’entreprise sociale pour faire en sorte qu’il
soit plus facile pour nous de collaborer, que nous soyons un
organisme de bienfaisance ou un organisme sans but lucratif,
afin que nous puissions nous adapter aux besoins changeants et
aux possibilités à l’échelle locale et aller au-delà des directives et
des mesures de contrôle pour insister sur les répercussions et
générer des revenus plus facilement pour notre mission.

One hundred per cent of revenues support our mission. We
support the call for changes to the rules governing the provision
of grants and loans to non-charities through the adoption of the
destination of funds test.

Tous les revenus soutiennent notre mission. Nous appuyons
les demandes de changement des règles régissant l’attribution de
subventions et de prêts à des organismes sans but lucratif grâce à
l’adoption du critère de la destination des fonds.

Make it easier for us to access capital. We applaud and
embrace the recommendations of the Social Innovation and
Social Finance Co-creation Steering Group and we are thrilled
about the announcement of the Social Finance Fund. It is
essential that non-profits and charities don’t face impediments to
maximizing this and other investment resources. In addition, real
estate and other planned gifts offer the potential for creating
permanent community assets, with a mix of users and uses to
build the inclusion and resilience of neighbourhoods.

Faites en sorte qu’il soit facile pour nous d’accéder à des
capitaux. Nous saluons et appuyons les recommandations du
Groupe directeur sur la co-création d’une stratégie d’innovation
sociale et de finance sociale et nous sommes enchantés par
l’annonce du fonds de finance sociale. Il est essentiel que les
organismes sans but lucratif et de bienfaisance ne se heurtent pas
à des obstacles qui les empêchent de maximiser l’accès aux
capitaux et à d’autres ressources aux fins d’investissement. En
outre, l’immobilier et d’autres dons planifiés offrent le potentiel
de créer des biens communautaires permanents, dont les
utilisateurs contribuent au renforcement de l’inclusion et de la
résilience des quartiers.

We wholeheartedly support the consultation and work of this
committee to identify concrete steps to modernize the legal and
regulatory environment. We believe that together we can achieve
even greater impact of the voluntary sector. Thank you. I look
forward to your questions.

Nous appuyons de tout cœur la consultation et le travail du
comité visant à cerner les mesures concrètes à adopter pour
moderniser le cadre juridique et réglementaire. Ensemble, nous
pouvons certainement faire en sorte que le secteur volontaire
produise un impact encore plus grand. Merci. Je serai ravie de
répondre à vos questions.

The Chair: Thank you very much for your presentation.
Those were three very good presentations. We’ll now go to
questions.

Le président : Merci beaucoup de votre exposé. Les trois
exposés étaient très bons. Nous allons passer à la période de
questions.

Senator Omidvar: I want to thank all of you. I am so
impressed with what I have heard. Mr. Ryu, I did not know about
Indefinite Arts, and your presentation was really very important
because we need to understand the context of smaller charities.

La sénatrice Omidvar : J’aimerais vous remercier tous. Je
suis très impressionnée par ce que j’ai entendu. Monsieur Ryu, je
ne connaissais pas Indefinite Arts, et votre exposé était vraiment
très important, car nous devons comprendre le contexte des petits
organismes de bienfaisance.
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Ms. Hurley, I’m amazed at your success rate. It’s absolutely
fantastic work. Fortunately for me, I know Artscape very well
because I live in Toronto. In fact, I will invite all members of
this committee to visit the Artscape in my neighbourhood, which
has the best farmer’s market.

Madame Hurley, je suis étonnée de votre taux de réussite.
C’est un travail vraiment remarquable. Heureusement pour moi,
je connais très bien Artscape, car je vis à Toronto. En fait,
j’inviterais tous les membres du comité à visiter Artscape dans
mon quartier, où se trouve le meilleur marché agricole.

An unintended outcome is, of course, that property prices
around Artscape have increased, so it’s fascinating.

Bien sûr, l’augmentation du prix des propriétés autour
d’Artscape est une conséquence inattendue, c’est donc fascinant.

My first question is to Mr. Ryu. You have made a very
compelling argument that we have to think about different
strokes for different folks. We can’t simply focus on the big
institutions and the big philanthropists. We must also look at the
small donors and small charities.

Ma première question s’adresse à vous, monsieur Ryu. Vous
avez fait valoir un argument très convaincant selon lequel nous
devons penser à adopter différentes approches à l’égard de
différentes personnes. Nous ne pouvons pas simplement miser
sur les grandes institutions et les grands philanthropes. Nous
devons aussi tenir compte des petits donateurs et des petits
organismes de bienfaisance.

You mentioned the first-time donor credit, and our information
is here is that not too many people took the federal government
up on this, partly because there was very little marketing
attached to it. I want to ask you what you think about the scratch
tax credit, if you heard about it, which would basically give
added incentives to modest donors to donate not just one year,
but next year, and the next. Every time their donation went up,
they would get an additional tax incentive. Do you think this idea
has some vibrancy attached to it?

Vous avez parlé du crédit pour premier don de bienfaisance et,
d’après les renseignements dont nous disposons, peu de gens en
ont fait la demande auprès du gouvernement fédéral, en partie
parce qu’il y a eu très peu de publicité à cet égard. J’aimerais
vous demander ce que vous pensez de la bonification du crédit
d’impôt, si vous en avez entendu parler, qui, essentiellement,
inciterait davantage les donateurs modestes à donner non
seulement une fois, mais toutes les années suivantes. Ils
bénéficieraient d’un incitatif fiscal supplémentaire chaque fois
qu’ils donnent plus. Pensez-vous qu’il s’agit d’une idée
pertinente?

Mr. Ryu: You know, as I said in my remarks, I think the
challenges remain, especially when it comes to the investments
of time and resources around marketing the case for support in
securing those donors.

M. Ryu : Vous savez, comme je l’ai dit dans ma déclaration
liminaire, je crois que les problèmes subsistent, surtout en ce qui
concerne l’investissement de temps et de ressources nécessaire
pour faire connaître la cause dans le but d’obtenir ces donateurs.

I think the bigger issue is if we’re competing for the same pool
of donors. I know research will show there is a certain type of
individual that would donate their time or their resources, and
there are hundreds or thousands of groups that are targeting those
individuals every year. I think that the bigger question is how do
small organizations compete? Is it fair for those organizations to
be competing on equal ground with the large organizations?

Je crois que le problème le plus important se manifeste lorsque
nous sommes en concurrence pour le même bassin de donateurs.
Je sais que la recherche nous montrera qu’il existe un certain
type de personnes qui sont prêtes à donner de leur temps ou de
leurs ressources, et il existe des centaines ou des milliers de
groupes qui ciblent ces gens chaque année. La grande question
est la suivante: comment les petits organismes peuvent-ils
soutenir la concurrence? Est-il juste pour ces organismes de se
battre à armes égales contre les grands organismes?

I think, thankfully, in our organization’s case, most of our
donors are repeat donors. I used to be a fundraiser as well and we
often learn that once you hook somebody to become a donor,
chances are much more likely that they will be ongoing donors,
as long as you do good work. So I’m not so sure that that is as
pertinent to an organization that has challenges like ours. It’s
simply a matter of how we compete and if there are any regimes
or policies that would be able to give us a leg up.

Heureusement, je crois que dans le cas de notre organisme, la
plupart de nos donateurs sont réguliers. J’ai déjà été un
solliciteur également, et on constate souvent que, lorsqu’on
réussit à convaincre quelqu’un de faire un don, il est beaucoup
plus probable qu’il devienne un donateur permanent, pourvu que
l’on fasse du bon travail. Je ne sais donc pas si cet aspect est
aussi pertinent pour un organisme qui connaît des difficultés
comme le nôtre. Il s’agit simplement de la façon dont nous
soutenons la concurrence; il faut voir si des régimes ou des
politiques peuvent nous donner un avantage.

25-2-2019 Secteur de la bienfaisance (spécial) 11:87



Senator Omidvar: Our concern with small charities is the
burden of reporting. Why is it that all charities have to report out
in exactly the same way, regardless of the fact that one charity
may raise $10,000 and have no staff, and another charity raises
millions of dollars and has God knows how many staff. Would
you think that would help small charities?

La sénatrice Omidvar : Ce qui nous préoccupe au sujet des
petits organismes de bienfaisance, c’est le fardeau lié à
l’établissement de rapports. Comment se fait-il que tous les
organismes de bienfaisance doivent produire des rapports
exactement de la même manière, sans égard au fait qu’un
organisme peut amasser 10 000 $ et n’avoir aucun employé,
alors qu’un autre organisme amasse des millions de dollars et
possède Dieu sait combien d’employés. Pensez-vous que
l’allégement de ce fardeau pourrait aider les petits organismes?

Mr. Ryu: Absolutely. That is, in fact, one of the big fears that
I have personally leading this organization. In finding
opportunities to grow, it no longer is a question of whether we
want to grow, it’s actually a question of whether it is worth the
time burden of myself to be able to go through the grant
application and the subsequent reporting process, and whether
that outweighs, in some cases, the amount of money that we’re
searching for. I absolutely agree with that.

M. Ryu : Absolument. En fait, c’est l’une des grandes
craintes que j’ai personnellement en dirigeant l’organisme. Pour
ce qui est de trouver des possibilités d’expansion, il s’agit de
savoir non pas si nous voulons prendre de l’expansion, mais
plutôt si cela vaut la peine de consacrer tout ce temps pour
arriver à présenter une demande de subvention et suivre le
processus de production de rapports subséquent, ou si cela
l’emporte, dans certains cas, sur l’argent que nous cherchons à
obtenir. Je souscris tout à fait à cette opinion.

Senator Omidvar: Ms. Hurley, I was really interested in
hearing that you’re a national program and that you, therefore,
must work with all the provinces and territories —

La sénatrice Omidvar : Madame Hurley, j’étais très
intéressée d’apprendre que vous offrez un programme national et
que vous devez, par conséquent, travailler avec toutes les
provinces et tous les territoires —

Ms. Hurley: We’re getting there. Mme Hurley : Nous sommes sur la bonne voie.

Senator Omidvar: — and negotiate with them on the
educational tax credit. Because each province is different, have
you noticed a variation of response or policy to sign around the
education tax credit? Or is it a level playing field across Canada?

La sénatrice Omidvar :  — et mener des négociations avec
eux au sujet du crédit pour études. Puisque chaque province est
différente, avez-vous remarqué des écarts dans les réponses ou
les politiques en ce qui a trait à ce crédit? Les règles du jeu sont-
elles les mêmes à l’échelle du Canada?

Ms. Hurley: We have mostly been in Ontario and Manitoba
since the inception, until this year, and then we have expanded to
B.C., Membertou in Nova Scotia and up to Iqaluit. So actually,
that would be something that I haven’t done personally but that
my director of programming, as a former teacher, has done. I
would love to report back to you on that.

Mme Hurley : Depuis le début du programme, nous avons été
principalement présents en Ontario et au Manitoba, jusqu’à cette
année, où nous avons commencé à offrir le programme en
Colombie-Britannique, à Membertou, en Nouvelle-Écosse, et
même à Iqualuit. En fait, ce n’est pas quelque chose que j’ai fait
personnellement, mais mon directeur de programme, qui est un
ancien enseignant, l’a fait. Je serais ravie de vous faire parvenir
la réponse.

Senator Omidvar: Thank you. And Artscape, Ms. Girvan,
you have a very complicated structure. I’d like to examine how
much of this complexity is based on the regulatory restrictions
on earned income and business activities or how much of this is
simply Artscape being innovative and grabbing opportunities
that present themselves.

La sénatrice Omidvar : Merci. Madame Girvan, la structure
de Artscape est très complexe. J’aimerais savoir si cette
complexité est due aux restrictions réglementaires concernant le
revenu gagné et les activités commerciales ou si elle est
simplement attribuable au fait qu’Artscape fait preuve
d’innovation et saisit les occasions qui se présentent à lui.

Ms. Girvan: I think it’s a bit of both. I think we are very
entrepreneurial, but we still work within the context of the
existing regulatory structure. It is complex, time-consuming and
costly. If I could simplify to a single structure or to reducing the
complexity of things like direction and control, I absolutely
would.

Mme Girvan : Je pense que c’est un peu des deux. Je pense
que nous sommes très axés sur l’entrepreneuriat, mais nous
travaillons tout de même dans un contexte où il existe une
structure réglementaire. Cette structure est complexe, fastidieuse
et coûteuse. Si nous pouvions la simplifier pour en faire une
structure unique ou réduire la complexité de certains éléments
comme les directives et les mesures de contrôle, je serais tout à
fait d’accord.
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Senator Omidvar: We heard from Me to We, from one of the
Kielburger brothers, I’m not quite sure which one. Very
eloquent. He talked about the fact that in their need to generate
revenue for their charitable purpose, they had to twist themselves
into a pretzel many times over and spend lots of money on legal
advice to ensure they were airtight.

La sénatrice Omidvar : Nous avons reçu un représentant de
Me to We, soit l’un des frères Kielburger, je ne sais pas lequel.
C’était très éloquent. Il a dit que, pour combler leur besoin de
générer des revenus à des fins caritatives, ils ont dû faire des
pieds et des mains de nombreuses fois et dépenser beaucoup
d’argent en conseils juridiques pour s’assurer qu’ils étaient
conformes.

Is that your experience as well, that you’re paying lawyers a
lot of money and taking away from the good work that you’re
doing just because the regulations put you into a straitjacket that
you can’t get out of?

Est-ce votre expérience aussi, c’est-à-dire que vous payez très
cher des avocats au détriment de votre bon travail simplement
parce que les règlements vous imposent des contraintes dont
vous n’arrivez pas à vous libérer?

Ms. Girvan: Absolutely. They’re wonderful lawyers, but yes,
we spend a lot of time navigating that complexity and ensuring
that we are following the rules fully. So I would echo the
concerns they rose.

Mme Girvan : Absolument. Certains avocats sont
fantastiques, mais oui, nous perdons beaucoup de temps à
essayer de nous y retrouver dans ce cadre complexe et à nous
assurer que nous suivons pleinement les règles. Je réitère donc
les préoccupations qui ont été soulevées.

Senator Omidvar: Thank you. La sénatrice Omidvar : Merci.

Senator Martin: I have the same line of questioning. You
asked very important questions, so maybe I will build on that last
point about how complex the current regimes are in order for you
to qualify for support from various programs but then how
complex each of your organizations are too.

La sénatrice Martin : Ma question va dans le même sens.
Vous avez posé des questions très importantes, donc je vais peut-
être m’appuyer sur ce dernier point quant à la mesure dans
laquelle il vous est difficile de respecter les régimes actuels de
façon à pouvoir recevoir de l’aide au titre de divers programmes,
puis aborder la complexité de chacun de vos organismes
également.

First of all, thank you so much for your presentation. I
apologize; I was a little bit late. It’s very nice to see what you’re
doing, JS. From hearing each of your presentations — and we
heard previously from the Royal Winnipeg Ballet — you’re not
just dealing with raising funds in order to provide your
programs, but there could be lots of other departments you’re
having to deal with and ensure that you’re following all of the
rules and regulations in those departments, like in the case of the
Royal Winnipeg Ballet. It’s very complex.

D’abord, merci beaucoup de votre exposé. Je suis désolée;
j’étais un peu en retard. C’est très agréable de voir ce que vous
faites, JS. D’après ce que j’ai entendu de vos exposés — et nous
avons entendu plus tôt la déclaration de la représentante du
Royal Winnipeg Ballet — vous devez non seulement amasser
des fonds pour réussir à offrir vos programmes, mais également
composer avec bien d’autres ministères et vous assurer de suivre
toutes les règles de ces ministères, comme c’est le cas du Royal
Winnipeg Ballet. C’est très complexe.

All of it is complex, and I wish we could get out of the way to
let all of these wonderful organizations do what you do best.

Tout cela est complexe, et je souhaiterais que nous puissions
nous enlever du chemin et laisser tous ces magnifiques
organismes faire ce qu’ils font de mieux.

To our third speaker first, Ms. Girvan. When you said make it
easier to earn revenue. Would you expand on the comment you
made, that we need to make it easier for you to do what you do
best?

Je vais d’abord m’adresser à notre troisième témoin. Madame
Girvan, vous nous demandez de faire en sorte qu’il soit plus
facile d’obtenir des revenus. Pourriez-vous nous en dire
davantage à propos du commentaire que vous avez formulé,
selon lequel nous devons vous faciliter la tâche pour que vous
puissiez faire ce que vous faites de mieux?

Ms. Girvan: There are certain types of revenue that could be
called related and there are certain types that are unrelated. That
in and of itself is a complexity to navigate.

Mme Girvan : On pourrait dire que certains types de revenus
sont liés à nos activités, alors que d’autres ne le sont pas. Il est
difficile de s’y retrouver dans ce concept complexe en soi.

Our whole, as I mentioned, is greater than the sum of its parts.
We’re putting under one roof perhaps a group that might be able
to pay market rate, for example, but another group that might

Comme je l’ai mentionné, notre ensemble est plus grand que la
somme de ses parties. Nous regroupons sous un même toit un
groupe qui serait peut-être capable de payer le taux du marché,

25-2-2019 Secteur de la bienfaisance (spécial) 11:89



not. At the same time, if I’m getting charitable contributions, I
have to make sure they’re going toward a charitable activity. So I
might be able to use charitable contributions for a market rate
charity but not necessarily for, let’s say, an unincorporated
community group.

par exemple, et un autre groupe qui ne le pourrait pas.
Parallèlement, si j’obtiens des dons de charité, je dois m’assurer
qu’ils sont destinés à une activité de bienfaisance. Je pourrais
utiliser des dons de charité pour un organisme de bienfaisance
qui paie le taux du marché, mais pas nécessairement pour un
groupe communautaire non constitué en société.

These are the sorts of complexities we’re navigating.
Fundamentally, because we actually get very little public
operations funding, being able to earn revenue in ways that can
support our impact is critical.

Voilà les complexités avec lesquelles nous devons jongler.
Essentiellement, comme nous obtenons peu de financement pour
nos activités publiques, il est essentiel que nous parvenions à
gagner des recettes de manière à soutenir notre impact.

At Artscape our hope is that we’re providing a platform and
we’re not competing, that we’re creating a bigger pie for
everyone or enabling other groups to leverage the government
and other charitable contributions they’re getting more
effectively. I don’t know if that answers your question.

À Artscape, nous souhaitons offrir une plateforme et ne pas
être en concurrence. Nous espérons obtenir plus d’argent pour
tous ou permettre à d’autres groupes de tirer parti des
subventions du gouvernement et d’autres dons de charité plus
efficacement. Je ne sais pas si cela répond à votre question.

Again, I’ll give some examples of the sorts of revenue we
earn. We earn revenues from weddings and corporate rentals that
ensures that a group that’s doing its first theatre performance can
have free access to the theatre. We’re constantly mixing and
matching our revenues. Not all of those would necessarily fall
directly and explicitly within a related business.

Encore une fois, je vais vous donner des exemples de revenus
que nous obtenons. Nous tirons des revenus en louant des salles
pour des mariages et en louant des locaux à des sociétés, et nous
pouvons ainsi permettre à un groupe qui présente sa première
pièce de théâtre d’accéder gratuitement au théâtre. Nous devons
constamment diversifier nos revenus et les adapter. Ces revenus
ne sont pas tous liés directement et explicitement à une activité
commerciale complémentaire.

Senator Martin: All of you have mentioned the
administrative burden to comply and to qualify. I’m trying to put
myself in your position.

La sénatrice Martin : Vous avez tous parlé du fardeau
administratif lié au fait de vous conformer et d’être admissible.
J’essaie de me mettre à votre place.

Mr. Ryu, you talked about the need for regimes or policies to
give smaller charities a leg up. I think if you have more staff, if
you have more resources, then perhaps you can handle more of
the paper burden. But as you say, we need to give the leg up to
the smaller charities and organizations because even with great
funds, if you’re not able to access them, that makes it very
difficult.

Monsieur Ryu, vous avez parlé de la nécessité que les régimes
ou les politiques donnent un coup de pouce aux petits
organismes de bienfaisance. Je pense que si vous aviez plus
d’employés et de ressources, vous seriez peut-être en mesure de
mieux gérer la bureaucratie. Comme vous le dites, nous devons
aider les petits organismes de bienfaisance, car même si les
ressources sont nombreuses, si vous n’y avez pas accès, cela
complique grandement les choses.

Would you speak to ways in which the government could
support the smaller charities to give you not an advantage but an
opportunity to be at least on an equal footing?

Pourriez-vous nous dire de quelle manière le gouvernement
pourrait soutenir les petits organismes de bienfaisance afin de
vous donner non pas un avantage, mais une possibilité d’être à
tout le moins sur un pied d’égalité?

Mr. Ryu: Thank you. I think one of the realities is, again, the
risk that an organization like ours might have to take in order to
take advantage of fundraising or grants. Do we take one staff
away from delivering services to artists living with disabilities
and hire a fundraiser? Or do we go into debt to finance that
employee to properly pay for them in doing that work? I think
those are very unfair questions, in our case, to handle.

M. Ryu : Merci. Comme je l’ai dit, le risque que doit prendre
un organisme comme le nôtre pour tirer parti des collectes de
fonds ou des subventions est une réalité. Faut-il retirer une
personne de l’équipe responsable de la prestation de services aux
artistes handicapés et embaucher un solliciteur? Faut-il
contracter une dette afin de pouvoir rémunérer adéquatement cet
employé pour le travail qu’il fait? Je crois que, dans notre cas, il
est très injuste que nous devions nous poser ce genre de
questions.
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So the reality, then, that happens is it all falls usually on the
CEO to do the fundraising, the board relations, marketing and all
these things because the organization doesn’t have that capacity.
But in many cases, I would confess that I would probably not be
doing as optimal of a job on all those things just because it’s
thrown on my plate.

Donc en réalité, il incombe habituellement au PDG de faire la
collecte de fonds, d’entretenir des relations avec le conseil
d’administration, de faire de la publicité et de s’occuper de tous
ces aspects, car l’organisme n’en a pas la capacité. Toutefois,
j’avoue que, à bien des égards, je ne ferais probablement pas un
travail optimal à l’égard de tous ces aspects, simplement parce
que la responsabilité m’incombe.

I think it would be interesting to see policies or grant
opportunities that would allow organizations like ours to take
that seed funding to hire individuals who would be able to
develop a fundraising program for us or give us a better
understanding of the grant landscape federally or provincially.
Because, again, I can tell you that is something we are not taking
advantage of. If we wanted to, it would be a matter of taking
resources away to actually hire an individual who would be an
expert at that, and I don’t think that would be very fair to the
mandate we’re trying to serve. Again, it comes at a significant
risk.

Je pense qu’il serait intéressant de voir quelles sont les
politiques ou les possibilités de subvention qui permettraient à
des organismes comme le nôtre de prendre ce financement de
base pour embaucher des gens en mesure de mettre sur pied un
programme de collecte de fonds ou de mieux nous faire
comprendre le cadre des subventions à l’échelle fédérale ou
provinciale. Encore une fois, je peux vous dire que nous n’en
profitons pas. Pour y arriver, il faudrait éliminer des emplois afin
d’embaucher une personne experte dans le domaine. Je ne pense
pas que ce serait très juste vu le mandat que nous essayons de
remplir. Encore une fois, cela comporte un risque important.

The Chair: Ms. Hurley, you had a statistic in your
presentation that startled me, and that was the growth in the
graduation rate. Could you give us some insight as to why and
how that has been achieved? It’s remarkable.

Le président : Madame Hurley, une donnée statistique de
votre exposé m’a fait sourciller, et il s’agissait de l’augmentation
du taux d’obtention de diplôme. Pouvez-vous nous dire
brièvement comment s’explique cette augmentation? C’est
remarquable

Ms. Hurley: I did say for those eligible to graduate, because
we are Grade 7 to Grade 12, and we decided that it’s great to get
in at Grade 7 to encourage this motivation, hope and
understanding that education is something good.

Mme Hurley : J’ai précisé que cette donnée concerne les
personnes admissibles à l’obtention du diplôme, car nous
travaillons avec les élèves de la 7e à la 12e année, et nous avons
pensé qu’il serait utile d’intervenir dès la 7e année, afin
d’encourager les élèves, de leur donner de l’espoir et de leur
faire comprendre que l’éducation est une bonne chose.

My experience is that it instills something. It’s signing a
contract to say, “I’m going to go to school.” It’s really about
completing school. It’s giving a purpose. It’s giving a reason,
because to stay in our program is not easy. These youth have to
attend school 80 per cent of the time. They have to have a
65 per cent average. They have to work, they have to study, they
have to attend and they have to come to their course. I think that
really answers the why. This is something that I want to do, and
it makes me feel better. There are so many things about dance,
mental health and physical health. It’s just general well-being,
behaviour, self-esteem, and you name it. The arts are that. But I
think that is the basis of that large statistic.

D’après mon expérience, cela fait naître quelque chose. C’est
comme signer un contrat pour dire : « Je vais fréquenter
l’école. » Il s’agit réellement de terminer sa scolarité. Cela donne
un objectif et une raison pour continuer, car il n’est pas facile de
rester dans notre programme. Ces jeunes doivent être présents à
l’école 80 p. 100 du temps. Ils doivent maintenir une moyenne
de 65 p. 100. Ils doivent travailler, étudier, être présents et
assister à leurs cours. C’est ce qui explique l’augmentation selon
moi. C’est quelque chose que les jeunes veulent accomplir et qui
les fait sentir mieux. Tant de choses sont liées à la danse, à la
santé mentale et à la santé physique. C’est simplement une
question de bien-être général, d’attitude, de confiance en soi et
ainsi de suite. Voilà ce que sont les arts. Je crois que ces aspects
sont à la base de cette donnée statistique importante.

The Chair: That statistic is measuring those young people
who are in Grade 12?

Le président : Cette statistique vise les jeunes qui sont en
12e année?

Ms. Hurley: Correct. Mme Hurley : C’est cela.

The Chair: What about the kids that you said are in Grades 7
to 12?

Le président : Qu’en est-il des élèves de la 7e à la 12e année
dont vous avez parlé?
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Ms. Hurley: We are Grades 7 to 12. Mme Hurley : Nous travaillons avec des élèves de la 7e à la
12e année.

The Chair: The kids in Grades 7 to 11, what are the statistics
on them for graduation?

Le président : Quelles sont les statistiques au sujet de
l’obtention de diplôme chez les élèves de la 7e à la 11e année?

Ms. Hurley: We don’t have great statistics on them yet.
We’re a really small charity. We started with one. Two years
ago, we were at five communities. Last year, we were at eight
communities, and this year it is 13. What we’re talking about is
the number of youth that make it through the entire program
would be, we’re hoping, about 140 this year.

Mme Hurley : Nous n’avons pas beaucoup de statistiques sur
eux encore. Notre organisme de bienfaisance est vraiment petit.
Nous avons commencé par travailler avec une collectivité. Il y a
deux ans, il y en avait cinq. L’année dernière, il y en avait huit,
et cette année, il y en a 13. Ce que nous disons, c’est que nous
espérons qu’environ 140 jeunes terminent le programme cette
année.

It’s hard to measure the kids that are part of our program in
Grades 7 to 11. We’re trying to keep in touch, but when their
community has not come back to the program, you can’t measure
whether they have made it through.

Il est difficile de compter le nombre d’élèves qui participent à
notre programme de la 7e à la 11e année. Nous essayons de
rester en contact avec les gens, mais si les collectivités ne font
pas appel de nouveau au programme, on ne peut pas savoir si les
élèves ont terminé leurs études.

We have started talking to some of the principals to try to get
more average statistics on their school. What you’re seeing is
families. So if we started off in the community and there’s an
older brother, it’s then the younger brother and the younger
sister, and they’re aspiring to be part of that program.

Nous avons commencé à parler à certains des directeurs pour
essayer d’obtenir plus de statistiques moyennes au sujet de leur
école. Ce qu’on voit, ce sont des familles. Donc, si on commence
à travailler au sein d’une collectivité, et que le frère aîné prend
part au programme, son jeune frère et sa jeune sœur voudront
eux aussi participer au programme.

The Chair: These would be families that traditionally haven’t
produced graduates?

Le président : Ce sont des familles où il n’y a habituellement
pas de diplômés?

Ms. Hurley: In a lot of communities, the graduation rate is
quite low. Unfortunately, there are so many other things going
on in the communities that it’s often distracting to high school.

Mme Hurley : Dans de nombreuses collectivités, le taux
d’obtention de diplôme est assez bas. Malheureusement, il se
passe tant de choses dans les collectivités que cela empêche
souvent les jeunes de se concentrer sur l’école secondaire.

The Chair: Those other things are not necessarily productive
things?

Le président : Ces autres choses ne sont pas nécessairement
productives?

Ms. Hurley: No. No. I mean more like no drinking water and
those social things.

Mme Hurley : Non. Je parle surtout de problèmes comme le
manque d’eau potable et ce genre d’enjeux sociaux.

The Chair: That’s a good clarification. Thank you. Le président : C’est une excellente précision. Merci.

The Calgary fundraising scene is not as good as it used to be,
obviously, because of the economic situation in Alberta. But
when you secure a donor, the second donation is much easier to
get than the first because they’ve already bought into the
message. Has that slowed down generally across all sectors of
the Alberta fundraising community?

Les activités de financement à Calgary ne vont pas aussi bien
qu'autrefois, manifestement, en raison de la situation
économique en Alberta. Cependant, lorsque vous trouvez un
donateur, il est beaucoup plus facile d’obtenir le deuxième don
que le premier, car le donateur adhère déjà à la cause. La
situation a-t-elle engendré un ralentissement généralisé dans tous
les secteurs de la communauté de financement de l’Alberta?

Mr. Ryu: My understanding is that most organizations in the
arts and culture sector have had a significant downturn in
donations. It’s true that for many arts organizations, although not
in our case, there was a significant element of raising funds
through the boom, and there was an expectation that charities
would be able to come through with a lot of the corporate

M. Ryu : Je crois comprendre que la majorité des organismes
dans le secteur des arts et de la culture ont connu un important
ralentissement du côté des dons. Il est vrai que pour de
nombreux organismes artistiques, bien que ce ne soit pas notre
cas, la collecte de fonds durant les années de prospérité a été un
élément important, et on s’attendait à ce que les organismes
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sponsorships that were far more readily available than they are
now.

de bienfaisance arrivent à survivre grâce à de nombreuses
commandites d’entreprises qui étaient beaucoup plus facilement
accessibles qu’elles ne le sont maintenant.

I think a lot of us in our sector are beginning to make the hard
adjustment and diversify to revenue sources and also make
attempts at lobbying government. As I mentioned, a lot of the
larger arts organizations have been successful in lobbying
governments around policy changes that allow them to access a
lot more funds than they would have in the past. I think that has
a negative ripple effect on small arts charities like ours.

Je crois que nous sommes nombreux dans le secteur à
commencer à prendre les mesures pénibles qui s’imposent, à
diversifier les sources de revenus et à tenter d’exercer des
pressions sur le gouvernement. Comme je l’ai dit, de nombreux
grands organismes artistiques ont réussi à exercer des pressions
auprès des gouvernements au sujet de changements stratégiques
dans le but d’accéder à plus de fonds que par le passé. Je pense
que cela a des effets secondaires négatifs sur les petits
organismes de bienfaisance artistiques comme le nôtre.

Senator LaBoucane-Benson: I’m very new to this
committee. I did come from the not-for-profit sector, though, for
23 years I worked for a charitable organization as a director. I
was interested in what Ms. Girvan said about making it easier to
collaborate. I think you were talking about charity collaborating
with your social enterprise, I assume, and the not-for-profit. Is
that what you were talking about, the different entities within
your organization?

La sénatrice LaBoucane-Benson : Je suis toute nouvelle au
sein du comité. Je viens du secteur sans but lucratif et j’ai
travaillé pendant 23 ans comme directrice d’un organisme de
bienfaisance. J’ai trouvé intéressants les propos de Mme Girvan
à propos du fait qu’il faut favoriser la collaboration. Je crois que
vous parliez de collaboration entre les organismes de
bienfaisance et votre entreprise sociale, je présume, et les
organismes sans but lucratif. Est-ce de cela que vous parliez
quand vous avez mentionné les différentes entités au sein de
votre organisme?

Ms. Girvan: Yes. Obviously, when we’re receiving charitable
contributions to the foundation, we have to follow the rules
around qualified donees and non-qualified donees. Yet our
communities holistically include a range of people and
organizations. We really want to be able to create the mix that
makes the most sense for a community and not have to be like:
There’s some square footage over here that might work and some
over here that might not.

Mme Girvan : Oui. De toute évidence, lorsque nous recevons
des dons de charité pour la fondation, nous devons suivre les
règles concernant les donateurs reconnus et les donateurs non
reconnus. Pourtant, l’ensemble de nos collectivités regroupe un
éventail de gens et d’organismes. Nous souhaitons réellement
trouver la combinaison la plus sensée pour une collectivité et ne
pas avoir à nous dire : cela fonctionnera peut-être dans cette
partie-là, mais pas dans celle-ci.

Senator LaBoucane-Benson: Would you agree that the
regulatory frameworks and the way that different funders or the
way that people see you is you have to act 100 per cent like a
charity or 100 per cent like a corporation or 100 per cent like a
not-for-profit? There’s a discomfort with trying to have one
organization that has those three wings that could raise money on
the corporate sector for the charitable organization to do its good
work in the community. Did you experience any of that?
Because we certainly did.

La sénatrice LaBoucane-Benson : Êtes-vous d’accord pour
dire que d’après les cadres réglementaires et la façon dont les
différents bailleurs de fonds ou les gens vous voient, vous devez
être soit un organisme de bienfaisance, soit une société, soit un
organisme sans but lucratif? Il y a un certain malaise à l’égard
des organismes qui touchent à ces trois volets et qui pourraient
amasser des fonds par l’entremise du secteur des entreprises afin
de financer leurs organismes de bienfaisance, de sorte qu’ils
puissent travailler au sein de la collectivité. Avez-vous déjà vécu
une situation semblable? C’est certainement notre cas.

Ms. Girvan: Yes, absolutely. It’s our DNA, but again it’s
nerve-racking knowing that you might fall foul unintentionally
as you’re trying that to achieve your mission.

Mme Girvan : Oui, absolument. C’est dans notre ADN, mais
encore une fois, c’est angoissant de savoir que vous pourriez
vous mettre des gens à dos sans le vouloir alors que vous tentez
de réaliser votre mission.

Senator LaBoucane-Benson: Thank you. I’m really new
here, and I’m trying to figure it all out.

La sénatrice LaBoucane-Benson : Merci. Je suis toute
nouvelle ici, et j’essaie de comprendre tout cela.

The Indefinite Arts Centre, you were talking about funding.
We had some interesting experiences with this as a not-for-
profit, a funder wanting in-kind that somehow we were supposed
to take money from other contracts or services we were doing

Pour ce qui est du Indefinite Arts Centre, vous parliez de
financement. Nous avons vécu certaines expériences
intéressantes à ce sujet en tant qu’organisme sans but lucratif; un
bailleur de fonds voulait que les dons en nature... D’une manière
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and provide in-kind for another. One of the stipulations was: Can
you match this money or can you do this other thing? I wonder if
you want to talk about that a little more. Because I think there’s a
lot more to be said about some of the crazy rules that come with
funding.

ou d’une autre, nous étions censés prendre de l’argent provenant
d’autres contrats ou services dont nous étions responsables et
acheminer les dons en nature vers un autre secteur. L’une des
conditions était la suivante : pouvez-vous offrir une contribution
en contrepartie ou faire telle ou telle autre chose? J’aimerais
savoir si vous pouvez en parler davantage. Je pense qu’il y a
encore beaucoup à dire au sujet des règles farfelues qui régissent
le financement.

Mr. Ryu: Absolutely, I wholeheartedly agree that that is a
challenge. On the topic around outcomes, I think what people
fail to understand, particularly donors and in many cases
government, is that measuring outcomes also costs money. We
would love to hire a researcher to assess what we know to be
incredibly positive outcomes on the arts and its impact on people
with disabilities, but to try to hire even a PhD student to take
time away to doing this work is tens of thousands of dollars.

M. Ryu : Tout à fait. Je suis tout à fait d’accord pour dire
qu’il s’agit d’un problème. Quant à la question des résultats, je
pense que les gens, particulièrement les donateurs et, dans de
nombreux cas, le gouvernement, n’arrivent pas à comprendre que
le simple fait de mesurer les résultats engendre des coûts. Nous
serions ravis d’embaucher un chercheur pour évaluer ce que nous
savons être des résultats incroyablement positifs sur les arts et
leurs répercussions sur les personnes handicapées, mais
l’embauche ne serait-ce que d’un étudiant au doctorat devant
s’absenter pour réaliser ce travail coûte des dizaines de milliers
de dollars.

I keep on going back to this element of risk. It puts us in a
very tight position of figuring out what gives. Do we want to
divert resources away to begin measuring those outcomes, or do
we then go on the hunt for grants that ironically ask for outcomes
to begin with? It’s sort of this mad chase that we’re constantly
after.

Je reviens sans cesse à cet élément de risque. Il nous place
dans une position très inconfortable où il faut réfléchir à ce qui
se passe. Voulons-nous nous départir de certaines ressources
pour commencer à mesurer ces résultats, ou est-ce que nous nous
lançons à la recherche de subventions qui, ironiquement, exigent
des résultats dès le départ? Nous sommes constamment engagés
dans cette sorte de course folle.

I will add that in many granting programs, especially some of
the federal ones for the arts, there is a matching component that
is challenging. Not only are you being asking to then invest in a
program that you believe in and then planning for that program,
but then you also have to go on a goose chase to find matching
dollars to support that grant. I don’t think it’s about skirting
away from our responsibility to look for other revenue sources to
support our programming, but I think those stringent rules
present challenges.

Je vais ajouter que dans de nombreux programmes de
subvention, surtout certains programmes fédéraux destinés aux
arts, il y a un élément de contrepartie qui représente un défi. Non
seulement on vous demande d’investir dans un programme
auquel vous croyez et d’assurer ensuite la planification de ce
programme, mais vous devez faire des pieds et des mains pour
trouver des fonds de contrepartie afin de soutenir cette
subvention. Je ne pense pas que ce soit déroger à nos
responsabilités que de chercher d’autres sources de revenus pour
soutenir nos programmes, mais je pense que ces règles
rigoureuses constituent un problème.

Senator LaBoucane-Benson: I don’t know how many times
I’ve explained to funders that you’re asking for an $80,000
research project. What you’re asking for in the deliverables or
the measurable pieces is a massive research project. Thank you
for that.

La sénatrice LaBoucane-Benson : Je ne sais pas combien de
fois j’ai expliqué à des bailleurs de fonds qu’ils exigeaient un
projet de recherche d’une valeur de 80 000 $. Ce qu’ils
demandent comme document attestant les produits livrables ou
les mesures est un projet de grande envergure. Je vous remercie.

The Chair: Thank you. Senator LaBoucane-Benson, you
mentioned that you’re trying to figure it all out. Well, welcome
to our world. We’re in this together. We’re all trying to figure it
out. I’ve worked in the charitable sector now for over 31 years,
and it always amazes me that a donor will give you tens of
thousands of dollars, but what they really want to know is —
“You will not spend any of the money on a fundraiser, will
you?” You’re not being efficient in how you’re gathering the
money.

Le président : Merci, madame LaBoucane-Benson. D’après
ce que vous avez dit, vous essayez de comprendre tout cela. Eh
bien, bienvenue dans notre monde. Nous sommes tous dans le
même bateau. Nous essayons tous de comprendre. Je travaille
dans le secteur sans but lucratif depuis maintenant plus de
31 ans, et j’ai toujours été étonné de voir qu’un donateur peut
donner des dizaines de milliers de dollars alors que tout ce qu’il
souhaite réellement savoir, c’est que vous n’allez pas dépenser
un cent de cet argent dans une collecte de fonds. Si c’est le cas,
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on vous dit que vous ne recueillez pas l’argent de manière
efficiente.

Senator Omidvar: Mr. Ryu, I’m very engaged with your
testimony, especially the observation you made about bigger
charities having a bigger loud speaker and therefore positively
influencing government legislation. There’s nothing wrong with
that; that’s democracy. How then do we give you a bigger
loudspeaker as well?

La sénatrice Omidvar : Monsieur Ryu, je m’intéresse
vivement à votre témoignage, particulièrement à l’observation
que vous avez faite selon laquelle les grands organismes de
bienfaisance sont représentés par des intervenants qui ont du
pouvoir et ont, par conséquent, une influence positive sur la
législation gouvernementale. Il n’y a rien de mal avec cela; c’est
la démocratie. Comment pouvez-vous vous aussi être représentés
par un intervenant qui détient du pouvoir?

I’m wondering if you would agree that, should this committee
make recommendations which benefit larger charities, we should
balance those with a view to making life easier for smaller
charities as well?

Je ne sais pas si vous seriez d’accord, si le comité formule des
recommandations qui profitent aux grands organismes de
bienfaisance, pour que nous établissions un équilibre dans le but
de faciliter la vie des petits organismes de bienfaisance
également?

Mr. Ryu: Absolutely, I agree. Once again, there will be, I’m
sure, evolutions in federal granting programs that have good
intentions from the get-go, but I don’t believe there is enough
follow-through on whether that money is trickling down to
support the diversity of the sector as well as the diversity of the
people supported by the sector.

M. Ryu : Tout à fait, je suis d’accord. Encore une fois, je suis
certain que les programmes fédéraux de subvention, reposent sur
une bonne intention dès le départ, évolueront, mais je ne pense
pas qu’il y a assez de suivi pour qu’on puisse vérifier si l’argent
finit par soutenir la diversité du secteur de même que la diversité
des gens soutenus par le secteur.

Some of my colleagues in some other organizations might be
offended, but, in the arts, I think it’s easier to advocate and lobby
on policies that advance the world of professional and
performing arts. Increasingly, we’re seeing investments in
Indigenous arts and rightfully so. There are other diverse
communities, including the ones which we serve as artists living
with disabilities, that may be overlooked. It’s very important to
have active assessment of these programs to ensure the broader
diversity is supported.

Certains de mes collègues d’autres organismes seront peut-être
offensés, mais, dans le domaine des arts, je pense qu’il est facile
de militer pour des politiques qui font progresser le monde des
arts professionnels et de la scène et d’exercer des pressions en ce
sens. Il y a de plus en plus d’investissements dans les arts
autochtones, à juste titre. On a peut-être négligé d’autres
communautés, y compris celle que nous servons, soit les artistes
handicapés. Il est très important d’évaluer activement ces
programmes pour nous assurer de soutenir une plus grande
diversité.

Senator Omidvar: Let me run an idea that we heard; I’m
forgetting when. One of our witnesses said that looking for
government grants is like looking for a needle in a haystack. I
imagine your organization receives funding from ESDC, but you
could also get funding from Heritage, Multiculturalism Canada,
Immigration and Refugees Canada, Status of Women, Global
Affairs, Veterans Affairs, because you serve people who would
be of interest to all of those departments.

La sénatrice Omidvar : Permettez-moi de mentionner une
idée dont nous avons entendu parler; j’ai oublié quand. L’un de
nos témoins a dit que chercher à obtenir des subventions du
gouvernement équivalait à chercher une aiguille dans une botte
de foin. J’imagine que votre organisme reçoit du financement
d’EDSC, mais vous pourriez également en obtenir de Patrimoine
canadien, de Multiculturalisme Canada, d’Immigration, Réfugiés
et Citoyenneté Canada, de Condition féminine, d’Affaires
mondiales, d’Anciens combattants, car vous aidez des gens qui
sont touchés par tous ces ministères.

The idea was that the Government of Canada should develop a
web-based list of grants that are available to charities and then
review and update that list every three months. When you look
for government grants, how do you look?

L’idée, c’était que le gouvernement du Canada devrait dresser
une liste en ligne des subventions qui sont accessibles aux
organismes de bienfaisance, puis revoir et mettre à jour cette
liste tous les trois mois. Lorsque vous cherchez des subventions
gouvernementales, comment vous y prenez-vous?

Mr. Ryu: Fortunately I worked in the government relations
space for years. I was the main lobbyist for the Banff Centre and
CNIB and organizations like that.

M. Ryu : Heureusement, j’ai travaillé dans le domaine des
relations gouvernementales pendant des années. J’étais le
principal lobbyiste pour Banff Centre et l’Institut national
canadien pour les aveugles et des organismes du genre.
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Senator Omidvar: You have connections. La sénatrice Omidvar : Vous avez des contacts.

Mr. Ryu: I worked there so now I can pick up the phone and
wrangle information out of people. That’s not the case for many
of the charities.

M. Ryu : J’ai travaillé dans ce domaine, donc maintenant je
peux décrocher le téléphone et réussir à obtenir des
renseignements auprès de certaines personnes. Ce n’est pas le
cas pour bon nombre de responsables d’organismes de
bienfaisance.

Canada Council for the Arts is a great example of an
organization that you can call and say, “I have this kind of a
project and I’m curious what avenues would support that project
through the Canada Council.” They will direct you to this
individual or that program, and tell you the limits, the rules; they
lay it out for you. I don’t think it is always that clear. I can’t just
dial 1-800-O-Canada and ask those questions. It has to be
department-specific and, even within the departments, you need
to find that one specific person within that one program.

Le Conseil des arts du Canada est un excellent exemple
d’organisation où on peut appeler et dire : « J’ai tel type de
projet et je me demande quelles sont les possibilités d’obtenir du
soutien par l’entremise du Conseil des arts. » On nous aiguillera
ensuite vers une personne en particulier ou vers un programme,
et on vous informe des limites et des règles; on vous explique
tout ça. Je ne crois pas que ce soit toujours aussi clair. Je ne peux
pas tout simplement composer le 1-800-O-Canada et poser ces
questions. Il faut cibler un ministère et, même au sein du
ministère, il faut trouver la bonne personne dans le bon
programme.

In the ideal fantasy world where I sometimes live, I wonder if
it is worth thinking about a general charity help desk that would
allow different charities to pick up the phone? I’m sure they
would have hundreds of phone calls per day but, in that
imaginary world, I could pick up the phone and say, “I have this
particular project and it has these implications.” That, I think,
would be ideal.

Dans le monde auquel je rêve parfois, je me demande s’il
devrait exister un centre d’assistance général pour les organismes
de bienfaisance que les différents responsables de ces
organismes pourraient appeler directement. Je suis convaincu
que les agents de ce centre recevraient des centaines d’appels par
jour, mais, dans ce monde imaginaire, je pourrais décrocher le
téléphone et dire: « J’ai ce projet et voici ce qu’il suppose. » Je
crois que cela serait idéal.

Senator Omidvar: It’s a good idea. La sénatrice Omidvar : C’est une bonne idée.

The Chair: The frustration is that 1-800-O-Canada is
supposed to be able to do that.

Le président : Ce qui crée un sentiment de frustration, c’est
que ce service devrait être accessible par l’entremise du 1-800-
O-Canada.

Senator Martin: There are many regional offices, whether in
B.C. or in Calgary, but, I guess it depends on the department. I
was thinking it would be nice to have such regional desks, but
that would require more resources, wouldn’t it?

La sénatrice Martin : Il y a beaucoup de bureaux régionaux,
en Colombie-Britannique ou à Calgary, mais je suppose qu’il y a
des différences d’un ministère à l’autre. Je me disais que ce
serait une bonne chose que de tels bureaux régionaux existent,
mais que cela exigerait davantage de ressources, n’est-ce pas?

You were speaking to the gap that we have seen. Even if we
have a good funding program, small charities and organizations
may not have the resources to access it. There is that gap and we
need to figure out how to bridge that gap.

Vous avez mentionné l’écart que nous avons constaté. Même
si nous avons un bon programme de financement en place, les
petits organismes de bienfaisance et les petites organisations ne
disposent peut-être pas des ressources nécessaires pour y avoir
accès. Cet écart existe, et nous devons trouver comment le
combler.

Mr. Ryu: I will add that it took a bit of convincing for my
board to accept that I require funding for travel. I can’t begin to
tell you how many grants we have since been able to access from
my trip from Calgary to Ottawa to meet with different folks,
including Global Affairs who fund us for some international
exhibitions. That would not have happened if I were not able to
afford a plane ticket to come to Ottawa to meet with those
individuals.

M. Ryu : J’ajouterais qu’il a fallu consentir quelques efforts
pour convaincre les membres du conseil d’administration de mon
organisme d’accepter qu’il me fallait des fonds pour me
déplacer. Je ne peux vous dire le nombre de subventions que
nous avons réussi à obtenir du fait que je me sois déplacé de
Calgary à Ottawa pour rencontrer différentes personnes, y
compris des responsables d’Affaires mondiales qui nous
octroient des subventions pour participer à certaines expositions
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internationales. Nous n’aurions pas obtenu ce résultat si je
n’avais pas été en mesure d’acheter un billet d’avion pour venir à
Ottawa et rencontrer ces personnes.

The Chair: It always amazes me. Le président : Cela m’étonnera toujours.

Ms. Hurley: I don’t think anyone has a problem with
reporting. We certainly all want funds to be going to
programming, where they’re supposed to be. We’re just asking
to examine the flexibility. For myself, in the time between
writing the grant and the time when the grant is received, loads
of things will have changed within the communities we dealing
with.

Mme Hurley : Je ne crois pas que quiconque s’oppose à la
reddition de comptes. Assurément, nous voulons tous que les
fonds soient utilisés pour des activités de programmes, comme il
se doit. Nous demandons seulement d’examiner l’élément de
flexibilité. En ce qui me concerne, entre le moment de la
rédaction de la demande de subvention et celui de l’octroi de la
subvention, des tonnes de choses auront changé dans les
collectivités que nous appuyons.

Sometimes it’s just a case of being able to go back and say: I
appreciate this but, in this category, we will need more funding
because now we need to travel more because something has
happened. It’s not about the fact of reporting; it’s just how we
make it work for all of us.

Parfois, il s’agirait simplement de pouvoir communiquer de
nouveau et de dire : nous sommes reconnaissants, mais, dans
cette catégorie, nous avons besoin de plus de financement parce
que maintenant nous allons devoir nous déplacer davantage vu
que la situation a changé. La question porte non pas sur la
reddition de comptes, mais plutôt sur la façon dont nous pouvons
arriver à faire en sorte ce que cela fonctionne pour toutes les
parties.

The Chair: The other frustration, of course, is that
governments or funders want to talk about the cost of raising the
money. That’s a very legitimate question but if you ask about the
cost of raising the money at the very beginning of a capital
project, for example, the numbers are out of whack because
that’s where the bulk of your costs lie. You may see a high
percentage of the money being spent on raising money but, at the
end of the day, when you get to the end of the project, that
number continues to decline because of your fundraising success
as you moved along.

Le président : Un autre point qui cause des sentiments de
frustration, bien entendu, tient au fait que les responsables des
gouvernements ou ceux qui fournissent du financement veulent
discuter des coûts liés aux activités de financement. Il s’agit
d’une question très légitime, mais, si vous posez cette question
au tout début d’un projet de dépenses en capital, par exemple, les
chiffres sont effarants, parce que c’est ce à quoi correspond la
majeure partie des coûts. Il est possible de constater qu’un
pourcentage élevé des fonds est consenti aux campagnes de
financement, mais, au bout du compte, en fin de projet, ce
pourcentage continue de diminuer en raison du succès obtenu par
la campagne de financement tout au long du projet.

I’m expressing the frustration of every fundraiser in the
business, I guess.

Je présume que j’exprime le sentiment de frustration de toutes
les personnes responsables de recueillir des fonds dans ce
domaine.

Ms. Hurley: Exactly. Mme Hurley : Exactement.

The Chair: Thank you very much, all three of you. We’ve
had a very useful discussion this evening. We’d like to thank the
three of you for being here.

Le président : Je vous remercie tous les trois. Nous avons eu
un échange utile ce soir. J’aimerais tous vous remercier de votre
présence.

Colleagues, thank you all for being here. I just want to remind
the committee and the public that today the committee will
continue its study to examine the impact of federal and
provincial laws and policies governing charities, non-profit
organizations, foundations, and other similar groups; and to
examine the impact of the voluntary sector in Canada.

Chers collègues, merci d’être présents. Je veux rappeler aux
membres du comité et du public que le comité poursuit ses
travaux pour examiner l’impact des lois et politiques fédérales et
provinciales gouvernant les organismes de bienfaisance, les
organismes à but non lucratif, les fondations et autres groupes
similaires, et pour examiner l’impact du secteur volontaire au
Canada.
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For this panel, we have via video teleconference, Ms. Debby
Warren, Executive Director of Ensemble Services Greater-Grand
Moncton Inc. Thank you for being here, Ms. Warren.

Dans ce groupe de témoins, nous accueillons, par
vidéoconférence, Mme Debby Warren, directrice générale,
Ensemble Services Greater-Grand Moncton Inc. Merci de votre
participation, madame Warren.

From Yellowknife, via video conference, we have Mr. Craig
Scott, Executive Director of Ecology North.

De Yellowknife, par vidéoconférence, nous accueillons
M. Craig Scott, directeur général, Ecology North.

Thank you for accepting our invitation. We would like a
presentation from both of you of five to seven minutes. Then we
will have questions and I’ll ask my colleagues to be succinct in
their questioning and the witnesses to be as short as possible in
the answers so we can get as many questions in as possible.

Merci d’avoir accepté notre invitation. Nous vous demandons
de faire chacun un exposé d’une durée de cinq à sept minutes.
Ensuite, il y aura une série de questions, et je vais demander à
mes collègues de poser des questions brèves et aux témoins de
donner des réponses succinctes pour que nous puissions poser le
plus grand nombre de questions possible.

I get to arbitrarily say that, Ms. Warren, you’re starting this
process.

Je décide donc de façon arbitraire que vous allez commencer,
madame Warren.

Debby Warren, Executive Director, Ensemble Services
Greater-Grand Moncton Inc.:  Thank you very much for
inviting me this evening.

Debby Warren, directrice générale, Ensemble Services
Greater-Grand Moncton Inc. : Merci beaucoup de cette
invitation à comparaître ce soir.

Ensemble Services Greater Moncton was incorporated 30
years ago in March of 1989 as SIDA/AIDS Moncton. Last year
we changed our name, but we continue the work to prevent the
transmission of sexually transmitted infections and blood-borne
infections by addressing the determinants of health, factors that
can increase people’s risk for contracting STBBIs. We serve
people living with HIV, LGBTQ youth and people who use
drugs. Last year, we served 832 unique individuals through our
needle distribution service and harm-reduction programming.
Stigma toward people who use drugs creates a barrier for them to
access health care and other services. Every day, we work to
address and reduce that barrier. Additionally, programming is in
place for LGBTQ youth and their families. We do extensive
sensitivity training on sexual orientation and gender identity
throughout the community. Our goal is to build an inclusive
community where LGBTQ youth can live, learn and love safely.

L’organisme Ensemble Services Greater Moncton a été
constitué en société il y a 30 ans, en mars 1989, sous
l’appellation SIDA/AIDS Moncton. Nous avons changé le nom
de l’organisme l’an dernier, mais nous poursuivons les activités
qui visent à prévenir la transmission d’infections transmissibles
sexuellement et par le sang en ciblant les déterminants de la
santé, soit des facteurs qui peuvent augmenter les risques de
contracter une ITSS. Nous venons en aide à des personnes qui
vivent avec le VIH, à des jeunes de la communauté LGBTQ et à
des personnes qui consomment des drogues. L’an passé, nous
avons offert des services à 832 personnes par l’entremise de
notre programme de service de distribution de seringues et de
réduction des méfaits. La stigmatisation des personnes qui
utilisent des drogues leur crée un obstacle à l’accès aux soins de
santé et à d’autres services. Chaque jour, nous nous attaquons à
ces obstacles et nous efforçons de les réduire. De plus, nous
offrons des programmes destinés aux jeunes membres de la
communauté LGBTQ et à leur famille. Nous offrons beaucoup
de séances de sensibilisation portant sur l’orientation sexuelle et
l’identité de genre partout dans la collectivité. Notre objectif est
de créer une collectivité inclusive dans laquelle les jeunes
membres de la communauté LGBTQ peuvent vivre, étudier et
avoir des relations amoureuses en toute sécurité.

Fundraising initiatives and donations have declined over the
years for a variety of reasons. We face a particular challenge.
People would much rather donate their money to support
children versus people who use drugs and live with addictions.
Government funding is crucial to continuing the work of
Ensemble; however, access to government programming and
compliance can be very taxing to the human resources
complement of a small organization such as Ensemble. We have
five employees.

Les résultats des initiatives de collecte de fonds et de dons ont
décliné au fil des années pour différentes raisons. Nous faisons
face à un défi particulier. Les gens préfèrent de loin donner leur
argent pour soutenir des enfants plutôt que des personnes qui
consomment des drogues et sont toxicomanes. Le financement
du gouvernement est essentiel pour que notre organisme puisse
poursuivre ses activités. Toutefois, l’accessibilité aux
programmes du gouvernement et les exigences en matière de
conformité peuvent s’avérer très lourdes pour les ressources
humaines d’un petit organisme comme le nôtre. Nous avons cinq
employés.
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The process to apply to government programs can be
cumbersome and time consuming. It can take weeks to prepare a
proposal submission. Proposal writing skills play an important
role in the success of an organization acquiring funding. Smaller
organizations find this to be challenging. For the most part, staff
are front-line workers, not necessarily skilled or knowledgeable
in proposal writing. In many instances, sizeable documents are
prepared for submissions.

Le processus pour présenter une demande dans le cadre de
programmes gouvernementaux peut être fastidieux et demander
beaucoup de temps. Il faut parfois plusieurs semaines pour
préparer la présentation d’une proposition. Les habiletés de
rédaction de propositions jouent un rôle important dans
l’obtention de financement par une organisation. Pour les
responsables de petites organisations, cela représente un défi. La
plupart du temps, le personnel est constitué de travailleurs de
première ligne, qui n’ont pas nécessairement les habiletés ni les
connaissances nécessaires à la rédaction de propositions. Dans
bien des cas, il faut préparer des documents volumineux pour
accompagner les demandes.

One particular process we recently underwent took place over
12-month period while we were still attempting to do our day-to-
day work. There was call for a letter of interest, we had to
prepare the letter of interest, a review process, invitation to
submit a proposal, prepare the proposal, go through the review
process again, revisions and finally the contribution agreement.

Récemment, un des processus auxquels nous avons participé
s’est déroulé pendant une période de 12 mois, alors que nous
tentions en parallèle de mener nos activités de tous les jours. Il y
a eu un appel de lettres d’intérêt, donc nous avons dû préparer ce
document, qui a été suivi d’un processus d’examen, d’une
invitation à présenter une proposition, ce que nous avons fait.
Ensuite, il y a eu un autre processus d’examen, des vérifications
et, pour terminer, un accord de contribution.

As you can appreciate, in that time to prepare the documents
which sometimes can be 100 or more pages, it includes an
overview of our capacity to do the proposed work, a narrative of
the proposed work, work plans, evaluation plans, detailed
budgets with each project activity having to be costed out, letters
of support, job descriptions, personnel contracts, landlord lease
agreements, certificate of status and personnel policies. Then we
come to compliance.

Comme vous le comprendrez, la période consacrée à la
préparation des documents, qui comptent parfois 100 pages ou
plus, inclut un examen de notre capacité à mener les activités
proposées, une description des activités proposées, des plans de
travail, des plans d’évaluation, des budgets détaillés où figurent
tous les coûts liés aux activités prévues dans le projet, des lettres
d’appui, des descriptions de poste, des contrats d’embauche de
personnel, des conventions de bail consenties par des bailleurs,
des certifications de statut et des politiques relatives aux
ressources humaines. Ensuite, nous en venons à la conformité.

Currently Ensemble has six contracts with various funders
who require reports and follow up for programs and services that
their funds support. Three of the contracts tie the reporting
process to the agreed-upon outcomes. We are not required to
submit financial reports. These do not pertain to our federal
contracts.

Actuellement, notre organisme a six contrats en place avec
différents bailleurs de fonds qui exigent des rapports et des suivis
sur les programmes et les services soutenus par leur financement.
Les dispositions de trois des contrats font que le processus
d’établissement de rapport est lié aux résultats convenus. Nous
ne sommes pas tenus de soumettre des rapports financiers. Ces
contrats sont différents de ceux que nous avons avec le
gouvernement fédéral.

Reporting for a contribution agreement is very detailed: cash
flow projections annually, two financial reports during the year,
general ledger line-by-line expenditures, budget reallocation
forms, progress report, performance measurement and evaluation
reports, assets declaration, declaration of income from other
sources, materials produced declaration, national and regional
reports, under-spending report, and finally our annual financial
statements.

Les rapports liés aux accords de contribution sont très
détaillés. Ils comprennent des projections annuelles de flux de
trésorerie, la communication de deux rapports financiers au cours
de l’exercice, la liste détaillée des dépenses consignées au grand
livre général, les formulaires de réaffectation budgétaire, des
rapports de progrès, des rapports de mesure et d’évaluation du
rendement, la déclaration des actifs, la déclaration de revenus
d’autres sources, la déclaration des documents produits, des
rapports nationaux et régionaux, des rapports sur les fonds
inutilisés et, pour terminer, les états financiers annuels.

We recognize the need for accountability and transparency.
We would respectfully suggest that onerous reporting processes
do not ensure transparency and accountability. As a community-

Nous convenons de la nécessité de la reddition de comptes et
de la transparence. En tout respect, nous sommes d’avis que de
lourds processus de reddition de comptes ne sont pas une
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based organization working to address complex social issues, we
would recommend that report processes be focused on outcomes.

garantie de transparence et de responsabilité. Comme
responsables d’un organisme communautaire dont les activités
visent à traiter des problèmes sociaux complexes, nous
recommandons que les processus de reddition de comptes soient
axés sur les résultats.

Other recommendations we suggest are that there be a
common application process across the departments, that we
would streamline the financial reporting for small organizations,
permit automatic carry-overs from year one to year two for
funded projects of two-year duration without cumbersome
paperwork.

Nous recommandons par ailleurs la mise en place d’un
processus unique de demande auprès de tous les ministères, la
rationalisation de la communication de rapports financiers pour
les petites organisations et l’autorisation d’effectuer des reports
automatiques de la première à la deuxième année dans le cas de
projets de deux ans qui sont financés, sans avoir à remplir des
formalités administratives fastidieuses.

Contribution agreements should provide for advancement of
funds, as opposed to reimbursement. Small organizations would
have to fundraise in order to carry the project waiting the
reimbursement.

Les dispositions des accords de contribution devraient
permettre le versement de fonds à l’avance, au lieu de
remboursements. Sinon, les petites organisations doivent
recueillir des fonds pour réaliser le projet en attendant d’obtenir
un remboursement.

So in closing, I would like to thank you for the opportunity to
bring forth our viewpoints on the challenges and issues faced by
small charitable organizations, such as Ensemble Services
Greater Moncton, with respect to accessing government
programs. We are most appreciative of the funding we do receive
from the federal government. Without those funds, some of our
most marginalized people would be left to their own devices. We
are faced with a social deficit as we strive to address the need for
treatment and support for 832 individuals we serve who have
been caught up in the opioid crisis. The funding provided by the
federal government is crucial to our work. However, we ask that
the burden of access and compliance be reduced so we can focus
our limited resources on keeping people alive and moving them
forward to a better quality of life. Thank you.

Pour terminer, j’aimerais vous remercier de nous avoir offert
l’occasion de présenter nos points de vue concernant les défis et
les problèmes auxquels font face les petits organismes de
bienfaisance, comme Ensemble Services Greater Moncton,
relativement à l’accessibilité des programmes gouvernementaux.
Nous sommes très reconnaissants de l’aide financière que nous
recevons du gouvernement fédéral. Sans ce financement,
certaines des personnes les plus marginalisées seraient laissées à
elles-mêmes. Nous faisons face à un déficit social dans nos
efforts pour répondre aux besoins en matière de traitement et de
soutien des 832 personnes que nous aidons et qui ont été happées
par la crise des opioïdes. Le financement du gouvernement
fédéral est essentiel à nos activités. Toutefois, nous demandons
que le fardeau lié à l’accessibilité et à la conformité soit réduit,
pour que nous puissions concentrer nos ressources limitées sur
les efforts visant à garder des personnes vivantes et à les aider à
cheminer vers une meilleure qualité de vie. Merci.

The Chair: Thank you very much for that presentation. I
forgot to mention at the beginning of the introduction, it had
been your intention to be here with us today, and the weather in
Atlantic Canada, as an Atlantic Canadian, I know if you don’t
like the weather, wait 15 minutes. We appreciate that you had
intended to be here.

Le président : Merci beaucoup de votre exposé. J’ai oublié
de mentionner quand je vous ai présentée que vous aviez
l’intention d’être présente ici aujourd’hui. Vu que je suis
originaire de l’Atlantique, je sais ce qu’on dit au sujet de la
météo dans cette région : si vous n’aimez pas le temps qu’il fait,
attendez 15 minutes. Nous sommes reconnaissants du fait que
vous aviez l’intention d’être présente.

Now, Mr. Scott, we would love to hear from you. Monsieur Scott, nous aimerions maintenant entendre votre
exposé.

Craig Scott, Executive Director, Ecology North:  Thanks
very much, and thanks, Ms. Warren, you mentioned a few things
that Ecology North has noticed as well.

Craig Scott, directeur général, Ecology North : Merci
beaucoup, et merci, madame Warren; vous avez mentionné
quelques points que les responsables d’Ecology North avaient
aussi relevés.

We’re a fairly small environmental organization. We are
located in Yellowknife, Northwest Territories. We have been
around for close to 50 years. We have grown significantly in the

Notre organisme voué à la protection de l’environnement est
plutôt petit. Nous sommes établis à Yellowknife, dans les
Territoires du Nord-Ouest. Notre organisme existe depuis près de
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last few years, and we do rely fairly heavily on federal and
territorial government funding to do programming that helps
communities and people across the North maintain a healthy
northern environment. We focus on work on climate change,
water, education. We do lots of stuff within schools and food
production, recycling and composting. We have a broad mandate
do roughly 50 different projects a year. We have no core
funding. Everything we do is on a project basis, which keeps us
hopping and very busy.

50 ans et il a beaucoup grandi au cours des quelques dernières
années. De fait, nous comptons quand même beaucoup sur le
financement du gouvernement fédéral et territorial pour mettre
en œuvre des programmes qui aident les collectivités et les gens
dans le Nord à conserver la santé de l’environnement nordique.
Nos initiatives sont axées sur les changements climatiques, l’eau
et l’éducation. Nous menons beaucoup d’activités scolaires et
touchant la production alimentaire, le recyclage et le
compostage. Nous avons le mandat large de réaliser environ
50 projets différents par année. Nous n’avons pas de financement
de base. Notre fonctionnement repose sur des projets, ce qui fait
que nous sommes toujours actifs et très occupés.

So as a result, I have had a lot of opportunities to see many
different departments and how they deal with contracts and
project management. So I have a few examples of some positive
and negative practices.

En conséquence, j’ai eu nombre d’occasions d’interagir avec
des responsables de bien des ministères et de connaître leur
méthode de gestion des contrats et des projets. J’ai donc
quelques exemples positifs et d’autres négatifs de différentes
pratiques.

Things that make it difficult for small organizations like us are
consistency and dealing with different departments that have
totally different procedures and processes. Even within
departments there are big differences. Some places have
templates but others don’t. They say, “Hey, make something up.”
They have different categories in their budgets, which makes it
challenging to tie in with our budgets and keep these things in
line.

Ce qui rend les choses difficiles pour les responsables de petits
organismes comme le nôtre, ce sont la cohérence et le fait de
traiter avec une diversité de ministères qui ont des procédures et
des processus complètement différents. Même au sein d’un
même ministère, on constate de grandes différences. Certains ont
des gabarits, alors que d’autres n’en ont pas. On se fait dire: « Eh
bien, préparez quelque chose. » Il y a différentes catégories dans
leurs budgets, ce qui pose un défi au moment d’établir des liens
avec nos propres postes budgétaires et d’effectuer un suivi.

In general, if we had a federal government template form that
was different for different-sized organizations, that would really
help streamline things on our end. I think it would make a lot of
improvements within the different departments.

De façon générale, si le gouvernement fédéral fournissait un
formulaire type pour des organismes de différentes tailles, cela
nous aiderait vraiment à rationaliser les choses de notre côté et
apporterait, selon moi, de grandes améliorations au sein des
différents ministères.

Some examples of some good things are we have been quite
happy with dealing with CRA. They have been quite easy to deal
with, professional, easy to get ahold of and, for the most part,
really quite supportive of small organizations. There are some
challenges there, of course, which we recognize are needed when
you’re dealing with taxes.

Parmi les points positifs, nous sommes assez satisfaits des
communications avec les responsables de l’ARC. Il est assez
facile de traiter avec eux; ils sont professionnels et accessibles et,
dans la plupart des cas, offrent beaucoup de soutien aux petites
organisations. Bien entendu, cet aspect comporte certains défis,
qui, nous en convenons, sont un mal nécessaire quand il s’agit
des impôts.

Another supportive thing we’ve noticed in the last year or two,
we have had more opportunities to deal with multi-year funding.
This is something that in the past has always been very
challenging. Dealing with March 31 as a year-end means that it
often takes five or six months for the government to put out calls
for proposal, and the majority of our work and other NGO’s
work gets done in the last six months of the year. This is really
inefficient. It’s hard to plan staff, and essentially the government
is getting the short end of the stick. You’re paying a lot more
money not to get as good a product than if all of that work was
spread over a whole year.

Un autre point positif que nous avons relevé au cours des deux
dernières années tient au fait que nous avons eu davantage
d’occasions d’obtenir du financement pluriannuel. Il s’agit de
quelque chose qui avait toujours posé des défis importants dans
le passé. Le fait que l’exercice se termine le 31 mars signifie que
le gouvernement met bien souvent cinq ou six mois avant de
lancer des appels à proposition, et la majorité de nos activités et
celles d’autres ONG se déroulent au cours des six derniers mois
de l’année. Cela est très inefficace. C’est difficile de planifier les
ressources humaines et, en somme, le gouvernement en sort
perdant. Il verse beaucoup d’argent et n’obtient pas d’aussi bons
résultats que si toutes les activités étaient réparties sur une année
complète.
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Recently we noticed that Health Canada and CIRNAC
provided community coordinators in the North. That’s to help
First Nations and other small organizations as kind of someone
who helps move the process along. That has been very beneficial
and helped in particular First Nations, which have a real lack of
capacity to deal with the administrative burden of some of the
CAs and some of the paperwork that the federal government
requires. We always get people from Ottawa coming up, and
they have all this money and all these projects, and they say,
“How come nobody applied?” We have to tell them again it’s
because people in small First Nations communities have no time.
They are dealing with emergencies every day. They have no time
to apply and can’t write these complicated CAs or proposals and
deal with that paperwork.

Nous avons remarqué récemment que les responsables de
Santé Canada et de RCAANC ont mis en place des
coordonnateurs communautaires dans le Nord. L’objectif est
d’aider les Premières Nations et d’autres petites organisations en
fournissant une ressource qui aide à faire avancer les processus.
Cette initiative a été très bénéfique et a aidé en particulier des
collectivités des Premières Nations, qui manquent vraiment de
capacité pour ce qui est de s’acquitter du fardeau administratif lié
à certains accords de contribution et à la production de
documents exigés par le gouvernement fédéral. Il y a toujours
des fonctionnaires à Ottawa qui viennent, et ils ont tous ces
crédits et tous ces projets et disent : « Comment se fait-il que
personne n’a présenté de demande? » Nous devons leur répéter
que c’est parce que les membres des petites collectivités des
Premières Nations n’ont pas le temps de le faire. Ils doivent
régler des situations urgentes tous les jours. Ils n’ont pas le
temps de préparer des demandes et ne sont pas en mesure de
rédiger des accords de contribution complexes ou des
propositions et de remplir toutes les formalités administratives.

As another example, we rely on subsidy programs, so Service
Canada and summer student programming. Last year, we didn’t
get funding for that until the middle of July. We normally have
our summer students start in May. That was a bit of a surprise,
and we had to go to our MP to try to find out where the
application was and he didn’t even know. That kind of stuff is a
challenge. You know that summer students start in May, so
funding shouldn’t come through in July. I’m not sure what
happened there.

Voici un autre exemple. Notre organisme dépend des
programmes de subventions, donc des programmes de Service
Canada et des programmes d’emploi d’été pour les étudiants.
L’an dernier, nous n’avons pas obtenu ce type de financement
avant la mi-juillet. Habituellement, les emplois d’été que nous
offrons aux étudiants commencent au mois de mai. Cette
situation nous a pris par surprise, et nous avons dû communiquer
avec notre député pour essayer de savoir où en était la demande,
et lui-même n’en savait rien. Ce genre de situation pose un défi.
Vous savez que les emplois d’été pour les étudiants commencent
au mois de mai, donc le financement ne devrait pas être versé en
juillet. Je ne sais pas ce qui s’est passé.

Another thing that would be useful is checklists, streamline
templates and things that would allow NGOs and First Nations
who are applying for these things to know that they have all the
different pieces in place.

Une autre chose qui serait utile, c’est l’utilisation de listes de
contrôle, la rationalisation des gabarits et des outils pour
permettre aux responsables des ONG et des Premières Nations
qui présentent ce genre de demandes de s’assurer qu’ils ont bien
réuni tous les différents éléments.

Those are just a few observations I have had. I’m happy to
answer any questions you have, and I appreciate the opportunity
to present and argue our case for simplicity and ease of access to
some of the government funding. Thanks.

Ce sont là quelques-uns de mes constats. Je serai heureux de
répondre à vos questions, et je suis reconnaissant de cette
occasion de présenter un exposé et de faire valoir nos arguments
en faveur de la simplicité et de la facilité d’accès à certains
programmes de financement du gouvernement. Merci.

The Chair: Thank you, Mr. Scott. We do appreciate your
thoughts.

Le président : Merci, monsieur Scott. Nous vous sommes
reconnaissants de nous avoir fait part de vos réflexions.

Senator Omidvar: Thank you to both of you for speaking to
us today.

La sénatrice Omidvar : Je vous remercie tous les deux de
votre témoignage aujourd’hui.

Ms. Warren, you have actually embroidered out in great detail
the burden of application compliance, or reporting, in a very
granular way. Even though we have heard about the burden of
reporting, I have not seen it laid out in this way. I hope this will
be mentioned somewhere in our report because what small
charities have to go through is stunning.

Madame Warren, vous avez expliqué avec force de détails le
fardeau lié aux demandes et à la conformité qui s’y rattache, ou
la reddition de comptes, et vous avez été très précise. Même si
nous avons déjà entendu parler du fardeau lié à l’établissement
de rapports, je n’avais jamais entendu de description de cette
nature. J’espère que cela figurera dans notre rapport, parce qu’il
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est étonnant de constater ce à quoi les petits organismes de
bienfaisance doivent se soumettre.

I was happy to hear from you, Mr. Scott, and maybe you’re
one of the few witnesses we have had who have actually said
they are happy with the CRA. So I’m happy to hear some things
are working well. I have two separate questions for both of you.
I’ll start with Mr. Scott.

J’étais heureuse d’entendre votre témoignage, monsieur Scott,
et vous comptez peut-être parmi les quelques témoins que nous
avons reçus qui ont affirmé qu’ils sont satisfaits de l’ARC. Je
suis heureuse d’entendre dire que certaines choses fonctionnent
bien. J’ai une question pour chacun de vous. Je vais commencer
par M. Scott.

You talked about a community coordinator: the government
has a community coordinator who facilitates access to
information grants. Which department is this community
coordinator attached to? I wonder if that’s a best practice we
should recommend to every department, or every region of the
country, that we need to have a small group of community
coordinators working with charities and not for profits. I just
want you to embroider that out for me a little.

Vous avez mentionné le poste de coordonnateur
communautaire; il y a un coordonnateur communautaire du
gouvernement qui facilite l’accès aux renseignements relatifs aux
subventions. À quel ministère est-il attaché? Je me demande s’il
s’agit d’une pratique exemplaire et si nous devrions la
recommander pour qu’il y en ait dans chaque ministère, ou
chaque région du pays, c’est-à-dire qu’il devrait y avoir un petit
groupe de coordonnateurs communautaires qui collaborent avec
les organismes de bienfaisance et les organismes à but non
lucratif. J’aimerais que vous nous donniez plus de détails à ce
sujet.

Mr. Scott: Sure. I don’t know all the details, but I know this
is something that has been talked about for a while, and there are
two departments. One is CIRNAC, formerly INAC, and the other
is Health Canada. They are not actually staff people within those
departments. They are contracted out. One is within the GNWT,
the other within the Department of Natural Resources, and the
other is with the Northwest Territories Association of
Communities.

M. Scott : Bien sûr. Je ne connais pas tous les détails, mais je
sais que cela fait l’objet de discussions depuis un bon moment, et
que cela concerne deux ministères. Il s’agit de RCAANC,
anciennement AANC, et de Santé Canada. Ce n’est pas du
personnel relevant directement de ces ministères. Il s’agit de
personnel contractuel. Une personne est attachée au
gouvernement des Territoires du Nord-Ouest, une au ministère
des Ressources naturelles et l’autre, à la Northwest Territories
Association of Communities.

It’s basically a contracted position in that they are not really
there to help NGOs, but they are there to help First Nations
communities, which we have a lot of in the North. One of the
things that we have noticed in the last couple of years is there are
so many different funding pots. That is a bit overwhelming, in
particular, when you don’t have a lot of capacity to deal with
these things. Just knowing which pot of funding you need, how
to find it, how to find the paperwork and how to get there is a
real challenge. These community coordinators have been a real
benefit for First Nations and some of the NGOs who work with
them, including ourselves.

Il s’agit essentiellement d’un poste contractuel, et ces
personnes ont comme mandat non pas vraiment d’aider les
responsables des ONG, mais plutôt de venir en aide aux
collectivités des Premières Nations, qui sont nombreuses dans le
Nord. Nous avons remarqué ces dernières années que les sources
de financement sont très nombreuses. C’est un peu déroutant, en
particulier si vous ne disposez pas des capacités pour vous
occuper de ce genre de choses. Le seul fait de cerner le type de
financement dont vous avez besoin, de savoir comment le
trouver et d’obtenir les documents qui s’y rattachent ainsi que de
connaître la marche à suivre constitue un réel défi. Ces
coordonnateurs communautaires ont été très utiles aux Premières
Nations et certaines des ONG qui collaborent avec eux, y
compris notre organisme.

Senator Omidvar: That’s an interesting idea. Ms. Warren, we
have had different departments appear before this committee, in
particular, in response to our questions about improving the
relationship between the government and grant seekers. We were
told about the changes that they have made, that long-term
funding, three-year and multi-year funding is now more usual
than it used to be. Have you noticed changes, and have you
benefited from these new operational guidelines and processes?

La sénatrice Omidvar : C’est une idée intéressante. Madame
Warren, des fonctionnaires de différents ministères ont témoigné
devant ce comité, en particulier, en réponse à nos questions
concernant l’amélioration des relations entre le gouvernement et
les demandeurs d’une subvention. Ils nous ont parlé des
modifications qu’ils ont apportées et du fait que le financement à
long terme, le financement sur trois ans et le financement
pluriannuel est maintenant beaucoup plus utilisé qu’auparavant.
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Avez-vous constaté des changements et avez-vous bénéficié de
ces nouvelles directives opérationnelles et nouveaux processus?

Ms. Warren: Well, I’ve been with the organization for 23
years, so yes, there have been changes over time. When I first
started, with respect to HIV/AIDS, we had five-year strategies. I
believe we had two of those. Then after that, it started to be one
year, maybe two years, maybe an upward amendment. Again,
that just was very cumbersome.

Mme Warren : Eh bien, je fais partie de notre organisation
depuis 23 ans, et je peux dire qu’il y a eu des changements au fil
du temps. Quand j’ai commencé, en ce qui concerne le VIH-sida,
nous avions des stratégies quinquennales. Je crois que nous en
avons eu deux. Ensuite, cela a commencé à être plutôt d’une
durée d’un an, peut-être deux, et parfois il y avait une
modification à la hausse. Encore une fois, cela était très
laborieux.

I will say that recently, our latest contract with the Public
Health Agency of Canada is a five-year contract. Given the
burden of preparing proposals, I want to tell you that it’s a relief
not to have to do it every year. We spend six months writing and
doing paperwork and trying to do 12 months’ worth of work in
six months. So yes, there have been changes, and yes, the longer
term certainly works best for us. They also have the harm
reduction fund, and those are two years. So again, much better
than having one year, for sure.

Je dois dire que, récemment, notre dernier contrat conclu avec
l’Agence de la santé publique du Canada est d’une durée de cinq
ans. Vu le fardeau qu’occasionne la préparation de propositions,
nous étions vraiment soulagés de ne pas avoir à recommencer
chaque année. Nous mettons six mois à rédiger des documents et
à remplir des formalités administratives, et nous essayons ensuite
de réaliser 12 mois d’activités en six mois. En effet, il y a eu des
modifications, et une période plus longue est ce qui fonctionne le
mieux pour nous. Il existe aussi un fonds pour la réduction des
méfaits, et le financement qui s’y rattache est offert sur une
période de deux ans. Encore une fois, cela est bien mieux que
d’offrir une période d’un an.

Senator Omidvar: Have you experienced, as I did when I
worked in the sector, the generosity of the Government of
Canada on March 1 of any fiscal year because they have to get
the money out by March 30 and you have to do a year’s work in
a month’s time? Have you had any experience with that?

La sénatrice Omidvar : Avez-vous constaté, comme je l’ai
fait quand je travaillais dans ce domaine, la générosité du
gouvernement du Canada le 1er mars de tous les exercices
financiers parce que les fonctionnaires doivent écouler les crédits
avant le 30 mars, de sorte que vous devez alors effectuer
l’équivalent d’une année de travail en un mois? Avez-vous vécu
cela?

Ms. Warren: Sure. We always say you have to hurry up and
spend. We are coming toward the end of the year, and we
haven’t spent all the money. We could carry it forward, but
that’s a whole other pile of paperwork that even the civil
servants aren’t happy to engage in with us. It’s not a good use.

Mme Warren : Bien sûr. Nous disons toujours qu’il faut se
dépêcher à dépenser. Nous approchons la fin de l’exercice, et
nous n’avons pas utilisé tout l’argent. Nous ferions un report,
mais cela entraîne une quantité d’autres formalités
administratives qui rebutent même les fonctionnaires. Ce n’est
pas une bonne utilisation des fonds.

As a taxpayer, I begrudge having to spend that money. I’m in
that process right now for three projects, trying to hurry up and
spend. That’s why my recommendation for at least the two-year
projects is just let us roll it over. We’ll make much better use of
it. We can only buy so much paper; you know what I mean?

Comme contribuable, je n’aime pas devoir dépenser cet argent.
Je suis en plein dans ce processus actuellement pour trois projets,
c’est-à-dire que j’essaie de me dépêcher à dépenser l’argent
octroyé. C’est pourquoi je recommande, du moins pour ce qui est
des projets d’une durée de deux ans, de nous permettre
d’effectuer des reports. Cela nous permettra de bien mieux
utiliser cet argent. Il y a une limite à la quantité de papier que
pouvons acheter, vous comprenez?

Senator Omidvar: Thank you. La sénatrice Omidvar : Merci.

The Chair: I always remind people who criticize the use of
paper that I come from a province that manufactures paper, and I
think using paper is a good idea.

Le président : Je rappelle toujours aux personnes qui
critiquent l’utilisation du papier que je suis originaire d’une
province où on fabrique du papier et que je suis d’avis que
l’utilisation du papier est une bonne chose.
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Senator Martin: Thank you both for your presentations. La sénatrice Martin : Je vous remercie tous les deux de vos
exposés.

Mr. Scott, at the end you were saying it would be ideal to have
streamlined templates. I was just wondering if you could
describe what a streamlined template would look like. I suppose
in terms of some of the reporting, it would be the paper burden
that you have, so obviously streamlined templates, I understand
it. But would you describe what would help ease the paper
burden and the reporting process from your end?

Monsieur Scott, vous avez mentionné à la fin du vôtre qu’il
serait idéal d’avoir des formulaires types simplifiés. Pourriez-
vous nous décrire un tel formulaire? Je présume que cela fait
référence à certaines obligations d’établissement de rapports et
au fardeau qui vous incombe lié aux formalités administratives,
donc je comprends le fait de demander des formulaires types
simplifiés. Pourriez-vous décrire ce qui aiderait à réduire le
fardeau lié aux formalités administratives et au processus
d’établissement de rapports pour votre organisme?

Mr. Scott: Yes, and this might be a little different for every
project. It can be complicated, depending on the size of the
project. But I would say yes, there are some examples of these
templates out there in terms of writing proposals, for sure. They
tend to make it a bit easier than having a free-form proposal to
write.

M. Scott : Oui. Il peut y avoir des différences entre les
projets. Ce peut être compliqué, selon la taille du projet. Je dirai
qu’il existe des exemples de ce type de gabarit pour ce qui est de
la rédaction de propositions. Il est un peu plus facile de remplir
un de ces modèles que de devoir rédiger une proposition sans
avoir de structure imposée.

Some of the things that I think would be useful is budget
templates and having all the government budgets having the
same budget line items. An example is printing and project
equipment. Every department seems to have totally different
budget line items, which then makes it really hard for us to try to
put that within our own budget because we have line items in
there.

Parmi les choses que je crois qu’il serait très utile de mettre en
place, il y a l’utilisation de gabarits pour les budgets et le fait
d’harmoniser les postes budgétaires pour tous les ministères.
Prenons par exemple les dépenses d’impression et d’équipement
lié à un projet. Chaque ministère semble avoir des postes
budgétaires complètement différents, ce qui nous complique
vraiment la tâche quand nous voulons faire figurer ces dépenses
dans notre propre budget, parce que nous avons déjà des postes
budgétaires établis.

If there were clear, fillable templates. We’ve had some really
bad examples of these fillable templates that are full of glitches
and things that don’t add up correctly. If they were all based on a
Microsoft Excel model or something so the lines would sum
automatically. Simple things that don’t take a rocket scientist to
figure out would really benefit the sector, especially if all the
departments used the same kind of format.

Il serait utile d’avoir des formulaires types remplissables en
ligne. Nous avons vu de très mauvais exemples de ce type de
formulaires qui comportaient beaucoup de problèmes de
fonctionnement et dans lesquels des sommes étaient erronées. Il
serait utile que les formulaires remplissables soient tous créés à
partir d’une feuille de calcul Excel, ou d’un logiciel du genre,
afin que les sommes se fassent automatiquement. Il s’agit de
choses simples qui ne nécessitent pas l’intervention d’un génie et
qui pourraient vraiment aider les intervenants du domaine, en
particulier si tous les ministères utilisaient un format commun.

Senator Martin: This is just a comment to the chair and our
analysts: it seems as though a lot of these organizations are
applying to funding programs in different departments. I’m
curious to know how inconsistent or different things are and
whether or not we could streamline. I don’t know who checks
that and who has the information regarding that. I guess you
have lots of examples of different types of forms that you’ve had
to fill out. Ms. Warren, you’re chuckling. Do you have any
comments about this from your experience?

La sénatrice Martin : Si je peux me permettre une
observation à l’intention du président et de nos analystes: il
semble qu’un grand nombre de responsables de ces organisations
présentent des demandes dans le cadre de programmes de
financement offerts par différents ministères. J’aimerais
connaître le degré d’incohérence ou de différence qui existe et
savoir s’il serait possible d’harmoniser les choses. Je ne sais pas
qui examine cela ni qui détient des renseignements à cet égard.
Je présume que vous avez beaucoup d’exemples de différents
formulaires que vous avez dû remplir. Madame Warren, vous
souriez. En vous fondant sur votre expérience, avez-vous des
commentaires à formuler à ce sujet?

Ms. Warren: To Mr. Scott’s comment about having a
consistent form, I have to tell you sometimes it can be literally a
nightmare. You’re trying to write this, you’re trying to input

Mme Warren : Pour faire suite aux commentaires de
M. Scott concernant le fait d’avoir un formulaire uniforme, je
dois vous dire que, parfois, remplir des formulaires tient
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information and the formatting is all over the place. If you hit a
return button, it might go to the bottom or top of another page. It
surely would be very nice if there could be some semblance of
commonality. I recognize government is large and it could be
quite a task, I’m assuming, but not impossible to find some
common parts.

véritablement du cauchemar. On essaie d’écrire quelque chose
ou de saisir des renseignements, et la mise en forme déraille.
Quand vous tapez sur la touche de retour, le curseur peut se
retrouver au bas de la page ou au début d’une autre page.
Assurément, ce serait très bien s’il pouvait y avoir une certaine
uniformité. Je reconnais que l’appareil gouvernemental est
imposant et que cela ne serait pas une mince tâche, je présume,
mais je crois qu’il ne serait pas impossible de trouver des points
communs.

When you look at the submission, for example, and some of
the things we’re asked for, are they really necessary? We’re
asking you for funds. When you approve it, I could see some of
the other components having to be added in, but you’re asking us
to do this 100-page submission with the hope of being
successful. Certainly some templates and some commonality
would be a lot of relief.

Si l’on prend par exemple une proposition, on peut se
demander si des renseignements qui nous sont demandés sont
vraiment nécessaires. Nous vous demandons du financement.
D’après moi, après l’approbation d’un projet, il pourrait y avoir
d’autres éléments à transmettre, mais vous nous demandez de
préparer une proposition de 100 pages et d’espérer recevoir une
réponse positive. Il est certain que l’utilisation de formulaires
types et un effort d’uniformisation allégeraient beaucoup notre
tâche.

The Chair: Senator Martin, you’re asking for utopia here.
However, it’s worth asking and worth thinking about.

Le président : Sénatrice Martin, votre demande est utopique.
Toutefois, cela vaut la peine de demander et d’y réfléchir.

Senator Duncan: Thank you. Thank you to the witnesses.
This is a follow-up question to Senator Martin’s. What I’ve
heard is that there’s a need for a common template and a
common approach. My question is this: Do you have any
concerns about the common template, other than the formatting,
which I understand?

La sénatrice Duncan : Merci. Je remercie les témoins. Je
vais poursuivre à la suite de la question de la sénatrice Martin.
De ce que j’ai compris, il est nécessaire de mettre en place un
formulaire type commun et une approche commune. Voici ma
question : Avez-vous des préoccupations concernant un
formulaire type commun, mis à part celle touchant le formatage
que j’admets volontiers?

The reason for my questioning is that perhaps you both will
have experience with this. Continually, from the North, what
I’ve heard and what we tend to argue is one size does not fit all
and there has to be room to argue about our specific different
region and why this project should be funded over, say, Southern
Canada. I suspect Eastern Canadians feel similar in presenting
their arguments that we’re special and this is different.

Je pose cette question puisque vous avez peut-être tous les
deux une expérience à cet égard. J’entends toujours dire de la
part d’intervenants du Nord — et c’est l’argument qui est bien
souvent avancé — qu’une solution unique ne fonctionne pas
pour tous et qu’il doit exister la possibilité de faire valoir des
points concernant la région spécifique et les raisons pour
lesquelles un projet devrait être financé par rapport à, disons, un
projet proposé dans le Sud du Canada. Je présume que des
intervenants de l’Est du Canada ont un point de vue semblable
quant au fait de faire valoir que leur projet est spécial et
différent.

My fear would be that a common template doesn’t allow for
recognition of that. That’s my sense. I’m wondering if you have
any concerns about a common template.

Ma crainte, c’est qu’un formulaire type commun ne
permettrait pas de faire ressortir ces points. C’est ma perception.
Je me demande si vous avez des préoccupations concernant un
formulaire type commun.

Ms. Warren: I’ll speak to that. As Canadians, we’re all
unique and individual, but there are some commonalities. We
need to have some structure. Certainly, these are public dollars
we’re applying for. I think we need to have at least some basic
parts that are common in the request. Do you qualify? Are you a
registered charity? What’s the work plan? What’s the
evaluation? What do you hope for outcomes? I think there needs
to be some common parts of those.

Mme Warren : Je vais répondre. Comme Canadiens, nous
sommes tous uniques et particuliers, mais nous avons des choses
en commun. Il doit y avoir une certaine structure. De fait, il
s’agit de fonds publics que nous demandons. Je crois qu’il doit y
avoir au moins certaines parties essentielles communes dans les
demandes. Votre organisme est-il admissible? S’agit-il d’un
organisme de bienfaisance enregistré? Quel est le plan de
travail? Quelle est l’évaluation? Quels sont les résultats prévus?
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Je suis d’avis qu’il doit y avoir des parties communes pour ce qui
est de ces questions.

For example, when you talk about differences, when we have
been assessed in the past, it’s about burden of the disease. In
Atlantic Canada, just by the mere fact — and it’s smaller in New
Brunswick — that we’re small numbers, I’m going to use the
number of 100 people infected compared to thousands in the
larger province, so we lose funding to the larger places through
the burden of disease assessment.

Par exemple, en ce qui concerne les différences que vous avez
évoquées, quand nos demandes ont été évaluées dans le passé, on
a tenu compte du fardeau que représente la maladie. Dans le
Canada Atlantique, comme les chiffres sont petits — et ils sont
plus petits au Nouveau-Brunswick —, c’est-à-dire, par exemple,
100 personnes infectées par rapport à des milliers dans des
provinces plus importantes, nous n’obtenons pas le financement
qui est octroyé dans des endroits plus populeux, en raison de
l’évaluation du fardeau que représente la maladie.

Our argument is: Are 100 people with HIV or Hepatitis C as
important as 1,000? I understand where those come into play, but
in a perfect world, everybody would get what we needed.
Unfortunately, we have limited resources and our government
can’t be all things to all people. But there can be some common
ground together.

Voici la question que nous posons : 100 personnes infectées
par le VIH ou l’hépatite C sont-elles aussi importantes que
1 000 personnes atteintes des mêmes infections? Je comprends
dans quelles circonstances ces chiffres entrent en jeu, mais, dans
un monde parfait, tout le monde reçoit l’aide dont il a besoin.
Malheureusement, nos ressources sont limitées, et notre
gouvernement ne peut satisfaire tous les besoins. Toutefois, il est
possible de trouver des points communs.

Senator LaBoucane-Benson: Thank you very much for your
presentations. Ms. Warren, I thought you did an excellent job of
outlining, and in your written submissions, all of the things that
go into these massive proposals. I think you were talking about
the risk that an organization takes investing all that time and
effort, and you just don’t know if you’re going to get the money
or not. When you do that level of investment, do you want to talk
a little bit about that, the risk that organizations take preparing
these proposals?

La sénatrice LaBoucane-Benson : Merci beaucoup de vos
exposés. Madame Warren, je suis d’avis que vous avez très bien
décrit dans votre témoignage, et dans votre mémoire, tout ce
qu’impliquent ces volumineuses propositions. Je crois que vous
avez évoqué le risque qu’une organisation prend quand ses
responsables décident d’investir tout ce temps et ces efforts, sans
savoir s’ils obtiendront le financement. Pouvez-vous nous parler
un peu de cela, c’est-à-dire la quantité d’efforts consentis et le
risque que les organisations prennent en préparant ces
propositions?

Ms. Warren: For sure. We’re a small organization, and there
are five of us. Most of all of us are front-line workers. I have a
title. It sounds good, but basically I am the paper pusher. So I’m
not able to be there to work on the front lines with my staff
because I’m writing these proposals.

Mme Warren : Assurément. Notre organisation est petite, et
nous comptons cinq employés. La plupart d’entre nous sont des
travailleurs de première ligne. J’ai un titre, cela paraît bien, mais,
en somme, je suis celle qui s’occupe de la paperasse. Donc je ne
suis pas en mesure de travailler en première ligne avec le reste de
mes employés, parce que je rédige des propositions.

To give you an example, a group of us were making a joint
application and $7,000 is a lot to smaller organizations. We hired
someone on the advice of where we were applying. It ended up
that this work plan looked nothing like what was developed by a
very professional proposal writer who is very experienced in our
field. We are on version number 11 of the work plan. It doesn’t
even resemble what we started with, based on requests for
changes. So we have spent the last two years trying to get a work
plan in place, and that is my time taken from the front line. We
have 832 people struggling with addictions. To me, that is more
important than all that paperwork.

Par exemple, un groupe d’organisations comme la nôtre a
préparé une demande conjointe, et 7 000 $ représentent une
somme importante pour de petites organisations. Nous avons
retenu les services d’une personne, suivant le conseil d’un
intervenant de l’organisme auprès de qui nous présentions notre
demande. Au bout du compte, le plan de travail ne ressemblait en
rien à ce qui avait été préparé par un rédacteur professionnel de
propositions qui a beaucoup d’expérience dans notre domaine.
Nous en sommes à la onzième version du plan de travail. Cela ne
ressemble même pas à ce que nous avions au départ, en raison
des demandes de modification. Nous avons passé les deux
dernières années à essayer d’établir un plan de travail, et c’est du
temps que je n’ai pas passé sur le terrain. Nous venons en aide à
832 personnes qui souffrent de problèmes de toxicomanie. À mes
yeux, cela est plus important que toute cette paperasse.
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We know what our outcomes are and we present them. Nous connaissons les résultats de notre organisme et nous les
présentons.

It is a financial burden, but morally it’s hard because morale
gets very low when we’re struggling so hard to try to apply for
the funding. When you look at that list for financial reporting, it
almost feels like they don’t trust us with our taxpayers’ money.
We are taxpayers. We’re frugal. I heard someone say earlier
today in a presentation to you that they did a project for
something like $150. They were doing some computer work, as I
recall. We are very frugal and resourceful so it’s almost an insult
to ask us to give you a general ledger, line by line, for every
single expenditure. It makes us feel we’re not valued and can’t
be trusted.

C’est un fardeau financier, mais sur le plan moral, c’est
difficile, parce que c’est très démotivant quand on met autant
d’efforts pour essayer de présenter une demande de financement.
Quand on jette un coup d’œil à la liste des exigences concernant
les rapports financiers, on a presque l’impression qu’on ne nous
fait pas confiance pour gérer de l’argent des contribuables. Nous
sommes aussi des contribuables. Nous sommes économes. J’ai
entendu quelqu’un dire plus tôt aujourd’hui dans un exposé
présenté devant ce comité que son organisme a réalisé un projet
avec environ 150 $. Je crois qu’il s’agissait d’une activité liée à
l’informatique. Nous surveillons les dépenses et nous sommes
débrouillards, donc c’est presque une insulte de nous demander
de vous transmettre une copie détaillée du grand livre général
des dépenses pour chaque dépense encourue. Nous avons le
sentiment de ne pas être estimés et de ne pas être dignes de
confiance.

I want to tell you about the outcome when I report into
government. Mr. Scott mentioned that as well. I wanted to hear
the successes and differences we’re making. You don’t need to
know that I passed out 151 brochures. So what?

Je veux vous parler des résultats quand je transmets un rapport
au gouvernement. M. Scott l’a aussi mentionné. Je souhaite que
résonnent les succès que nous avons obtenus et les choses que
nous avons changées. Vous n’avez pas besoin de savoir que j’ai
distribué 151 dépliants. Qu’est-ce que cela change?

Senator LaBoucane-Benson: Thank you so much. I spent
23 years in the not-for-profit sector, and I probably would have
said the exact same thing.

La sénatrice LaBoucane-Benson : Merci beaucoup. J’ai
travaillé pendant 23 ans dans le secteur des organismes à but non
lucratif et j’aurais probablement dit la même chose que vous.

The last question I have is this: Sometimes there is a real
tension in very small organizations around what skills you hire
for? If you’re a service delivery, if you’re doing social justice or
health or those kinds of jobs, my preference would be to hire
somebody who is good at relationship building, highly
empathetic, understands clientele and really is a community
engager. But your funding depends on someone who can write
proposals and can do reports and this tension therefore exists on
what do you hire for, maintain your funding or do the work in
the community? If either of you disagree, I would love to hear
about that, or agree if you have experiences with that.

J'ai une dernière question. Parfois, il y a des tensions au sein
de très petites organisations à propos des aptitudes à privilégier
au moment d’embaucher de nouveaux employés. Si votre
organisme fait de la prestation de services, ou s’il œuvre dans le
domaine de la justice sociale, de la santé ou dans un domaine du
genre, je privilégierais l’embauche d’une personne qui réussit à
établir de bonnes relations, qui fait preuve de beaucoup
d’empathie, qui comprend la clientèle et qui suscite la
mobilisation communautaire. Toutefois, l’obtention de
financement repose sur les épaules d’une personne qui a les
aptitudes nécessaires pour rédiger des propositions et établir des
rapports, et c’est pourquoi il existe cette tension en matière de
dotation, soit entre le fait de maintenir votre financement et de
mener des activités dans la collectivité. J’aimerais vous entendre
à ce sujet, que vous souscriviez ou non à cette affirmation, et
savoir si vous avez déjà vécu des expériences semblables.

Mr. Scott: We have 12 staff right now and we have a mix of
staff. I rely on interns in the Mitacs program, and I’ve got a mix
of other staff who deal with communications and the different
project areas. I write a good chunk of the proposals. My job is to
bring the money in and administer these projects.

M. Scott : Nous avons actuellement 12 employés, et notre
personnel est diversifié. Je m’appuie sur les stagiaires du
programme de Mitacs, et j’ai d’autres membres du personnel qui
s’occupent des communications et de différents aspects des
projets. Je rédige une bonne partie des propositions. Mon travail
consiste à obtenir du financement et à assurer la gestion des
projets y qui sont attachés.

11:108 Charitable Sector (Special) 25-2-2019



Yes, hiring people is obviously a challenge, and keeping those
people. It’s not very fulfilling to write proposals as a full-time
job. Some people can do it but not many people can. It’s hard to
find someone who is good with people and also able to write and
likes that kind of stuff. The hardest part is dealing with the
bureaucracy and dealing with the back and forth with the
reporting and the interim reporting and all these different things
you have to deal with on a regular basis through the life of a
grant or a proposal.

En effet, l’embauche de personnel est de toute évidence un
défi, de même que celui du maintien en poste du personnel. Il
n’est pas très satisfaisant de rédiger des propositions à temps
plein. Il y a des personnes qui peuvent faire ce travail, mais elles
ne sont pas nombreuses. Il est difficile de trouver quelqu’un qui
possède à la fois de bonnes compétences en relations humaines
et en rédaction et qui aime accomplir ce genre de tâches. Ce qui
est le plus difficile, c’est de traiter avec la bureaucratie et de
gérer les échanges liés à l’établissement de rapports et de
rapports périodiques ainsi qu’à tous les aspects différents
auxquels il faut voir de façon régulière au cours de la durée
d’une subvention ou de la présentation d’une proposition.

We do a lot of small proposals — $20,000 or $15,000
proposals. You can imagine at any one time we probably have
eight or ten federal government projects on the go and have to
deal with all those things. Juggling staff is a challenge and I
think we probably spend 30 per cent of our time on the
administrative burden of dealing with contracts when we could
spend that time doing the actual work. It would have saved the
government a lot of money, not to mention the time the
government employees are putting in making us jump through
hoops.

Nous préparons beaucoup de petites propositions, c’est-à-dire
pour des projets de 20 000 $ ou de 15 000 $. Vous savez, il nous
arrive de mener en même temps entre huit et dix projets
subventionnés par le gouvernement fédéral et d’avoir à gérer tout
ce qui s’y rattache. S’occuper des ressources humaines
représente aussi un défi, et je crois que nous consacrons environ
30 p. 100 de notre temps au fardeau administratif lié aux
contrats, alors que nous pourrions consacrer ce temps aux
activités. Le gouvernement aurait pu économiser beaucoup
d’argent, sans compter le temps consacré par les fonctionnaires à
s’assurer que nous respectons de nombreuses exigences.

Senator LaBoucane-Benson: In your budget lines, what is
there for administration; is it 10 per cent, 12 per cent?

La sénatrice LaBoucane-Benson : Dans vos postes
budgétaires, quelle partie est consacrée à l’administration? Est-ce
10 p. 100 ou 12 p. 100?

Mr. Scott: Good question. That varies depending on the
department. We’re typically trying to get 10 per cent; 15 per cent
is maximum. Many departments know you can’t put any admin
costs in and it’s not consistent across the board. Often they will
have a suggested admin fee. If there isn’t an admin fee that
makes it challenging to get the most out of a project and deal
with staffing and things like communications and time to write
proposals that aren’t often paid for.

M. Scott : C’est une bonne question. Cela varie selon le
ministère. Habituellement, nous visons 10 p. 100, ou 15 p. 100
au maximum. Dans bien des ministères, les responsables savent
qu’on ne peut inclure des coûts administratifs, et il n’y a pas
d’uniformité. Bien souvent, on nous propose un pourcentage de
frais administratifs. S’il n’y a pas de frais administratifs de
prévus, il est difficile de tirer le maximum d’un projet tout en
s’occupant des ressources humaines et des choses comme les
communications et de consacrer du temps à la rédaction de
propositions, qui bien souvent ne sont pas financées.

Senator LaBoucane-Benson: It’s very difficult to run an
organization on 10 per cent administration, but that’s typically
what is being asked.

La sénatrice LaBoucane-Benson : Il est très difficile
d’assurer le fonctionnement d’une organisation en gardant les
coûts administratifs à 10 p. 100, mais c’est habituellement ce qui
est demandé.

The Chair: If you go beyond it and report the numbers as is,
it affects the approval rating of the application. You often
wonder as you write these proposals, as the people at the other
end who will be on the approval side, if they’ve ever tried to do
it on that percentage of administrative costs.

Le président : Si vous faites fi de cette règle et que vous
déclarez les véritables chiffres, cela a une incidence sur les
chances de faire approuver la demande. On se demande souvent
au moment de rédiger ces propositions si les personnes à l’autre
bout, qui seront chargées d’approuver les projets, ont déjà essayé
d’accomplir ce genre de réalisations en limitant les frais
administratifs à ce pourcentage.

Senator LaBoucane-Benson: We did an analysis at one point
for the same services being done by the government, they run at
40 per cent admin and they were trying to get us from
10 per cent to 8 per cent admin. So the inequity of all of that

La sénatrice LaBoucane-Benson : Nous avons effectué une
analyse à un certain moment et comparé les mêmes services qui
seraient offerts par le gouvernement, et les frais administratifs
s’élèveraient à 40 p. 100, alors qu’on essaie de nous imposer un
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sometimes is just mind-boggling. Although I agree with
Ms. Warren; nobody wants to waste money. You want to run as
lean as you can. I get that. But you also want to run and not run
yourself into the ground.

plafond de 10 ou de 8 p. 100. Donc toute cette iniquité est
parfois déconcertante. Même si je souscris aux propos de
Mme Warren, personne ne souhaite gaspiller de l’argent. Nous
visons tous le fonctionnement le plus économique possible. Je
comprends cela, mais il faut quand même assurer le
fonctionnement, et ne pas aller vers la faillite.

The Chair: If the organization is small and you’re not
successful, then it has an effect on employment because you
can’t afford to keep people if there’s not enough money for the
programs. Then you’re in a Catch-22. Sometimes you wonder
whether the people at the end actually know what the objective
is.

Le président : Si l’organisation est petite et que vous ne
réussissez pas à obtenir du financement, alors il y a une
incidence sur les emplois, parce que vous n’êtes plus en mesure
de maintenir des postes et qu’il n’y a pas assez d’argent pour
assurer la prestation de programmes. Vous vous retrouvez alors
dans une impasse. Parfois, on se demande si les gens à l’autre
bout connaissent véritablement l’objectif.

Senator LaBoucane-Benson: Maybe there’s cross-purposes
about what the objective is, for sure. Thank you.

La sénatrice LaBoucane-Benson : Assurément, il y a
probablement des contradictions à propos de l’objectif. Merci.

Senator Omidvar: We have so much technology now, and
perhaps it’s utopian of me to consider a solution that’s grounded
in technology. Your organizations do wonderful work. You
should be able to go on to a federal government website once
and upload all your information once on who you are, what your
vision is, what your mission is, your bylaws, your letters patent,
your X, Y and Z. And once you’re on the website, you’d be
linked to a database of government funding opportunities. It’s
almost like I get on Amazon, you’re this person, so you will like
this, how they pair you up because I buy a book, you like this
other book. Is that naive of me? I’d like to ask all of us, but we’ll
do that later. I’m going to ask both of you: Can technology
create pathways out of complexity?

La sénatrice Omidvar : Nous disposons de tellement d’outils
technologiques maintenant; il est peut-être utopique de ma part
de penser qu’il pourrait y avoir une solution qui découle de la
technologie. Vos organismes effectuent de l’excellent travail.
Vos responsables devraient pouvoir avoir accès à un site web du
gouvernement fédéral et inscrire une seule fois tous les
renseignements concernant leur organisme: la description, la
vision, la mission, les règlements internes, les lettres patentes et
d’autres renseignements essentiels. Une fois inscrit sur ce site
web, l’organisme serait lié à une base de données du
gouvernement qui contient des offres de financement. Cela
ressemblerait à ce qui se passe quand quelqu’un consulte le site
d’Amazon et qu’on propose d’autres articles qui pourraient aussi
l’intéresser, et qu’on établit des liens; parce que vous achetez un
livre, on vous en propose un autre que vous pourriez aimer. Est-
ce naïf de ma part? J’aimerais que tout le monde réponde à cette
question, mais nous ferons cela plus tard. Je vais la poser à vous
deux: La technologie peut-elle nous permettre de sortir de ces
situations complexes?

Ms. Warren: When I fill in those application forms, and I’ve
been doing it for 22 years, I keep asking myself why I have to
tell them I’m still a registered charity and that my address hasn’t
changed. You’re absolutely right. It’s like they don’t know us. I
understand if you’re a new organization for the first time. I get
that. But when you’ve been getting funding for 20-some years,
it’s like they don’t know us. It might sound like utopia, but I’m
with you, I don’t think it is utopia. I think that’s just something
that makes common sense.

Mme Warren : Quand je remplis ces formulaires de
demande, et je fais cela depuis 22 ans, je me demande toujours
pourquoi je dois encore confirmer que notre organisme de
bienfaisance est enregistré et que son adresse n’a pas changé.
Vous avez tout à fait raison. C’est comme si on ne nous
connaissait pas. Je comprendrais s’il s’agissait d’un nouvel
organisme qui présente une première demande. Toutefois,, quand
il s’agit d’un organisme qui reçoit du financement depuis une
vingtaine d’années, on a l’impression qu’on ne nous connaît pas.
Votre proposition peut sembler utopique, mais j’y souscris, et je
ne crois pas que ce soit irréaliste. Je crois qu’il s’agit simplement
d’une solution qui tient du gros bon sens.

The Chair: These may be the same people that brought you
the Phoenix pay system.

Le président : Il s’agit peut-être des mêmes personnes qui
ont mis en place le système de paie Phénix.

Thank you both. It has been very informative. You’ve
reminded us about problems that sometimes we don’t remember.
Filling out those forms is not an easy thing. Sitting there waiting

Je vous remercie tous les deux. Vos commentaires ont été très
éclairants. Vous nous avez rappelé des problèmes que nous
oublions parfois. Il n’est pas facile de remplir ces formulaires. Il
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for approval is even tougher. And finding out that you have to
redo them is a royal pain, as most of us know.

est plus difficile encore d’attendre l’approbation d’une demande.
De plus, apprendre qu’il faut refaire tout le processus est
royalement embêtant, comme la plupart d’entre nous le savent.

Thank you very much to you both for your appearance tonight. Je vous remercie beaucoup de vos témoignages présentés ce
soir.

Our next panel is, from the Victoria Immigrant and Refugee
Centre Society, David Lau, Executive Director; and from Free
Geek Toronto, Ryan Fukunaga; and from MCIS Language
Solutions, Latha Sukumar, Executive Director. Thank you all for
being here. We do appreciate the fact that you’re here at this
hour of the day. We’re going to start with Mr. Lau.

Notre prochain groupe de témoins est composé de M. David
Lau, directeur général, The Victoria Immigrant and Refugee
Centre Society; de M. Ryan Fukunaga, directeur général, Free
Geek Toronto; et de Mme Latha Sukumar, directrice générale,
MCIS Language Solutions. Je vous remercie tous de votre
présence. Nous sommes reconnaissants que vous soyez ici à cette
heure. Nous allons commencer par M. Lau.

David Lau, Executive Director, The Victoria Immigrant
and Refugee Centre Society:  Thank you sincerely for asking
me to speak on this important topic.

David Lau, directeur général, The Victoria Immigrant and
Refugee Centre Society : Je vous remercie sincèrement de
m’avoir demandé de prendre la parole concernant ce sujet
important.

I’m the Executive Director of a newcomer settlement agency
that, with a staff of 30 and a budget of under $2 million, we
assist approximately 3,000 people each year.

Je suis le directeur général d’un organisme d’établissement
pour nouveaux arrivants qui, à l’aide de 30 employés et d’un
budget inférieur à 2 millions de dollars, fournit de l’aide à
environ 3 000 personnes par année.

Our agency was founded by three refugees in 1989 who felt
compelled to create better services to help people overcome
barriers that they experience. Our three founders encountered
services that were prescriptive and did not address their needs,
hopes or aspirations. This was the impetus for the creative
services that addressed clients’ actual needs and is the DNA of
the Victoria Immigrant and Refugee Centre Society. Because our
mandate has us questing for continual service improvement, we
tend to find gaps and approaches that solve intersectional
problems in our clients’ lives.

Notre organisme a été fondé en 1989 par trois réfugiés qui ont
ressenti le besoin de créer de meilleurs services pour aider les
gens à surmonter les obstacles auxquels ils font face. Nos trois
fondateurs s’étaient butés à des services qui étaient normatifs, ne
répondaient pas à leurs besoins et ne tenaient pas compte de
leurs espoirs ou aspirations. C’est ce qui les a motivés à offrir
des services créatifs qui répondaient aux besoins réels des clients
et qui constituent l’ADN de la Victoria Immigrant and Refugee
Centre Society. Comme notre mandat exige que nous soyons
continuellement à la recherche de façons d’améliorer nos
services, nous tendons à trouver des lacunes et des approches qui
permettent de régler les problèmes intersectionnels dans la vie de
nos clients.

I often feel like a greengrocer to a chef who only cooks with
potatoes, and most of my competitors are called PotatoMart. Not
every human service agency is wired to innovate. Although
departments consult and research to find service gaps, they rarely
explore innovative methodologies. As a result, federal contracts
have sometimes prescriptive call for proposals and run processes
that screen for compliance to specific outcomes. This puts
agencies like mine at a slight disadvantage.

J’ai souvent l’impression d’être un marchand de fruits et
légumes pour un chef qui ne cuisine que des patates, et la plupart
de mes concurrents s’appellent Patates en gros. Les organismes
de services sociaux ne sont pas tous programmés pour innover.
Même si les ministères tiennent des consultations et mènent des
recherches dans le but de trouver les lacunes au chapitre des
services, ils envisagent rarement l’adoption de méthodes
novatrices. Par conséquent, les contrats fédéraux font parfois
l’objet d’appels de propositions normatifs et donnent lieu au
déroulement de processus dans le cadre desquels on évalue la
conformité en fonction de résultats précis. C’est légèrement
désavantageux pour les organismes comme le mien.

With respect to public service and the status quo, essentially
innovation must have its own processes. Having spent almost a
decade in a regional federal office, I’m familiar with federal
career progression. In many cases, as staff are internally
promoted, they rely on their skills from previous roles to execute

En ce qui concerne la fonction publique et le statu quo,
essentiellement, l’innovation doit disposer de ses propres
processus. Comme j’ai passé presque une décennie dans un
bureau fédéral régional, je connais bien le cheminement de
carrière au gouvernement fédéral. Dans bien des cas, comme les
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their new ones. If innovative granting or CFP processes are
staffed by people lacking broad, multi-sectorial experience, they
may lack a lens to see the advantages of innovation. Those at
mid-range career levels may aspire toward innovation but may
not be willing to risk public funds nor jeopardize their career
futures on innovative yet untested services. Staff who are tasked
with exploring development of innovation must be people who
have networks external to the federal public service. They should
have career tracks that show a wide range of experiences in
many sectors and an inclination to adaptability and creating
partnerships outside of the public service. It’s critical that the
staffing involved in innovation-based processes see themselves
as change agents in the community. Financial risk assessment
and risk management need to be part of how innovation
programming is explored, but it must be a second line priority.
The onus should be on the government to ensure it’s not-for-
profit partners do not enter cash-crisis situations because of
innovation programming.

membres du personnel sont promus à l’interne, ils dépendent des
compétences qu’ils ont acquises en jouant leurs rôles précédents
pour exécuter leurs nouvelles tâches. Si ce sont des personnes
dont l’expérience multisectorielle n’est pas assez vaste qui gèrent
les subventions novatrices ou les processus d’AP, elles n’auront
peut-être pas le point de vue nécessaire pour voir les avantages
liés à l’innovation. Les fonctionnaires à l’échelon intermédiaire
pourraient aspirer à l’innovation, mais ne pas être disposés à
risquer des fonds publics ou à mettre en péril l’avenir de leur
carrière pour des services novateurs, mais non éprouvés. Les
employés qui sont chargés d’étudier l’élaboration de processus
novateurs doivent être des personnes qui ont des réseaux à
l’extérieur de la fonction publique fédérale. Leur cheminement
de carrière devrait témoigner d’une expérience vaste et
diversifiée dans de nombreux secteurs et un penchant pour
l’adaptabilité et la création de partenariats à l’extérieur de la
fonction publique. Il est essentiel que les membres du personnel
participant à des processus fondés sur l’innovation se voient
comme des agents de changement au sein de la communauté.
L’évaluation du risque financier et la gestion des risques doivent
être prises en considération dans le cadre de l’étude des
programmes d’innovation, mais il doit s’agir d’une priorité de
deuxième ordre. Il devrait incomber au gouvernement de
s’assurer que ses partenaires sans but lucratif ne se retrouvent
pas dans des situations de crise financière à cause de
programmes d’innovation.

Quite recently, the Immigration, Refugees and Citizenship
Canada Assistant Deputy Minister David Manicom has broken
out plans to explore intersectional and innovative proposals, and
we are looking forward to that. It has been some time since there
has been exploration in that area. The charitable non-profit sector
is not conventional contractors. We are societies that are the
expression of the people in the region where we operate. We are
democratic, and the best of us respond to civil organizations.

Très récemment, David Manicom, sous-ministre adjoint
d’Immigration, Réfugiés et Citoyenneté Canada, a présenté des
plans pour l’étude de propositions intersectionnelles et
novatrices, et nous avons hâte qu’ils se concrétisent. Cela fait un
certain temps qu’aucune étude n’est effectuée dans ce domaine.
Les organismes du secteur caritatif sans but lucratif ne sont pas
des sous-traitants conventionnels. Nous sommes la voix du
peuple dans les régions où nous menons nos activités. Nous
fonctionnons de façon démocratique, et les meilleurs d’entre
nous relèvent d’organisations civiles.

The closer we engage with public service staff in determining
innovation, the better we can perform because it releases us from
fitting innovation into a narrow margin. Returning to the
greengrocer metaphor, we do not need to disguise a pineapple as
a potato.

Plus nous interagissons étroitement avec les employés de la
fonction publique dans le cadre de la détermination de
l’innovation, meilleur sera notre rendement, car ces discussions
nous libèrent de l’obligation de faire rentrer l’innovation dans
une toute petite boîte. Pour revenir à la métaphore du marchand
de fruits et légumes, nous n’avons pas besoin de déguiser un
ananas en patate.

Innovation happens when empowered public servants develop
partnerships and networks with innovative organizations. It has
been our experience that when a public servant has approached
us asking specifically to suggest innovative solutions, and they
participate actively in the development process, that’s when we
do our best work.

L’innovation a lieu lorsque des fonctionnaires qui jouissent
d’une certaine autonomie établissent des partenariats et des
réseaux avec des organisations novatrices. D’après notre
expérience, lorsqu’un fonctionnaire nous aborde pour nous
demander précisément de suggérer des solutions novatrices et
qu’il participe activement au processus d’élaboration, c’est là
que nous faisons notre meilleur travail.
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Recently, Canadian Heritage staff, under the direction of
Regional Director Erica Tao and Regional Director Derick
McNeil, asked us to give briefs to advise them on reducing
racism. My brilliant staff delivered some really truly inspiring
proposals that focused on unconventional and intersectional
solutions.

Récemment, un employé de Patrimoine canadien relevant de la
directrice régionale Erica Tao et du directeur régional
Derick McNeil nous a demandé de présenter des séances
d’information afin de leur fournir des conseils pour la réduction
du racisme. Nos brillants employés ont fait certaines
propositions qui sont vraiment très inspirantes et qui étaient
axées sur des solutions non conventionnelles et
intersectionnelles.

Innovation is often intersectional, which means creating
solutions alongside partners in other service areas. Because of its
departmental nature, the federal government is somewhat stove-
piped. Federal-provincial jurisdictional relationships further
subdivide human problems, and problems and opportunities are
not stove-piped. Many are intrinsically cross-linked and
intersectional by nature.

L’innovation est souvent intersectionnelle, ce qui signifie qu’il
faut créer des solutions aux côtés de partenaires œuvrant dans
d’autres domaines de service. Comme il fonctionne au moyen de
ministères et d’organismes, le gouvernement est cloisonné, d’une
certaine manière. Les relations fédérales-provinciales subdivisent
encore davantage la compétence liée aux problèmes humains, et
les problèmes et les possibilités ne sont pas cloisonnés. Un grand
nombre sont intrinsèquement reliés et de nature intersectorielle.

My staff recently proposed a self-employment project that
brings local Indigenous people with disabilities and newcomers
with disabilities together to explore self-employment outcomes.
It’s difficult to find a department that is mandated to get behind
that sort of thing. It doesn’t follow within employment. It works
with newcomers working with Indigenous people. And that’s
about as intersectional as things can become.

Mon personnel a récemment proposé un projet de travail
autonome qui rassemble des Autochtones locaux handicapés et
de nouveaux arrivants handicapés afin qu’ils étudient des
possibilités de travail indépendant. Il est difficile de trouver un
ministère qui a pour mandat d’appuyer ce genre d’initiative. Cela
ne relève pas du secteur de l’emploi. Cette initiative fonctionne
dans le cadre d’une collaboration entre de nouveaux arrivants et
des Autochtones, et la situation ne pourrait pas devenir plus
intersectionnelle.

Our service models use common needs, common
discrimination experiences within a context of reconciliation
where newcomers and Indigenous people, who both suffer from
internal discrimination, can help each other and achieve
solutions bespoke to their individual barriers. We believe that is
how responsible settlement agencies should be programming to
create a better Canada where Indigenous and newcomer people
solve problems together.

Nos modèles de service sont fondés sur les besoins communs
et les expériences communes de discrimination dans un contexte
de réconciliation, où les nouveaux arrivants et les Autochtones,
deux groupes qui subissent de la discrimination interne, peuvent
s’entraider et trouver des solutions adaptées à chacun des
obstacles auxquels ils font face. Nous croyons que c’est ainsi que
des organismes d’établissement responsables devraient élaborer
des programmes afin de créer un meilleur Canada, où les
Autochtones et les nouveaux arrivants règlent leurs problèmes
ensemble.

More recently, agencies working with Family Services of
Greater Victoria, partnered to create the Victoria Social
Innovation Centre. We were recently selected by B.C. to open
Canada’s first trauma-informed daycare facility. This unique
trauma-informed daycare will allow us to help a wide variety of
children from a wide variety of backgrounds who have a
common problem. The intersectional service developed because
we realized we both have similar specialties helping children
with severe traumas, and they just happen to come from different
client groups.

Tout récemment, des organismes travaillant en collaboration
avec les Family Services of Greater Victoria ont établi un
partenariat dans le but de créer le Victoria Social Innovation
Centre. Nous avons récemment été choisis par la Colombie-
Britannique pour l’ouverture du premier établissement au
Canada à offrir des services de garde d’enfants tenant compte
des traumatismes. Ce service de garde unique nous permettra
d’aider une grande diversité d’enfants qui proviennent d’une
grande diversité de milieux et qui ont un problème commun. Le
service intersectionnel a été élaboré parce que nous nous sommes
rendu compte que nos spécialisations étaient semblables et
consistaient à aider des enfants ayant subi un traumatisme grave;
ils proviennent simplement de groupes de clientèle différents.

Survival. Much of our sector struggles financially, as we have
heard today. The cost of rent and utilities are not the daily cost
considerations of many public servants, but for the non-profit

Au chapitre de la survie, la majeure partie de notre secteur
éprouve des difficultés financières, comme nous en avons
entendu parler aujourd’hui. Le coût des loyers et des services
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sector, they are serious problems. When a government business
manager trims our overhead costs, we shut down. Public budgets
are finite, but we cannot be innovative partners if our partners
don’t consider what happens when our lights go out.

publics n’est pas le facteur financier qui est pris en compte au
quotidien par de nombreux fonctionnaires, mais, pour le secteur
sans but lucratif, il pose de graves problèmes. Lorsqu’un
gestionnaire fonctionnel du gouvernement réduit nos coûts
indirects, nous fermons nos portes. Les budgets publics sont
limités, mais nous ne pouvons pas être des partenaires novateurs
si nos partenaires ne tiennent pas compte de ce qui arrive lorsque
nos lumières s’éteignent.

Two years ago, my agency, located in a high-rent region of the
country, was forced to find an affordable location. In response, I
developed partnerships with like-minded agencies in the creation
of Victoria Social Innovation Centre with a goal to stabilizing
rent costs by cooperatively purchasing a building. The Social
Innovation Centre is a society founded to create administrative
efficiencies for its members and also to foster intersectional
collaboration for service innovations.

Il y a deux ans, mon organisme, situé dans une région du pays
où le prix des loyers est élevé, a été forcé de trouver un
emplacement abordable. En réaction, j’ai établi des partenariats
avec des organismes aux vues similaires pour créer le Victoria
Social Innovation Centre, dans le but de stabiliser les coûts liés à
la location grâce à l’achat coopératif d’un immeuble. Le Social
Innovation Centre est une société fondée dans le but de permettre
à ses membres de réaliser des gains en efficience sur le plan de
l’administration ainsi que d’encourager la collaboration
intersectionnelle à des fins d’innovation en matière de services.

When I approached one of our public service contract
managers to see if they could support us, the response in
assisting us and stabilizing was zero. What I received was a
caution about having funding potentially pulled if the facility
was substandard.

Quand j’ai abordé un de nos gestionnaires de marchés de la
fonction publique pour voir s’il pouvait nous appuyer, nous
n’avons rien reçu pour nous aider et nous stabiliser. Ce que j’ai
reçu, c’est un avertissement au sujet de la possibilité que notre
financement soit retiré si l’établissement n’était pas conforme
aux normes.

So I went to the United Way of Greater Victoria that was
mandated to support local human services. They granted us
$10,000 to explore the model, which we did. Then I went to
VanCity Credit Union, which understood that stabilizing several
agencies in a mortgage was good community business. They
100 per cent financed the purchase of a $2.7 million building and
then gave us about $170,000 to renovate as a grant.

Alors, je me suis adressé à l’organisme United Way of Greater
Victoria, qui avait pour mandat d’appuyer les services sociaux
locaux. Il nous a accordé une subvention de 10 000 $ pour
l’étude du modèle, et c’est ce que nous avons fait. Ensuite, je me
suis adressé à VanCity Credit Union, qui a compris que la
stabilisation de plusieurs organismes au moyen d’une
hypothèque était une bonne mesure pour le secteur
communautaire. Cette coopérative de crédit a financé
entièrement l’achat d’un immeuble de 2,7 millions de dollars,
puis nous a versé environ 170 000 $ sous forme de subvention
afin que nous puissions le rénover.

This new organization will create human service innovations
in a financially stable environment. We already have brought in
two small agencies who pay low rent and utilize our networks
and amenities and will bring in more as long-term partners in the
social innovation centre. It’s in our mutual interest to support our
permanent partners.

Cette nouvelle organisation créera des innovations en services
sociaux dans un environnement financièrement stable. Nous
avons déjà intégré deux petits organismes qui paient un loyer
modique et utilisent nos réseaux et nos installations et qui en
feront venir d’autres en tant que partenaires à long terme. Il est
dans notre intérêt mutuel de soutenir nos partenaires permanents.

Whereby the federal government is recommitting to affordable
housing nationally, it might be worth considering supporting our
sectors by finding permanent locations for us to operate. From
the business case perspective, when a portion of contract funds
just go to pay our landlord’s costs, that’s wasted money that
could go back into services if we existed in federally owned
buildings or we owned our own buildings, supported by capital
grants.

Puisque le gouvernement fédéral s’engage de nouveau à
l’égard du logement abordable à l’échelle nationale, il vaudrait
peut-être la peine que vous envisagiez d’appuyer nos secteurs en
nous trouvant des emplacements permanents à exploiter. Du
point de vue de la rentabilisation, lorsqu’une part des fonds
prévus dans un contrat ne sert qu’à payer les coûts de notre
propriétaire, c’est de l’argent gaspillé qui pourrait retourner dans
les services, si nous menions nos activités dans des immeubles
appartenant au gouvernement fédéral ou que nous possédions nos
propres immeubles, grâce à des subventions d’immobilisations.
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Federal councils. To get beyond stovepiping and into
exploring intersectional solutions, the federal government has an
ideal structure, the federal councils. I suggest to you that the
federal councils are led by a cadre with vision and position to
direct the exploration of innovation with a non-profit charitable
sector as partners.

Je vais maintenant parler des conseils fédéraux. Pour aller au-
delà du cloisonnement et aborder l’étude de solutions
intersectionnelles, le gouvernement fédéral possède une structure
idéale : les conseils fédéraux. Je vous affirme que ces conseils
sont dirigés par un cadre qui a une vision et qui est bien placé
pour diriger l’étude de l’innovation en partenariat avec le secteur
caritatif sans but lucratif.

Those seconded to Pacific Federal Council projects tend to be
public servants with vision and a fairly aggressive attitude of
change-making. Once again, staffing for innovation projects
should screen aptitudes and abilities aligned to a mentality of
change-making and ability to develop multisectoral partnerships.

Les personnes affectées à des projets du Conseil fédéral du
Pacifique tendent à être des fonctionnaires ayant une vision et
une attitude assez dynamique pour ce qui est d’apporter des
changements. Encore une fois, les candidats souhaitant participer
aux projets d’innovation devraient posséder des aptitudes et des
capacités correspondant à une mentalité de changement et être
capables d’établir des partenariats multisectoriels.

Thanks very much for allowing me to spend the day. I have
enjoyed watching your discussions. I appreciate your exploration
of this topic and allowing me time to present an idea.

Merci beaucoup de m’avoir permis de passer la journée ici.
J’ai eu du plaisir à écouter vos discussions. Je vous suis
reconnaissant de mener une étude à ce sujet et de m’avoir
accordé du temps pour présenter une idée.

The Chair: Thank you for your presentation. We’ll now hear
Ryan Fukunaga, Executive Director, Free Geek Toronto.

Le président : Je vous remercie de votre exposé. Nous allons
maintenant entendre la déclaration de Ryan Fukunaga, directeur
général, Free Geek Toronto.

Ryan Fukunaga, Executive Director, Free Geek Toronto:
My name is Ryan Fukunaga, the Executive Director of Free
Geek Toronto. I would like to thank you for the opportunity to
present to the special committee this evening on the topic of
innovation. It is an important one to us at Free Geek.

Ryan Fukunaga, directeur général, Free Geek Toronto : Je
m’appelle Ryan Fukunaga, directeur général de Free Geek
Toronto. Je voudrais vous remercier de me donner la possibilité
de présenter ce soir au comité spécial un exposé sur le sujet de
l’innovation. Il s’agit d’un sujet important pour nous, à Free
Geek.

Free Geek Toronto is a federally incorporated not-for-profit
that operates as an employment social enterprise in Toronto. We
were founded around the innovative concept of using discarded
computers and other e-waste to help connect more people to
technology. This means we build upon existing social innovation
of ethical recycling while primarily impacting the environment
to full-scale solutions that address environmental, social,
economic and cultural challenges facing our country with
regards to digital inclusion.

Free Geek Toronto est un organisme sans but lucratif constitué
à l’échelon fédéral qui est exploité comme une entreprise sociale
d’emploi, à Toronto. La création de l’organisme reposait sur
l’idée novatrice d’utiliser des ordinateurs jetés et d’autres
déchets électroniques pour contribuer à connecter davantage de
gens à la technologie. Cela signifie que nous misons sur
l’innovation sociale existante du recyclage éthique, ce qui nous
permet principalement de protéger l’environnement, mais nous
allons plus loin en offrant des solutions de grande envergure qui
tiennent compte des défis environnementaux, sociaux,
économiques et culturels auxquels fait face notre pays en ce qui
a trait à l’inclusion numérique.

While our impact is widespread and growing, our capacity for
innovation is stymied by the reality that legislative and
regulatory policy and program ecosystems at both provincial and
federal level was not created nor efficiently supports our model
of social impact. The result is that we must focus much of our
innovative thinking on how to keep the lights on and our staff
paid instead of opportunities for innovation that help us expand
our reach and deepen our impact.

Même si notre incidence est répandue et croissante, notre
capacité d’innovation est freinée par la réalité de l’écosystème
des politiques et des programmes législatifs et réglementaires,
aux échelons provincial et fédéral, qui n’ont pas été créés pour
appuyer de façon efficiente notre modèle d’incidences sociales.
Le résultat, c’est que la plus grande partie de nos efforts
d’innovation visent à trouver des moyens de garder les lumières
allumées et de continuer à payer notre personnel, plutôt qu’à
découvrir des possibilités d’étendre notre portée et d’approfondir
notre incidence.
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Free Geek Toronto is one of several Free Geeks across North
America and one of two in Canada, the other one being in
Vancouver. Each is uniquely shaped to reflect the local context.
Our model involves a storefront and warehouse located in
downtown Toronto. We seek out electronic waste donations from
individuals and organizations, refurbished computers and then
resell them, along with other reasonable technologies, at an
accessible price.

On compte plusieurs organismes Free Geek en Amérique du
Nord, dont deux au Canada, soit le nôtre et un autre à
Vancouver. Chaque organisme est unique et est adapté au
contexte local. Notre modèle comprend un comptoir de services
et un entrepôt situés au centre-ville de Toronto. Nous
recherchons des dons de déchets électroniques auprès de
personnes et d’organisations, des ordinateurs remis à neuf, que
nous revendons ensuite, de même que d’autres technologies
raisonnables, à un prix accessible.

We believe in the right to repair and the value of a circular
economy. In collaboration with our social sector partners, we
also build digital inclusion by providing skill building and
employment opportunities to community members facing
barriers to social and economic participation. The majority of our
employment program participants are on social assistance, and
while most face multiple barriers, a common thread is lived
experience with mental health challenges.

Nous croyons au droit de réparer et à la valeur de l’économie
circulaire. En collaboration avec nos partenaires du secteur
social, nous favorisons également l’inclusion numérique en
offrant des possibilités d’emploi et de renforcement des
compétences aux membres de la collectivité qui font face à des
obstacles à la participation sociale et économique. La majorité
des participants à notre programme d’emploi touchent de l’aide
sociale et, même si la plupart font face à de multiples obstacles,
l’expérience de problèmes de santé mentale est un dénominateur
commun.

We also offer digital literacy workshops, host a community
hub and promote free and open-source software. If it helps
increase the equity across the technology, we are there.

Nous offrons également des ateliers de littératie numérique et
un carrefour communautaire et faisons la promotion des logiciels
gratuits et ouverts. Si quelque chose contribue à accroître
l’équité dans l’ensemble du domaine de la technologie, nous le
faisons.

In our short 10-year history, we have grown from a completely
volunteer run organization in an out-of-way office impacting a
small number of individuals to a federally incorporated not-for-
profit operating as a social enterprise with almost $100,000 in
revenue.

Durant les 10 années de notre courte existence, nous sommes
passés d’une organisation entièrement dirigée par des bénévoles
dans un bureau reclus offrant des services à un petit nombre de
personnes à un organisme sans but lucratif constitué à l’échelon
fédéral exploitant une entreprise sociale et générant près de
100 000 $ de revenus.

We have had many recent accomplishments, but the one that
we’re most proud of is being able to be a part of the growing
innovative sector in Toronto specifically around social
investment and social engagement. But we have found that our
capacity for innovation is stymied by the sustainability
challenges we face as an employment social enterprise.

Nous avons un grand nombre de réalisations récentes, mais
celle dont nous sommes le plus fiers, c’est de pouvoir faire partie
du secteur croissant de l’innovation à Toronto, plus précisément
en ce qui a trait à l’investissement social et à la mobilisation
sociale. Toutefois, nous avons constaté que notre capacité
d’innovation est limitée par les problèmes de durabilité auxquels
nous faisons face en tant qu’entreprise sociale d’emploi.

There is an expression, “Necessity is the mother of all
invention,” but when the necessity scenario you are facing is a
negative cash position, our innovations are often small and
reactive versus big and bold.

On dit que « la nécessité est la mère de toutes les inventions »,
mais, quand la situation de la nécessité à laquelle on fait face est
liée à un flux de trésorerie négatif, nos innovations sont souvent
petites et réactives au lieu d’être grandes et audacieuses.

For Free Geek Toronto, sustainability means having sufficient
resources through a mix of self-generated revenue and support
from our outside funders to maintain our operations and expand
and deepen our social impact, including effectively supporting
our employment program participants.

Pour Free Geek Toronto, le terme « durabilité » désigne le fait
de disposer de suffisamment de ressources grâce à un mélange
de revenus autogénérés et de soutien de la part de bailleurs de
fonds extérieurs pour maintenir nos activités et étendre et
approfondir notre incidence sociale, y compris appuyer
efficacement les participants à notre programme d’emploi.

Free Geek Toronto has succeeded in consistently increasing
our self-generated revenue, in particular our non-grant sales
revenue in recent years. This positively impacted our

Free Geek Toronto a réussi à accroître constamment les
revenus qu’il génère par lui-même, en particulier son revenu de
ventes ne provenant pas de subventions au cours des dernières
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sustainability. However, we have historically had difficulty in
obtaining non-designated grant revenue, that is grant revenue
that supports our core costs as an employment and social
enterprise that runs employment participant programs outside of
our primary funder, the Toronto Enterprise Fund, which is run by
the United Way Greater Toronto, which has been a strong
supporter of us for several years.

années. Cette croissance a eu une incidence positive sur notre
durabilité. Toutefois, dans le passé, nous avons eu de la difficulté
à obtenir des revenus de subventions non désignées, c’est-à-dire
des revenus de subventions qui appuient les coûts de base que
nous assumons comme entreprise d’emploi et entreprise sociale
responsable de programmes de participation à l’emploi à
l’extérieur de son principal bailleur de fonds, le Toronto
Enterprise Fund, dirigé par l’organisme United Way of Greater
Toronto, lequel nous offre un soutien solide depuis plusieurs
années.

We have had some important successes in recent years in
terms of bringing in grant revenue. However, we are limited in
the funds we can apply for due to our status as a not-for-profit, as
a number of funding opportunities are restricted to organizations
with charitable status.

Nous avons connu des succès importants au cours des
dernières années pour ce qui est de générer des revenus de
subventions. Toutefois, nous sommes limités du point de vue des
fonds que nous pouvons demander en raison de notre statut
d’organisme sans but lucratif, car un certain nombre de
possibilités de financement sont réservées aux organisations
ayant un statut caritatif.

We can accept cash donations and corporate sponsorship.
However, we cannot offer charitable tax receipts, which limits
our ability to formally fundraise, as does the lack of staff
resources to lead such a campaign.

Nous pouvons accepter les dons en espèces et les commandites
d’entreprises privées. Toutefois, nous ne pouvons pas offrir de
reçus d’impôt pour activités de bienfaisance, ce qui limite notre
capacité de recueillir officiellement des fonds, tout comme le
manque de ressources en personnel pour mener de telles
campagnes.

The result is that we consistently struggle to move beyond
subsistence existence, wherein our core permanent staff must
make unacceptable choices such as delaying paycheques or
reducing hours in order to take outside employment to keep our
doors open.

Le résultat est que nous luttons constamment pour aller au-
delà de la simple subsistance, situation où les membres de notre
personnel permanent de base doivent faire des choix
inacceptables, comme retarder des chèques de paye ou réduire
les heures de travail dans le but d’occuper un emploi à
l’extérieur afin qu’on puisse garder nos portes ouvertes.

While becoming a charity allows for new revenue streams,
these new streams require investment to get and to keep
charitable status and then employ staff with fundraising expertise
who, hopefully, can help us realize a return investment.

Le fait de devenir un organisme caritatif permet d’obtenir de
nouvelles sources de revenus, mais ces sources de revenus
requièrent des investissements pour l’obtention et la
conservation du statut caritatif, puis pour l’embauche de
personnel qui possède de l’expertise en matière de collecte de
fonds et qui — il faut l’espérer — pourra nous aider à obtenir un
rendement sur le capital investi.

Innovation for a small non-profit like Free Geek Toronto is
directly tied to sustainability. This is why we support many of
the recommendations Imagine Canada made to this committee
last fall and why we are here to tell you about our impact and our
barriers.

Pour un petit organisme sans but lucratif comme Free Geek
Toronto, l’innovation est directement liée à la durabilité. Voilà
pourquoi nous sommes favorables à un grand nombre des
recommandations qu’a adressées Imagine Canada au comité
l’automne dernier et pourquoi nous sommes là pour vous parler
de notre incidence et des obstacles auxquels nous faisons face.

We need the federal government to provide leadership around
the review and renewal of legislative, regulatory, policy and
program ecosystem to better support the unique position of
employment, social enterprise and our capacity for impact and
innovation. Thank you.

Nous avons besoin que le gouvernement fédéral fasse preuve
de leadership relativement à l’examen et au renouvellement de
l’écosystème législatif, réglementaire, stratégique et relatif aux
programmes afin de mieux appuyer la place unique que nous
occupons comme entreprise d’emploi et entreprise sociale et
notre capacité d’avoir une incidence et d’innover. Merci.

The Chair: Thank you very much. Le président : Merci beaucoup.
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Latha Sukumar, Executive Director, MCIS Language
Solutions:  Thank you very much for this opportunity.

Latha Sukumar, directrice générale, MCIS Language
Solutions : Merci beaucoup de cette occasion.

I come here not just as an executive director of MCIS, a non-
profit social enterprise in Toronto, but also representing the
collective voice of a number of different organizations that we
serve and connect with. We have a unique advantage point
because we serve a multilingual population, so communities that
want to access critical information to services.

Je me présente non seulement en tant que directrice générale
de MCIS, une entreprise sociale sans but lucratif de Toronto,
mais aussi comme représentante venue exprimer l’opinion
collective d’un certain nombre d’organisations distinctes que
nous servons et avec lesquelles nous entretenons des liens. Notre
point de vue est unique parce que nous servons une population
multilingue, donc des communautés qui veulent accéder à des
renseignements et à des services cruciaux.

What is MCIS? What I will be presenting is a boots-on-the-
ground perspective from our own experience growing a social
enterprise.

Qu’est-ce que MCIS? Je vais vous présenter notre propre
expérience sur le terrain quant au fait d’assurer la croissance
d’une entreprise sociale.

MCIS is a non-profit, as I said. We are located in Toronto. We
have 70 staff and 6,000 interpreters and translators across
Canada. We serve over 800 organizations in the broader public
sector and provide language services, interpretation, translation,
training programs and so on in over 300 languages and dialects.
We represent the cross-section of the country.

MCIS est un organisme sans but lucratif, comme je l’ai dit.
Nous sommes situés à Toronto. Nous comptons 70 employés et
6 000 inteprètes et traducteurs partout au Canada. Nous servons
plus de 800 organisations dans l’ensemble du secteur public et
fournissons des services linguistiques, d’interprétation et de
traduction, ainsi que des programmes de formation, et ainsi de
suite, dans plus de 300 langues et dialectes. Nous représentons la
diversité du pays.

What is unique about us is of our overall revenue and
projected revenue of $12 million for the 2019-20 fiscal year, less
than 10 per cent is from grants. All of the revenue that we have
earned right now is earned revenue.

Ce qui nous rend uniques, c’est notre revenu global et nos
projections de revenu de 12 millions de dollars pour l’exercice
2019-2020, dont moins de 10 p. 100 proviennent de subventions.
Tous les revenus que nous avons générés jusqu’à présent ont été
gagnés.

We got here with great difficulty. We faced a number of
challenges. We want to share some of that experience with you.

Nous en sommes arrivés là avec beaucoup de difficulté. Nous
avons fait face à un certain nombre de défis. Nous voulons vous
faire part d’une partie de cette expérience.

While talking about experience, I want to focus on three key
topics as they pertain to innovation in the not-for-profit sector.
The first is to talk about the conditions that are necessary to
support innovation, research and development. Second, I would
like to talk a bit about the CRA regulations which stand in the
way of non-profit innovation. Third, I would like to talk about
the role of non-profits and public policy innovation.

Parlant d’expérience, je veux me concentrer sur trois sujets
clés qui sont liés à l’innovation dans le secteur sans but lucratif.
Premièrement, je veux aborder les conditions qui sont
nécessaires pour favoriser l’innovation, la recherche et le
développement. Deuxièmement, je voudrais vous parler un peu
de la réglementation de l’ARC qui fait obstacle à l’innovation
dans le secteur sans but lucratif. Troisièmement, je voudrais
aborder le rôle des organismes sans but lucratif et l’innovation
dans les politiques publiques.

In terms of the definition, it’s important that we define social
innovation not just as bringing about disruptive change, but also
incremental change. In our case, for example, in 2006, we were
fully funded, and we wanted to get out of this funding cycle. The
board said, “Go out and start earning revenue.”

Pour ce qui est de la définition, il importe que nous
définissions l’innovation sociale comme quelque chose qui
provoque non seulement un changement perturbateur, mais aussi
un changement graduel. Dans notre cas, par exemple, en 2006,
nous étions pleinement financés, et nous voulions sortir de ce
cycle de financement. Le conseil a dit : « Allez commencer à
gagner des revenus. »

Our conundrum was we didn’t have capacity to go out and
earn revenue. How do you build capacity when you don’t earn
revenue? That’s when we had to come up with a number of
patchwork solutions. One of them was partnering with the

Notre problème tenait au fait que nous n’avions pas la capacité
d’aller chercher des revenus. Comment peut-on renforcer ses
capacités quand on ne gagne pas de revenu? C’est là que nous
avons dû trouver un certain nombre de solutions expéditives.
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Rotman School of Business, hiring MBA interns and getting
them to help us design our operations. We went after some
project funding and so on.

L’une d’entre elles a été le travail en partenariat avec la Rotman
School of Business et l’embauche de stagiaires faisant leur
maîtrise en administration des affaires pour les amener à nous
aider à concevoir nos activités. Nous sommes allés à la recherche
de financement pour nos projets, et ainsi de suite.

The path we took, was long and painful. It took us 10 years to
get to a point of self-sufficiency. Even at this point, when we
want to innovate, we have barriers we face.

La voie que nous avons empruntée a été longue et
douloureuse. Il nous a fallu 10 ans pour arriver à un stade
d’autosuffisance. Même à ce stade, quand nous voulons innover,
nous faisons face à des obstacles.

What I want to talk about is that the situation is not very
different from most organizations, as we have heard. We find
that most of them want to innovate, but they don’t know how to
scale, how to diversify, or how to get out of the dependence on
government funding.

Ce dont je veux parler, c’est le fait que la situation n’est pas
très différente de celle de la plupart des organisations, selon ce
que nous avons entendu dire. Nous constatons que la plupart
d’entre elles veulent innover, mais qu’elles ne savent pas
comment prendre de l’ampleur, se diversifier ou arrêter de
dépendre du financement gouvernemental.

Based on our own experiences and consultations, we suggest
that we need a dedicated innovation role in organizations. We
need non-profits to have money to innovate. We would like this
innovation role to shape the organizational culture, introduce
design and systems thinking, technology literacy and so forth.
We have made a number of recommendations in this regard.

D’après notre propre expérience et les consultations que nous
avons tenues, nous affirmons que nous avons besoin d’un rôle
consacré à l’innovation au sein des organisations. Il faut que les
organismes sans but lucratif aient l’argent nécessaire pour
innover. Nous voudrions que ce rôle d’innovation façonne la
culture organisationnelle, instaure la réflexion axée sur la
conception et les systèmes, favorise la littératie technologique, et
ainsi de suite. Nous avons formulé un certain nombre de
recommandations à cet égard.

The second condition that we believe is needed for innovation
is the following of an emergent social innovation strategy. At the
moment, you go after funding and most government funding
bodies give funding to organizations in a very siloed manner.
Organizations are often pitted against each other, and there is a
lot of duplication and wasteful spending.

L’autre condition qui, nous le croyons, est nécessaire à
l’innovation, c’est le fait de suivre une nouvelle stratégie en
matière d’innovation sociale. En ce moment, on présente des
demandes de financement, et la plupart des organismes de
financement gouvernementaux accordent des fonds aux
organisations d’une manière très cloisonnée. Les organisations
sont souvent en concurrence, et il y a beaucoup de
chevauchements d’efforts et de dépenses inutiles.

We believe that if there was a digital platform where we could
identify all the programs that are being funded in the not-for-
profit sector, we could identify duplication, as well as the gaps in
services.

Nous croyons que, s’il existait une plateforme numérique, où
nous pourrions recenser tous les programmes qui sont financés
au sein du secteur sans but lucratif, nous pourrions cerner les
chevauchements ainsi que les lacunes au chapitre des services.

This emergent model will mean that a number of different
players — funders, private sector, public sector, academia and
community members — will come together in collectively
solving their problems. They will do it as they learn, so issues
will be tested as people are learning.

Ce nouveau modèle signifiera qu’un certain nombre
d’intervenants différents — les bailleurs de fonds, le secteur
privé, le secteur public, les universités et les membres de la
collectivité — se réuniront pour régler collectivement leurs
problèmes. Ils le feront tout en apprenant, alors des solutions aux
problèmes seront mises à l’essai au fur et à mesure.

The second issue that I want to talk about is CRA regulations.
Four years ago, we reached a point of self-sufficiency. At this
point, we started to earn a surplus. My board was really
concerned because we were now accumulating revenue, and we
needed the surplus in order to invest in our technology projects
and so on, but we were not at all clear about how CRA looked
upon this whole issue. We went out and got a legal opinion, and

La prochaine question que je veux aborder, c’est la
réglementation de l’ARC. Il y a quatre ans, nous avons atteint un
stade d’autosuffisance. À ce moment-là, nous avons commencé à
dégager un excédent. Mon conseil d’administration était
vraiment préoccupé, car nous cumulions à présent un revenu, et
nous avions besoin de l’excédent pour investir dans nos projets
technologiques, et ainsi de suite, mais nous n’étions pas du tout
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then we had to create a framework whereby we justified all of
our investments and tied it back to our vision and mission.

certains de savoir comment l’ARC envisageait toute cette
question. Nous avons obtenu un avis juridique, puis nous avons
dû créer un cadre au moyen duquel nous avons justifié tous nos
investissements et les avons reliés à notre vision et à notre
mission.

What we are recommending is that the Income Tax Act be
based not on a homogenized view of non-profits — which it is
right now — but be much more specific in addressing the range
of non-profits that exist in the sector, regarding what is
permissible and what is not for an agency to qualify as a non-
profit.

Ce que nous recommandons, c’est que la Loi de l’impôt sur le
revenu ne soit pas fondée sur un point de vue homogénéisé à
l’égard des organismes sans but lucratif — comme c’est le cas
actuellement —, mais qu’elle soit plutôt bien plus précise pour
ce qui est de tenir compte de l’éventail d’organismes sans but
lucratif qui existe dans le secteur, concernant ce qui est permis et
ce qui ne l’est pas pour qu’un organisme soit considéré comme
étant sans but lucratif.

Finally, I just want to say that non-profits should have a role in
public policy innovation. We are, after all, in close contact with
our communities.

Enfin, je veux seulement mentionner que les organismes sans
but lucratif devraient avoir un rôle à jouer dans l’innovation en
matière de politique publique. Après tout, nous entretenons des
rapports étroits avec nos collectivités.

Last month, we had what was called a Language Policy
Hackathon. We engaged with members of the community that
face language barriers, and we found the experience to be
extremely rewarding. We find that if you have inclusion, then
you end up having diversity, and then diversity leads to greater
innovation. We want all levels of government to create deliberate
opportunities for non-profits to manage and lead public policy.

Le mois dernier, nous avons organisé ce qu’on appelait un
marathon de programmation relatif aux politiques linguistiques.
Nous avons dialogué avec des membres de la collectivité qui
font face à des obstacles linguistiques, et nous avons trouvé
l’expérience extrêmement gratifiante. Nous constatons que, si on
inclut les gens, on finit par obtenir une diversité, laquelle mène à
une plus grande innovation. Nous voulons que tous les ordres de
gouvernement créent délibérément des occasions pour que les
organismes sans but lucratif puissent gérer et diriger les
politiques publiques.

In conclusion, the best way to support non-profit innovation is
to commit to innovation in a very broad sense, to remove
financial barriers, with a dedicated innovation budget for
innovation staff, a budget for research and development, and for
collaboration among multiple stakeholders. You have to commit
to digital platforms so you have this information available,
centralized, so everyone has access, and there is greater
transparency in terms of the work that is being done by the not-
for-profit sector.

En conclusion, le meilleur moyen de soutenir l’innovation
dans le secteur sans but lucratif est de s’y consacrer dans un sens
très vaste, de retirer les obstacles financiers et de prévoir un
budget réservé à l’innovation pour le personnel responsable de ce
volet, un budget pour la recherche et le développement, puis
pour la collaboration entre les multiples intervenants. Il faut
mettre en place des plateformes numériques afin que ces
renseignements soient accessibles et centralisés, de sorte que tout
le monde y ait accès et qu’il y ait une plus grande transparence
du point de vue des travaux qui sont effectués par le secteur sans
but lucratif.

Thank you for this opportunity to contribute. Merci de cette possibilité de contribuer.

The Chair: Thank you as well. As you can see, we have
another witness who popped up on the screen, whom we have
been trying to reach. We will now hear from Mr. Vincent van
Schendel, President, Le Réseau québécois en innovation sociale,
and then we will go to questions.

Le président : Merci à vous également. Comme vous pouvez
le constater, nous accueillons un autre témoin qui vient
d’apparaître à l’écran, que nous tentions de joindre. Nous allons
maintenant entendre le témoignage de M. Vincent van Schendel,
président du Réseau québécois en innovation sociale, puis nous
passerons aux questions.

[Translation] [Français]

Mr. Schendel, you have the floor. Monsieur Schendel, s’il vous plaît.
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Vincent van Schendel, President, Le Réseau québécois en
innovation sociale: Good afternoon. I apologize for the short
technical delay. Thank you for the invitation. I want to briefly
draw your attention to two contextual factors, and perhaps
provide some suggestions to help inform the discussion.

Vincent van Schendel, président, Le Réseau québécois en
innovation sociale : Bonjour. Je m’excuse de ce petit délai
technique. Je vous remercie de l’invitation. Rapidement, je
voudrais d’abord souligner deux éléments de contexte, et peut-
être quelques éléments de suggestions pour permettre d’éclairer
la discussion.

First, as we know, there are thousands of non-profit
organizations across Canada. Quebec, where I’m from, has
thousands of non-profit organizations. There are tens of
thousands of these organizations across Canada. Most of them
were established voluntarily by groups and individuals seeking
to resolve issues that hadn’t been resolved yet, in order to
address the needs and aspirations of different populations in
various regions, neighbourhoods, territories and sectors. These
organizations have developed a real innovative capacity to find
solutions in terms of food, culture, local services, environmental
protection and community development, and to address poverty
and inequality issues, not only by directly helping people, but by
building the capacity of populations and communities.

Premièrement, nous le savons, il existe des milliers
d’organismes à but non lucratif à travers le Canada et seulement
au Québec, où je suis, il y en a des milliers. Il y en a donc des
dizaines de milliers à travers le Canada. La grande majorité ont
été constitués de façon volontaire par des groupes et des
individus qui cherchent à résoudre des problèmes pour lesquels il
n’existe pas encore de solution pour répondre aux besoins et aux
aspirations de différentes populations, dans plusieurs régions,
quartiers, territoires et secteurs. Ces organismes ont ainsi
développé de réelles capacités d’innovation pour trouver des
solutions en alimentation, en culture, dans les services de
proximité, en protection de l’environnement, en développement
communautaire et pour répondre à des enjeux de pauvreté,
d’inégalité, non seulement en venant directement en aide aux
personnes, mais pour renforcer les capacités des populations et
des communautés.

Second, a great deal of funding is available. There are a
number of foundations, hundreds now across Canada, that
distribute funding or that have hundreds of millions of dollars to
distribute. A number of organizations depend on this funding to
fulfill their mission and support social innovation. If pieces of
legislation need to be amended, the amendments must enable
these organizations to carry out their activities and must ensure
that philanthropic and private funding can be provided in
keeping with the spirit of the current legislation.

Pour ce qui est du deuxième élément de contexte, il existe
beaucoup de financement disponible. Il y a plusieurs fondations,
des centaines maintenant à travers le Canada, qui distribuent ou
qui ont des centaines de millions de dollars à distribuer.
Plusieurs organismes comptent sur ces financements pour
remplir leur mission et soutenir l’innovation sociale. S’il y a des
éléments de loi à modifier, ce doit être pour permettre à ces
organismes de déployer leurs activités et au financement
philanthropique et privé de se faire tout en respectant l’esprit de
la loi actuelle.

I’ll briefly provide some suggestions. First, Le Réseau
québécois en innovation sociale and I both believe that the relief
of poverty criterion should be expanded to include capacity
building in general. The goal is to help communities strengthen
their capacity to develop their own solutions and therefore their
capacity to innovate.

J’y vais très schématiquement de quelques suggestions.
Premièrement, le critère du soulagement de la pauvreté devrait,
je crois, et Le Réseau québécois en innovation sociale le croit
également, être élargie pour parler plus globalement de
renforcement des capacités, afin de soutenir les communautés
dans leur capacité à prendre en charge elles-mêmes le
développement de solutions, et, donc, leur capacité à innover.

Second, the understanding of the advancement of education
criterion should be broadened to include an experience transfer
aspect and support for this transfer and experimentation, which is
also a part of education. I don’t know where the legal framework
should be included exactly, but I’ll still launching the discussion.
The legal framework should generate revenue as long as the
revenue is used within the organization to fulfill its main
mission. The legal framework should enable foundations to
invest, and not only provide grants. The framework must enable
them to invest in what are called mission related investments, or
MRIs, in these organizations. Of course, in keeping with the
spirit of the legislation, the investment should be made for a
recognized charitable purpose. The foundations should also be

Deuxièmement, il faudrait élargir la compréhension du critère
d’avancement de l’éducation en y intégrant une dimension de
transfert d’expérience et de soutien à ce transfert et à
l’expérimentation elle-même, ce qui est aussi une dimension de
l’éducation. Le cadre légal, je ne sais pas où l’inclure
exactement, mais je lance quand même le débat, devrait
permettre de générer des revenus tant qu’ils sont recyclés dans
l’organisation pour répondre à sa mission principale. Le cadre
légal devrait également permettre à des fondations d’investir, pas
seulement d’accorder des subventions, mais aussi d’investir dans
ce qu’on appelle des « mission related investments », ou MRI,
dans ces organisations. Bien sûr, pour rester dans l’esprit de la
loi, cet investissement devrait s’inscrire à des fins de
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accountable to the Canada Revenue Agency for the portion of
the investment made in the MRI. Currently, aside from the
3.5 per cent of revenue distributed, the rest can be invested in
places or missions that have nothing to do with the reasons for
the legislation’s existence.

bienfaisance reconnues, et les fondations devraient également
rendre des comptes à l’Agence du revenu du Canada sur la partie
de cet investissement qui est investie en MRI. En effet,
actuellement, outre les 3,5 p. 100 de revenu distribué, le reste
peut être investi dans des endroits ou des missions qui n’ont rien
à voir avec les raisons pour lesquelles la loi existe.

Lastly, without going into detail, we believe that there should
be different mechanisms for direct discussions between NPOs
and public authorities, since public authorities, through tax
deductions, also partially fund these organizations. The
challenge is to provide better access to the charitable number and
the funding given to support the volunteer sector’s capacity to
work and develop innovative solutions. That way, the volunteer
work can help improve public policy.

Enfin, sans entrer dans les détails, nous croyons qu’il faudrait
qu’il y ait différents mécanismes de dialogue direct entre les
OBNL et les pouvoirs publics, puisque les pouvoirs publics, par
l’intermédiaire des déductions fiscales, financent aussi en partie
ces organisations. Donc, l’enjeu est de donner un meilleur accès
au numéro d’organisme de charité et au financement qu’il
accorde pour soutenir la capacité du secteur bénévole à œuvrer et
à développer des solutions innovantes. Ainsi, l’action bénévole
peut contribuer à améliorer les politiques publiques.

I’ll make one last suggestion, which may be on the periphery
of this legislation issue, but still relates to it. The tax credits
aren’t currently refundable, but they could be. We believe that
this would improve tax fairness for the thousands of low-income
people who donate to these organizations. Thank you.

Si je puis me permettre une dernière suggestion, qui est peut-
être en marge de cette question de la loi, mais y concourt quand
même, les crédits d’impôt pourraient être remboursables, alors
qu’ils ne le sont pas actuellement, ce qui permettrait, selon nous,
d’avoir une meilleure équité fiscale pour les milliers de
personnes à faible revenu qui font des dons à ces organismes. Je
vous remercie.

The Chair: Thank you, Mr. Schendel. Le président : Merci beaucoup, monsieur Schendel.

[English] [Traduction]

Now, I will go to questions from senators. Je vais maintenant passer aux questions des sénateurs.

Senator Omidvar: You’re really all remarkable in your
capacity to innovate and generate new solutions to new and old
problems. I’m going to make a comment about social innovation
and ask you all — because you’re all social innovators — to
respond to it.

La sénatrice Omidvar : Vous êtes vraiment tous
remarquables dans votre capacité d’innover et de générer de
nouvelles solutions à de nouveaux et à de vieux problèmes. Je
vais formuler un commentaire au sujet de l’innovation sociale et
vous demander à tous — parce que vous êtes tous des
innovateurs à ce chapitre — d’y réagir.

I believe that social innovation thrives best when
organizations, individuals, leaders, communities, are free to take
risk, fail, and learn from failure. We live in a risk-averse society.
When I think about the kinds of things that occupy us on
Parliament Hill, it sort of gives further foundation to my
observation that governments don’t take kindly to risk. So I
wonder what comfort, what risk-mitigation strategies you can
talk about, such that public servants and their ministers embrace
risk in the way each one of you has and succeeded. How do you
persuade us to embrace risk and fail if necessary? Anyone?

Je crois que l’innovation sociale est à son apogée lorsque les
organisations, les personnes, les leaders et les collectivités sont
libres de prendre des risques, d’échouer et de tirer des leçons de
leurs échecs. Nous vivons dans une société réfractaire au risque.
Quand je songe aux genres de choses qui nous occupent sur la
Colline du Parlement, cela ajoute en quelque sorte au fondement
de mon observation, c’est-à-dire que les gouvernements
n’apprécient pas le risque. Alors, je me demande de quelles
stratégies d’atténuation des risques vous pouvez parler, de sorte
que les fonctionnaires et leurs ministres soient rassurés et
acceptent le risque comme vous l’avez fait, ce qui a mené à votre
réussite. Comment arrivez-vous à nous persuader d’accepter le
risque et l’échec, au besoin? Quelqu’un veut répondre?

Mr. Lau: I’ll take that one. I don’t like failing. I really, really
dislike failing. When I fail, the results are dramatic for my staff,
so we do spend a great deal of time considering, reconsidering,
drafting and redrafting the programs that we propose. We re-
propose them a number of times to a number of different funders

M. Lau : Je vais répondre à cette question. Je n’aime pas
échouer et je déteste vraiment l’échec. Quand j’échoue, les
résultats sont dramatiques pour mon personnel, alors nous
consacrons un temps considérable à l’examen, à la réévaluation,
à la rédaction et à la reformulation des programmes que nous
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until it sticks. We have a very tenacious group of people. That’s
how we get our innovative programming out there. Sometimes
it’s not a federal, municipal or provincial granter that will give
us the money. Sometimes it’s foundational support or it’s
organizations like United Way who work with a different set of
rules than public service does.

proposons. Nous les proposons de nouveau un certain nombre de
fois à un certain nombre de bailleurs de fonds distincts jusqu’à
ce que cela fonctionne. Nous sommes un groupe de personnes
très tenaces. Voilà comment nous arrivons à offrir nos
programmes novateurs. Parfois, ce n’est ni le gouvernement
provincial, ni une administration municipale, ni le gouvernement
provincial qui nous subventionnent. C’est parfois le soutien
d’une fondation ou bien d’organisations comme Centraide, qui
travaillent selon un ensemble de règles différent de celui de la
fonction publique.

But things that can ameliorate, as I mentioned before, is really
creating a separate section that is looking at particular problems
they want to solve and they are looking for particular types of
programming or they want to explore programming that might
help.

Toutefois, les choses peuvent s’améliorer. Comme je l’ai déjà
mentionné, il s’agit en réalité de créer une section distincte qui
se penche sur des problèmes particuliers qu’elle veut régler et
qui recherche des types particuliers de programmes ou qui veut
étudier les programmes susceptibles d’être utiles.

Developing personal relationships is really key. In order to
create a complex solution, you can’t put out a CFP and say,
“Okay, I’ll get a bunch of different answers and one will be the
right one.” It’s important to find organizations that have proven
themselves to be innovative, and have dialogues with them and
co-develop solutions with them.

La clé consiste vraiment à nouer des relations personnelles. Si
on veut créer une solution complexe, on ne peut pas se contenter
de présenter une AP et de se dire: « D’accord, je vais recevoir
tout un tas de réponses différentes, et l’une d’entre elles sera la
bonne. » Il importe de trouver des organisations qui se sont
avérées innovatrices et de dialoguer avec elles afin d’élaborer
des solutions en collaboration.

Knowing what the organizational needs are and working to
support that organization as they develop, committing to a multi-
year program, and develop a promulgation program afterwards,
supporting intersectional solutions, so it may not be one
organization. My organization might say these four organizations
need to participate in this because the problem is more complex
or the outcomes could be much greater. If we work together, we
can serve more people from different communities.

Il faut savoir quels sont les besoins organisationnels et
travailler à soutenir cette organisation à mesure qu’elle élabore
un programme pluriannuel et qu’elle s’y consacre. Après, il faut
mettre sur pied un programme de promulgation à l’appui de
solutions intersectionnelles, alors il se pourrait que ce ne soit pas
qu’une seule organisation. La mienne pourrait affirmer que
quatre organisations en particulier ont besoin de participer à cette
initiative parce que le problème est plus complexe ou que les
résultats pourraient être bien plus importants. Si nous travaillons
ensemble, nous pourrons servir davantage de gens provenant de
diverses collectivités.

Having an active championship at a fairly high level, ADM
level or above, that is something that, from my experience,
causes public servants to relax a little bit. It’s difficult with
Public Works to change how the business managers look at
money. If there can be new ways of exploring how to examine
financial risk with this sort of exploratory process, that would be
a good way so that it doesn’t feel like everything is a failure if
money is spent in the wrong category. Or if brochures aren’t
handed out, then it’s a failure.

La désignation d’un champion actif à un échelon assez
élevé — celui du SMA ou un échelon supérieur — est quelque
chose qui, d’après mon expérience, permet aux fonctionnaires de
se détendre un peu. Dans le cas de Travaux publics, il est
difficile de changer la façon dont les gestionnaires fonctionnels
envisagent l’argent. S’il peut y avoir de nouvelles manières
d’étudier la façon d’examiner le risque financier grâce à ce genre
de processus exploratoire, ce serait un bon moyen pour que l’on
n’ait pas l’impression que tout est un échec si l’argent est
dépensé dans la mauvaise catégorie ou bien que les dépliants ne
sont pas distribués.

Senator Omidvar: Any other comments? La sénatrice Omidvar :  Y a-t-il d’autres commentaires?

Ms. Sukumar: In our case, I think we’ve fostered an
organizational culture, which is a start-up culture. Everybody is
right on board, willing to try things out without having thought it

Mme Sukumar : Dans notre cas, je pense que nous
encourageons une culture organisationnelle qui est celle d’une
entreprise en démarrage. Tout le monde participe et est disposé
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through to the nth degree, so we don’t experience the risk as
subjectively as others would, who would have considered all the
possible consequences.

à faire des essais sans qu’on y ait réfléchi jusqu’au énième degré,
alors nous ne vivons pas le risque de façon aussi subjective que
dans le cas d’autres organisations, qui tiennent compte de toutes
les conséquences possibles.

The other thing is we try to have contingencies in place
whereby we have fallbacks, and we also try to be nimble,
flexible and adaptable. So if something doesn’t work, we do
damage control. We do have a good risk radar, and we try to be
as preemptive as possible, but if it comes down to corrective
action, we’re also nimble and try to act quickly. We don’t
overthink everything to the nth degree. That’s part of the culture.

L’autre chose, c’est que nous tentons de mettre en place des
mesures d’urgence qui nous procurent une certaine sécurité, et
nous tentons également d’être souples, flexibles et adaptables.
Ainsi, si quelque chose ne fonctionne pas, nous limitons les
dégâts. Nous avons une bonne capacité de repérer les risques, et
nous tentons de prendre le plus de mesures préventives possible,
mais, si on en arrive à une mesure corrective, nous faisons
également preuve de souplesse et tentons d’agir rapidement.
Nous ne réfléchissons pas trop à tout jusqu’au énième degré.
Cela fait partie de la culture.

Senator Omidvar: Thank you for those responses. My
question wasn’t how you deal with it. My question is how can
you help government deal with this?

La sénatrice Omidvar : Je vous remercie de ces réponses.
Ma question ne concernait pas la façon dont vous vous y prenez.
Elle concernait la façon dont vous pouvez aider le gouvernement
à composer avec ces risques.

Ms. Sukumar: I think I kind of answered that in a long-
winded way. I think we study things to the nth degree and
sometimes we just have to try different solutions.

Mme Sukumar : Je pense avoir répondu en quelque sorte à
cette réponse en prenant un long détour. Je pense que nous
étudions les choses jusqu’au énième degré et que, parfois, nous
devons simplement faire l’essai de solutions différentes.

The Chair: Mr. van Schendel, do you have a response? Le président : Monsieur van Schendel, avez-vous une
réponse à formuler?

[Translation] [Français]

Mr. van Schendel: Yes. First, I think that’s an excellent
question. It’s a paradox, because organizations that work on the
ground and in urgent situations often aren’t allowed to make
mistakes. They want support from the public authorities. There’s
a paradox, because we have an extremely skilled public service
in Canada. It’s not an individual issue or the fact that people are
cautious. However, they’re confronted with rules that lead them
to make certain decisions or adopt certain behaviours. The
people who came before me talked about working differently.
Certain rules must be changed and we need to work together.
That’s the principle of joint development of public policy. We
could talk in various forums with officials from different levels,
organizations and networks about experiences, rules and
assessment mechanisms.

M. van Schendel : Oui. D’abord, je crois que c’est une
excellente question. C’est un paradoxe parce que souvent, les
organismes qui travaillent sur le terrain et dans l’urgence n’ont
pas droit à l’erreur. Ils souhaitent avoir un soutien des pouvoirs
publics. Il y a un paradoxe, parce qu’on a au Canada une
fonction publique extrêmement compétente. Ce n’est pas un
problème individuel ni que les gens sont frileux, mais ils sont
confrontés à des règles qui les amènent à prendre certaines
décisions ou à adopter certains comportements. Mes
prédécesseurs ont parlé de travailler autrement; il faut changer
certaines règles et travailler ensemble. C’est le principe de la
coconstruction de politiques publiques. On pourrait discuter dans
différents forums avec des fonctionnaires de différents niveaux,
des organisations et des réseaux des réalités vécues, des règles à
appliquer et des mécanismes d’évaluation.

I think that assessing the measurement of the impact of action
taken is quite crucial. Could we agree on assessment criteria that
would be acceptable to the governments and officials that apply
them, and that would also be acceptable to the organizations on
the ground? There could be funding. The proposal to set aside
part of the budget for non-standard innovation measures has
often been made in Quebec, but has never been implemented. It
would be a matter of improving certain methods and working
together to implement these measures.

Je pense que la question de l’évaluation de la mesure de
l’impact des actions entreprises est assez cruciale. Pourrait-on
s’entendre sur des critères d’évaluation qui seraient acceptables
pour les gouvernements et les fonctionnaires qui les appliquent,
et qui seraient acceptables aussi pour les organisations sur le
terrain? Il pourrait y avoir des fonds, et c’est une proposition
qu’on a souvent vue au Québec, mais qui n’a jamais été
appliquée encore, pour que, dans certains ministères, il y ait une
partie du budget réservée à des mesures d’innovation hors
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normes. Il s’agirait donc d’améliorer certaines méthodes et de
travailler ensemble pour mettre en œuvre ces mesures.

The Chair: Thank you. Le président : Merci beaucoup.

[English] [Traduction]

Senator Omidvar: Ms. Sukumar, in your presentation, which
was excellent, you say that the Income Tax Act is based on a
homogenized view of not-for-profits. We tend to agree with you.
I do. We’ve also heard proposals here that Canada would be
better served if we parsed out not-for-profits in terms of member
benefit and private benefit.

La sénatrice Omidvar : Madame Sukumar, dans votre
exposé — qui était excellent —, vous avez affirmé que la Loi de
l’impôt sur le revenu est fondée sur un point de vue homogénéisé
des organismes sans but lucratif. Nous tendons à souscrire à
votre opinion. C’est mon cas. Nous avons également entendu
formuler ici des propositions selon lesquelles le Canada serait
mieux servi si nous faisions une distinction entre les organismes
sans but lucratif, selon qu’ils visent à offrir des avantages à leurs
membres ou à générer des bénéfices privés.

Would that be a correct way of identifying what you mean by
not painting everyone with the same brush but different strokes
for different folks?

S’agira-t-il d’une façon adéquate de désigner ce que vous
entendez par le fait de ne pas mettre tout le monde dans le même
panier et d’adopter des approches différentes pour des
organismes différents?

Ms. Sukumar: Right, exactly. I think the distinction between
member and public benefit is the most obvious one. But also in
the interpretation bulletins, the way they have said that you can
operate exclusively for a not-for-profit purpose, it’s just that the
wording is confusing, and it doesn’t say where to draw the line
in terms of where you can accumulate surplus.

Mme Sukumar : Oui, exactement. Je pense que la distinction
entre les organismes qui visent à offrir des avantages à leurs
membres et ceux qui cherchent à générer des bénéfices publics
est la plus évidente. Par ailleurs, dans les bulletins
d’interprétation, la façon dont on a dit que nous pouvons mener
nos activités uniquement à des fins non lucratives... C’est
seulement que le libellé porte à confusion et qu’il ne précise pas
où se situe la limite du point de vue des situations dans
lesquelles on peut cumuler des excédents.

For example, if I have a big technology project that will cost
me half a million, I have to accumulate surplus year over year to
save money for that. Yet if I look at the interpretation bulletin, I
can’t clearly understand if I can do that or not.

Par exemple, si je réalise un grand projet technologique qui me
coûtera un demi-million, je dois cumuler un excédent d’année en
année afin de mettre de l’argent de côté à cette fin. Pourtant, si je
regarde le bulletin d’interprétation, je n’arrive pas à comprendre
clairement si je peux le faire ou non.

Senator Omidvar: Not-for-profits can’t have a surplus.
Mr. Fukunaga, I have a question for you and I’m trying to
understand. I think I heard you say you’re a not-for-profit, that
you are not yet a charity, you can’t issue charitable receipts, and
therefore, you can’t access charitable donations. So why don’t
you apply for charitable status? What’s holding you back?

La sénatrice Omidvar : Les organismes sans but lucratif ne
peuvent pas cumuler d’excédent. Monsieur Fukunaga, j’ai une
question à vous poser, et j’essaie de comprendre. Je pense vous
avoir entendu affirmer que votre organisme est sans but lucratif,
que vous n’êtes pas encore un organisme caritatif — vous ne
pouvez pas délivrer de reçus pour dons de bienfaisance — et
que, par conséquent, vous n’avez pas accès aux dons de
bienfaisance. Alors, pourquoi ne présentez-vous pas une
demande de statut caritatif? Qu’est-ce qui vous retient?

Mr. Fukunaga: The number of regulations and the financial
requirements for being a charity around audits and keeping
records are a huge challenge for an organization our size. If we
have to put 15 per cent of our budget toward accountant fees,
that’s 15 per cent that we can’t put toward helping people.

M. Fukunaga : Le nombre de dispositions réglementaires et
les exigences financières que les organismes caritatifs doivent
respecter, relativement aux audits et à la tenue de dossiers,
présentent un énorme défi pour une organisation de notre taille.
Si nous devons consacrer 15 p. 100 de notre budget à des
honoraires de comptable, ce sont 15 p. 100 que nous ne pouvons
pas utiliser pour aider des gens.
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So we’ve maintained our not-for-profit status currently to
allow for some flexibility in our mission statement and in our
growth strategy so that we can have something that is concrete,
developed and sustainable. The last thing we want to be doing is
not helping as many people rather than trying to make sure we
are meeting the financial requirements of maintaining our
charitable status.

Ainsi, nous maintenons actuellement notre statut sans but
lucratif afin d’avoir une certaine marge de manœuvre dans notre
énoncé de mission et notre stratégie de croissance, de sorte que
nous puissions avoir quelque chose de concret, de solide et de
durable. La dernière chose que nous voulons faire, c’est ne pas
aider autant de gens parce que nous tentons de nous assurer que
nous respectons les exigences financières liées au maintien de
notre statut caritatif.

Senator LaBoucane-Benson: I have a bit of a preamble then
a question for Mr. Lau.

La sénatrice LaBoucane-Benson : Je commencerai par un
petit préambule, puis je poserai une question à M. Lau.

One of the things that I have found in my past life, when I was
working in the not-for-profit sector, is innovation is often killed
by pedantic checklists that people use for adjudicating proposals.
To the detriment of being innovative in your proposal and
thinking outside of the box to answer a very complex social issue
going on in our community, the innovation is killed by this
checklist that the proposal reviewers have to use to check. One
of my small experiences was having a proposal rejected because
we didn’t cut and paste their outcomes into our proposal.
Therefore, it didn’t qualify for money.

L’une des choses que j’ai découvertes dans mon ancienne vie,
quand je travaillais dans le secteur sans but lucratif, c’est que
l’innovation est souvent tuée par les listes de contrôle pédantes
que les gens utilisent pour juger les propositions. Cette liste de
contrôle, que les examinateurs de propositions doivent utiliser à
des fins de vérification, tue l’innovation, au détriment de
propositions novatrices et sortant des sentiers battus qui
permettraient de régler un problème social très complexe qui se
pose dans notre collectivité. Un petit exemple d’une situation
que j’ai vécue a été le rejet d’une proposition parce que nous
n’avions pas copié-collé les résultats dans notre proposition. Par
conséquent, elle n’était pas admissible aux fins du financement.

Has this been your experience at all around getting money,
especially around complex social problems that are happening?

S’agit-il de votre expérience pour ce qui est d’obtenir de
l’argent, surtout lorsqu’il s’agit de problèmes sociaux complexes
qui se posent?

Mr. Lau: What I said a bit earlier about that supporting social
innovation needs to be its own process is probably my answer to
that. If you use the same staff that work on the regular, meat-
and-potatoes call for proposals, and they’re using particular
methodology, which is very structured and very good when you
need to look at a wide range of proposals to see which proponent
has the best chance of fulfilling those services with a very small
departmental budget, that’s very good for that type of process.

M. Lau : Ce que j’ai dit un peu plus tôt à ce sujet, c’est-à-dire
que le soutien de l’innovation sociale doit faire l’objet de son
propre processus, est probablement ma réponse à cette question.
Si vous avez recours au même personnel que celui qui travaille
sur les appels de propositions courants et ordinaires et qu’il
emploie une méthode particulière, qui est très structurée et très
efficace lorsqu’il faut étudier une grande diversité de
propositions pour déterminer quel promoteur est le plus
susceptible de pouvoir fournir les services en question à très
faible coût pour le ministère... C’est une très bonne méthode
pour ce type de processus.

It’s really not very good when you’re looking at gaps that they
haven’t addressed in their CFP or you’re looking at creating an
intersectional solution. Then everything starts to go wiggly, and
that’s why I mentioned sometimes we need to disguise a
pineapple to look like a potato.

Elle n’est pas vraiment très bonne lorsqu’on examine les
lacunes dans les DP ou que l’on envisage la création d’une
solution intersectionnelle. Dans ces cas, tout commence à
vaciller, et c’est pourquoi j’ai mentionné le fait que, parfois,
nous devons déguiser un ananas pour qu’il ressemble à une
patate.

Yes, it is really important that if social innovation in
programming is to be supported, I think departments probably
need to help identify what they want to solve. Then bring it to an
executive level, have that financed separately and have
collaboration between whatever organization that could be and
the department and the groups that are creating the
programming. Just watch what happens. See what direction it
goes. Sometimes you get really unexpected results.

Oui, si l’innovation sociale dans les programmes doit être
appuyée, je pense qu’il est très important que les ministères
contribuent à cerner le problème qu’ils veulent régler. Ensuite,
ils doivent le présenter à l’échelon de la direction, obtenir un
financement distinct et s’organiser pour que l’organisation,
quelle qu’elle soit, le ministère et les groupes qui créent le
programme collaborent ensemble. Vous n’aurez qu’à regarder ce
qui se produira. Vous verrez l’orientation que prendra le projet.
Parfois, on obtient des résultats vraiment inattendus.
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About four years ago, my organization started a gardening
project. The basic idea was to partner newcomers with seniors. It
solved a whole bunch of different issues, but it was a very
oblique way of providing a service. It looked like a garden. We
said, “What are the people getting?” It was fresh vegetables. But
they’re learning language in a peaceful way and they’re
developing multi-generational relationships after they’ve lost all
their neighbours and friends and family, such as aunts and
uncles. Seniors are getting visits. Everyone is getting activity and
they happen to get some fresh vegetables.

Il y a environ quatre ans, mon organisation a entrepris un
projet de jardinage. L’idée de base était de jumeler de nouveaux
arrivants et des personnes âgées. Le projet a permis de régler tout
un tas de problèmes différents, mais il s’agissait d’un moyen très
détourné de fournir un service. Cela ressemblait à un jardin.
Nous avons demandé : « Qu’est-ce que les gens obtiennent? »
C’était des légumes frais. Ils apprenaient une langue d’une
manière paisible, et ils nouaient des relations
multigénérationnelles après avoir perdu tous leurs voisins, amis
et parents, comme leurs tantes et leurs oncles. Les personnes
âgées reçoivent des visites. Tout le monde profite d’une activité
à pratiquer, et il se trouve qu’elle leur procure des légumes frais.

There are so many different types of positive things that are
happening in the 60 gardens that we created in tiny Greater
Victoria that if I say this is an ESL program, it’s not, and if I say
it’s this, it’s not. It’s just so many different things. The type of
social inclusion we’re creating with that programming is difficult
to express to one particular department.

Il se passe un très grand nombre de choses positives grâce aux
60 jardins que nous avons créés dans la petite région du Grand
Victoria, au point que, si j’affirme qu’il s’agit d’un programme
d’anglais langue seconde, ce n’en est pas un, et, si je dis que
c’est autre chose, ce n’est pas le cas. C’est tout simplement un
très grand nombre de choses différentes. Le type d’inclusion
sociale que nous favorisons grâce à ce programme est difficile à
faire valoir auprès d’un ministère particulier.

That’s why the Victoria Foundation said, “here’s a bunch of
money, make it happen.” When it was successful, the federal
government said it looks like a good program. Last year, the
federal Minister of Seniors visited one of our gardens and it was
lovely. But for us to get to that point we had to take a circuitous
route to get that started.

Voilà pourquoi la Victoria Foundation a dit : « Voici un tas
d’argent, concrétisez votre projet. » Une fois qu’il a porté ses
fruits, le gouvernement fédéral a affirmé que cela semblait être
un bon programme. L’an dernier, le ministre fédéral des Aînés a
visité un de nos jardins, et c’était merveilleux. Toutefois, pour
que nous en arrivions à ce stade, nous avions dû prendre un
détour afin que ce projet soit amorcé.

Senator LaBoucane-Benson: Is there a concrete
recommendation for the federal government around building
innovation into their adjudication process, to not lock these
checklists and scoring sheets down so firmly that you squeeze
out that capacity? There has to be some way of doing that.

La sénatrice LaBoucane-Benson : Une recommandation
concrète a-t-elle été adressée au gouvernement fédéral
relativement à l’intégration de l’innovation dans son processus
d’évaluation afin que ces listes de contrôle et feuilles de notation
ne soient pas appliquées de façon si stricte que cette capacité soit
retirée? Il doit y avoir un certain moyen de le faire.

Ms. Sukumar, I just want to say I loved your presentation. I
agree with 99 per cent of what you said. I’m not being
argumentative. I heard you talk about the digital platform that
would get rid of duplication. But in my experience, when outside
people look at duplication, they may see duplication where,
actually, in a very nuanced way there is no duplication. There
might be a cultural construct of one service coming from this
way and it’s kind of the same service as this one, but they’re
actually very different. How would this digital platform not
squeeze out the little guy who is doing things very differently?

Madame Sukumar, je veux simplement vous dire que j’ai
adoré votre exposé. Je souscris à 99 p. 100 des propos que vous
avez tenus. Je ne cherche pas à argumenter. Je vous ai entendu
parler de la plateforme numérique qui nous débarrasserait des
chevauchements. Toutefois, d’après mon expérience, lorsque des
gens de l’extérieur examinent les chevauchements, ils pourraient
en voir à des endroits où, en fait, d’une manière très nuancée, il
n’y en a pas. Il pourrait y avoir un construit culturel qui porte à
croire qu’un service offert ressemble à un autre, alors qu’ils sont
en fait très différents. Comment cette plateforme numérique
pourrait-elle ne pas écarter le petit intervenant qui fait les choses
très différemment?

Ms. Sukumar: You make a very good point, and what I’ve
presented is somewhat simplistic. The idea is for greater
transparency so we know what programming is out there. At the
moment, we’re completely unaware if someone else is doing
what we are proposing. There’s a risk of duplication. But you’re

Mme Sukumar : Vous soulevez une très bonne question, et
ce que j’ai présenté est quelque peu simpliste. L’idée est
d’accroître la transparence afin que nous sachions quels
programmes sont offerts. En ce moment, nous ne savons pas du
tout si quelqu’un d’autre fait déjà ce que nous proposons. Il y a
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absolutely right; there may be a very nuanced approach to what
someone else is doing in the local community.

un risque de chevauchement. Toutefois, vous avez tout à fait
raison; il pourrait y avoir une différence très nuancée par rapport
à ce que quelqu’un d’autre fait dans la collectivité locale.

Senator Martin: Thank you so much for your presentations
and your good work.

La sénatrice Martin : Merci infiniment de vos exposés et de
votre bon travail.

Ms. Sukumar, one of the recommendations that struck me is
under conditions to support innovation, where you say all
program funding that not-for-profits receive from all levels of
government have a dedicated line for investment in R&D and
innovation. We talk about how important it is to innovate and I
see how this could be very important.

Madame Sukumar, l’une des recommandations qui m’ont
frappée figure dans la section sur les conditions nécessaires pour
appuyer l’innovation, où vous affirmez que tout le financement
de programme que reçoivent les organismes sans but lucratif de
la part de tous les ordres de gouvernement devrait comporter un
poste réservé à l’investissement dans la R-D et dans l’innovation.
Nous parlons de toute l’importance de l’innovation, et je vois en
quoi ce pourrait être très important.

If you’re allowed 10 to 15 per cent for administrative
purposes, what is a reasonable number for this line, if this were
to be included? In terms of the mandate to demonstrate an
improvement in program delivery year over year, you talk about
how it took about 10 years to get to a place. I could see how you
could put in that line, but it would take some time. I was
wondering how you see this recommendation being implemented
effectively.

Si on vous accorde de 10 à 15 p. 100 à des fins
administratives, qu’est-ce qui constitue un chiffre raisonnable
pour ce poste, s’il devait être inclus? Pour ce qui est du mandat
de faire la preuve d’une amélioration au chapitre de l’exécution
des programmes d’année en année, vous expliquez qu’il a fallu
environ 10 ans pour en arriver à un certain stade. Je pourrais
comprendre l’ajout de ce poste, mais cela prendrait un certain
temps. Je me demandais comment vous verriez cette
recommandation être mise en œuvre efficacement.

Ms. Sukumar: In our organization, we probably have a $2
million payroll budget and we have one person dedicated to
social innovation. In fact, she’s here today and she helped write
the presentation; that is Eliana, sitting in the back.

Mme Sukumar : Dans notre organisation, notre budget
réservé à la paye s’élève probablement à 2 millions de dollars, et
une seule personne se consacre à l’innovation sociale. De fait,
elle est là aujourd’hui, et elle m’a aidée à rédiger l’exposé; il
s’agit d’Eliana, qui est assise à l’arrière.

It’s a very small percentage of the overall payroll budget, yet
she has the space to dedicate herself to that and to come up with
the ideas and the community engagement pieces that we’re
looking for. For example, we run hackathons and we get all
members of the community involved in order to address
language access issues. This gives us a better idea of the kind of
programming that we want to engage in rather than blindly going
based on our own instinct or intuition as to what’s needed out
there. Does that answer your question?

C’est un très petit pourcentage du budget global de la paie;
pourtant, elle dispose de la marge de manœuvre nécessaire pour
se consacrer à l’innovation et trouver les idées et les éléments
liés à la mobilisation communautaire que nous recherchons. Par
exemple, nous organisons des marathons de programmation, et
nous amenons tous les membres de la collectivité à y participer
dans le but de régler des problèmes d’accès liés à la langue. Ces
activités nous donnent une meilleure idée du genre de
programme auquel nous voulons participer au lieu de procéder à
l’aveuglette en fonction de notre propre instinct ou intuition
quant à ce dont les gens ont besoin. Est-ce que cela répond à
votre question?

Senator Martin: I was thinking for a larger organization you
may be able to dedicate certain funds to do this.

La sénatrice Martin : Je me disais que, comme vous êtes une
grande organisation, vous pouviez peut-être consacrer certains
fonds à cet aspect.

Ms. Sukumar: Right, but what I’m thinking about, in terms
of a percentage, is it depends on the grant and obviously it
depends on the organization. But it just takes one headcount to
do it.

Mme Sukumar : Exact, mais, ce que je pense, du point de
vue d’un pourcentage, c’est que cela dépend de la subvention et,
évidemment, de l’organisation. Toutefois, on a sûrement besoin
d’une seule personne pour le faire.

Senator Martin: Thank you. I have a question for
Mr. Fukunaga. For organizations that have a real niche market
and a specialized service in programs, do you think it’s harder to

La sénatrice Martin : Merci. J’ai une question à poser à
M. Fukunaga. Dans le cas des organisations qui ont un vrai
marché à créneau et qui offrent un service spécialisé dans le
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attain government funding, or is it similar to what other
organizations face if they’re competing with a whole lot of other
groups? In your case, are there a lot of organizations competing
for the same funding, and are you also really having to search for
programs that you can apply to?

cadre de leurs programmes, pensez-vous qu’il est plus difficile
d’obtenir un financement gouvernemental, ou bien que la
situation est semblable à celle à laquelle d’autres organisations
font face si elles sont en concurrence avec tout un tas d’autres
groupes? Dans votre cas, y a-t-il beaucoup d’organisations qui
sont en concurrence pour le même financement, et devez-vous
réellement chercher des programmes au titre desquels vous
pouvez présenter une demande?

I’m curious about the more specific or niche area that you’re
serving and whether it makes it more difficult or equally
difficult. What are some of the barriers that you have faced?

Je suis curieuse à propos du domaine précis ou du créneau
dans lequel vous menez vos activités, et j’aimerais savoir s’il
rend votre situation plus difficile ou tout aussi difficile. Quels
sont certains des obstacles auxquels vous faites face?

Mr. Fukunaga: It does make it a little more difficult because
with what we’re trying to do, we’re hitting a bunch of different
issues that challenge the communities we’re trying to help. When
we do try to apply for funds, we’re not sure what aspect of our
organization to put at the forefront. Should we say we are an
environmental organization because we’re dealing with the
problem of electronic waste? Should we say we’re an
educational organization because we’re dealing with teaching
people about digital literacy and 21st century skills? Should we
be an employment agency because we’re actually hiring people
who face barriers? We can even fit into a tech start-up one.

M. Fukunaga : Cela rend les choses un peu plus difficiles
parce que, compte tenu de ce que nous tentons de faire, nous
touchons un tas d’enjeux différents qui posent un défi pour les
communautés que nous tentons d’aider. Lorsque nous tentons de
présenter des demandes de financement, nous ne sommes pas
certains de l’aspect de notre organisation que nous devrions
mettre à l’avant-plan. Devrions-nous dire que nous sommes une
organisation environnementale, puisque nous nous attaquons au
problème des déchets électroniques? Devrions-nous affirmer que
nous sommes une organisation éducative parce que nous nous
occupons d’accroître la littératie numérique des gens et de leur
procurer les compétences du XXIe siècle? Devrions-nous être un
organisme d’emplois parce que nous embauchons des gens qui
font face à des obstacles? Nous pouvons même être désignés
comme une entreprise technologique en démarrage.

It does sometimes become a challenge, especially when it’s
one person trying to do a lot of the administrative aspects of it to
say what part of the organization we will highlight with this or
that grant, and if we are doing enough in that area to really meet
the criteria for the funds. So we’re trying to think innovatively
and solve a bunch of different issues. It becomes a challenge to
highlight all the good works we’re doing.

Cela devient parfois difficile, surtout lorsque c’est une
personne qui tente de s’occuper de beaucoup des aspects
administratifs pour désigner la partie de l’organisation que nous
ferons ressortir dans le cas de telle ou telle subvention, et de
décider si nous en faisons assez dans le domaine en question
pour vraiment répondre aux critères à respecter afin d’obtenir les
fonds. Alors, nous tentons de réfléchir de façon novatrice et de
régler tout un tas de problèmes différents. Il devient difficile de
faire ressortir tout le bon travail que nous faisons.

Senator Martin: So you just have to search and be creative. La sénatrice Martin : Alors, vous devez tout simplement
chercher et faire preuve de créativité.

Mr. Fukunaga: We have a lot of volunteers who are working
and having the webcast allows them to watch it, so they’re all
watching right now. That’s how we do it. We try to reach out to
the community. Because we do something around free and open
source software, which has a backbone of collaborative culture,
we are able to reach out to a lot of organizations that are in a
similar place as us, like other e-waste organizations, like the
other Free Geeks who are part of the network. We reach out to
each other and share resources and that’s how we build out that
way.

M. Fukunaga : Nous comptons sur le travail de beaucoup de
bénévoles, et la diffusion sur le Web leur permet de regarder la
séance, alors ils sont tous en train de nous regarder actuellement.
C’est ainsi que nous procédons. Nous tentons de tendre la main à
la collectivité. Comme notre travail s’appuie sur l’utilisation de
logiciels gratuits et ouverts, lesquels sont le fruit d’une culture
axée sur la collaboration, nous sommes en mesure de faire appel
à beaucoup d’organisations dont la situation est semblable à la
nôtre, comme d’autres organisations qui s’occupent des déchets
électroniques et les autres organismes Free Geek qui font partie
du réseau. Nous faisons appel les uns aux autres et mettons en
commun nos ressources, et c’est ainsi que nous bâtissons.
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We’re looking for non-traditional means of increasing our
capacity so that when we go to government we can say: Here’s
what we’re doing. This is the best we can show you what we’re
doing in the best way possible.

Nous cherchons des moyens non traditionnels de renforcer nos
capacités, de sorte que, lorsque nous nous adressons au
gouvernement, nous pouvons lui dire : « Voici ce que nous
faisons. » C’est le mieux que nous puissions faire pour vous
montrer ce que nous faisons de la meilleure manière possible.

Senator Martin: On that note, one last question. La sénatrice Martin : Sur cette note, une dernière question.

The Chair: I wanted to see if Mr. van Schendel had a
comment.

Le président : Je voulais savoir si M. van Schendel avait un
commentaire à formuler.

[Translation] [Français]

Mr. van Schendel: There are a number of small things.
Earlier, someone said that social innovation is a process in itself.
We’re talking about issues to resolve. We learn by taking action
and we find solutions. The important thing is to support the
people who are finding solutions. Someone said earlier that
many organizations don’t have a charitable number. That’s
indeed an issue. A number of organizations likely don’t have a
charitable number as a result of changes to criteria that were
initially valid under the legislation. These organizations then end
up in a different situation. That’s why access to the charitable
numbers must be expanded.

M. van Schendel : Eh bien, il y a plusieurs petits éléments.
Tout à l’heure, quelqu’un a dit que l’innovation sociale est un
processus en soi. On parle de problèmes à résoudre. On apprend
en le faisant et on trouve des solutions. L’important, c’est
d’appuyer les gens qui sont en train de trouver des solutions.
Quelqu’un a mentionné tout à l’heure qu’il y a beaucoup
d’organismes qui n’ont pas de numéro de charité. Effectivement,
c’est un problème. Plusieurs organismes n’ont sans doute pas de
numéro de charité, parce qu’il y a eu des changements dans ce
qui constituait à l’origine des critères valables conformément à la
loi, alors ils se retrouvent dans un contexte différent. C’est pour
ça qu’il faudrait élargir l’accès à ces numéros de charité.

I want to point out something else. It was asked earlier
whether the federal government can boost innovation. I want to
remind you that, a year and a half ago, the federal government
set up a steering group in charge of the joint development of a
social innovation and social finance strategy. The group
submitted its report last summer. We’re still waiting for the
follow-up to the report to determine whether there will be a
federal strategy. This is a good way to provide concrete support,
through a federal strategy, for social innovation across Canada.
Employment and Social Development Canada was the
department responsible for this issue.

J’aimerais vous faire remarquer autre chose. On demandait
tout à l’heure si le gouvernement fédéral peut stimuler
l’innovation. Je vous rappelle que, il y a un an et demi, le
gouvernement fédéral a mis sur pied un groupe directeur chargé
de la coconstruction, une stratégie de financement social et
d’innovation sociale, qui a remis son rapport l’été dernier. On
attend encore les suites de ce rapport, afin de savoir s’il y aura
une stratégie fédérale. Voilà un bon moyen d’appuyer
concrètement, par l’intermédiaire d’une stratégie fédérale,
l’innovation sociale à travers le Canada. C’est Emploi et
Développement social Canada qui était le ministère responsable.

The last speaker mentioned the culture of collaboration. This
is fundamental, and it’s the foundation of the networks to which
I belong. I work with a number of organizations, not only with
Le Réseau québécois en innovation sociale, but also with social
economy organizations. We try not to duplicate the work, in
order to pool our resources and collective intelligence. We can’t
afford to make mistakes, so we must be very efficient.

Le dernier intervenant a mentionné la culture de collaboration.
C’est fondamental, et c’est la base dans les réseaux auxquels
j’appartiens. Je travaille avec plusieurs organismes, pas
seulement avec Le Réseau québécois en innovation sociale, mais
en économie sociale aussi. On essaie de ne pas dédoubler le
travail, afin de mutualiser nos ressources, nos intelligences
collectives. On n’a pas les moyens de se tromper, donc il faut
être très efficace.

This pooling, sharing and transfer of expertise is very
important, and it must be supported on its own. The idea is to not
have simply thousands of organizations operating on their own.
Often, the organizations may be required to compete. However,
collaborations and mergers should still be promoted so that we
can better learn from our many experiences.

Ce travail de mutualisation, de mise en commun, de transfert
d’expertise entre nous est très important, et il doit être soutenu
en tant que tel. L’idée n’est pas d’avoir seulement des milliers
d’organisations qui fonctionnent chacune de leur côté. Souvent,
elles peuvent être amenées à être en concurrence, mais il faudrait
quand même favoriser les collaborations et les mariages pour
mieux apprendre de nos multiples expériences.
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[English] [Traduction]

Senator Omidvar: I just wanted to make a comment that
maybe our witnesses may or may not be aware of. The federal
government has announced the launch of a social innovation
strategy and committed $755 million to it. I’m certainly hoping
that some of your needs will be met through that institution when
it is launched. Right now, it’s still in the conceptualization stage.

La sénatrice Omidvar : Je voulais seulement formuler un
commentaire concernant quelque chose dont nos témoins sont
peut-être au courant, ou peut-être pas. Le gouvernement fédéral a
annoncé le lancement d’une stratégie en matière d’innovation
sociale et s’est engagé à y affecter 755 millions de dollars.
J’espère certainement que certains de vos besoins seront comblés
par l’intermédiaire de cette initiative, quand elle sera lancée.
Actuellement, elle en est encore à l’étape de la conceptualisation.

The Chair: A very good point to end on. Thank you very
much.

Le président : Une très bonne note sur laquelle terminer.
Merci beaucoup.

Mr. van Schendel? Monsieur van Schendel?

[Translation] [Français]

Mr. van Schendel: There was a $755-million fund and
another $50-million fund. This comes to a total of $805 million
for social finance. However, there hasn’t been a follow-up yet to
another component in the steering group’s report on social
innovation. There were two components. I think that many
people across Canada are very happy with this fund, but there’s
another component to support social innovation initiatives in a
different way.

M. van Schendel : Il y a eu un fonds de 755 millions de
dollars et un autre de 50 millions, soit 805 millions de dollars en
tout, pour le financement social, mais il y avait un autre élément
dans le rapport du groupe directeur sur l’innovation sociale qui
n’a pas encore eu de suite. Il y avait deux éléments. Je crois que
beaucoup de gens à travers le Canada sont très contents de ce
fonds, mais il y a un autre élément pour soutenir d’une autre
façon les initiatives en innovation sociale.

The Chair: Thank you. Le président : Merci beaucoup.

[English] [Traduction]

Colleagues, I would like to thank the witnesses for being here
this evening. You’ve added a lot to our study and we appreciate
it. Colleagues, it’s been a long day and we’ve had a good
session. I want to thank Senator LaBoucane-Benson and Senator
Duncan for joining us today. I hope you’ve enjoyed it. You’re
welcome back at any time. We appreciated your contribution to
the discussion.

Chers collègues, je voudrais remercier les témoins de leur
présence ce soir. Vous avez ajouté beaucoup d’information à
notre étude, et nous vous en sommes reconnaissants. Mesdames
et messieurs, la journée a été longue, et nous avons tenu une
bonne séance. Je veux remercier les sénatrices LaBoucane-
Benson et Duncan de s’être jointes à nous aujourd’hui. J’espère
que cela vous a plu. Vous êtes les bienvenues en tout temps, si
vous voulez revenir. Nous avons apprécié votre contribution à la
discussion.

(The committee adjourned.) (La séance est levée.)
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Indefinite Arts Centre :

Jung-Suk (JS) Ryu, chef de la direction.

Outside Looking In :

Melanie Hurley, chef de la direction.

Artscape :

LoriAnn Girvan, chef des opérations (par vidéoconférence).

Ensemble Services Greater-Grand Moncton Inc. :

Debby Warren, directrice générale (par vidéoconférence).

Ecology North :

Craig Scott, directeur général (par vidéoconférence).

The Victoria Immigrant and Refugee Centre Society :

David Lau, directeur général.

Free Geek Toronto :

Ryan Fukunaga, directeur général.

MCIS Language Solutions :

Latha Sukumar, directrice générale.

Le Réseau québécois en innovation sociale :

Vincent van Schendel, président (par vidéoconférence).

Indefinite Arts Centre:
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Artscape:

LoriAnn Girvan, Chief Operating Officer (by video conference).

Ensemble Services Greater-Grand Moncton Inc.:

Debby Warren, Executive Director (by video conference).

Ecology North:

Craig Scott, Executive Director (by video conference).

The Victoria Immigrant and Refugee Centre Society:

David Lau, Executive Director.

Free Geek Toronto:

Ryan Fukunaga, Executive Director.

MCIS Language Solutions:

Latha Sukumar, Executive Director.

Le Réseau québécois en innovation sociale:

Vincent van Schendel, President (by video conference).
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